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Contre la leucémie: l'hormone À CH?

“Puisque mon il
Va mourir, aussi

bien tout essayerC
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Y Pryélectionsà

devinez juste !

$1,000 en prix
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des séries de la

e Coupe StanleyŸ

  

, 1,600,000 auditeurs
s gourmets de la TV font

la

fine bouch contre les pens. les réalisa’

“Ban, voa, vise hoa somainina endodeux millions prviteurs

Comment optique sara, un succès Que l'équipe même de £Cré Basile” censidère encore com-

espère ? Notre collaboratrice, Michellle Gélinas, ©répond « cette question en pagesv2 et 3

“de la section Mas ne.

 |Dépression nerveuse,

||

19 maires parlent

maladie du Québécois

||

du rapport Parent
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Du succes pour Cuiquitta
Elle n’est pas encore aussi connue que, Josephine Baker, mais

on lui promet un brillant avenir. Fay Courtance Gordon, qui a

adopté le surnom de CUIQUITTA, est aujourd'hui la vedette

d'une boite de nuit de Munich. Hier, € nregistrait au Liban,
et demain elle sera à Rome pour tourner un film.

  

  

Comment

les jeunes

voteront-ils ?
par Gilles Crovier

Aux élections provinciales,
iln seront 300,000 a voter pony
la première fois; cer moins se
viagt of wn ans reprévenient
12 p. 100 de l'électorat «de ls
province. Et »i l'ontient cony-
te du fait que ces jeunes de
meurent pour la plupart dans
les grandes réginns (Montréal

quas) totale Ils ont un «an
plaisir de savoir qu'ils voteront
et qu'ils seront sur un pied
d'égulité avec leurs ainés Mais
ils connaissent très mal nos
institutions politiques; plusieurs
ne savent même pas les noms
de nos ministres ni des minis
tères qu'ils dirigent ;
— On à droit à nos idées et

en veut les faire valoir. La a

est révelue. Mai, en tout cas,
je ne voterai pas comme men

Mes parents sont bleus et
voterel pas comme eux.
sie d'aucun parti, mai
voteral certainement …-

  

— Ava..t, la politique ne m'in

  artis, les |?
programmes, c'est mélant;!,
mais je veteral quand méme.
Ces phraxes démontrent clai-

rement comment certains jeu- ‘
nes réagissent. I! existe chez
eux une grande confusion.
Par centre. d'autres connais ©

sent la politique et s'y iniéres-
sent. Ils sout prêts à faire un
choix qui se justifie. Ilx sont
moins de 4 p. 100. Ceux-là font
fénéralement de la politique

  

CONSULTATION POPULAIR

$1,000 en PRIX
A chaque élection provinciale, depuis 30 ans, LE PETIT JOURNAL vous

offre de mettre vos connaissances et votre flair politiques à l'épreuve.

Combien de fois, après une élection, n'avez-vous pas constaté que vos

prévisions étaient justes ? Cette fois encore, évaluez les forces en

présence, analysez la situation, faites preuve d’un instinct sûr et.
ne vous fiez pas trop aux “Ti-Jos connaissants” !

Quels sont les prix?
oe Un prix de $200.

® Six prix de $50.

e Cinquarte prix de $10.

 
 

 

 Comment participer ?
Pour participer à lo Consultation vous devez

Etre âgé de 18 ans ou plus et être un votant

quolifié

® N'avoir aucun lien de parenté avec un employé

de notre jourral et les membres de sa famille.

® Poster votre bulletin au plus tard le 4 juin

I'estampille de la Poste en fera foi

 

 

 
 

 Que faut-il faire?
e Remplissez le bulletin ci-dessous

® Seules les réponses inscrites sur ce b'illetin sont

acceptées

e Le total des sièges que vous accordez à l'ensemble

des portis politiques doit être de 108.

® Adressez commesuit

Consultation populaire, LE PETIT JOURNAL,

C P. 6400, Montréal

s Envoyez outant de bulletins que vous le désirez.

 

 

 Note
Les résultats ne seront livrés ou public qu'après le
5 juin, Dlus précisément après la publication du
rapport de scrutin dons la GAZETTE OFFICIELLE
de Québec

 

 
 

BULLETIN-QUESTIONNAIRE
Je crois qu'après les élections provinciales du 5 juin la répartition des sièges

sera la suivante

Parti Nbédral a

Union nationale -

Relliement national em

Rassemblement pour l'indépendance nationale 200

Parti socialiste du Québec __

Autres - oe

TOTAL

NOM

ADRESSE

COMTE

(Ecrire très lisiblement) A
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La leucémie va emporter un garçon de six ans
 

|Je ne peux voir mourir mon fils
sans qu on essaie l'hormone ACH”

 

  

  

par Jean-Yves Bégin

Un enfant va mourie. D'un
seul mot, le diagnostic des mé-
decins a mis la bache dans des
J i paraissaient éternels.

MIE. Hébétes pur le
choc, les jeunes parents ont

cherché autour d'eux un itu-
ir. ET 11S EN

UN: une hor-
moue appelee “ACH” par ses
découvreurs. deux ch

  

  

PAS DISPOM-

Pourquoi 7 Raisons ad-
ministratives. ou quelque cho-
se du genre. À huit ans de sa
découverte. l'hormone anti
cancéreuse “ACH” pas
encore été éprouvée par les

aulorités canadiennes. ll est
vrai que des négociations sont
en cours. mais le papa aux

abois implore le traitement
tout de suite. sans condition.

parce que lui n'a rien à per-
dre. Il sait que LA MORT,
ELLE, N'ATFENDRA PAS.

C'est un hasard qui a réuni
les deux événements. Le 2 mai
dernier, Met Mme Gerry
Deane, d'Ottawa. apprenaient
avec stupeur que la fièvre ma-
ligne qui terrassait leur fils de
six ans, Lance, n'était que le
signe de la maladie qui allait
bientôt l'emporter : le cancer
du sang. Entre-temps. un grand
journal d'Ottawa publiait l’aven-
ture et les mésaventures de
l'hormone ‘ACH”, découverte
en 1958 par M. V. A Mirkovich,
Ph.D, biochimiste de Toronto.
et son fils. M. V. V. Mirkovich,
Ph.D. ingénieur chimiste d'Ot-
tawa

M. Deane à empoigné le télé-
phone. Il à parlé à M. Mirko-
vich Jr, qui lui a prédit que
l'hormone ‘ACH'' guérirait trés
probablement son fils si elle lui
était administrée, ce qui était
impossible pour le moment. Il a
parlé au Dr Cannell. de l’on
tario Cancer Treatment and Re-
search Foundation”, à Toronto,
qui étudie présentement la pos-
sibilité d'enquéter sur l'hormo-
ne en question. décision qui
n'est pas encore prise.

“Je ne veux pas prendre la
vedette”. a prolesté M Deane
a notre reporter. ‘Je ne veux
rien forcer, Je sais que mon
cas n'est qu’un cas parmi des
millions... une goutte dans
l'océan. Je ne veux pas de pri-
vilège. Mais si ce remède est
bon, j'espère que tous ceux qui
souffrent du cancer pourront
bientét en bénéficier. J'espère

n'a

   

   

Qu'il arrivera à temps pour
sauver mon f J'espère qu'ils
ferent vite, chaque jeur de
perdu emporte un lambeau d'es-
poir 1"
M. Deanc est un tout jeune

homme. On dirait un ménage
d'étudiants.

“C'est votre chair”
“Vous ne pouver imaginer la

semme de souffrances que
découvertes depuis une sem.
ne, évoque M. Deane. Je ne
veux pas parler seulement des
miennes. Mais votre propre
seuffrance veus éveille à celle
des autres. Vous faire dire com-
me ça que vetre fils va mew

   

Le petit Lance, alors qu’il ét
de ses parents. La leucémie

  un enfant comme les autres, joyeux, rayonnant de santé, soleil
ace des millions d'autres enfants de son age. A moins que ceux

qui pourraient la vaincre ne consentent à parler...

rir... on ne peut pas accepter

ça, c’est votre chair, c'est com-

me votre propre mort, Et tout

à coup, on est étonné que le
monde entier ne se soit pas
mis à chercher, sans autre con-

ion que LA VIE, com-
vérir ces maladies “i

curables’”’, qu'on n’ait pas mis
de côté tout le reste, sans at-

tendre un seul jour parce que

chaque minute qu'en perd

souffle une vie de plus. À côté
de la vie de votre fils, tant de
choses dites ‘urgentes’ se vi-

  

M. V. V. Mirkovich, PhD, 48 ans, ingénieur cm

département fédéral des Mines, à commencé a travailler à

 

dent soudain de leur importan-
ce...”

M. Deane n'exige rien. 1 ne
demande même pas la protec.
tion que la loi accorde aux pa-
tients… sous la forme de règle-
ments sévères dans l'essai des
médicaments nouveaux. Face
à la mort certaine de son fils,
il acceplerait dès demain qu'on
lui injecte l'hormone "ACH.
et advienne que pourra.

suppose que ça ne peut pas lui
ire de tort’”. observe til. Mais

il reconnail aussi que les auto

 

 
  

découverte de l'hormone “ACH” avec ton père, M. V. À. Mir-

kevich, Ph.D, biechimiste, après avoir terminé ses études

à l'Université de Zabreg, en Yeugesia

  

rités médicales ont leurs rai-
sons. Que son coeur ne con
naît pas. ‘’Bien sûr, s'ils per-
mettaient ça une , peut-être
seraient-ils ensuite inondés de
demandes, et il y aurait des

abus. Je suppose qu'ils ont des
raisons supérieures d'être sévé-
res.”

Et s’il arrivait
quelque chose ?
Mais l'humilité et la soumis

sion a la loi de M. Deane sont
superflues, MM. Mirkovich père
et fils n'ont pas l'intention de
contourner Ja loi. Ils exigent
que leur produit soit reconnu
officiellement avant d'en four-
mir à quiconque. Et d'ailleurs.
on ne connait pas encore le mé-
ducin canadien qui oscrait ris-
quer son serment d'office pour
administrer à un patient qui lc
demande un remède non ap
prouvé. ‘Ft s'il arrivait quel
que chose 7"
Les Mirkovich, eux-mêmes,

ne sont pas docteurs en méde-
cine mais docteurs en chimie,
ce qui ne leur permet pas de
prendre un risque qu'ils assu-
meraient sans crainte, tant ils
sont convaincus de la valeur
de leur découverte. M. Mirko-
vich Sr offre d'ailleurs de rece-
voir lui-même, devant témoins.
la même injection que celle
qu'on sdministrera expérimen-
taiement au premier patient, ce
qui est loin d'être pure fanfa-
ronnade, puisque le biochimiste
est en Înit le premier humain
a avoir expérimenté, de sa pro-
pre main, l'hormone "ACH”.
Fils el pelit-fils de parents
morts du cancer, il a com-
mencé à s'intéresser à celte
maladie à la mort de son père,
en 1933. Quand ses recherches
aboutirent. en 1958, À venait
lui-même de subir sa 3e inter-
vention chirurgicale pour cetie
maladie.

C'est un secret
Mais pourquoi les instiluts

canadien et américain du Can-
cer n’ont-ils pas encore statué

  

sur valeur de l'hormone
“ACH> Le dilemme est le
suivant Les organismes off!

ciels réclament la formule chi-
mique el tous les renseigne-
ments pertinents à l'hormone
“ACH” afin de la fabriquer
eux-mêmes avant de l’éprouver,
cette fabrication faisant elle-
même partie des tests.
Mais les Mirkovich refusent

de lâcher leur secret, de peur
qu'on ne le leur vole. lis insis-
tent au contraire pour fournir
eux-mêmes. suns plus d'expli-
cations, l'hormone à éprouver,
alléguant qu'ils ont englouti
des années d'efforts et des mil-
bers de dollars dans ces tra-
vaux, el qu'ils ne veulent pas
en perdre bêtement le fruit.
Par ailleurs, les essais sur les

animaux, qui sont la règle dans
les laboratoires officiels, se
raient sans valeur sans l'hormo-
ne "ACH", el ne permeitraiont
absolument pas de conclure
4 sa valeur sur les humains.

Blocage de 8 ans
Mais comment se fait-il qud

le blocage ait duré huit ans ?
Comment se fait-il qu'on n'en
soit pas arrivé à une solution
plus tôt, dans un domaine où
on a tant besoin de toutes les
contributions possibles, qu'elles
soient sciculiliques ou ,. mo
nétaires ”

Rejoint à Oltawa, M. Mirko-
vich Jr a refusé d'émettre le
moindre commentaire, se con-
tentant de dire que l'affaire
élait présentement à l'étude et
qu'il s'en remetlait aux auto
rités médicales pour l'approba-
tion el la diffusion éventuelle
de l'hormone
En fait, l‘’Ontario Cancer

Treatment and Research Foun-
dution” cherche présentement
une solution, eÀ un comité de
médecins su mis sur pied
d'ici une semaine ou deux à
celte fin. Itejoint au léléphone,
le Dr Cannell, chargé de l'af-
faire, s'est conlenté de décla-
rer, d’une manière un peu
abrupte, “qu‘on n’avait pas en-
core décidé si on investiquerait
œ ren”,

L'ACH, un succès ?
En fait, pour les Mirkovich,

il n'est plus question d'expéri-
mentation, mais de démonatrs-
tion Car l'hormone “ACH” a
été expérimentée avec succès,
selon eux, de 1962 à 1964, sur
cinq patients mexicains incura-
bles, par ie Dr Andrade, un mé-
decin de Vers Cruz. Des cing
‘’cobayes‘’, (rois ont guéri et
deux sont décédés. Muis MM
Mirkovich et le Dr Andrade af-
firment être en mesure de prou-
ver que l'hormone avait été
également efficace dans ces
deux cas L'un serait mort à
cause de l'état trop avancé de
la maladie On signale qu’il ne
sert à rien d'espérer une qué-
Tuson ss les orgunes vitaux com
me le foie el les reins sont dé-
truits. L'autre aurait succombé
par suite d'un manque d'hor-
mones.
L'hormone "ACH" est-elle LA

SOLUTION à un grand nombre,
sinon à la plupart des formes
du cancer? Que la réponse
soit oui où non, il serait intéres-
sant qu'on la formule au plus
tôt. Il est mort quelque deux
millions de cancéreux, au cours
de ces huit ans de blocage.
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de la présente publication.

4 Ottawa,
envoi comme objet de deuxième classe
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Le rapport Parent? Voici ce qu'en

pensent dix-neuf maires du Québec
par Jacques Benoit

VE y en a qui disent que le
 spectre de la “déchristianisa-

tion de l'école” est sus le point

de lerrasser le Québec. C'e-t

faux : des 19 maires que le

Petit Journal a intervogés au

 

sujet des recommandati

4c volume di rapport Pacent,

 

Cotte enquite téléphenique
auprès de maires du Québec

fut menée lundi, mardi et
mercredi derniers, avant

même que le gouvernement

rende publics les deux der.

niers velumes dv rapport

Parent. Les questions ne

portaient que sur les recom-

mandatiens du 4 velume

que le quotidien ‘’la Presse”

a publiées en primeur le sa.

medi 7 mai,   
 

il ne s'en cat pas trouvé cing

pour refuser aux neutres les

droits des vatholiques ot des

protestants.

C'Hait voulu, lea questions
Maient vagues à part de ra-

personne n'a lu jus-
enant le texte inlé-

ural de la quatrième tranche
et encore moins de la cinquiè
me tranche qui, elle, traite du
financement de l'enseignement

Une “méchante idée”
Nos questions étaient les su

vantes :  Eles-vous favorable
ou pas à ln disparition des com
missions acolaires locales qui,
selon le rapport. devraient fai
re place a des commissions ré-
gionnles nun confessionnelles
responsables de l'organisation
de l'éducation el pour les ca-
tholiques el pour jes protestants
et pour les neutres * Croyes-
vous que ces recommandations
auront une influence sur les
élections du 5 juin ?

Au premier coup de télépho-
ne, déception. Le maire de Na-
plesville, M. Jules-E. Bisaillon,

  

commença par dire qu'il igno
fait tout des recommandations
pour finalement ‘avouer” qu’il
n'en avait pas une ‘’méchante
idée”. Selon M. Bisaillon, cette
quatrième tranche ne changera
rien à l'allure du vote du 5
Juin.

Plus au nord maintenant,
Ment-Laurier. M. Gaston Rour-
don n'est maire que depuis trois
mois et il se méfie : ‘Je n’en
al pas pris connaissance dit-il
ent une afi

 

  
politique. Ce

que je pense, le garde peur

moi... Oul, ça peut avoir une
certaine influence sur les élec-
tions. Ça dépend de la manière
que les gens vont interpréter le
rapport. Muis Je préfère ne pas
me pronencer.*

M. Adrien Colin, de Montma-
«ey, n'en dit guère plus lui aus.
si. 11 6’a pas lu les recomman-
dations el il “n’aime pas parler
à travers son chapen à
dire, ces recommanda!
fluenceront que certains sce.
teurs de la population quand
viendra le temps de voter, ©!

  

 

J-EUGENE BERARD
Val-d'Or

faut s'eccuper de la chose pu-
blique pour s'apercevelr que
les gens ne s'en occupent pas”,
conclut-il sur un ton amer

Dans la Beauce, le pays du
rire et du père Gédéon, on esl
mieux documenté. “Jusqu'à
mainienant, je suis tout à fait

d'accord, s'écrie au téléphone
le maire de Saint-Georzes, M
Jacques Pinon. Je crois même
qu'il est uw peu en relard, le

rapport Parent. Parfaitement
d'accord avec In disparition des
petites comminsions scolaires.

Et en ce qui me concerne, Je ne

voin pas pourquoi on continue-
rail l'école confessionnelle. Le
C grandit, il reçeit des

de partout, it est lemps
qu'il les intègre, ces gens.

M. l’inon n’en doute pas, Je Que-
bec est prêt à ‘avaler tout ça’.
Quant aux élections. . I ay
a que les taxes qui complent

vraiment par ici, dit il.

  

  

 

A une trentaine de milles d-
Samt-Georges, il y a Sainte.
Marie. Le maire, M. Faul Va-
chon, est lui aussi favorable à
la disparition des petites com-
missions scolaires. “Je serais
moins favorable au secteur non
confessionnel, faitil Je ne dix

x que je suis contre !A
avis, l'influence du rapport
pendra des commentaires q

en fera. Si on veut méler ça

la politique, ça jourra contre le
|

    

  

 

ALEX LECLERC
Rouyn |

régime acluel. Les régions ru.
tales sent cacore ancrées dans
leur censervatisme. Leur ara.
cher leurs petites commissions
scolaires. c’est leur arracher le
coeur.”

M. Marcel Colin, maire de
Viessisville, pusse a pou pros la

même réflexion : “Les comtés
ruraux sont attachés aux tradi-
tions, dit-il, malx je ne pense
pas que ce soit assez pour pre-

voquer la chute d'un gouverne-
ment. Mais dans deux semaines,
vous savez, ça peut être oublié
tout ça...” Les commissions
scolaire régionales non confes-
sionnelles, le maire n’est ni pré-
cisément contre, ni précisément
pour. Sans préciser sa pensée,
il souligne que ‘le gouverne-
ment ne veut pas rendre le rap-

port public, ce qui est déjà mau-
vais signe.” La bête noire qu'il
voil dans tout ça, ce sont les
‘rôtes d'évaluation qu'il est
urkent d’uniformiser,
il y aura des injustices.

  

   

“La machine est lente”
De 1a. nous filons vers I'Abi-

tibi, & Rouys. Le maire, M
Alex Leclerc, est favorable a ce

RIDEAUX — STORES — TOILE

Nous irons, chez

de nos tissus et bien en

OUVERT JEUDI et
VENDREDI SOIR
jusqu'à 9 k. pu.

SAMEDI : 5 h. pm.
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RIDEAUX — STORES — TOILE

NOUVEL ES
LES ARTHRITIQUES
MONTREAL. quebec, ® 13 mai

node vaincre l'ART
et je RHUMATISME, ces Tinie
redoutables, les hommes de scien-
ce sont ans & l'oeuvre

ir découvrir anmouvelles mé-
hodes
Grèce aux recherches et aux

millers de tests (alts, 11 a #4
Habit que l‘arthrite et les condi.
tons associées au rhumatiame ne
sont pas des maiadlea en elles
mêmes, mais bien plus les symp.
mes douloursux ot déformants

tous vos besoins en décoration et en confection

 

que l'éducation soit non confes-
sionnelle pour les neutres et
confessionnelle ; ‘ur ies croyants
‘Les parents, quels qu’ils soient,
ont des droits incontestables à
l'éducation de leurs enfants”,
ditil,

Son avis sur les commissions
régionales ‘’Ronnes pour au-
tant qu'on gardera une wf

  

autorité locale. Va-t-elle être ef-
ficace. cette autorité ?... La

me est lente, la province
En ce qui concer-

 

mac
est grande.”

ne les élections, M. Leclerc fait
confiance à l'électeur qui “’au-
Jourd'hui est mieux renseigné.
Je ne crois pas que les recom-

mandations influencent beaucoup
les élections; de toute façon,

poursuit-il, l'éducation devrait
être complétement au-dessu' de
la politique.’
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sonnes qui mulfrent rite
de rhumatiamein SR E"fern
venir, GRATUITEMENT, à
© “ui en feront la deman

ntéressante brochure de

Pts un premier pas lm
tant vers la mnte en deman
votre ‘exemplaire gratuit dés au-
ourd'hui tété de Recherches
ucativen, dept 280. BP. M.

Station Rosemont, Montréal

   



   

GASTON BOURDON
Mont.Laurier

Le rapport...
Suite de la page précédentes

Amos, C'est toujours l'Abitib:
4 Magny maire de cet
Je vois un danger 4
n des petites com

Dans notre
plus on centralise,
semble se ron
les régionales n'ont

vacore rien prouve de définitif.
A mon avis, une bonne petite
comutission scolaire bien adn.
bistrée, c'est encore ce qu'il
+ à de mieux

"Pnlost pas

is muets là
2er. Lequel *

  
   

  

 

  
mtre l'école ne 1
sal vant un dan

"Si on retire
ies religieux des ales, ="

taxes vont encore augmenter.”
Sdon M. Muzny, les gens +

vont dans un climat d'insécurs
te “Cette année, dita}, on a su
seulement en fevrier comment
on alluit éter taxé pour les
Jes, L'influence des recomman-
dations ne sers certuin t

nas bonne pour le parti au pou

voie, qui à déçu bien des gros
Hosqu'a maintenant. 1 a fait d
hanes choses, m qui ent

trap «
ferment les crédit
p'ut-on dire que eval

Queber est honne 4
aues ferment les credits

Départ des crucifix ?

  

 

  

 

  

  

  
  

    

  

 

    

 

maire de Val-d" lui est

far 1nques

en (rain de (aire dis
cracdes

made M
Plus tar£ vu cours de la  

 

versaton, al A U voa
assez de gens pour faire un ser

teur neuter, je suis d'accord.
Mais, vous «avez, il n'y a pas de
ca on Abitibi. ni en Gaspésie.
ni dans tes Cantons de l'est

 

 

en a des Témoins de Jéhevah.
nemais ça représente

grand-chose
Host tavorable à la creation

I ammis<ions regtonales
“mais jusqu'à un certain peint
seul t Le problème. let,

c'est qu'on n'a pas lex bens

hommes à la bonne place.”

Comme d'autres, M Bérard
“rent que € recommandations

nt cotter quelques sud
aux libéraux, surlout dans le
conves ruraux ‘Les ge

»t rapidement

surnons-nous vers la Gaspé

Ras Samt-Laurent À
Matane. :1 y a M Roger Dun,
moar "cette vite depuis an

pas

    

      

   

  
mit et Le

PAUL VACHON
Ste-Marie de Beauce

wr pin de trous vos. M nest

rpposé au principe des com.
missi régionales, ‘mais. dit-

il, je me suis pas cn faveur d'une

tron grande centralisation. Les
territoires sont grands. lex gens

dos villages éloignes ne pensent
pas von iltes. Ft

   

"es neutres Il diva En eas.
rosie, par exemple, its sont cn

sinarite. Mae il faut leur don-

 

RAYMOND C. TREMBLAY
Baie-Comeau

 

te lear ches romane uns

autres

Moutons que M. [ion ne out

 

rs Que la quatrième tranche
du rapport atl quelque mfiuern
sur les électrons du 3 pan du
ments en Gaspésie

Pas de maire
à Murdochville ?

Quant au ma de Rimouski.
M Maurice Tessier, il wore
tout des reoemmandations de
quatrième tranche “le
mé pas lu les journaux”,

WOM Tessier est candulst abd

ral dans Rimousks
Le mane de Rivière-du-loup

n'y etait pas, il était a Otay

à la Chambre des communes
Et Muedochville, pas question
pursque selon la lélephonut-

daw alé ne hotel de ville mu
poste de pahve Peut etre ny
ath pus de mace, a Murdech
ville
Un saut vers le de la

carte nous mene Jusqu a Ashes.

  

     

   

   

MAURICE TESSIER
Rimouski

tas, dans es Cantons de l'Est
Nous saunons chez M. J-M

Maire # notaire

ner qu'il s'est fait ‘une idée”
mous qu'il me veut pas la don
ner
Hot par seater AY qu'il

est en faveur des Commissions
region.ties. ‘car ça va fuciliter
la planification des progr:

mes d'enseignement. Si le

nistère dit que delle matière

  

 

JACQUES PINON
St Grnrges de Beauce

“re enseiques à (out le
le, par exemple de la Ire

a la de sance, vous arrivez avec

un programme identique peur

tous’; B quil n'a pas dob

Jeutions a en que les neutres

cornme le monde - reçu

vont ele ation qu'ils désirent
Au die de M Beauchesne, le

rapport naurs aucune aufbeen

ce sun elections ‘a la cond:
tion qu'il sait bien explique et

i ie lex recomman-
Petection me or

it que vue ce sujet, ça pour.

influencer le vote, dit!

  

  

  

    

rail

Les gras vont tellement désireux
de voir l'éducation à la portée

de (out (= monde que j'ai lim

pression qu'ils vont requider

l'ensemble et oublier les ques
tinsecondaires.

Nl ne les a pas lues
fe mane ode Megantie, M

Paul feblone, nest on pone m

cote 1 me Jes a pas Juss M

tier Liurendesu ma

  

  

   

APPRENEZ UN METIER REMUNERATEUR AVEC
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Dans le passé les Finissants AVIRON ent commencé leur carriere tres peu
de a leur grodustion Ure sere de coves débutera le

6 juin 1966
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GERARD MAGNY
Ames

Magog, etait contre lu fusion
des munivipalités jusqu’au jour
où il vint à penser le contraire
“C'est, explique-t-il, ce qui peut
se pruduire daax le cas pre.
sent.” [I n'est pas lellement en
faveur, mas qui suit * “Quand
J'aurai lu le rapport, dit-il.
peut-être que..." Selon M
Laurendeau, la quatrième tran
che ne jouera en faveur d'iau-

cun parti

La Côte-Nord
Natashquan. le téléphone oo

d pas jusque là. Havre
(-Pierre, le Maite n'y est
ftuie-Comeau. À l'apparetl,

M ltaymond Tremblay. le
mae He cormaît que les gran
des lignes du rapport, comme

d'iatleurs la plupart des Québe
cos ‘let, dilil, on reçoit nus
uraaux bien en retard... En
rincipe, je nuix oppose aux

commissions régionales, qui ne
seront pus assez pres des gens.

Kil we peut que les comites

ps corrigent cette sit

  

  
  

    

  

L'idée de commissions non
sonnelles au sommet ne

quére "NE chaud me
fraid. c'est Wide, Gat M. Trem
nl Qui va avoir l'autorite ?

Qui va prendre len décinions °°

  

Le problème des neutres est
un probléme de grandes villes
selon MO Tremblay. Que dans
vues villes les neutres pussent
avnr l'éstucistion qu'ils désirent

“c'est permal et démecrati-
que”. l'influence des recom

numdations sur les élections
“Je n'’ut aucune idée, je ne fais

pus de politique. Muis Je me
demande pourquoi le zouverne-

ment le cache, ce rapport..."

“Pour faire face
à la musique”

M Alonzo Gravel est ere
de Kénogumi. Malisde, il n'a pu
bre les recommandations A
mu grande honte, dit-il Je suis

  

  

 

J.-M, BEAUCHESNE
Asbesto,

 

d'accord aver ce qui wel fait

jusqu’a maintenant a la Com-
mission Pureni, poursuit M

Gravel Je pense qu'il fuut s'ou-

wri Ni on veut survivre au
Quebec, il (ual se donner um

nvstéme d'éducation capable de
repondr« aux anpirations des

Quebecois, pour (aire luce 4 la

musique. Il n’y a plus de place

au pays pour les jeunes qui

n'ont qu'une je où une £e au-

meeMO Gravel croit que ces
recommandons nimront au
cutie influence sur les élections.

De Roberval, MI
Xavier Bouchard repo
disparition des petites commis-

sions vcoluires ... C'est probu-
h wnt pour ca que Lesage ne

voulnit pas le sortir, som rap

  

  

    

   

  

  

  

  

 

  

port... Moi, je voin ça a

bon oeil. Les petites conumis-
sions  n'uvcupent surtout de
questions aduvimistrutives. Avec
les consites se res, les pa-
rents pourront  n'uccuper de

que pedagogigues,  Lim-

 

portant est de savoir yuelle is

Muence les parenia voal avoir

 

aur les con xsions  regienu-

lew.
Éducation neutre pour les

neutres Je trouve ca hoa.
Chaque secteur pourra s'erga-

Au due de M Bou
4,est dort possible que
{liboraux  peerdest  Musiours

comtés ruraux aux prochaines
elschions

Au vent

 

ily a M 7oël Sain
den, mn Ae Lachute, “Je suis
en faveur des recommanda-
tions", dit il Ce sera lod, puis
ke lue wv owt candidat aux
prochaines elections

Enfin. Shawinique. [æ maire,
M Gérard Dufresne. se dit
d'ucenrd avec le tout, mail
ne veut pas et due plus avant
d'aveur lu le rappel au com

pet Seb lui, lex gens crat
Ruent de nouvelles Lixes, ce qui

pourrait bien cutter quelques
sieges 3 MO Lesa
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par Danielle Sauvage

“I n'y a pus de doute ba
dexaus. Je crois que la plupart
des prychiatres, prychologues
et travailleurs sociaux sont

d'accord : ln dépression nes
veune est lu maladie typique

  

 

ceux
bus

de
lassitude. de douleurs vagues

et diffuses, d'inseommie. et qui

par-dessus fout ça ne réussis
rent pas à penser et a se con

centier. lle ont la tour les
symptômes de ba dépression
FA ils ne cont pas den seuls 1
en souffre...

Le Ur Andrée Benuist, psy
chantre et sociologue, à étudié
ee phénonsene de lo dépression
nerveuse en milieu canadien
français Son travail de recher
ches, commencé en 1962 ¢f bien
tôt lermmné, sers publié à lu
lomne

“J'ai entrepris ces recher
ches, cit «lle. quand un de mes
confrères psychiatres, de retour

de deux ans aux
émit l'hypothèse
sion occupait une

  

  
   parmi les troubles mentaux des

Canadiens frang Selon lui et
d'autres psychiatres, les ces de
dépression nerveuse étaient
beaucoup plus nombreux chez
tes Canadien

  

  
étant surtout victimes de schi-
zephrénie.“
Ce qui inléressail partieulié

rement le Dr Benoist, c'étnt de
connaître la raison profonde du
phénomene, d'en déterminer les
causes sovio culturelles.

L'hypothèse de départ at
elle eté vérifée ”
— Out, c'était la première

chose b faire. Et ce fut vite fait.
M. HE. Lehmann avait déjà
compilé den statistiques au Ver-
dun Pr tant Hospital qui

que, de 1894 à 1

eportion des dépress
fombait de 13 p. 100 4 18 p. |
J'ai recueilli le méme genre de
statistiques à l'Hôpital Saint-

Jean-de-Dieu et ebtenu le résul-
tat contraire : le nombre de dé-
pressions n'a fait qu'augmenter,

et à un rythme beaucoup plus
rapide ces dernières années.

Ne serait ce pas parce que
la maladie mentale west pls

   

  
   

    

Le Dr Andrée Benoist:

La dépression nerveuse est la ”

maladie typique du Québécois
considérée comme quelque cho-
se de honteux ? parce qu'on

n'essaie plus de cacher les cas
de dépression ?
— C’est un facteur, en effet.

Une enquête au sein de la pe-
pulation a me indiqué que
cette prédominance de la dé-
pression chez Jes Canadiens
français n'était peut-être qu'ap-

 

Le Dr ANDREE BENOIST, psychiatre et sociologue:

pliquer ces lendances dépres
aives ? De l'avis des psycholio-
gues, anthropologues el sociolu-
Rues avec lesquels le Dr Be-
noist a discuté, plusieurs fac
teurs sunt en cause ainsi, le
placement précoce de l'enfant
dans les pensionnals, impor
tance de l'éducation religieuse
et du facteur religieux en géné

le Canadien français est un

être qui se sent inférieur dans
fous les domaines, encore plus
collectivement

|

qu'individuelle-

ment. |! s'aperçoit, dans la pé-

riode de transition que nous fra-

versons, qu'il ne peut plus lut-
il

  

fort d'autodépréciation qui est,

 

“Les Canadiens francais ne considèrent
pas la dépression nerveuse comme quelque chose de honteux; au contraire, ils s'en glorifient.

Avoir fait une dépression, c'est avoir beaucoup tra

 

Le groupe canadien-
français, loin de considérer la

on comme une maladie
mentale qu’il faut cacher, s’en
vante, s'en glorifie : avoir fait
une dépression, c'est avoir
beaucoup travaillé, avoir beau-
coup de mérite... Dar le

groupe angla au contraire,
les quelques cas dont on nous
» parlé étaient expliqués par le
fait que l'individu n‘avait je-

mais bien fanctionné, n'était

pas normal.

Autodépréciation
Que cette prédominance de Lt

dépression en milieu canadien
français soit apparente ou réel
Je, Le phénomène demeure Com
ment pliquer En psychia
trie sociale, on admet généra |
lement que les maladies men |
les ne se présentent pas de
la même façon dans lex diffé |
rents groupes humains, dans les
différentes sociélés
qui dislinguerait alors la socté ;
lé canadiennefrançaise des au |
tres 7 Quelles enracléristiques
de notre milteu pourraient ex-

     

  

 

 

 
29 MAI dans

LeaCR

  

Qu'est-ce |!

  
la predemuance d me

t exclusion du pére au sem
d'une structure quast matriar
cale, ete
Le Dr Bones toutefois va

plus lom Pour elle depression
signifie deprecistion, et plus
précisément  auladepréciition
“C'est la clef de ma recher.
che, explique telle Peur mot,

  

lé, avoir du mérite.” 

la ccuse prolonde
on nerveuse eon

milieu canadien-français.
Voy SOUS UN sedan a

probleme

  

 

— Disons que deux solutions
s'offrent au Québécois : être
assimilé, s'américaniser, ou as-
sumer ses responsabilités col-
lectives, devenir adulte. C'est
 

PHOTOS
DE
MARIAGE

À cause des nombres
ses demandes. les fulurs
mares de JUIN, SUIL
LEY, AOÛT, SEPTEMBRE
ei OCTOBRE sont in tes
à reserver leur pho

logiephe mainterent

s vous NE POUVEZ
VENE À NOIRE

stuo: ous vous
MONTRIRONS NOS
ALBUMS A VOIRE

oomicng

Now
PHOTOGRAPHIONS
ows MARIAGES
om COULEURS

LA PHOTO
| 1682 est, rue STÉ-CATHERINE (près Papineau)
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Les suicides à Montréal en
1965 : leur nombre et leur
répartition suivant l'âge, le
sexe, le mois et le mode, tel

 

  

  

 

Avjour-
le Dr Andrée Benoist,

au département

de l'Université
exprime son

point de vue sur la dépres-
sion nerveuse en milieu ca-
nadien-français.

 

   
un choix purement politique.

Dés que le choix aura été fait,

dès que la période de transition
sera terminée, ls tendance dé-
pressive régressera.

Les suicidés riches
El les suicides ” Cur si le

Dr Andrée Benoist s'intéresse
a la dépression nerveuse. elle
ner pas moins étuihe le pre-
bléme des suicides
La dépressien conduit ous eut

au suicide l'ourran-on en con
clure que Je nombre de i

st beaucoup pius él vé chez
ens francais que chez

chiens anglios © “C'est

très difficile à di vépend Sa
Jeune femme J'ai essayé de re-

ir des st iques sur le
sujet et c'est presque impossi-

ble : il y a plusieurs sources de

renseignements à Montréal et
chacune donne des reponses dif-
“trentes !
“Une chose est sûre, cepen-

o le nombre officiel des
suic (95 à Montréal en
1965) est tres inférieur à la
réalité. Je ne connais pas une
métropole qui ait un taux de

suicide aussi bas. Et, chose as-
sez surprensnte, on ne frouve

que des personnes de la classe
défavorisée ou moyenne parmi

les svicidés enregistrés offic
lement ; les bourgeois, les ri-

ches ne figurent pas dans les
statistiques. À croire qu'ils ne
se au ns pas !°

PHOTOS
DE

MARIAGE
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ROBERT BELLEVILLE ta gauche) et NORMAND PELLE-

 

TIER ont créé leur mouvement de ‘Fraternité mondiale’ en
prévision de l‘’Expo.

En nous ouvrant aux étrangers
 

‘Fraternité mondiale”

prépare l'Expo-67
lhs milliers de visiteurs de

tous les pass viendront à

Montréal lan prochain: ils se
promeneront dans nos rues.

nous les rencontrerons dans

les restaurants, les théâtres, les
pa
l'intimité de notre fover.

Et aujourd'hui. moins d'un
an avant cette fameuse Expo,

on ne peut croiser un Jaune
ou un Noir sans ressentir une

  

et parfois même dans

 

certaine gene.

Pourquoi ? Parce qu'on les

sesesss

 

+ .Autravail maintenant
La reconnaissez-vous ? Des
jembes longues et fines, des
cheveux blonds, un sourire
éclatant... c'est PATTI
BOYD, Mme GEORGE HAR-
RISON évidemment. La lune

c'était bien beau,

  
tenan* sen travail de manne-

Quin. 

||

connaît peu vu pas. parce que
l'inconnu est toujours dérou-
tant...
Ce qui intéresse ‘Fraternité

mondiale’. ce n’est pas tant les
causes de cette ségrégation sub-
tile que les façons d'y remédier.
“Nous voulons présenter aux
Québécois le visage des autres
continents. Nous voulons que
les Québécois apprennent à con
naître l"‘autre”. cet étranger
qui vit souvent parmi eux, qu'ils
soient capables envers lui
d'amitié et d'hospitalité. les
Canadiens français, vous savez.
sont très hospitaliers ‘""

 

Tout le monde
‘’Fraternité mondiale”, mou

vement créé il y a quelque {rois
semaines, ost initiative d'un
groupe d'éludiants. Parmi eux,’
Normand Pelletier, 22 ans, el
Robert Belleville, 29 ans, que
nous avons rencontrés. Des
mouvements du genre de “Fra.
ternité mondiale”. il en existe
plusieurs à Montréal : Cosme-;
polis (Université de Montréal),
AMI (Amitié mondiale inter
jeunesse). par exemple. Mais
“Fraternité mondiale” a ceri
de particulier qu’il ne veut pas
intéresser seulement les jeuncs,
qui seront en contact avec les
visiteurs de l'Expo. précise M '
Belleville La population tout
entière est appelée à les ren-
contrer.”

Toute la population est éga-'
lement invitée à suivre les ac-
tivités de la semaine de la
“Fraternité mondiale” qu'orga-'
nise ie mouvement, à compter
du dimanche 15 mai. Cette se.
maine, qui aura lieu au Sémi-
naire de ls Résurrection (5750,
boulevard Rosemont’, permet-
tra au public de connaître un
peu micux l'étranger. Diman
che, Mme Thérèse Casgrain,
présidente de la Ligue des droits
de l’homme, participera à une
table ronde sur le sujet. Des
étudiants étrangers donneront
des conférences sur l'Afrique
‘lundi soir! et l'Asie (mercre-
di. On pourra tous les soirs.
entre 7 heures et 11 heures, vi-
siter l'exposition inlernationaie
organisée par ces étudiants. |

La semaine se terminera le
samedi 21 mai, en danses et
en chansons, puisqu'on présen-
tera & ceite occasion le specta-
cle international de Cosmopolis.

 

  

 

   
u sur le point

Ne soyez pas effacé parce
> oO

CHAUVE ° de l'être ? Que vous paraissez plus vieux
LE CENTRE DU CHEVEU HUMAIN DE MONTREAL INC. que voire âge. SOYEZ MO-

3400, boul. de la Concorde, Duvernay, P.Q. DERNE auaval dansvu. . n LT
dansant, etc,

La solution est facile : en
appliquant simplement sur les
parties du cuir chevelu trop
éclaircies ou chauves des che-
veux de la même teinte et
quantité requise, le tout im-
planté dans une base épousant

forme de votre tête; à la
fois flexible et suffisamment
rigide pour conserver sa for-
me. Fabriqué d’un matériel

    

DE
i

moderne (Fiberglass) des plus
I durables . . . se porte 24 eu

res par jour coupes
SECONDES : votre choix.

à een memmemeeccommenmemmases
 

  

 

Posterle couper mainteno CENTRE DU CHEVEU HUMAIN de Montréal Inc, (Ai. Hemas fair
TERMES FACHES

|

$ 3400, boul. de le Concorde, Duvernay, P.Q. Contre lnc.)
@ Veuillez m'expédier, sans Obligation de me part, tous détass sus enveloppe discrète,

Pour rendez-vous, téléphone À NOM ve aus evene -
661-0255 SO aoxesse LPS. 15-566
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La nouvelle chemise TERICOTA
PERMA-IRON... restera toujours Ç
repassée. Faites-la sécher à
la machine et vous ne
voudrez plus jamais repasser
de chemise.

 

COMME PAR MAGIE

Perma-lron a créé une nouvelle norme

d'excellence pour les chemises à
laver et à porter.

Ce procédé a

été éprouvé par nya

et s'est révélé résistant

au froissement

au cours du séchage à la
machine.
Ce luxueux mélange

65% Térylène®
et 35% coton,

garde son aspect
net et frais toute

la journée.
De plus, le fini
“Sanforizé”

assure un

ajustement

parfait.

   

   
  

 

  

      

* Térylène est une
marque déposée d- le

fibre polyester

vendue su Canes
per le CEL-CIL    
 

René Bourdayes Ltée
Mercene

Bazinet & Ste-Marie Ltée

470, rue Victoria, Ssint-Lambert

Tél. 671-8280

Tailleur

1318 est, rue Mont-Royal, Montréal

Tél. 523-9141
  A. Gendron Eur,

Mercerie

42 ouest, rue St-Charles, Longueuil

Tél. 6794141

Geuthier & Frères Ltée
78, rue Roy, Sorel

Tél. 743-4133

Terlleur   
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AIME BRISEBOIS, VALERIEN et MARIE-ANGE CARRIERE : ‘’On est obligés de vendre nos animaux pour payer nos taxes

Marie-Ange et Valérien Carrière se révoltent

“Nous avons trimé dur sur notre
terre, nous voulons y mourir!”

per Hermine Beauregard| 
  

      

  

Marie-Aage Ca ot
jours aiméla « une of
animaux. 1]y,à vingt ans   a son mari prie }

ua petit coin de le
eux. Elle yvi he
temps de l'aube à la nu
œujourd'hui, évrante

fardeau de taxes mun
exorbitantes, elle devra pre
blement abandonner sa te
à quelque »péculaieur à af |
fat...
Comme beaucoup d'autres Ca

Radiens français, Valérien
Marie-Ange Carrière étaient
aus gagner leur vie dans
grand-ville pounsiéreuse.
comme employé À l'entretien
aux ateliers du C N.R., à Poin
te-Saint-Charles, elle me
couturière à la manufa

   

   

   
   

  

   

 

AGagnez cette superbe QUI VEND LES

r— PONTIAC 66’ MELEURESMARQUES
¢ fl GRÂCE A aDIT AUX PLUS BAS PRIX

& SHERWIN-WILLIAMS EXTRA

é FRENIERE SPECIAL
LATEX

SURPLUS DE STOCK 3 SALioNs 3 GALLONS

 

 
LOWE BROS. - CANADA PAINTdes champs. | .50

fe“achetident ueterre. dun MARTIN-SENOUR $0.98 37
arpent sur vingt, sur le Che SHERWIN WILLIAMS

REG. $8.65 4 $13.28

 

min-Neuf, près de Ville Jac |
Ques-Cartier. Après l'avoir dé
frichée, ils s'aperçurent qu'elle
n’était pas tellement favorable !
& la culture. Île décidèrent d'y;
élever de la volaille et quelquesdeadve PEINTURE
vent un peu de fourrage pour CR “C | L”

ces derniers et un jardin pota | =
ger.

Une bic 272-1033 A DES PRIX
IMBATTABLESSue ‘’leur terre”, | ont ble,

vé une bicoque recouverte de |
papier goudronné eù logent
trois chiens, cing chats et un
pigess. Un peu plus loin, us:
bâtiment délabré abrite une'

(suite à la page suivante)

GRATIS
¥ cauon
DE PEINTURE

ou chaque

       (."    
   
 

  

  



 

(suite de !a page précédente!
quinzaine de chevres. quelques
poules. des oies Is aiment
leur ‘’chez-eux”. Il faut dire
qu'ils y ont mis de leur sueur
et de leur temps. Valérien se
lève tous les matins vers cinq
heures et fait deux heures
d'autobus avant d'alteindre son
travail. Le soir, aussitôt revenu
a la maison, el lous les week-
ends, il peine sur son terrain,
s'aitelant aux travaux que sa
femme n’a pu finir. Elle. Marie-
Ange. se lève d'aussi bon ma-
tin et, pendant que son vieux
travaille en ville, elle trait*et
nourrit les chèvres, donne du
grain aux poules el aux oies.
Dès que le temps le permet, elle -
mène les chévres au pâturage.
“Et des chèvres, ça ne se laisse
pas comme des vaches; il fav. ©
drait une clôture de neuf pieds
de haut pour les empêcher de
se sauver 1” Alors, Marie-Ange

les surveille du matin au soir,
ne les quittant pas des yeux.
elle ne peut souffler que lors-
que ses pensionnaires sont sa-
gement altachées à leur pieu.
dans le bâtiment. Alors l'atten-
dent toutes les petites besognes
de l'entretien et du soin des
bètes.
Et ça donne quui * Au prin-

temps une quinzaine de che-
vreaux que l'un cède pour $15
chacun. Quelques ates et quel
ques poules vendues Pour-
tant cela n'empêche pas Marie-
Ange. à 68 ans. d'uvuir un bon
visage hale et des yeux bleus
petitlants et gais. -Æt il faut
voir lu façon dont ses bêles
accourem vers elle pour com-
prendre tout le soin dont elle
les entoure

Pas un conte

de fées
Jusqu'ici, on dirait une his-

toire de gens heureux, (ravail-
leurs. qui pourront enfin jouir
d'une vieillesse calme dans le
cadre poétique de campague
québécoise 5 tout n'est
pas si simple
La lerre qu'ils ont achetée eu

1948, sur le Chemin-Neuf, était
évaluée a ce moment à $l00
Iarpent. ce qui voulait dire,
pour eux. $2.000. Ils avaient le
salut de cullivateur et les
taxes élatent raisonnables Mais
la municipalité s'étant dévelop-
pée. un premier rôle d'évalua-
tion fut établi en 1954; cetle
année, leur propriété est éva-
luée a $30.000 Et ils ont reçu,
en méme lemps qu'une facture
de taxes scolaires de $1500,
celle d'une luxe spéciale de
$397 afin de couvrir les frais
d'installation d’un égout collec-
teur.
Cet égout, commencé depuis

quelques annees et destiné à
desservir surtout les industries
qui s'éléveront en bordure de
1a route transcanadienne, west
encore pour les habitants du
Chemun-Neuf qu'un rêve loin
Lain qu'ils doivent payer
A Valérien Carrière. il coûtera
pres de $900 par année pour
encore 40 ans

D'ailleurs, les Carriere ne
sont pas les seuls habitants de
Ville-Jacques-Cartier dans cette
pemble situation. depuis quel

ques années,

    

au moins une
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Pour MARIE-ANGE CARRIE:
RE, ses animaux sent un peu
ses enfants : “Je soigne ce

bouc depuis plus de quinre
ans.”

quarantaine de cultivaleurs,
écrasés sous les taxes, ont du
céder leurs terres pour des prix
dérisoires à des spéculateurs
qui s'empressaient de fes divi
ser en lois et de les revendre
à des bénéfices exorbitants
Actuellement, m'a-t-on confié

à l'hôtel de ville de Jacques-
Cartier, seuls trois propriétaires
de la municipalité onl conserve
leur stalut de cultivateur et ne
paient que $12 pour l'égout, uu
lieu de quelques centuines de
dollars. Les Carrière n'ont ap-
Paremment plus le droit à ce
slatut puisque M. Carriere
comple sur un uulre revenu
‘33,800 du CN el qu'il ne
“cultive pas 15 arpents de
lerre, ce qui uu terme de la
loi, le gualifierail comme ul
tivateur””.

15 proprios en
appellent

Près d'une quinzaine de wo
priétaires qui, comme les Car
riére, tiraient de peine et ue
misère un modeste revenu de
terres souvent ingrates, en wn
appelé de cette décision devant
les tribunaux. Cela se passait
en 1962. Le jugement n'a pus
encore été rendu.
Les grandes propriétés du

centre de Ville Jacques-Cartier.
qui jouissent de lous les servi
ces municipaux, sont évaluées
selon les mêmes normes que
celles qui s'appliquent à leur
bicoques de papier goudrunne,
dépourvues, elles, de luus ser
vices de la Ville.

“Qu'ils vendent leur terre I
répéte-t-on. Mais les taxes
trop élevées rebutent l'acheleur
éventuel à moins que quelques
vautours de la finance, caches
dans l'ombre et bien au courant
du secret des dieux, n'altendent
paisiblement qu'agonisent les
petites gens. Ils n'attendront

pas longtemps. Déja plusieurs
pour payer leurs taxes, onl di
vendre leurs animaux,
Marie-Ange et Valérien Car

rere auront ils trimé 20 ans
pour enrichir quelque spécula
teur ?
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ETIQUETTE JAUNE

Spécial
T——

$6.66
Vaieur jusqu'a 515.99

sont

qu'il

 
Spéciaux sur valises- - -
125 VALISES vaicur ve

incomparables. Vous con-
viendrez, en

BOURSES
EN VENTE

Collection de bourses de
dernier cri — Convenant à

tous les goûts — Haute qua-

lité — Vous trouverez cer-
tainement la bourse que
vous cherchez.

Couleurs: on coir vorni (patent);
ou cuir bien marine: ca veau of
maroquin moir: vinyle verni, noir
et marine.

Spécial
ETIQUETTE JAUNE

$3.33
Voieus jusqu'a $ 7.99

=

 

Ces bourses racées, d'une
fraicheur printanière, vous

offertes à des prix

les voyant,
s'agit d'une offre in

rroyable.

Couleurs : en cuir verni (patent):
en cuir blow marine: ea veau of
maroquia noir: viayle vorai, eoir
el marine.

Choix de modèles à profu

sion, bourses provenant
d’un stock plus coûteux et
offertes à un prix avanta-
qeux. Excellente qualité

Colours : on cuir vorai (paîent):
ou cuir bleu marine; en voau oi
maroquin noir: vinyle verni, noir

of marine.

ETIQUETTE JAUNE

Spécial

$9.99
524.99Valeur jusqu'à

 

‘12.95
format puliman 24” et garde-robe 21"

Choix de couleurs: bleu, blanc, rouge et gris

Spécial étiquette jaune "6.88
ne... 00.0n0.000000000000000000000000000000000

 

12 MALLETTES format garde-robe 22“
EN FIBRE DE VERRE © COULEUR : BLANC

Valeur de $29.50 — Spécial étiquette joune *14.88
_. rw

JAUNES PAR TOUT

PROFITEZ DE CES AUBAINES
durant cette grande vente

Fis boron or ae

 

RECHERCHEZ LES ETIQUETTES

caw ta nee -

UN DEPT DE 32.00
RESERVERA TOUT ARTICLE

REE
LE MAGASIN A oun

; | Comendes tinge sion
credico livrarien par toute le procinee

..
AUCUN DEPOT MQUIS

 

| OO)
Grande Vente
de FIN de SAISON

Recherchez les étiquettes jaunes par tout le magasin

Voyez ces exemples et recherchez les étiquettes jaunes
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Ce chef-d'oeuvre d'un photographe de la United Press a décroché le prix Pulitzer de photogra-
phie, aux Etats-Unis. Cette photo a aussi le mérite de se révéler à ls fois comme le cri tragique
des victimes de la guerre et l'irrésistible appel à la paix de fous les hommes de bonne volonté.

Les travaux de la Confé-
rence de Genève sur le dé-
sarmement nucléaire sont
suspendus pour un mois. Les
négeclateurs auront sûre-
ment besoin de tout ce temps
pour se remettre de la fa-
tigue quientr nt ces in.
terminables frustrantes
discussions. Depuis des
nées, chaque reprise des
pourparlers fait naître des
espoirs systématiquement dé-
cus en reisen surtout de
Vintransigeance des deux
Grande : les Russes repous-
sent les mesures de contrôle
qui entraineraient une ins-
pection des bases situées sur
leur territoire; les Améri-
calins ne veulent pas lâcher
la proie peur l'ombre.

Les petits pays, impuis-
sants, tentent bien de faire
progresser la cause de la
paix, mais sans résultat ap-
préciable. lle savent que,
dans l'éventualité d'un con-
flit, Me seront les premiers
perdants.

Débats irréalistes
Les débats de Genève

prennent parfois un carac-
tère hautement technique.
Hs sent aussi passablement
Irréaliste: même sl un
accord droit sé, it
rait qu'un caractère p a
soire. Et ceci pour l'excel-
lente raison qu'à meins
d'avoir receurs à la ceerci-
ten, les Deux Grands eux-
mêmes ne dispeseraiont pas

des meyens de le faire res

  

   

  

  

  

 

Ny a aussi la Chine pepu- ;

  ques, et il pa

d'eau sous les ponts avant
qu'elle ne consente à 20 dé-
partir de ces engins cons-

truite au coût de si grands

sacrifices.
L'auteur de la politique de

“containment”, le secrétaire
d'Etet américain Foster Dul- |
les, est mert, mais ses suc-
oosseurs poursuivent son 6ev-
vre sans paraître se rendre
compte que les temps ent
changé. L'apparition de la
bembe atomique chinoise au-
rait dû euvrir les yeux des
plus intransigeants et leur
faire comprendre que, dé      sormais, aucun traité inter
national portant sur l'inter-  

diction des armes nucléaires
ne sera valable si les diri-
geants chinois n’y souscri-

vent. Or, leurs succès dans
ce demaine contribuent à
renforcer l'intransigeance.

Cependant, aucun effort vrai-
ment sérieux n’a été entre.
pris pour les amener à mo-
difier leur attitude.

Le temps presse
Pourtant, le temps presse,

car il suffire de quelques an-
nées pour que la proliféra-
tien des armes atomiques
devienne pratiquement in.

Le perfectionne-

chniques les ont
mises & la portée des petits
pays. Le Canada aurait pu
fabriquer une bombe atomi-
que il y a plusieurs années.
L'Inde serait en mesure d'en
fabriquer si elle disposait
des capitaux nécessaires à
cette fin,
Les services secrets de

r ent découvert que
at d'Israël travaille à la

réalisation d'armes nucléai-
res. C’est pourquoi le chef
de la République arabe vnie
vient de proposer que les
Etats arabes en fassent av.
sent. Ce projet ne serait pas
irréalisable, surtout si les
capitaux apportés par Vex.
ploitation des resseurces pé-
trelières sont mis en eauvre.

  

 

    

 

AVIS AU PUBLIC

LE CENTRE PSYCHOANALYTIQUE
DE MONTREAL

(Enregistré et possédant permis)

Spécialisé on:

* Estimation de l'intelligence et des aptitudes

* Conseils sur l'orientation

© Conseils sur le mariage et en psychonalyse

est MAINTENANTsitué à

550 OUEST, RUE SHERBROOKE

Tél. 845-9218
AILE OUEST, SUITE 685

Des négociations de mauvais
rêve, qui n'en finissent pas

En Indonési
Sukarno a ¢ entendre, i
y a quelques mois, qu'il y
avait possibilité que son pays

entre lui aussi dans la ceur-
se atomique, mais les ré-
cents événements lui ont
sûrement fait oublier ce rêve
grandiose.
Quoi qu'il en soit, la prev.

ve est faite que Fhumanité
ne dispose que d'un faible
répit. À plus ou moins breve

échéance, les armes atomi-

ques feront partie de l‘arse-
nal de moyennes et petites
puissances. Et personne ne
peut prévoir ce qui se pas-
sera si des éléments irres-

le président

   

  

Ce n'est qu'à caute d'un
précaire équilibre de la ter.
reur que les Grands ont re-
noncé à utiliser leur force
nucléaire. il serait téméraire
d'espérer que les autres

  at ne cédent pas à la =
tion d'utiliser les terribles
engins pour régler leurs dif.
férends entre voisins. Ce qui
revient à dire que la seule
vraie protection contre les
armes nucléaires, c'est leur
suppression totale. Et cela
n'est pas peur demain.

Bernard VALIQUETTE

  

 

    

 

La fameuse tente-roulotte

BELLEVUE-DALEX
Se

  
Equipée de porte moustiquers, roves |2 pouces. supe! structure
rigide anti-poche d'eau, bancs capitonnés en cuiretie, châssis en
plastique, draperies, teble se convertistent en fauteuil, dinette 65
lat contortable pour la nuit, etc

# Quelques modèles démonstrateurs en spécial *

9 “A

EDator su-ÎËs
Ouvert du lundi au vendredi

de 9h à 10h
Samedi de 9 h à 6h

Dimanche de | h. à 6 h.

1000 PIEDS au NORD du CENTRE d'ACHATS ST-MARTIN

| Bateaux * Chaloupes © Canois pneumatiques © Remerques à bagages

1345. toul. Cureletelie
Chonedey, Level

Tél. 681-5451 1 
 

 

 

VOULEZ-VOUS EMBELLIR VOTRE CUISINE ?
Nous avens pour veus un choix des plus intéressants :

MODELES— COULEURS, ETC... ETC...

Une visite vous convaincra de la qualité e! de nos prix   
 

 

Manufacturé avec les matériaux

“ARBORITE”
Tous les matériaux nécessaires

SALLES DE JEUX ET CHALETS D'ETE
 

VISITEZ NOTRE KIOSQUE A “L'EXPO LAVAL"
DU 11 AU 15 MAI 1966

A L'ARENA DE ST-VINCENT-DE-PAUL   
BUREAU: 661.4440 © 322-3247

=FRANCIS MOULDING
LIMITED

| MOULURES ET BOIS DS HNITION © OfSSUS DE COMPIOIR in
| ARSORITE MOULE © ARMOIRES DA CUISINE

4401, BOUL. LITE (Pare Industriel) St-Vincent-de-Paul   

| &



 

 
  

125,000 MARCHANDISES

OFFERTES À DES PRIX
INEGALABLES (pour MAI)
Chez CLAUDE RICHER
  

   

  

Pour une i

Contortable

LAZY BOY.ou cuirelle à:

ps 695
Aussi bergant $ os
Rig. $129.95. Special Riche:89

VENEL vous CONVAINCRE = |

 

   

   

  
  

        

   

    

   

s49.05 359.9
} SIMMORS - SEATA - SEALY - DUOFLER

Toujours des aubaines
extraordinaires chez
CLAUDE RICHER

 

MOBILIER DE CHAMBRE, 3 MCX
Joke fun noyer Coy
blage 3 queue dar

solide. Tirairs & assem

lisse central
Tables de

x quatre coins, avac cou
ec. guides de nylon $ 95

SPECIAL RICHER .
Grand es réputées lelles quex
COLLIN o Basset . BAETZ ® VALLIERES © PRINCEVILLE © ETC

 

   

 

   
4109"

| try
pw } varanes

  

      

  Tres attrayant

SECTIONNEL 3 MORCEAUX
Myst de coussins “céoulchoue mousse amovibles on dossrer. Teds polis tissus rayés
dun côte et vais de l'autre. Table à choque bout on 95
veyor à l'hurle, garnie d'une plaque 6e céramique pour $1 e

plus d'apparence Tel quidluered — SPECIAL RICHER  

 

 

   

 

Avec ces produits
vous ne faites

/ AUCUNE ERREUR

CUISINIÈRE
ÉLECTRIQUE

 

 

  
RÉFRIGÉRATEUR|
‘Dégivrage automatique ” |

10 pi. cu. — Modèle 10161 :*
1,Tablette ‘4 additionnelle ® Légu

mier pleine largeur, coulissant
* 1 tablette coulissante ® Plateau

refroidisseur * Case pour les

oeufs * Porte à fermeture magné-

tique ® Dégivrage automatique

dans tous les compartiments ©

Compartiment de congélation

45 lb ® Section d'aliments frais

838 pi. cu. * Surface des ta

blettes : 12.8 pi. :a. * Hauteur

57%", Largeur : 24°

BAS PRIX RICHER

Une visite à

notre magasin

vous convaincrn

davantage de
la qualité de
ces produits

           

  

 

  

Posséder une cuisinière

CGE à l'exclusif four
auto-nettoyant, c'est re-
découvrir les plaisirs de
l'art culinaire. Plus de
corvées, plus d'à-peu-

près : tout est réglé...

Et tout le plaisir est
pour vous... et pour

votre famille, grâce à

Canadian General Elec:

tric.

Modèle
35462

 

  
 
  

     

  

    

      
Grand SPÉCIAL Richer

TV PORTATIF aim
Ecran 19°

GRATIS i UNE VRAIE AUBAINE
 

! A CE PRIX
; TRAORDINAIR

LANDE CLAUDE RICHESGARANTIE EF !
DE SERVICE |

um 15 95
General Electric;
A DOMICILE |

"TOUT POUR,
LA MAISON "

 
3743E, Ste.Catherine - 525.4406-“5265501 2  
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ROBERT POULY, propagandi

 

et CHRISTIAN SIVREL, président de LEMAR: “C's

sûr d'en fumer que de boire de l’alcoo! ou de fumer du “bon’’ tabac de Virginie.’

plus

 

Fumer l'or vert,
est-ce si mal?

par Jacques Benoit

“Je voudrais bien vous re-

cevoir en vous offrant une vi-

garette de maribuana  rom-
me d'autres offrent une lasse
de thé —, mais je n'en ai pas.”
(Je l'apprendrai plus tard, la
ville est pleine d'agents de la
RCMP qui font une chasse
féroce aux fumeurs de “pot”.
L'or vert est rare, pour ainsi
dire introuvable en ce mo-
ment.) “Si j'en avais, ce ne-

rait beaucoup plus simple, je
n'aurais pas besoin de tout
vous expliquer, vous compren-
dries tout de suite pourquoiil
y à des gens qui ne battent
pour la légalisation de la
mari..."

C'est l'accueil que me réser-
ve Christian Sivrel, fondateur
et président de la branche lo-
cale de LEMAR, c'ret-à-dite
LEgalisation de la MARihua-
na ou, en anglais, LFgalize
MARihuana.

B a M4 ans. Maigre, plutôt
petit, il porte les cheveux à ja
Bob Dylan: Junettes à monture
noire qui le font vaguement res-

sembler, mais en moins ample,
au héros de Cendres et din-
manta, fameux film polonais
que fous n'ont pas vu mais que
tous devraient voir...

II n'a pas l'air d'un drogué,
pas plus d'ailleurs que le pu-
bliciste de [EMAR, Robeet
Pouly, 24 ans lui aussi.

Hs n'en font pas un mystère,
ils fument. “Aussi souvent
j'en ai l'occasion, dit Christian
Sivred, Hobest Pouly : ‘J'en fu-

 

me, mais rarement “ Sivrel
"Par exemple, avant d'écouter
Jans en liberte à Radio-Canada.
Magnifique.”
D y à sept mois, ils mettaient

sur pied la branche locale de
LEMAR. Aujourd'hui, cette or-
ganisation partie de Californie
compte une vingtaine de bran.
ches aux Ftals-Unis ct sx au
Canada.

“Notre but ent d'abord d'in-
former le public, souligne le
prepagandisie. On me dira pas
aux gens qui meus écrivent si
c'est ben en mauvais, on leur
expliquera tout aimplement les
effets de Ia marlhuana sur l’or-
ganlsme. Présentement
amassons de la decu
sur Jo sujet, Nous avons
quelques dépllants préis à étre
publiés. I ne reste plus qu'à
treuver l'argent...”

La branche montréalaise
compte une cinquantaine de
membres. Devenir membre coû-
le un dollar; LEMAR est loin
de nager dans l'argent

“Le besoin d'euphorie est
quelque chose d'abseiument ner-
mal, fait Sivrel. Les jeunes,
ceux qui n'ont pas l'âge d'aller
prendre un verre, ressentent
Je méme besoin. Fi comme ils
ne savent que prendre, ils pren-
vent n'importe quoi. fla remi-
flent de la colle — ça ne coûte
rien de la colle —, ils mangent
des remilar à la doussine, ou
de l'éphédrine — um remède
pour les asthmailques —, tout

ce qui leur tembe sous la main.
Il y ea à même qui respicent
de I'éther. Tout ca, lis peuvent
l'obtenir pour quelques cenis et

sans prescription. Personne ne

s'inquiète ! l’ourt l'éther ou
l'éphédrise pe
mensené demmagenbles al
les prend en grande quantité…

  

 

  

 

La marihuana, elle, est ineffen-
sive. C'est plus sûr d'en fumer
que de boire de l'alesel ou de
fumer du ‘ben’ tabac dr Vir-
ginle. Et ¥ n'y a pas d'accou-
tumance.
‘La façon de régler Je pro-

blème : légaliser la MARI, per-
meltre aux jeunes de boire plu-

lôi que de se massacrer aux
pilules.”
Quelques mots leur suffisent

à décrire l'effet de la maribua
na sur l'homme : relaxation.
meilleure perception des cou
leurs et des sons.
On frappe. Ce sont des amis

Un garçon de table, un jeune
fonctionnaire à l'emploi de lu
Ville de Montréal. Eux aussi
ont quelque chose à dire sur
Je sujet. Le fonctionnaire «il à
18 ans) : ‘Le mythe de la mari-

luaus s’en va. Les gens se res-
seigwent, if y en à de plus en

Plus qui savent que ça n'a rien
à voir avec la morphine ou
l'héroïne qui, elles, sont dan.
gcreuses.””

Il préfère laire son nom A
ma question : ‘’Pourquos la ms
rihuana 2”, 1! répond : “J'ai
quilté l’école a quinse ans.
J'étais révelté. Autour de moi,
tout le monde en parlait. Mais;
j'avais peur. Deux ans plus
tard, um ami m'a expliqué. If]
n'avait pas l'air d'un drogué.
J'ai essayé... Fumer m'a per-
mis d'accepter un tas de cho-
ses que j'avais toujours refu-;
sées ou que je ne comprenais
pas. Je me croyais un raté, je,
veulais écrire, mais je n'écri-!
vals pas parce que je croyais
que c'était un travail de raté.
Mainiemast, J'écris régulière-
ment... Quand “Je suis sur la
mari”, je veis les problèmes,
nea pas avec MOI au milieu,
mais MOI au debets. Je les

beaucoup mieux.”    

  

; >   

   
sont signées...
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Psst!
écoutez bien...

Voici ce que
je pense

des gens

CHAUVES!
Je suis un dient
de la dinique

THOMAS!
La calvitie ajoute de Jausses
années à votre Age. Franche-
ment dire, je n'aimerais pas
perdre mes cheveux — et je
n’entends non plus me laisser
devenir chauve. I y a quel-
ques années, j'ai eu la surprise
de voir mon igne et mu
brosse se remplir de cheveux
J'ai consulté alors un expert
capillaire Thomas et, en peu
de temps, ma chute excessive
de cheveux avait cessé. Mes
pellicules sont disparues et les
démangeaisons se sont arré
tées. Ce qui est plus important,
le spécialiste Thomas m'a on
seigné des soins hygiéniques
des cheveux, et depuis lors, j'en sus certain. Je saurai conserver
ma chevelure pour la vie.

 

Des propes semblables sont tenus chaque jour. ça et là, par les
nombreux clients satisfaits de la climque capillaire Thomas
Durant plus de 40 années nos experts ont aidé des centaines de
milliers de personnes, hemmes et femmes, à combattre la calvitie.
« contrôler la chute excessive des cheveux, à les débarrasser
des pellicules et des démangeaisons. et enfin. à recouvrer les
conditions qui rendent possible la croissance normale des cheveux.
Alors. pourquoi donc vous laisser devenir chauxe ” Venez tout de
suite à la clinique Thomas pour une consultation et avis gratuits.
‘Nous n'acceptons que les personnes qui peusent bénéficier de
noire trintement.) l'expert capillaire Thomas vous montrera ce
qu'il peut faire pour sous. Ne remettez plus au lendemain. Vous
ne le regretterez jamais.

Firivez à Dépi PJ-433 où téléphonez pour demander notre
brochure gratuite

:

“Les soms des cheveur. .

DAMES ET MESSIEURS ACCEPTES AUX TRAITEMENTS

BN VILLE: 1010 OUEST, RUE STE-CATHERINE
(637, Edifice Carré Deminien) Tél.: UN. 8-304

PLAZA ST-NUBERT: 6339, RUE ST-MUSERT
3 ice Lombank! Tél: R74-2808

pm. « Samedic: 10h. 2. pas

MIDS’
Cy LA CLINIQUE CAPILLAIRE

> THOMAS

        
  

  
   

    

    



 

 

 
Largeur extérieure du réfrigérateur-congélateur Slim Pwin 31 pouces seulement. Capacité: 19 pieds cubes avec avez de place pour 200 livres d'aliments vongelést

“Enfin toute la place voulue pour mes aliments congelés!

Et le nouveau Slim Twin Moffat, à la fois congélateur et réfrigérateur,
tient dansl’espace occupé par mon ancien réfrigérateur.”

Le Slim Twin Moffat est un réfrigérateur-congélateur tout
À fait remarquable. Il n’a jamais besoin d’être dégivré,
grâce à un tout nouveau système qui empêche le givre de
se déposer. Le mécanismede réfrigération scellé est entière-
ment garanti pour 5 ans.

 

Des ménagères commentaient ré-
comment I'étonnant Slim Twin
Moffat. 8i vous songez A acheter un
nouveau réfrigérateur, leurs remar-
ques vous intéresseront sûrement.    

Le comblnd Slim Twin Moffat, c'est deux
apparelis en un: un réfrigérateur et un
congélateur pleine grandeur tout
ensemble.

Le lim Twin Moffat vous donne, pour
vos aliments congelés, une plus grande
capacité de rangement. Et c'est telle-
ment plus pratique que de posséder un
congélateur et un réfrigérateur séparéa!

46 Rendez-vous comple, evoir à lu fois un

réfrigérateur et va congélateur, ot le tout
n'a pas plus de 33 pouces de lurge; c'est
extraordinaire | 9?

Le Slim Twin Moffat est vraiment mince.
I! n'a que 33 pouces de large et moins de
65 pouces de haut.Il est si mince qu'il se
Blissera exactement à la place de votre

réfrigérateur actuel, dans votre cuisine.

Un nouveau genre d'isolant nous per-
met en effet de faire des parois plus
minces, 06 qui augmente l'espace de
rangement disponible pour vos aliments.

Loréfrigérateurà lui soul peut contenie plus
d'aliments que mon encion réfrigérateur.??

La capacité de rangement du Slim Twin
Moffat est de 19 pi. cu. La partie ré-
frigérateur a'une capacité de rangement
de plus de 13 pl. cu. et l‘armolre de
congélation peut contenir 200 livres d’ali-
ments congelés.

Dans le Slim Twin, les aliments conge-
lés ne sont pas entassés n'importe com-
ment,les uns surles autres. Les aliments
sont rangés sur $ clayettes faciles
À atteindre.

Le Slim Twin Moffat a toutes sortes
de compartiments spéciaux pour ranger
chaque chose à sa place. Un casier garde
la viande plus froide, plus longtemps; un
autre garde le beurre facile A tartiner, et
un compartiment & fromages garde ceux-
ci à la température idéale. Les clayettes
se tirent dansle réfrigérateur, comme les
bacs à viande duns le congélateur.

Pourles oeufs, il y à un casler séparé,
et un bac spécial pour avoir toujours
une réserve de cubes de glace. Le Slim
Twin & même un casier spécial pour les
boites de jus de fruits congelés,

66 C'est exespérent de devoir tirer de toutes
ses forces peur décoller les boites! Pos de
danger que (¢ orrive avec va Moffet.??

Oui, c'est bien fini, les boîtes congeides
ne se colleront plus ensemble et n'at-
tacheceat plus aux parois, car dans le 

Les Slim Twin Moffat sont offerts cn
blanc, beige antique et cuivre antique.

Slim Twin un nouveau système de ré-
frigération garde l'air bien sec ot em-
pêche la formation de givre.

séPles besoin do dégivrer? Epatent! l'ai
toujeurs détesté ça!9

Le givre se forme seulement quand l'air
ent humide: nous avons donc mis au
point un procédé qui sèche l'air contenu
dans le congélateur,

Volcl ce qui 6e passe!
(1) L'air circule à travers le réfrigérateur

—Mme Paul Desmarals

et le congélaleur sousl'action d'un venti-

lateur.

(2) L’humidité se condense sur une pla-
que de métal spéciale dissimulée à l'ar-
tière du réfrigérateur.

(3) Au bas du réfrigérateur, un plateau
couvert recueille l'humidité,

(4) La chaleur du moteur fait évaporer
l'eau.

Tout le processus se fait sans que vous
ayez à toucher à quoi que ce soit. Jamals
plus vous n'aurez à dégivrer le réfrigé-
rateur!

Le mécaniime de réfrigération scellé

est garanti 5 ans. }
44Des portes qui so reforment sons bruit,
quel sovlagomenti .. 7?

Grâce aux aimants placés en bordure,
los pores du Slit Twin se ferment her-
métiquement — sans bruit. 1) est impos.
xible à l’air froid de s'échapper, et A
l'air chaud de pénétrer,

Vous connaissez maintenant certaine
des avantages du Slim Twin Mofat: éll-
mination des corvées de dégivrage, plus
grande capacité, etc. Passer chez un ven-
deur Moffat pour examiner le Shim Twin
do plus prés!

 

Le Slim Twin Moat va de pair aves
la cuisinière Moffat. Slim Twin et
cuisinière assortis. Au choix: cuivre
antique, beige antique et blano.

Le Slim Twin et la cuisinière
Moffat? Accord parfait,   

Moffat fabrique ami des Inveunes et des
sécheuses.

El
99
61

J
E
U

ST
np
e
e
d

“
T
Y
N
U
N
O
I
L
L
L
A
d
Z
I



14
L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
.

s
e
m
a
i
n
e

du
15

m
a
i

19
66   

Quelle joie de penser que bientôt le grand rêve se réalisera !

Ceci doit être la préoccupation constante de toutes les jeunes

flancées, à l'approche du jour marqué. Je crois que cette

préoccupation est très importante vu le sérieux et l'application

que vous avez mis à choisir votre conjoint. Ce compagnon de

votre vie, avec quelle attention vous l'avez conquis, étudié et

enfin approuvé.

Je me dois aussi de souligner la même recherche de la part

de votre fiancé qui n'a pas reculé devant l'effort qu'impose un

bon départ. Croyez-moi, le mariage c'est un départ à deux, vers

une vie qui se doit d'être honnête et remplie.

A vous tous qui allez franchir cette merveilleuse étape. j'aime-

rais vous rappeler l’attention que mon personnel a toujours

témoignée aux futurs jeunes mariés. C'est avec empressement

et sans aucune obligation de votre part, qu'on vous fera voir
le vaste choix de mobiliers de chambre, de salon, de cuisine

et d'appareils électriques qui meublent mes salles de montre.
De plus vous pourrez examiner à loisir les tapis et pièces
décoratives que mes spécialistes ont choisis pour convenir à

chaque style. Nous avons sans l'ombre d'un doute celui que
vous recherchez et au prix qui vous convient. En effet jai

marqué des prix spéciaux sur la plupart de mes item pour
rencontrer tous les budgets.

Vous avez prouvé votre désir de fonder un foyer bien équilibré
en vous choisissant mutuellement, donc ce foyer, il faut main-

tenant le meubler chez moi et je vous attends.

N'oubliez pas le grand concours, car en
achetant chez Roland Gagné, vous avez la
chance de gagner un voyage à Amsterdam
pour 2 personnes à bord d'un réacté des

LIGNES AÉRIENNES

 

      

 

Canadien Gacjique #2

221-4331"



«>»

Gagné

 
 

de la mariée

 
   

imoLans Gate =

      
REFRIGERATEUR DE MARQUE ROY

MODELE RA-1436

2 portes, SANS GIVRE. Hauleur 59”, largeur 30°, profondeur 28"a". Capacité
totale 13.1 pi. cu. Capacité du congélateur 106 livres. Deux tablettes mobiles,

amovibles. Tiroir spécial émail cuit pour la via capacité 12 livres. Deux
proies à légumes émail cuit. — Deux compartments à beurre +289
a fromage

  

CUISINIERE ELECTRIQUE
DE MARQUE ROY

MODELE RC-3026W
À contrôle AUTOMATIQUE du four Largeur 30”, hauteur
46°, profondeur 26° Revêtement émail cuit super
résistant Pratique fenéire Perme Vue pour le four. Porte
du four amovible. Contrôles à 7 positions pour le chauf
fage. Cuisinière à aystème de contrôle minuté. 4 élé-
ments de surface à échauftement rapide, amovibles.
Indicateur automatique Marche Arrè1* pour les éléments
de surface et du four Grend teow de $179
rangement EY

    

  

laurier et papineau
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Dans notre enfance, on nous

avait habitués à considérer comme
synonymes les mots catholique et
français. Dons le temps, c'était

vrai. Près de cent pour 100 de nos

Canayens du Québec étaient de foi
rornaine. Depuis s'est produite une

évolution profonde. La chose n’est

plus vraie aujourd'hui. Un nombre

imposant de nos francophones ne
sont pas catholiques, ne l'ont ja-

mais été ou ont cessé de l'être. De
là la nécessité pour l‘Etat d'insti-

tuer, dans notre régime scolaire,
un secteur non confessionnel ou
service de ces gens qui ne font pas

partie du troupeau traditionnel.

Les recommandations du 4e
tome du rapport Parent, communi-
quées tout d’abord au public par

une sorte d’indiscrétion mystérieu-

se, contiennent, là-dessus, des pro-

positions qui n‘auraient pu voir le

jour, il y à vingt-cinq ans, sans

attirer l’anathème sur la tête de
leurs auteurs. Le rapport recom-

mande en effet que “le système

d'enseignement public du Québec

respecte la diversité des options

religieuses des parents et des élè-
ves et offre le choix entre un ensei-

gnement catholique, un enseigne-

ment protestant et un enseigne-

ment non confessionnel ... ; que

la loi ne reconnaisse aucun carac-

tère confessionnel aux commis-
sions scolaires et aux corporations

d'instituts, même si elle leur im-

pose l'obligation d'assurer, s’il y 0
lieu, un enseignement cotholique,

un enseignement protestant et un

enseignement non confessionnel… ;

 

    
que chaque commission scolaire

organise une direction pédagogi-

que pour chacun des enseigne-

ments, catholique, protestant et

non confessionnel de langue fron-

çaise et de langue angloise.. ,
dans un juste respect du pluralisme

religieux et de la dualité linguisti-
que et culturelle”.

Autrefois, un projet comme

celui-là aurait tellement boule-
versé l'opinion qu'il aurait déclen-
ché une véritable guerre de reli-
gion. Une bombe atomique, quoi !

Or, en cette année 1966, la bombe

en question n’a produit aucune

réaction violente chez les éléments

les plus éclairés du Canada fran-

çais. Une enquête que nous avons
faite, ou cours de la semoine, dans

la plupart des régions de notre pro-

vince, même les plus éloignées,

nouso révélé que les recommanda-

tions Parent sont reçues, par la
plupart, non seulement avec cal-

me, mais comme la chose naturelle

ou inévitable. Ce fut pour nous une
heureuse surprise.

On peut voir là une véritable

révolution spirituelle qui se con-

forme à l'acceptation, par le con-

cile oecuménique, de la liberté de

foi et de conscience. Ce geste de

tolérance et d'humanité a fait

plus pour le prestige romain que

n'importe quel traité olambiqué

de théologie. || ne fait aucun doute

que le jeune clergé, qui s'est libéré

d’un tas de tabous moyenâgeux, si

chers à quelques vieilles mitres,
admet lo légitimité du secteur
neutre de l'école.

  

  
Malgré tout, certains démago-

gues et quelques esprits rétrogra-

des ne manqueront pos, surtout en

temps d'élections, de dresser surles

hustings le spectre de l'athéisme

et d'accuser Jean Lesage de vouloir
chasser Dieu de nos écoles. Il arri-
ve souvent, hélas ! que ce sont les

croisés de soi-disant bonnes causes

qui commettent les plus lourdes

malhonnêétetés intellectuelles. Il y
a lieu de croire que leurs coups de
langue ne produiront d'autres dé-
gâts que ceux de leur salive et que

le peuple du Québec, avec son gros
bon sens, refusera de se laisser

intimider,

Il y a plus de vingt ans, je fus

l’un des rares journalistes à dénon-

cer l'insuffisance de lo dualité

catholico-protestante de l'enseigne-
mentofficiel au Québec. Je savais

que c'était encore une couse impo-

pulaire et que, pour cette raison,

je serais mal vu dans les milieux

dits orthodoxes. Quand même, je

réclamai la création d'un secteur

non confessionnel par respect pour

la liberté de croyance des parents

et des enfants. Les rares témérai-

res qui, à l'époque, osèrent propo-

ser une mesure aussi révolution-

naire, ont peut-être été les pre-

miers à semer l‘idée qui, un quart

de siècle plus tard, devait germer

et fleurir. Sans eux, peut-être, la

mesure audacieuse du rapport

Parent n'aurait pas vu le jour si

tôt. C’est un peu commele blé qui

lève.

 

 

Uherté qu'elle revendique, si on
par une meuvelle en prove

peur resireindre ‘le droit av fait’. Ou
conserve encore le seuvenir des con-
damnailens fuiminées par la papauté vite,

le père bradet, o.p.

La presse catholique est escere loin

prévu parmi les réa

 

seulement | Des ebservatet

  

d'après
a mise au pa une ceriaine

 

avaient
-con- 

messages, ces

 
la hierarchic ecdistributeur de ses

ANAK Jaics américains ent
préféré le journal meuise parce qu’il

 

es Ftats-l'mis. Nombreux sent
les laïcs qui ent quitté la presse cathe.
lique pour travailler dans la presse
veutre. L'un deux, MeCoin, précise que
certains évêques américains entendent
censurer el réprimer les “abn” de
leurs employés, les journalistes cathe-

men, ceux-ci
sereut ebligés me total con
cernant (sule fauie ou foule erreur qui
a pu être commine par le clergé".
“C.C.C, 22 mars 1966.)

   

On s'en souvient
Un incident de plun qui s'additienne

aux étertelles lensions entre l'autorité
et ln liberté, entre l'information et la
démocratisaiien. Co n'est également
pas ls première mesure ecclésiastique

(oui aw long du dernier siècle, centre
Ia liberté de Ia presse. Depuis ce
temps, que de paroles pontifivales ont

Pie XIrassuré le peuple chrétien.

preclamait la nécessité d
publique dans l'Eglise cui
cessité
déclare
‘un droit naturel, inviei .
I} y eut le C'encile, que presse écrite
of parlée a stimulé et amplifié. Nana
une presse exigeante, l'événement n'au-
raid jamais connu se vigueur et sa
franchise, ainal que son retentissement
universel. Après el en dépit de tels
faite. l'attiiude de certains évêques
américains est rétrograde, chequante
et étonnante.
Ntonnement jusqu'à 88 certain point

  

 

  

presse catholique de gauche‘. On ne
la violenterait pas; on l’exhortersit à
ia modération... et à la prudence
évidemment. Les années de grand libé-
ralisme du Cencite finies, agaçantes,
voire scandalisantes, pour lous les in-
quiels d'une Eglise fortement contrêlée.

ait juré de remeitre de l'erdre
le reprendre toul em main. C'est

dans cette psyche!
le geste que nous

pas croire que les laics furent chassés
des journaux vatheliques: on me leur
imposait que des ‘’nermes’’. Mais eux
les juxérent incompatibles avec les lols
de l'information, et également centre
leur conscience professionnelle.

Pour mieux savoir
Fluiéi qu'un journal syachrenisé avec

  

 

leur permettrait l'expression des ap-
pels et des sensibilités du peupte €
tien. D'ailleurs. ces imprimés qu
nemme encore craintivement les jour-
maux Beutres sont souvent ceux qui
informent le plus objectivement. Les
comptes rendus du journal LE MONDE
et ceux du FIGARO, (ous deux neutres,
lurent de beaucoup les meilleurs pares
dans Is presse d'expression française.
y compris ls nôtre.

Fa fait. 1 y a longlempa que les

calheliques recherchent la presse neu-
tre peur mieux saveir. Tout comme
les citeyenn les plus évelués leent les
Journaux indépendants, slers qu'ile se

vout à ceux des partie que par curie-
slid et d'un air amusé.

  



e
——le petit journal—

Fondé au 1926 — Publié of imprimé
à son siège $460, avenue
Royslmovat, Montréal # . RE. 1.7941"

5 Feiponianiitg. des ‘teries "ou
sutre matériel de rq
lui envote ef ne r
toujours les retourn,

Editions : METRO et PROVINCIALE
Prix l‘exemplaire 18e

  

  

ABONNEMENTS lan 6 mois 3 mois
Pris av Cansés s 7.56 $4.00 $2.25
Montréal... $10.00 535.50 $3.00
Btate-Unie ot étronger $10.00 $5.50 $3.00   

Faisons confiance

au Québec
L'hebdomadaire Photo-Journal (le 4 mai) et

Je quotidien La Presse (le 7 mai) ont rendu service
à la population du Québec en provoquant un
débat sur les recommandations de la dernière
tranche du rapport Parent.

Que cela se produise au début d'une cam.

pagne électorale, c’est excellent.

Le Devoir, lui, s'inquiète : “Le débat sur le
rapport Parent, survenant en pleine période élec-
torale, s'annonce difficile, inopportun et rempli
d'embûches.” (Editorial du 10 mai)

La pratique de la démocratie est difficile,
souvent inopportune pour les intérêts particuliers

et toujours remplie d'embûches.
La pratique de la démocratie suppose la par-

ticipation du plus grand nombre aux décisions
qui touchent le plus grand nombre.

Cette participation se fait par divers moyens.
Le plus direct est l'appel au peuple par voie de

référendum ou d'élection : il suppose un effort
d'explication et d'éducation politique, suivi d'un
choix.

M faudrait être naïf pour croire en une sagesse
collective, ou encore en un bon sens inné de (a

masse, nécessairement et toujours supérieurs à la

sagesse de ce qu'on appelle les élites. Mais i

 

  

 

  

   il ne
s'agit pas de savoir qui a raison idéalement dans

telle ou telle affaire, de l'instruit ou du non-

instruit. Il s'agit de reconnaître à l'ensemble du

peuple le droit d'être gouverné commeil l'entend,
ce qui comprend le droit de se tromper. Là sont
les périls et les embûches de la démocratie.

Le grand mérite du régime libéral actuel,

c'est d'avoir non seulement permis, mais encore
encouragé la pratique de la démocratie dans le

Québec, en dépit des périls. C'est ce que lui
reprochent les doctrinaires de droite et de gauche.

Or, s'il y avait lieu de consulter directement

le peuple avant de nationaliser quelques petites

compagnies privées d'électricité, n'y a-t-il pas lieu
de le consulter avant de chambarder le système
d'éducation ?

On objectera : le problème est différent, la
réforme de l'éducation comporte toutes sortes

d'aspecis compliqués, complexes, difficiles, qu'on

ne peut aborder sérieusement sans de vastes
connaissances, etc, etc, of puis on n'a pas le

temps avant le 5 juin.

Hl y a du vrai dans tout ça. Mais on peut se

demander : pourquoi n'a-t-on pas attendu la pu-

blication du rapport Parent avant de fixer la date
des élections ? Qu'est-ce qui pressait tant ?

Aujourd'hui, les périls d'un débat publie sont-
ils plus grands que ceux du silence ? Croit-on
vraiment qu'il eût été préférable que le problè-
me se règle dans la sérénité des milieux univer-

sitaires, dans le secret des chancelleries religieu-
ses et du cabinet provincial ?

Si les élites craignent que le peuple ne com-
prenne pas, raison de plus pour tenir un débat
public — style_ “Opération 55". Les élites ont le
devoir d'expliquer, d'expliquer encore, et de con-
vaincre. C’est à cela qu'on reconnaîtles élites véri-

tables : elles ne dirigent pas de droit divin mais
du consentement populai

On aurait d'ailleurs bien tort d'appréhender
“l'ouverture d'une crise religieuse” (éditorial de
ta Presse, le 10 mai). Il n'y sure pas de crise

religiouse. La foi des catholiques n'est pas si fre.
gile. Notre population, y compris notre population
rurale, est plus évoluée qu'on n'imagine. Il n'est
pas sûr qu'elle ne devance pas aujourd'hui cer-
taines élites comme elle |

Pourquoi ne pas lui faire confiance ?
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a vous la parole

C'est pas

un jambon
Monsieur le Directeur,

Votre reporter Maurice Roy
a bien fait d'erposer “l'affaire”
de la police de Longueuil. Ce
dont nous avons besoin, c'est
une enquête sérieuse du minis-
tére de la Justice.

Je plains le directeur Blan-
chet. La clique va s'acharner
sur lui et essayer par lous les
moyens de le débarquer, sans

doute pour le remplacer par une
‘plorme … Le directeur Blan-
chet est un homme sérieux qui
n'attend pas, comme quelques

sambons de la police de lonm-
aveuil, sa pension à ne rien
faire.

Le corps de police de Lon:
queut! est cent fois rueux qu'a-

vant.
Pour ma pari, je suis pour un

seul corps de police pour toute
la rive sud, et je verrais très
Been un homme juste, impartial.
comme le directeur Blanchet à
wit tête

Jacques Lefebvre,
Longueur

La Floride,

oul ou non’
Monsieur le Directeur,

Un de vos correspondants,
pére de dix enfants, écrit (3
avril que les curés ont le droit
d'aller en Floride. Je ne par-
tage pas son opinion. {ls nen
ont pas Le droit, mais ds le
prennent pareil

Si ce monsieur connatssait
son Evangile, sd changerait
peut-être d'opinion. Quand on
sait que le Sauveur n'avait pas
même une pierre pour reposer
sa téte, cez gens nous parlent
de Dieu et sont toujours les pre-
muers dans les banquets
Comme dit saint Paul, ré je

prêche aur autres ce que je ne
pratique pas mot-méme. je suls

un (mposteur.

JD,
Siltery,
Québec

Les femmes

se plaignent
Monsteur le Directeur,

J'as lu dans votre journal
l'article rapportant les com-
mentaires des femmes des
ivueurs du Canadien, qui étaient
dans le Nord pendant les sénes
éliminatoires.

Moi, jo trouve que Les femmes
des joueurs sont gâtées. Nous,
161, à Outarde, nous passons de
I a 4 mois sans pouvoir aller
chez mous Nous aussi, sous  

 

avuns une femme et des enfants
qui nous attendent. Eur, les
Canadiens, ils sont seulement
dons les Laurentides, bien nour.
ris, bien logés, et payés au gros
salaire. Nous, ici, nous cos.
chons 4 par chambre, nourris
pas pire mais ça pourrait être
rueur,

Je trouve que les femmes des
joueurs se plaignent pour min.
Qu'est-ce qu'elles feraient si
leurs maris partaient pour 3 ou
4 mois ?

Adolphe Champagne,
Oultarde 4,
Comté de Saguenay

Syndicats

obligatoires?
Monsieur le Directeur,

Que pensez-vous de l'exploi
tation déshonorante dont ont à
souffrir certains de nos compa-
triotes, non pas de la part des
Anglais. mais des nôtres, catho-
tiques pratiquants ?

Je connais un jeune couple
dont le revenu est de $43 par

semaine; récemment, le père a
eu une augmentation de $3 par
semaine. Selon moi, son patron
est un imbécile ou un avare ou,
pour lui donner le bénéfice du
doute, en ignorant Autres cas
à Québec des jeunes gens de

 

———

17 el 13 ans doivent travadler
pour $15 ct $17 par semaine ‘et

cela, je l'ai fait moi-même» de

8 h. et demi du malin à 6 heu-
res du soir, sir jours par se
matne, aucun congé de mala-
die.

Je propose que le gouverne-
ment mette lez unions obligatot-

res, amsi le travailleur sera pro
légé el ne sera plus une march
ne que l'on menace de rempla-
cer si elle cne.

En furee

Les “habits”

religieux
Monseur le Direcieur,

Des lacs, et même des mem.
bres du clergé, souhaileratent
que les religieuses portent un
habit purement lac en dehors
de leurs couvents. Ce comporte
ment est madmissible, car il
fait tenir compte — sons la
motndre réticence — de la di
rective du Deurième concile du
Vatican, selon laquelle habit
religieux est le “SIGNE DE LA
CONSECRATION À DIEU".

Cette directive ne vaut éut-
demment pas pour l'intérieur
des couvents seulement, car ce
n'est pas là qu'un signe est né-
crasatre pour manifesier la con-
sécration 6 Dieu.
la dunmulatun de l'ailé-

geance religieuse ou sûcerdota-
le s'explique dans des milieux
hostiles à la religion catholique,

 

mais (elle n'est pas notre si-
luatron. Ainst, il n'est certaine-
ment pas conforme aur désirs
de l'Eglise que des religieuses
portent un “costume de ville",
lorsqu'elles se rendent à des
endroits où elles sont attendues
et reçues en lant que religieu-
ses. Au contraire, ce sont d'er-
cellentes occasions pour elles
de témoigner de leur consécra-
tion 4 Dieu.

Ovila Melançon, c.8.c..
Maison de la Proudence,
Sainte- Adèle-en-Hasut.

Les passages

à niveau
Monsieur le Directeur,

J'au pris conratssance
d'un article paru dans voire
édition du 27 mars au su-
jet des passages a niveau. Il
est fait mention que “chaque
année au Canada, 1.500 person-
nes se font tuer el 4,000 autrtes
personnes se font blesser aur
traverses de chemin de fer",
d'après ce que rapporte le Club
Royal Automobile du Canada.

H est possible que cer chif-
fres se rapportent à la situa-
tion aur Flats-Unis, mais quand
au Canada. vous serez sans dou-
te heureur d'apprendre que la
sttuation. bien que grave, est
loin d'être aussi désastreuse que
ces cluffres le laissent enten-
dre

La Commission dex transports
du ‘'anada. de qui relève la très
grande majorité des passages
à mveau an Canada. a fart
beaucoup d'efforts, surtout de-
puss une dizaine d'années. pour
l'élimination, l'installation de
stynaur automatiques de pro.
tection et l'amélioration des
passages à nrveau de sorte qu'en
dépit de l'augmentation const-
érable du nombre d'automobr-
les, il y a eu depuis dir ans une
diminution constante d'accidents
aur passages à niveau,

Tous les accidents aur passa-
ges à niveau dans lesquels U
y a des morts ou des blessés
sont l'objet d'une enquête par
des officiers de notre Commis-
sion el, d'après nos statistiques,

H y a eu au cours de l'année
1965, 150 morts et 540 blessés.

Votcr d'ailleurs un tableau des
accidents survenus aur passa
ges à mveau du Canada durant
les der dernières années :

‘

Année Accidents Tués
1958 EJ 212
1957 541 am
195% ss 1
195 346 "us
1940 mn 172
tout “He Hs
1962 [2] 14
1984 476 16e
1984 “a3 154
19, 452 159

J KE Dumontier,

Commussatre en chef

suppléant,
Commission des lransports

du ‘’anada, Ottawa
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PAYEZ AUSSI PEU QUE

*319-95
Pour yn refri erateur d, ron. luxe

g
€ grand   REFRIGERATEUR CONGELATEUR

BELANGER
COMPLETEMENT AUTOMATIQUE

SANS GIVRE — 2 ZONES

Système sans givre
absolument automatt

que.

Portes fini noyer
naturel, avec enca
drement chrome.

Decoration intérieure
de grand luxe.

Deux commandes

distinctes de lempe
rature une dans le
congélateur et l'au
tre dans le réfrige

rateur.

Cangélateur ean

de 130 6

Réfrigérateurcongélateur

“Custom” de Westinghouse
MODELE RIG - 45

Modele sans degiveage, à 2 notes. d'une

 cepacite de 13 6 pr. cu © Le congelaleur
sans dégivrage à un plateau de congela
thon pivotant * Contenant pour 100 cubes

de glace © Systeme de refroidissement
de froid plus froid. à degivrage entiere

ment automatique © Garde viende © Le
Qumiers jumeaux en aorcelaine © Conds

fionneur de beurre à 3 positions
* Compartiment à oeufs à toutes fins

* Espace pour bouteilles hautes © Orspo
nible en blanc cuivre antique ‘urquane

ou jaune.

48, boul. DES LAURENTIDES,
Entreposage gratuit * Stationnement facile

 

Plan de finance IAC © Termes faciles © Plan “mise de côté”

=== = = = 2    

ROUISSEME-CEIL

arfoseuse
DESSUS DE CUISSON

chranamelree pour appareds
FOUR INFERIEUR

amovible avec vitre de 21

Laveuse de vaisselle
“de lune” ançastres

Westinghouse
MODELE SVG 4A

Sanitizer avweant gs 1'ety Revie be
Vas" over le tae: Ae
= Fancfions ge crcts boutons

2000 14 ‘mresetsy

A BAS PRIX SURPRISE 

SPECIAUX
ROLAND

FAUCHER
chez le

ROI DES BAS PR

CUISINIERE “Custom” 30°
DE WESTINGHOUSE

MODELE KFG3A
© Rohs-o-quard pour mets parfaits à la rôtisserie © Roast Guard

pour rôtss cuits juste au goût * Contrôle de four Deluxe à réglage
variable. © flements amovibles dans le four ef sur æ

dessus. © Minuterie automatique avec deux prises pour appareils
* Minuteur et horloge à aiguille troiteuse. * Deux éléments de
fuit pouces © Disponible en blanc, cuivre antique, turquoise

à

ha:

CUISINIERE ELECTRIQUE GOURMET
MOOËLE 30L 260W

Lecketrite emaiilee el grille an aluminion

Reglège de lemperalure multiple du gril Betisserie auio

Commutaleurs de lempéralure multi
Des Deus alements de & et deur de 8

Prechaulle du four automatique ot

rade Parois et fond du leur emevibles. Porte du leur
Torqur de remissage Nouveau

desses de cuisson à rebord anli Gegoullures,
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Prise de courant

OUVERT “ ”BON APPETIT” de BELANGER
LE SOIR, MODELE 8755
MARDI, La surface en retrait comporte des rebords
JEUDI et chromés surélevés retenant les liquides

renversés. Résistance à la rouille at aux
VENDREDI craquelures. L'attrayant tableau de bord
jusqu'à vitré est tout éclairé. les boutons des
[vsq zommutateurs s'enlèvent pour facititer le

10 heures nettoyage
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La campagne électorale au Québec

L'Opposition reprend du poil de la bête
Si ce n'était de quelques incidents, comme

la publication prématurée de la dernière parne

du rapport Parent, la présente campagne électo-

sale provinciale serait plate à mourir — à Moni-

rés] du moins. En vérité, dans l'agglomération

montréalaise, les jeus sont faits déjà. Certes, dans

plusieurs milieux montréalais, on peste contre le

gouvernement, mais on a encore moins confiance

dans les partis d'opposition. Aussi 22 des 25 com-
tés de l'ile de Montréal devraient atler aux libé-

roux le dimanche 5 juin. Dans le reste de la pro-

vince, ce n’est pas tou! à fait la même chose.

L‘Union nationale, le Ralliement national (fusion

de cryptoséparatistes de droite et de créditistes),

et le Rassemblement pourl'indépendance nationa-
le (séparatistes, la plupart de gauche) ne cessent

d'y reprendre du poil de la bête.
Est-ce dire que le gouvernement est en dun-

ger ?

Non.

Un gouvernement es! en péril ou foutu quand

l'opposition est unie et très forie contre lui. Ce
n'est pas le cot présentement. D'autre part, On ne

peut affirmer que le gouvernement à le vent en
poupe. Un sondage fait à la fin de miars, soit une
Quinzaine avant le déclenchement des élections,
a donné ceci : 30 p. 100 des voix au parti libéral,

14 p. 100 à l'Union nationale, 6 au R.N. (Rallie-

ment national), 2 au R.|.N. (Rassemblement pour

l'indépendance nationale), 8 p 100 à d'autres

Des jobs! des jobs!
Le BANK CREDIT ANALYST, publication des con-

seillers en investissements Bolton & Tremblay, sov-
tent dans son numéro de mai que neus vivons les
derniers moments d'une
périede de prospérité et À
neus recommande consé- À
quemment la prudence. a

notamment -
tion de réserves en numé. @
raire eu en obligations à

-

 

    

    

   
à ta fin. Déjà, les capi-
taux se font rares. M. Gé-
rard Fillon on sait quel-
que chese, lui qui sembls
bougrement inquiet au su
jet de l'avenir de SID
BEC, lui qui dit que les
temps sent durs et que
SIDBEC n'est plus maitre

Et pourtant

Dieu sait que nous avons
besoin de SIDBECI Car
SIDBEC, ça veut dire des
jobs, des jebs nembreux
et payants dans un Qué

bec où le chémage ost
beaucoup plus élevé que
dans presque tevt le res.

 

GERARD FILION
Ou allons-neus ?

 

Québec où le salaire minimum ne se situe qua
8e cents l'heure.

On voit mel comment SIDBEC pourrait être fi.
mañcé principalement par l'Etat quand, de l'aveu
même de M. Jean Lesage, les impêts que neus payons
et les emprunts que nous centractens, par l'entremi-
se du gouvernement provincial et de l'Hydre-Québec,
sent, les uns et les autres, en voie d'afteindre je
point de saturation.

M n'y a que l'entreprise privée qui puisse mettre
sur pied le sidérurgie dent neus avens besoin, mais
l'entreprise privée ne semble pas tellement inté-
restée

e En vrac
Vous avez vu le Soi de la Semaine à la lélévision

Esl mardi soir? James Bomber imierviouaii. à

 

partis (notamment le PS.Q. — Parti sociaiiste du

Québec - et le parti communiste) et à des cand

dats indépendants, et 40 p. 100 des personnes
interrogées se sont montrées indécises. J'ai l'um-

pression qu'aujourd'hui le pourcentage des indé-

as est beaucoup moindre et que cette nouvelle

situation augmente d'environ 5 p. 100 les voix

du parti libéral, mais qu'elle en donne plus à

l'ensemble des trois principaux partis de l‘oppo-

sition, l'U,N., le R.N. et le R.I.N. Seulement, ces

partis n'étant pas unis, le parti libéral reste relat:-

vement fort.

N‘empêche qu’il semble moins fort qu'en ‘62.

En ‘62, Lesage soulevait l'enthousiasme avec son

slogan Maîtres chez nous. Cette année, i! parle
d'un Québec plus fort que jamais. Mais ce slogan
n'a pas la résonance de celui d'il y à trois ans et

demi. Puis, le gouvernement donne l'impression
d'être sur la défensive. Il parle de ses réalisations,
qui sont assurément nombreuses et impress on-

nantes, mais | ne dit pas un mot d'autres choses

moins intéressantes. Evidemment, il n'est pas

responsable personnellement de tous les abus qui

peuvent se commettre dans son pari. et une

campagne électorale, ce n'est pas une confession

publique. |! reste que M. Lesage ne paraît pas
aussi dynamique, aussi combatif, aussi querrer

qu'il l’a déjà été.

Dariel Johnson, 101, fait sa campagne au cr

 

Samt-Bomiface, des Canadiens d'origine use qui
élnient absoiument incapables de s'exprimer en fran
çais, Plus à l'Ouest. la situation n'est pas meslleure

Far exemple, en Colombie-Britannique. des Cana
diens d'ascendance française apprennent l'espagnol
ou le japonais, mins pas le français.

* hh
Une bien belle fille est candidate communiste dis

le comié de Limoslou ‘à Québec) iux élections du
H w'agit de Denise Grégoire. 26 ans, céliba-

imfirmière et reporter au journal communisle

Combat.
  

. .
Fort de l'expérience de 1965, le ministère de l'Edu

calion @ apporte à l'admministralion des examens offi
crels un certain nombre d'améliorations de nature a
accélérer et à ralfermir le fonctionnement de cette
vaste entreprise annuelle. Conseéquemment. la direc:
tion générale des Programmes et des Examens est
en mesure de prévoir des maintenant que jes à
du secteur catholique connaîtront leurs résuftals d'e

à la mi-juillet et que ceux du secteur protes
tant connaitront les leurs au cours de la dermcre
anne du méme mos.

-
L'Hôtel de la monnaie, à Outawa, changera. d'ics à

deux ans. les mélaux qui entrent dans les preces de
monnaie canadiennes. La raison, c'est que le métal
argent coûte trop cher. Depuis 1958, le prix mondial
du métal argent est fixé par le Trésor américain
Actuellement, il est de $1.2929 l'once ‘en monnaie ame-
ricaiîne' el on s'attend à ce que le Trésor en augmente
ln valeur bientôt. Au Canada, les pièces de 10, 25 et
50 cents sont formées de 80 p. 100 d'argent et de
20 p. 100 de cuivre, Une pièce canadienne de 25 cents
contient du métal qui vaut à lui seul prés de 24 cents
En utilisant un alliage de nickel et de cuivre, le coût
de production de n'importe quelle prèce de monnaie
serait de moins de $ cents

LER *

Autrelowæ. decouvrir une mine d'or, c'était décou-
vuir la fortune. Aujourd'hui, & nen est plus gens:
C'est, d‘une part, que le prix international de l'or eut
Kclé depuis une trentaine d'années à 35 dollars armers
vais l'once et, d'autre part, que le cout de produc-
tion de ce métal ne cesse de monter Résultat, la pre
duction d'or ne cesse de baisser Nos gens de | Abit
en savent quelque chose !

* * *

Murphy Oil va laire construire à Varennes, au
cout de quelque cent millions de dollars, une usine
petrochimique « des qua:s spécialement destinés à
l'arrivage € à l'expédition de produits chimiques
volatils.

 

   

     

par Roger Nadeau

de Québec d'abord. Ça, déja, c'est mieux que ie

slogan de Lesage. Puis 11 accuse le gouvernement

de nous conduire à la ruine, il dit que l'Union

nationale est progressiste, qu'elle évolue et souli-

gne le fait que 88 des 108 candidats de son parti

sont des hommes nouveaux. Dupiessis, il ne sem-

ble pas le connaître. Pas un mot de lui. "J'ai

changé au cours des six dernières années”, décia-

re M. Johnson.

Le deuxième parti de l'opposition, c'es! le

Ralliement national. Tout comme l'Union nationa-

le, il pourrait nous réserver des surprises. Tous

les chefs créditistes fédéraux, à l'exception de

Réal Caouette, sont en campagne. Le R.N. aura

107 candidats. Le seu! comté où il n'en aura pas,

c'est celui de Papineau (entre Montréal et Hull),

où M. Marcel Chaput est le candidat du RIN.

Guant au R.LN., il a des chances de faire élire

deux candidats, Chaput et Pierre Bourgault, dans

Duplessis (sur la côte Nord).

En dehors de Montréal, ‘és jeux ne sont pas

encore faits. Par exemple, n'oublions pas que

quelque 700,000 jeunes de 18 à 24 ans seront

pour la première fois habilités à voter le diman-
che 5 juin

Que ceux, jeunes et Moins jeunes, qui ont

manqué la visite des énumérateurs ne manquent

pas de se faire inscrire sur la liste électorale de

leur comté pendant qu'il en est encore temps |

Le Parti libéral du Québec donne raison à la
Sovieté Saint-Jean-Baptiste de Montréal au sujel de
la compagnie de téléphone Bell. Récemment, la
SSJ.B. proclamait: “Il faut de toute nécessité que
la Compagnie de téléphone Bell du Canada constitue
une compagnie québécoise pour l’exploitation de ses
services av Québec.” Ei. duns son manifeste élec-
loral, le Parti libéral du Québec dit ceci: ‘Le télé
phone étant un service public essentiel, l'Etat québé-
cois doit avoir un droit de regard sur ce secteur, et,

n, toute compagnie de téléphone faisant
au Québec sera soumise au contrôle de la

Québécoise des Services publics pour toutes
questions portant sur les taux, les points de raccor-
dement, les colts des appareils et les relations entre
les compagi ." Ce ne sera donc plus Bell-Canada,
mis Bell-Québec. Je n'ai pas l'impression que la
Compagnie Bell protestera. Car elle n'a jamais caché
qu'elle préférerait payer ses impôls aux gouverne-
ments du Québec et de l'Ontario, plutôt qu'au gouver-
nement fédéral.

 

    

  

* * *

Hené Lévesque vient de parler du coût des medi-
coments A son avis, le gouvernement québécois se
ferait voler des millions et des millions de dollars,
s'il consentait à défrayer pour nous, à leurs prix ac-
luels, tous les médicaments dont nous nous servons.
‘Nous devrens négocier avec les pharma a of los
fabricants de prod pharmaceutiques avant d'as-
sumer le coût des médicaments”, dit-1l. M. Lévesque
semble avoir oublié de dire que le gouvernement qué-
bécois devrait négocier aussi avec le gouvernement
fédéral. Car ÿ y a une taxe féderale de 11 p. i00
sur tous les médicaments que nous achetons. Et cette
taxe, ce n'est ni le fabricant ni le pharmacien qui la
payent. c'esl nous qui la payons. Ajoutons à ça la
tnxe de vente de 6 p. 100. lus elonnant. n'est-ce pas.
qu'il n'y ail que les riches qui puissent se soigner.

. +.

“Que celui qui est sans péché lui lance la pre-
mière pierre” — Pour certaines raisons que je ne
paus dévoiler, je crois toujours que Gerda Munsinger
vest adonnée à l'espionnage au Canada même. Que
la commission Spence enquête sur cela, d'accord.
Mais qu'elle élale les relations sexuelles entre cette
femme et un ancien ministre fedérai, je ne marche
plus A qui fera-t-on croire que l'ex-ministre en ques-
lion à pensé trahir son pays” li a couché avec une
femme qui n'était pas la sienne et qu'il ne connais-
sait pas bien. Si nous nous en scandalisons. nous De
valons guère mieux que les pharisiens qui repro
chalent au Christ son atlachement à Madeleine-la-
belle-prostitude.
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est vrai!
Nous avonsgagne 909”  

M. Albert Murphy, de Ville de Laval, a gagné $909

en jouant “LE SEPT CHANCEUX”,le concours le plus

important, le plus formidable jamais organisé au Canada!

$50,000 en argent chaque mois!

Formule de participation gratuite dans chaque paquet

de cigarettes No 7 King Size. Plus douce, plus ferme,

la cigarette No 7 fait réellement ressortir toute la saveur!

JOUEZ LE SEPT GHANGEUX
50000 àpartager ce mois-ci!
LES COMBINAISONS CHANCEUSES POUR MARS 29-16-19 . ET AVRIL 26-32-30

COMMANDITE PAR LA COMPAGNIE ROCK CITY TOBACCO (1960) LIMITÉE, MANUFACIURIEAS DES CIGARETTES NO 7 KING SIZE 0. 7-06-00
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La politique anti-OTAN

du général de Gaulle a

des effets curieux.

Il y a deuz ans, les
Fonds russes inscrits à la

Bourse de Paris étaient

cotés à quelques centimes
seulement. On les considé-

rail comme des valeurs
plutôt fantaisisies.

Les Fonds ruasses sont

des obligations émises par

le gouvernement du isar

Nicolas II; elles avuient

été très populaires en
France — avant 1817, bien

eniendu. Lénine et ses
successeurs n'ont jamaus

voulu les reconnaître. Les
gouvernements français,
de leur côté, n'ont jamais
renoncé à faire rembour-
ser les souscripieurs.

Or, depuis quelques
mois, les Fonds russes se
sont mis à grimper. La se-
maine dernière, ils atlei-
onaient 10 frunce et demi.
Et, croit-on, ce n'est pas
fini,

Tout ça, à cause de lu
visite du général de Gaul-
le à Moscou le mois pro-
chain. Les Russes recon-
nuitront-ils enfin les obli
valions du dernier tsar ?
Le général ne serait pas
allé pour rien en Mosco-
vie...

* hk #

Même un pays oussi
puissant que la Russie ad-
met enfin qu'il ne peut
suffire seul à son dévelop
pement industriel.

On sait déjà que la so-
ciété italienne FIAT tus
tollera en URSS. une
usine capable de prodiure
2,000 auiomobiles par
jour. Le coût : plus de
4600 millions, C'était une
idée de Khrouchichev, qui
avail entamé les négucta-
tions avec FIAT y «
quaire ons.

Mais cela, semble-t dl
n'est qu'un début.

Les Russes ont proposé
un accord simélaire à lu
société japonaise TOYO-
TA pour une auire usine
d'une capactié de ‘produc-
tion de 3,000 automobiles
par jour. Les Japonais
n'ont pas encore dit ous
Le problème, c'est le ji
sancement,

On pense que les Russes
oni déjà pris des contacts
avec FORD et GENERAL
MOTORS : l'expérience
des manufacturiers amé-
ricains (dont les automo-
biles sont adaptées à des
conditions climatiques
semblables à celles de la
Russie) leur serait proba-
blement encore plus utile
que celle des Italiens ei
des Juponais.

* * *

L'Espagne aura une
nouvelle acidrie à Verma,
dans les Asturies. Codi :
plus de $300 millions. L'af-
faire @ did réalisée par
des sociétés espagnoles
grâce au concours de la
société allemande Krupp.
Une idée pour SIDBKC?  
 

Lélé et
L'opération canadienne

“Zambie”, qui avait débu-
té en lion le 30 décembre
dernier, a expiré on mouton
le 36 avril.
La déclaration unilatérale

d'indépendance par le g
vernement d'lan Smith en
Rhodésie, Il y un peu plus
de six mois, avait été ac-
cueillie à Londres par de
grandes manifestations de
fermeté . . . oratoire. Le Pre-
mier ministre de Grande-
Bretagne, M. Wilson, était
tout feu, fout flamme : cet
acte de rébellion contre la
Couronne était intolér
les sanctions économique
laient pulvériser M. Smith
“non pas dans quelques
mois, mais bien dans quel-
ques semaines”,
MM, Pearson et Martin ont

pris tout cela au sérieux (ils
ent été les seuls dans le vas-
te univers). Pour soutenir la
politique britennique à Ven.
dreit de la Rhodésie, le Ca.
nada a décidé de contribuer

    

le (it a été le seul à le faire
officiellement, les Etai nis
se contentant de noliser quel-
ques appareils privés).
Pendant que les contribua-

 

Une délégation d'étudiants africains av C
crise en Rhodé:

 

bles canadiens pa nt pour
le pont aérien, Londres en-
tamait secrètement des
pourparlers avec le régime
de M. Smith afin de régler
l'affaire à l'amiable.

Aujourd'hui, les négocia-
tions se poursuivent ouverte-

ment à Londres. Le pont aé-
rien a été suspendu sans
tambour ni trompeite, La
mission canadienne de Zam-
bie a été triée avec une
oxempla iscrétion. Tout
ça nous a coûté environ $2
millions. Et pourquoi ?

    

Le Canada a réussi ce tour
de force de se mettre & dos
et les Africains et le régi-
me Smith,
Les Africains, parce qu'il

s'est identifié corps et âme
à la politique de M. Wilson,
qui est un échec ; M. Wilson
a répudié les obligations lé-
gales et morales de ia Gran-
de-Bretagne en Rhodésie ;
Jes Africains se sont fait rou-
ler à Ja conférence du Com-
monwealth à Lagos, ils se
font rouler par le secrétariat
mis sur pied à cette occation,

 

    
da remettent un mémoire a M. Pearson sur la
au mois de janvier 1966.

au sein duquel il n’est que
l'interprète de Londres.
Le régime Smith et les

Blancs de Rhodésie, parce
que le Canada s'est montré
inconscient des intérêts légi-
times de ces gens.

tl est trop tard maintenant
pour que le Canada puisse
sauver quoi que ce soit dans
l'affaire de la Rhodésie. En
se faisant l’écho de M. Wil-
son, le Canada a perdu toute
chance de jouer le rôle de
médiateur — le seul qui lui
convenait,

 

$57 millions pour des prunes ?

 
Un seldat du Royal Ile Régiment à Chypre : une armée qui

nous fait henneur, mais des peliticiens qui...

L'opération de Zambie,
néanmoins, est une petite af-
faire en comparaison  

canadiennes sont engagées.

Le Canada maintient quel-
que 500 hommes dans la zone

-. depuis 1956. Le
ministre de la Défense fera
connaître sous peu à la
Chambre des communes ce
qu'il nous en à coûté jusqu'à
présent, On estime que ce
ne sera pas loin de 350
millions,

Le Canada maintient quel.
que #0 hommes à Chypre
depuis 1964. Le coût s'élevait
déjà à $7 millions av 31 dé-
cembre dernier,

Ces deux opérations se font
sous l'égide des Nations
vries. Dans les deux cas, le
Canada s'est porté velon-
taire,

Or, dans les deux cas, le
Canada s'est porté velontaire
pour limiter des gâchis de la
politique britannique,

En théorie, les Canadiens
sont dans la zone de Gaza
pour faire respecter l'armis-
tice qui a mis le peint final
à l'agression mentée centre
le régime Nasser, en Répu-
blique arabe vnie, par sir
Antheny Eden, Guy Mollet
et Ben Gourien,

Cette faille aventure, qui
devait chasser Nasser et re-
donner aux intérêts britanni-
ques la propriété du canal de
Suez, s'est soldée par un
échec total.

Mais il y a dix ans de ça.
Le Caire a reneué les rels.
tiens avec Londres. Persen-
ne ne seutiendra aujourd'hui
que la République arabe unie
est menacée par la Grande-
Brstagne ou la France.

 

 

À cet égard, la mission des
Canadiens à Gaza est deve-
nue un mythe,

Reste Israël.

La crise endémique entre
Israël et les Etats arabes
est un problème distinct des

te directes de la petite
guerre de Suez de 1956. Si
on s'en tient à un point de
vue strictement juridique,
le Canada n’a reçu de per-
sonne le mandat de sauve-
garder la paix entre Israël
et ses vois abes.

La présence du Canada à
Gaza aurait quand même
vne sorte de justification
morale si elle était l’expres-
sion de la volonté des mem-
bres des Nations unies de
neutraliser le Moyen-Orient

ei d‘y préserver la paix,

Mais qu'en €
Le blec comm
Tchécoslovaquie, Allemagne
de l‘Est) et les Occidentaux
(Etats-Unis, Grande-Breta-
gne, France) se livrent au
Moyen-Orient à une course
aux armements qui « pris
des propertions alarmantes :
on estime A plusieurs mil.
liards de dollars le colt des
armes de feutes sortes li-
vrées à Israël et aux Etats
arabes depuis 1956.
Que faisons-nous à Gaza ?
Chypre était une colonie

anglaise depuis 1878.

En 1948, la Grande-Breta-
une invitait les Cyprietes à
cembaître l'hitlérisme, leur
promettant en retour le li-
berté et l'union à la Grèce :
30,000 volontaires répon-
daient à cet appel (sur une
population totale d'un demi-
million, dent 420,000 Grecs).
Evidemment, la guerre fi-

nie, les Cyprietes se retreu-

‘suite à la page suivante)

  

   

  



$57 millions...
(suite de la page précédente)

vérent Gros-Jean comme de-
vant. Résultat: plusieurs
années de terrorisme et de
répression. Puis un début de
guerre c:vile entre Cypriotes
grecs of Cypriotes turcs : la
situation échappait complé-
tement à la Grande-Breta-
ane, qui devenait impuissen-

te à maintenir l'erdre. La
crise menaçait de dégénérer
en guerre entre la Grèce at
te Turquie.
Les Nations unies interve-

naient enfin on 1964 : le Ca-
nada assumait la plus grande
part de la responsabilité
pour la pacification de Chy-
pre.

On peut être fier de la fa.
con dont nos soidats se con-
duisent à Chypre depuis deux

ans; ils fent henneur à notre
pays. car leur tâche est
l'une des plus ingrates et des
plus difficiles qui soient.
Mais la paix dépend entid.

rement d'une solution poli.
tique au problème général

de Chypre. Or, on semble
plus éloigné aujourd'hui
qu'en ne l'était it y a deux
ans d'un règlement viable.
L'antagonisme entre les

deux groupes ethniques ne

s'est pas dissipé, bien au
contraire.

Enfin, un neuveau facteur
de chaos est apparu av
grand jour depuis quelques
meois : la division au sein de
la communauté grecque.
L'archevêque Makarios sem-
ble repousser l‘union à la
Grèce en faveur d'une indé-
pendance totale de l‘ite,
alors que le général Grivas
(qui commande les forces

srecques) demeure ua par-
tisan foreuche de l‘union.
Cotte hostilité entre les deux
tendances à même failli pre-
vequer la chute du gouver-
nement Stefanepeulos à Athé-
nes, il y a deux semaines.
Que faisons-nous à Chypre?
Le mandat de la ferce ca-

nadienne à Chypre expire le
26 juin prochain.
On pout se demander v'il y

à lieu de le renouveler,

Vous voulez la plus haute qualité?
-Vous voulez aussiéconomiser?

rarpmorn

 

  

 

à $

I y a une vente réclame de peintures d'ex-
térieur B-H CAROUSEL... pour quelques
jours, seulement.

La peinture d'extérieur latex acrylique
‘B-H CAROUSELest une peinture de finition de
randeclasse, qui sèche si vitequel'on peutappliquer

fa seconde couche le même jour. Elle “respire” .…
l'humidité passe. . d’où résistance au fendiliement,
au décollement.
La peinture d'extérieur B-H CAROUSELcst une

angst
Sn oy ose 1 00 IE

Achetez de la peinture B-H Carousel
.00 de rabais

LE GALLON

peinture classique qui a fuit ses preuves au
Canada sur plus de maisons, pendant plus
d'années,que toutc autre pcinture d'extérieur,
C’est une peinture de finition de toute beauté,

qui tient pour des années, qui donne satisfaction,
Allez voir le marchand de pcintures B-H

CAROUSEL . .. achetez-en assez pour remettre à
neuf tout l'extérieur de Ja maison.
Un choix de centaines de coloris...

Je plus blanc des blancs y compris. M.D.

Pour quelques jours: vente réclame chez ces marchands B-H
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L'ENSEMBLE
DE QUALITÉ

REFRIGERATEUR

et POELE

q INCLUS #: J

   
CHAMBRE
Ce mobilier de chambre d'un modele

POELE et REFRIGERATEUR [J
Le pollo ofIo rétrighrataur inclus de mar
que "NOY" complètent royalement Lot
ensemble de lune

 

[on

5035, avenue VER
8 autres magasins pour MIEUX VOUS SERVIR... a travers la province
1214 ot, 6421 3690 est, 4060 6014 2371 ouest,
AVENUE souL. RUE MONSELET BOUL. RUE. ST-LAURENTMT-ROYAL ; STLAURENT 4 ONTARIO monrsaai nos MONK Notre-Dame

523-2169 277.4113 526.2845 322.9350 766.8553 WE. 3.7395
A SAINT-JEROME: 453, rue SAINT-GEORGES — 432-4425 A DRUMMONDVILLE: rue SAINT-DAMASE — 472.3393
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avec GAG
SANS INTE!

Aucune compa
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chez GAG! 
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Aux Communes de Londres

On peut se traiter de porc
mais... il faut étre poli
LONDRES. — Pour un tou.

riste pressé parl'envie de tout
voir, assisler a un débat vu
à une session de la Chambre
des Communes ne semblera
pas très tentant, Muis prenez
mon tuyau: un des meilleurs
intermèdes, pour le touriste
qui visite Londres, est la ga-
lerie de la Chambre des Com-
munes. Vous serez étonné,
non pas tant par ce que vous

pourrez y voir, mais par re
que vous pourrez entendre,
Chaque fois que la Chambre

des Communes entre en ses-
sion, cela veut dire pour ses
membres que la saison de l'in-
jure est ouverte. Mais il faul
ajouter qu'ils pratiquent cet
art d'une façon raffinée et
polie... & la manière des
gentlemen. Etes-vous collection-
neur d'insultes comme d’autres
le sont de cendriers ? Dès lors,
Ü vous faut absolument visiter
la Chambre des Communes lors
de votre séjour en Grande-
Bretagne.

Munisses-vous d'un crayon et
d'un carnet de notes. assoyez-
vous confortablement, et obser-
vez les flèches bien trempées
que les membres de l'auguste
enceinte de Westminster pren-
nent plaisir a se lancer.
Cette chambre, qui a toujours,

comme il se doit. su manier
I'injure avec art. possède une
longue tradition dans ces duels

uivogues. Vous aurez vite
l'impression que le Président de
la Chambre est un arbitre dont
le rôle principal est de s'assu-
rer que les 30 membres du
Parlement s'insultent poliment
selon les règles.

Il existe même un code offi-
ciel (appelé Erskine May) qui
réglemente la procédure parle-
mentaire anglaise el renferme
la liste complète des outrances
verbales défendues. Par exem-

le, on ne peut interpeller un,
égislateur sous les vocables
suivants : ‘jeune chiot effron-;
té, “lc ou “pore”

Il est aussi interdit de traiter
un confrère parlementaire de
grossier, vulgaire, menteur ou
corrompu. Mais. en dehors de
ces quelques mots, toul est per-
mis.

 

   

L'art du trait
Il faut une parfaite maltrise

de la langue pour insulter quel-
qu'un au Parlement et le faire
avec grâce. La journée que
j'assistais à une séance, j'ai;
noté cette riposte cinglante
d'un membre qui, sans maquil-
lage. aurait pu personnifier
Alec Guinness : ‘Je suis par-
faitement conscient de la vive
inquiétude que ressent l'Hona-

le Membre devant plusieurs
problèmes qui dépassent sa,
compréhension.”
Depuis le début de l'histoire

des Communes, plusieurs dards
bien affilés ont touché leur ci-
ble. Prenez ce trait qui est
devenu classique : ‘li est clair
que notre savant ami. lançait
un jour un parlementaire dont
le nom est aujourd'hui perdu,
dans les archives, se rapproche ;
des têtes dirigeantes de notre;
Gouvernement. Hier soir. si je,
comprends bien, on l'a invité a,
souper au 9 Downing Street.” |
Une insulte bien frappée peut
avoir lous les qualificatifs d'une
oeuvre d'art.
Les touristes qui veulent visi-

ter la galerie la Chambre,
des Communes peuvent le faire
sans difficulté. En se présen-
tant personnellement à l'Admis-
sion Order Office du St. Ste.

n’s Hall, qui est ouvert tous ‘
les jours après 4 heures 15 de
l'après-midi et le vendredi dès‘
11 heures 30 du soir. on obtient
automatiquement la permission.

La pire insulte
La plupart des visiteurs re-!

 

 

marqueront qu'il n'y a pas
assez de sièges pour les 630
membres du Parlement. Sau-
ront-ils que c’est là la pire in.
sulte de toutes ? Comme on le
sait, les bombardements nazis
détruisirent la Chambre en
1941, Lorsqu'elle fut restuurée
en 1951, sir Winston Churchill
persuada le comité de construc-
tion de ne pas y installer le
nombre de sièges requis. “Alin,
disait-il, que les retardataires
qui devront se tenir debout sur
les marches ou à l'arrière puis-
sent en ressentir l’humiliation.
La plupart d’entre eux, ajoutait-
il laconiquement, arriveront à
temps.”

La tradition empécha les ar-
chitectes de modifier le parquet
qui sépare les deux partis oppo-
sés, conservateurs et travail-
listes. Il y a des siècles, elle
délimita cet espace pour que
les parlis adverses, dont les
membres tiraient l'épée à tout
propos, ne puissent que croiser
le fer, sans se toucher. Au-
jourd’hui, les parlementaires
engagent encore le duel, mais
sous la forme plus blessante
des mots cinglants.
Les deux partis se lancent

constamment des briques, com-
me nous le montre cette péri-
phrase sarcastique récente :
“Nos estimés collègues les Lra-

 

Le “vieil enfant terrible” WINSTON CHURCHILL fut celui qui
prononça la pire des insultes à la Chambre des Communes

d'Angleterre.

vailtistes, disait un tory nar-
quois, sont comme un iceberg :
10 p. 100 est visible, 90 p. 100

est submeryé et ils sont à cent
milles des côtes.

Nino Le BELLO

 

 
 

LES PRIX LES PLUS BAS, DES RESULTATS INCOMPARABLES

CEST POSSIBLE!
GRACE AU SERVICE A DOMICILE DE

REMBOURRAGE ET REMODELAGE DE MEUBLES
DE CLAUDE BOILEAU CHESTERFIELD

RENSEIGNEZ-VOUS, COMPOSEZ

321-4933
ET LAISSEZ VOS AMIS VOUS DIRE...

IMPOSSIBLE, CES MEUBLES SONT SÛREMENT NEUFS

QU'ON SE L'DISE . . . CHEZ
CLAUDE BOILEAU CHESTERFIELD cree

 

@ SERVICE RAPIDE

@ GARANTIE ÉCRITE

e TERMES FACILES, 36 Mois POUR PAYER  
ON Y BRÛLE LA CONCURRENCE!
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montréal

$18,000
par Maurice Roy

La chèvre de Monsieur Se
guin n'a jamais su apprévier
le bonheur qui était sien, <oit
celui de batifoler dans de vu--
tes prés, sous le regard protes
teur et sttendri de son maî-
tre. . Si seulement les enfunts
de Montréal pouvaient avoir
la même bonne fortune ! Il
faudrait, toutefois, arrêter là
eetle comparaison, car la ché-
vre de Monsieur Séguin. com
me l'a raconté Alphonse Muu-
dei, a fini dans la gueule du

loup...
Le retour des vacances pose

de nouvesu un problème diffici
le à résoudre pour des milliers
de parents de Montréal
Comment permettre aux en
fants de sortir du milieu urbzin.
eans rever le budget familial
outre-mesure ? Le directeur ad
Joint du service du bien-être
social, M. André Cournoyer, dé
care que la Ville consucrera
$18,000 cite amnée à loger quel
que 200 enfunts dans différentes
colonies de vacances. |e travail:
leur social n'ignore pas les be
ecins réels de la population
“lly a su moins 6,000 enfants
dans Montréal qui atrnient un
pressant bescin de séjourner à
La campagne et qui devront res
ler en ville”. Cette statist
que est établie sr le nombre
des cus d'ansistance inscrits
bien être, soil 12,000. Apparem
ment, c'est plus facile pour les

  

M. ANDRE PLANTE
long feu

travailleurs sociaux de placer
les garçons que les filles. L'aide

re versé par le Hien.
être n'est pas donné sous forme
de mibvention aux colonies.
mnie il prend la forme d'un cer
tain montant pour chaque enéant
placé dane telle où telle culo
mie. Les 200 enfants qui bénét
cieront de cette aide sont la
plupart du temps des peasion-
maires d'institutions qui ne dis-
poset pas de colonies de vacan-
cos, mais qui doivent néanmoins
Teuvoyer les enfants pendant
les mois d'été.

 

pour les vacances de 6,000 enfants

 

cupent actuellement les di-
rigeanis du service dv Rien.
être secinl. I! y a, pur
exemple, ces individus qui

se rendent coupables de

lausses représentations, au-
près des individus où des
familles qui reçoivent l’ai-
de du Bien-être. Le service
municipal suggére à lous
tes bénéficiaires d'exiger
que les inconnus qui se prè-

sentent chez eux produinent

des pièces d'identité. M
André Cournoyer affirme
Qu'il possède les mois de
deux personnes qul ne sant

fait passer pour des emplo.
yés du service, sous de faux
prétextes. Ces intrus, ap.
paremment, n'hénitent pas
à poser les questions les
plus indincrètes à leurs in-
terlecuieurs. M. C'eurnoyer
s'apprête à alerter le con-
lentieux municipal de cet

élat de choses.

Pompes et pompiers
Les travailleurs sociaux ont

peut-être Lendance à tout envi
sager par la lentille de lew

LE CIEL DU PLANETARIUM
Plus beau que nature ?

lex citoyens sont invites a

faire la ronde autour de
trois feux de joie qui se.

rent, allumés dans rois
secteurs de ln ville, pour

brûler les ordures de sous-
sois et de fonds de ruelles.
nN me faudrait quand mé-

Unie se

de

tre

mans qui

reponsre à l'invitation du mai-
re

De la visite !
sine avant les feux

mie arrivera le bourgmes

de Bruxelles, M. Coorc
‘est empressé de

  

M Drapeau, de visiter

 

me pas que M. Plante aille Montreul I homologue de M
: apeatl € ruxel asseretrindre ces feux-là avant Drapeau 5 Bruxelles Passer

qu'on les allume Main HE semaine dans la métropoie
Mont du Canada el nous ne serions

les pompiers de Montréal.
nous a-l-on assuré, augont
l'oeil La nouveauté.   
 

pus surpris qu'il se rende vi
l'emplacement de l'Expo

M. Cooremans a lui-même agi
comme président du comité
exécutif de l'Exposition univer-
selle de 1958, qui s'est tenue
a Bruxelles. Le bourgmestre
assistera probablement à la
réunion plénière de tous les
commissaires généraux des
pays participant à l'Expo, la-
quelle réunion plénière est pré-
vue pour le 26 mai. Faut-il ajou-
ter que M. Cooremans sera pré-
cédé à Ville-Marie ‘fondée por
Monsieur de Maisonneuve en
1642) par nul autre que ... ‘ça
nous coûte de le dire}, par nul
autre que le maire de Toronto
en personne, M. Philip Givens.
le maire sera accompagné.
commeil sied, de ses collègues
du conseil municipal.

Envoûtés
Les Torontols auront

peut-être envie de voir ce
que c'est, un planétariom…
Hs auront la chance de Je
savoir pendant leur »éjour
à Montréal. Le planétarium
Dow a le vent dans les
votles el le temps se main-

tient aw beau fixe. Vingt-
huit représentations ont
tieu chaque semaine, avec

relâche Je lundi soir. Les
adultes puient 75€ pour en-

trer et les enfants 25€. Le
directeur artistique est M.
Donald Davis et le direc-
teur adjoint est M. Auray

Blain. Souhaitons que les

édiles de Toronto se ren-
dent au planélarium, que la
direction de la maison leur
fasse une conférence en
anglais et non em fran-
çais . . . Ou peut-être, apres
tout, que le contraire serail
encore mieux ?

 

  

 

 

 

dans celle semaine de pre-  

rer l'aspect des pares de

stationnement. ‘C'est un
projet pilote", nous dit un
informateur. M s'agira de
dissimuler les horribles voi-
tures rangées en oignons

derrière un léger rideau
de bélon. auiour duquel on
pluceru des tables et des

chaises sous um abri, peur

le confort dex automabilis
lex qui atiendent (comme

les femmes qui ‘‘espérent”

après leur mari...)

preteqe I CAGNEZ de l'ARGENT
PARTICIPEZ au CONCOURS
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métier. Il en est ainsi pour tout
le monde même pour hs
pouvpxers. Ainsi M. André Plan
te, président de l'Association
des Pompices de Montréal. est
fort senuibilisé aux dangers
d'incendie là où personne ne
réagirait... M. Plante vent
donc de distribuer un nouveau
mémoire, lequel traite des mo
sens à prendre pour enrayer kes
tncesulies dans le port de Mon
tréal. le président du Conseil
des Ports nationaux, M. Mann.
à obtenu un exemplaire du do
cument (gratuitement), de mé
me que le président du comite
exécutif, M. Soulnier. Le chet
syndical suggère l'instauration
d'un aystème de bateaux-pom

pes pour que la protection con
tre le feu soit plus efficace
Aprèe les événements des der-
nières smaines dans le port.
la suggestion des pompiers. cs
pérons-le ne fera pas long [eu

Rideau !
Comme disait Bossuet,

passons d'ue lem à l'autre
(le purgatoire of I'enfer 7),
A partir do 17 mal. In Ville
tiendra de Douvean sa cam-
pague d'emboltissement. Et

   

 

  
A DOMICILE

“POLY GLOT et le prenvèrs méthode
AUDIO-VISUELLE du gente muse sus
le marché pour appiendie sus gens
à parier angles RAPIDEMENT Drpun

 

MENRI DERGERON
nel de tate
Dot le pont al

eu gbotaleut,

 

c’est encore ce qu'il y a de mieux _

pour apprendre l’anglais
Plusieurs oat tenté de Limites man
presentement AUCUN na reves 0
LEGALEH

Les muthers de personnes qui ant eu

swcouts à la méthode “POLY GLOI
s accordent à dite qu'elles ont eppris
à pasier anglais eR un temps record
Ces personnes, MAINTENANT BILIN
GUES. se rectutent à lous les niveaux
de la snciété et dans toutes les aphères
des autivtés sociales, professionnel
les. pouvernementalss, commen als

ndustiolles

"POLY GLOT n'euge aucune aptitude
particuhélr, ni beamoup de temps
Cent VOUS qui hiner la sythme de
sos éludes Vous apprenez CHEZ
VOUS, quand ca vous plait La me.
thode ‘POLY GLOY est COMPLETE
cat elle même.

  
  

te coupon cirontre noun peimettia
de vous foutnit les renvergrements

ut "POLY GLOT, Poster le  
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Faites de deu
 

LIT CONTINENTAL
a Complet avec sommier a ressorts, matelas, tète

capitonnée, pattes. $ 98
LE TOUT 29

Autres modèles, tels que

Blue Ribbon, Simmon’s,

Sealy, Clover Leat, Duoflex,

Gidding à peix LAPIERRE.

  
Recouvers d'un tissu du-
rable et lavable En sou.

vrant fait un lit double
tes confortable.

Rég. $49.95
Prix $ 9”

Lapierre 2

 

 

 

 

 

 
 
      

Fini noyer, 3 rrorceaux, bureaux avec miroir, chif- 95
fonnier 4 tiroirs, grand lit double. $ .

Val. rég. $99.95 — PRIX LAPIERRE

BAHUT
de 60“ de longueur
Fini noyer, avec tabletles intérieures et 3
pourfaciliter le rangement.

  
portes coulissantes

$ 50
Rég. $44.95 — Prix Lapierre 24
 

 

 

 

TAPIS
BROADLOOM
Choix de couleurs

INSTALLATION
COMPRISE

 

FAUTEUIL
BERÇANT
Cuirette très confortable pour
ta détente.

  

Prix rég. $59.95

Prix Lapierre

s2995

ET   

    
 

   
 

    

ré de caoutchouc-mousse, ainsi qu'un
grand divan de même fabrication avec $ 95
pattes et devant en noyer. Style très .
moderne. Choix de couleurs.   
e 36 MOIS e ENTREPOSAGE

POUR PAYER GRATUIT
am — —

 BASSINETTE
20” x 40”

Prix

LAPIERRE

$Q.95

 

 

 
 

marre

P

: 842-8981TÉL: 842-

e LIVRAISON

GRATUITE

Mess cai cai | ! JACQUES LAPIERRE, prop.

MOBILIER de SALON 2 mex 277 est, MONT-ROYAL 5954, rue
Comprenant chaise (fauteuil) rembour- PRIX LAPIERRE (entre St-Denis of St-Laurent) | {ontre Bellechasse et Rosement)

ST-HUBERT

2 MACASINS POUR MIEUX VOUS SERVIR

e TERMES

FACILES
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INVITATION
Claude Charette el Gaston P.arent vous invilenl ¢ venir

nouveau studio de couvre-planchers

CHARETTE & PARENT
2357 est, rue Beaubien, Mtl. —— 37

CENTEN.

FAIR L

 

  
   

 

  

   

woe,

ve Fair Lady (

tapis velouté

@- $s1250.
LEE

   

  

~
~

Pose et feutre

inclus

fibre acrylique

CHEMSTRAND

CHARETTE & PARENT + BARRY
DEUX NOMS DE QUALITE

5 MERVEILLES :
® Un tapis classé pour le va-et-vient intense

@ Luxueux, foison épaisse et somptueuse
© Canevas double pour une durée, un confort,

une robustesse et une stabilité

© Résiste à l'écrasement, dissimule les traces de pas
© Facilité exceptionnelle d'entretien

LES COUVRE PLANCHERS

charette & parent inc.
FLOOR COVERINGS

2357, RUE BEAUBIEN, est 376-2280
(prés Des Ecores) Ouvert les Jeudis et vendredis jusqu's 9 h.

~
~



 

M. GerardLe P. Laberge M. Régnier M. Cloutier Mme Guilbeault M. Senez

Le sondage de la semaine

Visitez-vous “la Belle Province”?
par Guy Lessonini

La Belle Province par-ci, ba
Belle Province par-là. tout le
monde en parle: il ne se passe
pas un jour, une heure, saus
que l'expression vous saute
aux yeux (sur les plaques!
d’immatriculation ou dans les
pages des journaux), Il ne se
passe pas un jour sans que’

l'expression qui a fait fortu-
ne vous linte aux oreilles !
Même lorsque vous entendez
dire : “Le Québec n'est pas

une province comrée les au-
tres”, “la Belle
province” que vous enle lez. |
Mais la connaissez-vous bien.‘

“belle ?

 

C'est encore

  

volre province”

l'avez-vous visitée ? Sinon.|

vous prometiez-vous de le fai-

re durant vos prochaines val
cances ? That is the question |

'R.P. Laberge, $.J. “(Test
toujours bon de visiter son:
pays. J'ai l'impression que les
gens ne voyagent pas assez à
travers la province. Moi-méme, |
je ne l'ai pas suffisamment
visitée
Jean-Marc Régnier. caissier :

“Jai lé plusieurs fois la
province: pas toute, mais je
l'ai visitée plusieurs fois Cet!
été. je me promets d'aller ou
Lac-Saint-Jean.”

Jean-Paul Prévest. guide de
touristes : ‘Je s i
la Ville de Montréal, et je
m'aperçois qu'il y a beaucoup|
de gens d'en dehors qui visitent;

pour |

  

Moi-même.la province.
lirai en dehors,mes vacances,

a Cape Cod

Yvan Cloutier, vérificateur
dans lu viande : ‘Je trouve que
beaucoup de gens vont plutôt
en dehors Jusqu'ici, j'avouc ne
pas avoir visité la Belle Provin
ce comme j'aurais dû le faire
Cet été. je me propose d'aller ‘
au Lac-Saint-Jean.”

Guy Senez. commis de bu-
reau ‘Pour ce qui est des!
gens. j'ignore s'ils visitent la,
province; mais moi, je viens
de m'acheter une auto et jai’
l'intention de visiter toute la
province d'abord. en faisant du,
camping, puis tout mon pays

ensuite

Jean-Claude Asselin, techni;
cien en arpentage : “Non je;
pense que les Québécois ne
visitenl pas assez leur province. |
lis semblent plus intéressés à,
ailer aux Etats-Unis. et ca c'est!
surtout a cause du climat plus
clément.” |

Georges Gérard, expédileur :
“Je pense qu'il y a un plus,
grand nombre de personnes qui
sont plus portées à aller aux
Ftats - Unis. Personnellement,
j'ai fait plusieurs fois le tour
de la province.“

Mme Guilbault, ménagère :
‘J'aimerais bien la visiter da,
vantage. Je trouve qu'on ne vi-
site jamais assez son pays. C'est
vrai que c'est tellement grand

 

 

  

et qu'il y a tant de belles cho-
ses à voir, qu'on ne peut pas
aller dans tous les coins. J'ai
déja fait le tour de la Gaspésie
et il ne faisait pas très chaud”.
Mme Vérina, ménagère : ‘Je

ne pense pas que l'on visite
suffisamment la province. Per-
sonnellement, je me propose de
la visiter cet été. Je trouve que
l'accueil des Canadiens qui re-
çoivent d'autres Canadiens lais-

M. Prévest M. Asselin

se à désirer. C'est pour ça que
les gens hésitent à se déplacer.”

Liliane, chanteuse : ‘A part
Québec et la Gaspésie, les Qué-
bécois ne connaissent pas trop
leur province On dirait que les

Mme Vizina Mile Liliane

gens cherchent plutôt à descen-
dre vers le Sud. Personnelle-
ment, j'ai visité la province à
peu près dans tous ses recoins,
el j'ai loujours découvert que
ça en valait la peine

 

 

 

  

 

Province,

 

Mai 1906.

2 EMISSION

$50,000,000

Province de Québec
Obligations à 67% 2 17 ans avec fonds d'amortissement, échéant le ler juin 1983

(Non-ruchetubles avant échéance)

Obligations à 6% à 25 ans avec fonds d'amortissement, échéant le ler juin 1991
(Non-ruchetubles avant échéance)

Dute d’émicsion—le Ler juin 1966

  
nominatives en coupures de $25,000 et ses multiples Les obligations peuvent être &
même valeur nominale globale d'obligations à coupons ou d'obligations entièrement nou
autorisées de cette émission et de la même échéance.

   

Capital et intérêts sementriels ‘le fer juin et le ler décembre) payables en monnaie légale du €
cursale au Causda (sauf aux suceurssies du Grand Nord) des banques ment bes sur les obj
détenteur. Les obligations scront émises sous forme d'obligations à coupons, en res de
et $100,000, susceptibles d'immatricuia quant au capital seulement et sous forme oblige

  

Onà prévu les fonds d'amortinsement minima suivants: (i obligations À 17 ans— 1%; de la somme totale en capital de
ces obligations pour chacune des années 1967 & 1982 inclusis envent, (ii) obligations 3 25 ans— 17; de la somme totale
en capital de ces obligations pour chacsune des années 1967 & 1990 in lusivement.

 

De l’avis de nos conseillers juridiques, ces obligations constitueront un engagement direct de la Province
de Québec et le cupital et les intérêts en seront payables À même le fonds consolidé du revenu de le

 

Consultation juridique:
MA Holden, Hutchinson, Cliff, Mc Master, Meighen & Minnion.

MM. Létaurneau, Stein, Marseille, Bienvenue, Price, Delisle & 1 aRue

 

PRIX:

Obligations a 17 uns—98.00 pour rapporter approximativement 6.19%

Obligations à 25 ans—98.00 pour rapporter approximativement 6.16%

Plus l'intérêt couru dans les deux cas

 

Nous offrons ces obligations pour notre compte, sous réserve de leur émimion et de Tear livrainon et sous réserve
del'approbation de nos conseillers juridiques quant à l'autorisation, la teneur et l'émission des obligations. Nous
Feces ions les souscriptions, à titee réductible, en nous réservant Je dr
eu ont temps, sans avis Nous comptons que la lis raison des titres défi  

 

LL Lévesque & LG: Besublon Ltée

 

René T. Loclore Incarparde
Ames & Ce. Limited Wood Gundy Valeurs Limitée

Dominion Securities Corporation Limited Groonshiolds Incorporated
Reyal Securities Corporation Lisnited Pitheld, Mackey & Company Limited
Nesbitt, ei Compagnie, Limitée Jumses Richardean & Sons

McLeed, Young. Wois & y Limited Boll, Gouinlock & Company. Limited
Geefirion, Robert & Gélinas, Inc. Harrie & Partners Limited
Burns Bees. and Denton Limited Lagueus & DosRochers Limite
Gairdner & Company Limited idiond. . ion Société de Placements Liée
Equitable Secwities Canada Limited Casgrain & Liswithe Mead & Co. Limited
Bélanger, Inc. La Maison Bienvenu Limitée 3. E. Laflamee Limitée
J.C. , Limitée La Corporation de Prits de Quibec Cochran, Mwray & Ce. Limited
Lawrent & Veillet Inc. J.T. Gendeon Ine. Clément, Guiment Inc.
Grenier, Ruel & Cie Inc. Crédit-Québec, lnc. MacTier & Co. Limited
Graham, Securities Ltd. Gernosu, Boulanger Limi Hamel, Fugère & Cie, Limitée
Oscar Dubé & Cie lac. Beaudt, Guy, Chapel Inc. Mar Carrière, Limitée
R. À. Daly & Company Limited Desjarding, wre Ine. Floride Matiesu Inc.
Clhiche et Associés Ltée Bankers Bond Corporation Limited Durecher, Rodrique & Cie, Limitée
Jacques Légaré & Cie Lumitée McNoil, Menthe, Inc. Grant Jehnaton Ce. Limited
O'Brien & Williams Bouchard & Lobland Inc. Rartiott, Copley & Company Limited
Forget & Forget Limitée J.L. Graham & Company Limitoé Fr à Limited
Beavies, Limited Fairclough Co. Limited Walwyn, Stedgell & Co. Limited

Matthews & Compony Limited John Graham & Company Limited

Les déclarations (ontenues aux prosentes sont fondées sur des rencergnements obtenus de sources officielles,
meis ne souraient, en aucun ces, Ître snierprétées comme des reprbieniaiions de notre part.

  
  
   

tives de tuules coupures

le les refuser et auvei de clore
tiln s'effectuera vers le ler juin 1960.

fa à toute suc-
choix du
. 825,000

entièrement

pour une

sousriplion

 
    
 

6

;
:
:Ë
|
:

§



 

©

” “La formule ne marche pas...
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Comment peut-on recevoir

des bourses ef s'endetter
par Jean-Claude Germain

Dans un mois, environ

GA) étudiants dermanderont

au mi e de FEducation
une bourse d'études pour l'an
prochain. La formule actuelle

d'aide aux étudiants est-elle
ailéquate ? “Non, affirme
F'UGEQ (Vuion Générale des
Filudiants du Québes:) dans un
mémoire rendu public le 29
mars; elle ne répond pas aux
bencins del'étudiant. Tous les
milieux <‘avcordent pour en
demander le retrait.” Pour-

quoi ?

“Mbmae en recevant des bour-
ses du gouvernement, les étu-

nts démunis prévoient qu'à
fin de leurs études universi-

s ils devront rembourser
environ $5,000 à une plélade de
préteurs: le gouvernement, le
Prêt d'Honneur, l‘Uni ith et
la Société des Artisa

-— Comment peul-on recevoir

des hourses el s'endetter?

— Le gouvernement n'accorde
pas de véritables bourses, ce
sont des prêta-bourses. Prenez
l'exemple d'un prêt-bourse de
$500. Il se divise en un prêt de
et ce qu'en appelle une beurse
de $300. On oublie trep facile-
ment que de cette bourse de
3300 ii faudra rembourser 40 p.
300.
C'est le secrétaire général de

FUGEQ qui parle. Avant d'être
Au à ce poste, M. Jean l’elletier
était directeur du Comité d'aide
financière de l'A G E.U.M. A ce
titre, il siégenil pu
sultatif étudiant du
l'Education. Pendant deux ans
M a fait partie, comme fonc-
tionnaire étudiant rémunéré, du
Comité de révision des bourses.

‘Nous considérens, répond M

   

  

    

  

   

 

Tlector Joy directeur du ser
vice de aux Etud 5

l'éducation il y un
nsabilités.

at doit assumer une partie
des responsabilités et l'étudiant,
l’autre. Le prêt-bourse est défi-
ni en toutes letires sur nes dé-
plients. D'ailleurs, cette année,
neous avens recueilli $1,900,008
de nos anciens beursiers.

Aide insuffisante ?
— Qu'entendoz.vous, M. Pel-

letier, lorsque vous dites que
l'aide du gouvernement ne ré
pond pus aux besoins de l'élu-
diant *
— Le gouvernement ne finan-

ce pas l'étudiant, il comble son
déficit. Mais voilal Le minis-
tère de l'Education additionne
tous ses revenus: travail d'été,

6741
ST-HUBERT

contribution des parents. En re-
vanche,il ne déduit qu’une par-
tie des dépenses de l‘étudiant,
sans fenir compte des frais de
transport, des loisirs, des assu-
rances ou même de l'achat de
quelques vêtements.
— La norme la plus irréali:

  

entre résidant et non-
résidant. Si les parents d'un
étudiant habitent Pointe-aux-
Trembles, il a droit à un maxi-
mum de $506. En revanche, si
les parents habitent à Saint-
Lambert, il a droit à $1,000.
Dans le système actuel, pour
ceux qui ont le plus grand be-
soin, maximums sont nette-

ment insuffisants.

— A quoi ça nous servirait de
calculer fes frais de transport,
répond M. Joyal. Nous avons
un budget limité. II faut d'abord
subvenir aux besoins essentiels
de tout le monde: les frais de
scolarité, le logis et la nourri-
ture, Evidemment, nous n’of-
frons qu’une aide partielle. .
notre budget, nous devons faire |
des prévisions pour que les der- |
nières demandes de bourses
soient traitées aussi équitable-
ment que les premières. Nous
accordons une attention parti-
culière à ceux qui ont le plus
grand besoin. La distinction en-
tre des maximums entre rési-
dant et non-résidant est dis |
table. La loi stipule cette dis- |
tinction; nous sommes donc fe- |
nus de nous y soumettre.

Défavorisés ?
— M. Pelletier, certains grou-

pes d'étudiants sont-ils défuvo-
risés par la formule actuelle de
l'Aide aux Etudiants ?
— D'après les normes du mi.’mue

ILA 16 ANS

    

 

Ma ch terminé avec succèe au

mens sa Be année ou le ter
nunets en juin 1966.

IL VEUT DEVENIR

APPRENTI SOLDAT

ll commencers son cours dès sep

tembre. (1 devienche spécislisie

dans un des corps suivants aril
on, intenderce, me

 

lens, tramamis

Qasine militaires, génie blectrique

"mécanique.

IL SE RENSEIGNE

aux centres de recrutement des

Forces Canadiennes: 1254, rue

Buhop (angle Sie-Cotharne) Mont
téal, 4290 est, tue Ontanio, Mont

réal; 50, rue Couture, Sherbrooke,

    
EXAMEN

DE LA VUE

PRESCRIPTION
DES VERRES

Optométrisie-opticien diplômé

de l'Université de Montréal

00880000000

AUTREPOIS
OPTOMETRISTE CONSULTANT
À L'HOPITAL SAINTE-JUSTINE

CR. 2-7611 — CR. 2-7616 

les étudiants mariés
sidérés comme céliba-

teires. tis dépendent donc de
leurs parents. La contribution
financière des parents — que
l’on calcule à la m chine élec-
tronique — est ajoutée à leurs
revenus. Cette norme corres-
pend très peu à la réalité.

— Notre attitude à eu ses cri-
tiques, M. Joyul. Certains nous
ont demandé: De wis quand
les femmes doivent-alles finan-
cer les études de leur mari?
Le ministère considère que si
un étudiant se marie pendant
ses études, c'est sa responsabi-
lité. Au moment ou il & pris sa
décision, il a sûrement dû pré-
voir qu'il de assumer des
charges de famille. Nous offrons
donc à ces étudiants la même
aide qu’à des célibataires. Nous

nister
sont

   

 

  

M. JEAN PELLETIER:
étudiants démunis doivent payer le pi

“Pour terminer leurs études,

 

les

: hypothéquer leur

 

avenir.”

leur appliquons les mêmes nor-

 

au Comité de
révision des bourses, 6,500 cas
Celte année,

ont été discutés. Environ 800

ont nécessité une étude plus sp
profondie. Au début du mois
dernier, un peu avant les exa-
mens de fin d'année, les 225
dernières bourses arrivaient u
l'Université de Montréal.

   
  

   

ANCIENNE BASE DE RADAR DE PARENT, P. Qué.
TRANSFORMEE EN UN CENTRE TOURISTIQUE — Tél. 667-2230

Voici une occasion unique de vous procurer une maison, un chalet à un prix si bas,
dant un site aussi merveilleux. En tout, 107 maisons et chalets construits et prêts

à être occupés. Premiers arrivés, premiers servis.

100 MILLES DE MONT-LAURIER

120 MILLES DE LA TUQUE
PARADIS DE CHASSE ET PECHE, AVEC PLAGE ET SKI-TOW

TOUT LE CONFORT Di LA VIE MODERNE — EN PLEINE NATURE

FACILITES DE
TRANSPORT ;

AUTOS
e TRAINS
* AVIONS

Fin de semaine
du 20 mai

Transport gratuit
aux clients

ENTRE

CHALETS et MAISONS
finis hiver-été

4-5-6-7 PIECES
Terrains avec gazon, système de chauffage

au chaude, cave en ciment, égout,

électricité, téléphone, rues en asphalte bien
éclairées.

PRIX
Valeurs de $12,000 à $18,000

lement 1,995 , *3,495SEULEMENT

AVEC CENTRE DE LOISIRS

INTERIEURE ® TENNIS © GOLF © YACHTING © SKI

> LACS

 

  
LE SITE

® GYMNASE PISCINE

NOUS AVONS EN MAINS LES PHOTOS DE
TOUTES CES MAISONS INDIVIDUELLEMENT

LAFOREST & FRÈRES INC.
MONTREAL RENSEIGNEMENTS QUEBEC

755, 7e avenue, Pointe-aux-Trembles

Tél. 645-0849

 

   

209, Route Nationale, Champigny

Tél. 872-2455

OUVERT: DU LUNDI AU VENDREDI JUSQU'A © HEURES PM. — 18 SAMEDI JUSQU'A 5 HEURES PM



 

   

 

   

 

Se transforme facilement en grand

it cenfertabie !

   
ego e Ly

Mobilier davenport sectionnel, 3 mex, avec bar  ., seca
Coanvate en ua favenport ransformalie. 80” de long. section de bout e* bar à 2 porter Revit ;
ment d'une frise Duracel à l'apreuve de l'usure par le fraitement, 1 reuste à le recent onserve $

+4 roulqur #1 ve nettore fecifement Chode / teuites Dossers moules de nauver \solenon de Vous se payez que
eral. mausse et “ourhes se feutre blan 1.25 PAR SEMAINE

AUCUN DEPOT REQUIS — JUSQU'A 36 MOIS POUR PAYER ("*" "THUY")
Nous financons notre crédit, ce qui nous permet de vous accorder une considération spéciale advenant les contretemps

 

  
 

   

  

    
~

rise

Crédence, 60” de long En SPECIAL à

Fibrealion en noyer plaqué, 5 plis Fu résistant 95

a la chaleur, a I'sizo0l 1 aux ta. hes Dimensions

60" x 16” x 30” de haut Ideal pour disques, livres,
lanages et verrerie $3 PAR MOtS

 

| OUVERT TOUS LES JEUDIS ET Ensembledetablesdevivoirpratiques
t
.

:
Vv E N D R E D | S J U SQ U ‘A psee pas de polissage requis Paites à bout curvré.

.

:
>

A) TABLE AUX LIGNES ARRONDIES 18.95 8) TABLE A CAFE 129$
' 9 H E U R ES P.M. C) TABLE A LAMPE 14.95 DD) TABLE INCURVEE AVEC TABLETTE 21.93

E) TABLE-ETAGERE 12.95

MAINTENANT 14 MAGASINS PLUS DE 90 MAGASINS DANS LE

1200 rue AMHERST 6960 rue ST-HUBERT 3734 ouest, rue NOTRE-DAME 3730 est, rue ONTARIO

Tél. 842-8911 Tél. 271-4668 Tel. 935-6994 Tél. 526-1667

1276 est, ave. MONT-ROYAL 3250 rue MASSON (Rosemont) 1624 Boul. de ta CONCORDE 16,672 Boul. PIE IX 1820 rue NOTREDAME

Tet. 521-5373 Tel. 725-2453 Tei. 360-2646 ([Duveenay) Tel 322-274) (Montreal Nord) Tel. 637 5029 (Lachine)

5104 ouest, rue NOTRE-DAME 4870 rue WELLINGTON (Verdun) 4668 ast, rue STE CATHERINE $309 Boul MONK 11,928 ont, rue NOTRE DAME
Tel. 935-7013 Tel, 166 4736 Tel. 295-1029 vec EMARDE POINTE AUR TREMELES)

Tel. ISQ 4111 Tel. $42 3310 
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Le client mécontent

—- Cr bilteck. c'est du cheval ?

Oui. monsieur,
Le client, réfléchissant: |

les chevaux ont été remplacés par les voitures

C'est du pneu que voux m'avez servi ! |

Non ! Pas cette fois.
Une explosion atomique a dévasié la Terre. Le dernier |

survivant, un gorille, émerge d'une caverne avec prudence |

Quelques jours plus tard, il voit sortir d'une autre |

cavermg une ravissante petite quenon.
— Jai faim! dit le gorille. As-tu quelque chose à

manger ?
La guenon retourne dans son trou et revient avec une

pomme. Mais le gorille jeite la pomme au loin el s'écrie
Ah non! une fois suffit! ..

.
Coups d'épingles

Simple conversation entre deux amis dom l'un est]

médecin et l'autre avocat:
— Avoue, dit le toubib, que tes clients ne som pas

des anges |
— D'accord. Mais les tiens ont de sérieuses chances de

le devenu à bref délai t

Précaution
Arthur se proniéne avec un ami.
En sortant son mouchoir, il fait somber de sa poche

un râtelier l'autre se met à rire :
- Tu te balades avec ‘es dents dans ta poche, main

tenant ? |

Pas les muennes ; celles de ma femme!
Quoi ?

Oui. C'est le seul moyen de l'empêcher de manger
entre les repas.

  

A noîre époque
Au cours de sociologie, ce professeur chsast
A noire époque, n'importe quel ouvrier, s'il le veut

vraiment, peut deverur chef d'entreprise.
Et il ajoutait ;

Mais les ouvriers ne sont pas fous!

.
Sans importance

Votre fils n'est pas très fort en géograptue |

— C'est sans importance, Monsieur. Nous n'avons n

le temps ni les moyens de voyager!

Façon de voir
Madame In le journal. Elle s'exclame

Encore un cosmonaute qui parle d'aller clans lo tune 1
Et alors ? Ça n’a rien d'extroordinaire

D'aller dans la Lune ?
Non Den parler | |

Le mot |
bols fait son devoir d'histoire. Elle demande à son papa |

Cembronne,c'était le chef des armées de Napoléon ?
Non, pas exactement. Mois il avant tout de même

son mot à dire !

Référence i
Un manager annonce qu'il es disposé à s'occuper

d'un boxeur, mais solide et d'avenir : ;
Un candidat entre sans frapper.

Vous feriez peut-être l'affaire
références ?

Plutôt | cat il, en ouvrant la porte Regardez j'a:

mis knock out tous les types qui faissient la file à votre

porte !

Pos outre chose ?
Monsieur, qui en a assez de Madame,

agence de voyages :

“Je voudrais me payer du bon temps, ht: Où me

conseillez-vous d'aller ?
l'employé fait tourner une sphère terrestre qui se

trouve sur le comptoir.

“Voilà, Monsieur, choisissez !
Monsieur enumère les parties du monde qui fur pes.

sent sous les yeux : i
“L'Amérique, l'Asie, l'Océanie, l'Afaque, l'Evrope

Tout ça n'est pas très emballant | dit-il.

Alors, l'employé, navré : |

Je regrette, Monsieur, Mais NOUS N avons men dau )
tre pour le moment I” |

Mais aves vous des.

court à une

 

   

   

   

   

LA PLUS GRANDE

{selours,
§' i teintes ton sur  

Ajoutez la richesse et la quiétude

du “Broadloom”

: Superbe BROADLOOM Willen
0 ÎCe tapis magnifique, d'un

\-ri-posé de bouclé et fibre

est disponible dans

‘
IE la ver. car.

 

VENTE DE L'ANNEE

dans votre foyer

BROADLOOM DE NYLON |
+
+‘DUPONT 501”

Nous avons un merveilleux :
assortiment de motifs et cou- |
‘Burs. s7°* :

la ver. car. !15
Puse et feutre inclus

 

 

Chore complet de draperies

FAITES SUR MESURE
» vous le désirez

TERGAL - 10.50 (AV C
CONFECTION INCLUSE

 

GASTON LAUZON
La qualité de mes lapis s'appuie sur

noire service el nofte expérience 
 

2350 EST, RUE BELANGER 125-9161  
  

Lisez "PHOTO-JOURNAL"

 

PHOTO POSTE pose:

  

plussoste l'équipe cent le plus moderne. Je personnelle plus compétent.

PHOTO POSTE
La plus grande maison du genre au Canada!

Savier vous que PHOTO POSTE est le

plus grandfrusseur de hims patls

poste su Canada. Jugez pat vous même:

1,500,000 chenis satistans pas année

15,000.000 de photos développées

en couleur et en blanc et noir

3.000.000 de pieds de films développés

(à peu près la distance entre Québec

ot Hamilton en Ontano!)

La maison PHOTO POSTE possède un person -

nel expert de plus de 130 techriciens. Vos

films sont développés et vos photos imprimées

avec un outillage ultre moderne: nous n'utite-

sons que des solutions et du papier Kodak.

PHOTO POSTE, la plus grande maison du

genre au Canada. possède plus de 47 ans

d'expérience. Élie à bâti sa réputation sur Ia

Quatité el la tapidilé de son servie.

COMPAREZ NOS PRIX
VOUS FAITES JUSQU'À
SO% D'ÉCONOMIE

  

Prin Prix
erdinaire PHOTO POSTE

HODACOLON
sae 9.0
8 “00
ou... 6.06
we 30¢

NOIR
+100 au
ot a0 224
9235 0.2

1 photo toc .
EXTACHROME
sn diapositives 0150 "is
VOUS DEVEZ AJOUTER 8e POUR LES FRAIS
DE POSTE ET 6% POUR LA TAXE DE VENTE

Satisfaction garantie ou ar-
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Postez vos photos à

PHOTO POSTE
se.

C.P. 1153, QUÉBEC, P.G.
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JOHNSON > Poudre à bébé rég. 30.15

JOHNSON S Shampooing débé |SPECIAL PSM

foie 31.29À VOTRE CHOIX

JOHNSON S Huile à bébé tég $0.79

JOHNSON"S Crème à bébé 8
rig 8079

JOHNSON'S Lotion 3 bébé
rég $079 A VOTRE CHOIX

PHARMACIE

 

JOUETS
GRATIS
UN JOUET GRATIS AVEC
L'ACHAT O'UNE VALEUR
DE $2 00 PARMI LES

PROBUITS POYR BEBE.

Rats
REL

CIAL PAW

1.29

*

‘sé limii Poad's VASELINEQuantité limitée petrltums Jay À on
og. 0%
Potrstatuen Joly 13 on
164.29

 

 
A VOTRE CHOIX 2 DE CES PRODUITS JOHNSON POUR $1.29

  

SPÉ TA: PM

da:

SPÉCIAL PSM

59e
Fraatét à cheveux
BRECK Fan
Paquar wat
reg 7e

“ape

 
ShampooALBERTO VO §
Avec format 15 or recevez un
trmat / on pout ig
0

 

SPÉCIAL P SM

1.99
ECONOMIES GEANTES.

FLUSH A BYES
Format Econo Pack
Pelite tale 60 Grande lade 13
Taiie med. 48 vég $249
Faddes vor réserves pour les vacanres

SPECIAL

OnORONO
“ème désodorisante
ve géant
“end pri
ésodorisant Vaporisate.

 

Grand format
hg... 5100
ÉconomiSEZ  11¢

a 98: SPECIAL PSM

SHECIALP SM

1 90 fh. to

téléphone

Sas
jouet malléable

Fe 
- SAMI BABY StITER

avec jouet gratis à Lanténeur de la
boile tég.... $5 50

eateau

SPECIAL PSM

€ Probter de ce sphcral pour vous Ou comme

cure

SPÉCIAL PSM

45:

Chauffe bibétan automate put
HANKSCRAL I No B31
30
Prohter de ce spécial
Poul vous Oy comme caieau

SPÉCIAt PSM

2/58¢
39e

sP(crat PSM

2.95
   

Pour les soias de votre bébé.
Yotre pharmacie P-S-M est le centre professionnel idéal.  
 

 

PSM 4 Sermiites santtaves
CONFIDETT

51096
WP Ne

SPECIALPS M

145
Entève Pelhculet
RISDAN
format éon
rég09

Permanente poor iles
TONETTE

SPÉCIAL PSM

téeuchoirs à 3 épiesseurs SPÉCIALE SM 7
FACELLE ROYAL
Grande boîte
rég 3019
Fates en ample pranseonEE 28e
oH JPHARMACIES .'¥.

(PXSXM) .&

Crtmes copaliaire
BRYLCREEM
Grand format

SPÉciaL ps M

SPÉCIAL PSM

139 Foo (CONOMISEL 14

OTT

AU SERVICE DE LA FAMILLE CANADIENNE
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* II n'y a pas de fumée sans feu

Un moine italien faisait la

contrehande des cigarettes

pour l'amour de son prochain
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ROMK. vEaclusil au

Washington Post et au Petit
Journal) — S'il ent un proble-

me primordial en lt pat
bien celui de la cigarette. Il a
d'ailleurs fait couler beaucoup
d'encre ce lempa derniers.

Qu'on se souvienne donc de
la grosse affaire de contreban-
de découverte il y à quelques
semaines. Un moine capucin
en étuit le grand chef.

I a été arrêté. Cela n'em-
pêche pan des milliers d'antres
contrebandiers de passer en
fraude des tonnes el des ton.
nea de cigarettes amiricaines,

Il est très facile de faire en-
trer cetle marchandise dans le
pays, et il est encore plus facile
de l'écouler. Elle se vend à la
sauvette, sous le Manteau, ou
est livrée à domicile lorsque le
client est un habitué sûr.
Pourquoi ce trafic? Parce

qu’on ne trouve pas de Laboc
américain en Italie, ou alors
il est à des prix exorbilants
Les contrebandiers ont donc
exploité à fond ce commerce
florissant. ‘Ce n'es pas un
crime de faire de lu contre
bande'*, ent coutume de dire les
aliens.

Facile a comprendre
Fumez une “Alpha” of vous

comprendrez aisément le pro-
blème, C'est la plus horrible
des cigareltes italiennes: elle
evôte 2 cents le paquet. Elle
est tellement forte que des
hommes sont tombés en synco-
pe sous l'effet de ses vapeurs
Acres.
La ‘’Nazionali”* n'est guère

meilleure el coûte 28 cents le
paquet.

La ‘’Ezportazione”, à 13 cents
444 cents avec bout filtre), est
en tantinet supérieure.
De toute facon, on aura beau

tetourner le problème en tous
uns, on ne verra apparaitre

  

qu'une raison bien simple: les 0se00000 .

éigarettes italiennes sont le mo-
wopole de l'Etat, comme les

umetles, qui «e vendent en-
4 et 6 cents la boîte. Un dé-

paté italien a dit_récemment
les cigaretles de son pays

urent parmi les moins bon-
qe. La plupart des Italiens pen-
œéit qu'elles devraient être ins-
wiites à la fin de la liste.
les cigareltes américaines

sont considérées comme les
meilleures du monde. Achetées
Myalement, elles coûtent 72
cents le paquet. Pour aix cents
de plus que le prix de la plus
chère cigaretle italienne, c’est
à dire pour 50 cents, vous pou-
vez vous procurer du vrai la-
bac, américain où suisse. Au
marché noir, cela s'entend.
Devanl cette situation, des

bommes n'ont pas hésité à ris-
wer la prison et même leur
vie pour gagner de l'argent à
faire la contrebande du tabac.
Keur ‘travail’ fait perdre au
æPuvernement des centaines de
milliers de dollars par an. som-
ame Qu'il pourrait normalement
wécaisser rien qu'avec les taxes.
Cerlaina onl pensé que la solu-
don était de baisser le prix de
le cigarette importée légale-
ment, à un point tel que la
différence avec celui de la ciga-

 

= .
a .

rette importée illégulement se-
rait négligeable. Ainsi, les con-
trebandiors, obligés de se con
tenter d'un maigre profit, se
seraient lussés de courir des
risques pour si peu de béné-
fice. Or, le prix des cigarettes
importées légalement n'a pus
cessé de monter, et le pays con-
tinue de perdre des milliers et
des milliers de dollars par an,
qui vont alors dans les poches
des contrebandiers.

 

“Matériel agricole”
Le cas du moine capucin ‘le

frére Antonio (Elio Corsi) a dé.
montré que les contrebandiers
étaient aussi actifs qu'inventifs
11 avait organisé un gang impor

  

 Ê

tant, qui traversait les frontié-

      
Sur les fiancs
lourds, on pousait li
tériel agricole”. ls pénétraient
en Nalie par la frontière du‘
nord, a Chiasso  Quelques-uns

membres de la bande
pnt des employés de la So.

vièté nationale des chemins de,

fer. Une partie de ls cargai-
son, acheminée par train, était"
déviée par eux vers Rome. |

  

Fn conclusion. nous ailerons
cette phrase du frére Antonio.
phrase qui à (ait sourire bon
nombre de fumeurs “Je me
suis ruiné pour l'amour de mon
prochain. *

  

Un stimulant efficace
BUDAPE

 

Hongrie CD.R.Et

frontières sont plus hevmétiquement fermées, les ©
  

minels de

 

droit commun échappent rarement à la justice dans les pays

Mais il y a aussi l'élément récompense rapide aux poli-

viers et aux particuliers qui aident à la découverte des crimi-

nels.
Ainsi un autisan hongrois, Gaber Hanns. qui en janvier.

après une véritable chasse à l'homme dans les vivez de Budapest.
a rendu possible l'arrestation d'un dl creux assassin, vient

 

d'être dévoré de la médaille d’or de la Securité puldique et son
exploit relaté par tous les journaux.

GAGNEZ de l'ARGENT
PARTICIPEZ au CONCOURS

VOIR PAGE 86
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D'ARGENT:
N'y allez pas par quatre chemins. Obtenez

rapidementle prêt personnelle plus avantageux

chez nous.

LA BANQUE D'ÉPARGNE
DE LA CITÉ ET DU DISTRICT DE MONTRÉAL

OUVERTE TOUS LES SOIRS DE 7H. À A

  
 

En partie parce que les;

Une nouveauté

en technique stéréo
et en style moderne

 

 

l'élégance et une reproduction wéréo excepronnelle sont ii réunies
dens une consolette compacte dont l‘ettrayant couverl en plexiglas

protège contre le poussière vos disques ainsi que le mécanisme

précis du fameux tourne disque DUAL 1010. Ces ensembles écono-
muques et faciles à installer reheussent tout selon ou sous-sol avec
leur riche finition de noyer naturel. De nombreuses combinaisons

sont poubles par l'utilisation de haut parleurs !SOPHON à plus
grand rendement.

Le modèle illustré ci-contre est le NC 1010

avec haut-parleur CL 4

 

M les Les Fe o nani
NC 1010 TR of NC 1010 TRM avec collule magnétique of diamant

VENTE et SERVICE par tout le Canada

Dual-Noresco, 10764 Edger, Mil 39, PQ

Disponible chez les marchands Dual-Noresco

Pour recevoir une brochure Qraluite, remplissez le coupon ci-joini :      

  
£ - memSesasscsscasacsnscsnsy

; DUAL-NORESCO

: 10764, roe EDGER, Montréal 39, P.0.
; vom
1
: Adrouse

' Ville Comté
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"Comment c'était donc à Bruxelles:
par Jean-Claude Germain

“C'était pas comme ça à
Bruxelles” est probablement
la phrase qui a été le plus sou-
vent utilisée à l'Expo. Les avis
sur ce qu'était et ce que n'était
pas l'Exposition de Bruxelles
sont tellement contradictoires
qu'on en vient à se demander
en désespoir de cause : “Mais,

comment c'était donc à Bruxel-
les 7” Immédiatement cent
personnes s'offriront pour
vous érlairer. Pourtant, seule

une, ou deux, pourra répondre
par l'uffirmative à une deuxié-
me question : ‘“Ÿ étiez-vous 7

 

    -

M. GLENN BANNERMAN :

à une réception pour

 

j‘assistais
les commissaires généraux des
pays Qui participaient à l‘Expo-
sitien de Bruxelles. Je venais
tous juste de traverser Bruxel-
les, qui était un véritable chan-

Toutestier. les rues étaient

 

ami, le maire de Bruxelles, et

 

je lui pose évidemment la ques-
tien qui mous troublait tous :
‘’Allez-vous être prêt à temps?”
‘Glenn, m'a-t-il répondu, tout
est à temps. N'oublie pas une

  

ndons des crédits au
gouvernement pour entrepren-

dre des travaux qui s'imposent,

ll est fort probable qu‘Habitat-67

suscite plus d'intérêt que l'Atomium de Bruxelles.”

Glenn  Bunnerman y étant

Bannerman, qui est un vieux
routier des expositions inter-
nationales, y occupait le poste
de commissaire général du Ca-
nada. A I'Expo-67, il est offi-
cer de linison avec plusieurs
pays, jes Fials Unis entre au-
tres. NI fut également commis
saire général du Canada à l'Ex

position de Seattle.

— M. Bannerman. si vous
vous reporicz un an avant ou.
verture de la Foire de Bruxe!-
les et que vous comparez les
travaux de celle époque à ceux
r Jusqu'ici par l'Expo-67,
que voyez-vous ?

— Aucune différence, si en
exclut le problème du remblays-
ve des à A Bruxelles, nous
faisions

  

 

   

 

Mentréal neus sommes treis se-
maines en avance,
— Ne vivait-on pas aussi à

Bruxelles dans l'inquiétuxie de

ne pas arriver à (temps ?

— Je vais veus raconter une
anecdete. Au printemps 1937,

 

Gand, Liège, tout le monde crie
av favoritisme et rien ne se
fait, Avec l'Exposition, nous en

profitens pour accomplir en
trois ans 20 ans de travaux.”
Peur l'Exposition, Bruxelles
avait l’un des meilleurs systè-

mes routiers d'Europe.

La publicité
-- Très souvent, on se plaint

4 Montréal du (ait qu'il n'y a
pas assez de publicité, Com.
ment élaitce, à Bruxelles. un

 

an avant” Les Bruxellois
étaient ils fo d'enthousiasme”
— Je posais justement Ja

Question, il y a quelque temps,
à l'un de mes amis qui demeu-
re maintenant au Canada. En
1987, il faisait partie d'un grand
jeurnal de Bruxelles. 11 m'a ré-

xposition. Même pas l'om-
bre d'une critique, On deutait
qu'elle aurait lieu. Puis, six
mois avant ça s'est mis à beu-
gor pour atteindre un véritable
‘’eliman“’ le jour de l'euverture.

On se plaint aussi que la

 

Très Marie-Chantal !
Une jeune fille, trés Marie-Chantal, vient de retrouver

dans son armoire une vieille robe qu'elle ne peut plus mettre.
Flle téléphone à une amie :

== Qu'est-ce que je vais en faire ?
F1 l'amie de répondre :
= Salis-la un peu, tu pourra la dunner à la bonne.

  

publicité de l’'Expo-67 dans le
monde n’est pas adéquale. Lors-
que vous étiez commissaire gé-
néral du Canada à Bruxelles.
comment envisagiez-vous ce
problème ?
— Je me disais, comme les
uires commissaires généraux,

Belges veulent que les
Canadiens visitent l‘Exposition,
c'est à eux de prendre les
moyens. Notre but était que les
Européens s'intéressent au Ca-
nada, Jai impression que les
pays qui participent à l’Expe-
67 veulent intéresser les Nord-
Amérie. à leurs pays res-
pectifs,

 

  

 

La simplicité
— L'intérêt créé par Je Cana:

du à Bruxelles ati! été satis-
faisant ?
— Notre pavillen à Bruxelles

était simple, même austère. Je

  découvert que

dans les expositions universelles

les gens s'intéressent surtout
aux autres gens. En entrant
dans notre pavillon, nous avions

  

 

une immense carte avec des

photos d où nous

indiquions les origines ethniques

des dfiférents groupes qui for-

ment le Canada. Nous avions

pensé que ce ne serait là qu’un

panneau décoratif. Tous ler vi.
siteurs s'arrêtaient pour le re-

garder longuement. ls vou.

laient tous combien de   

 

Canadiens originaires de

leur pays. suis sûr que 70 p.

100 des rs de l‘Expo-67

 

s'intéressent d'abord au pavil
len du pays de leurs ancêtres.
Ensuite ils visiteront le pavillon
de l’industrie où ils travaillent,
si elle est représentée.
‘Sur ce point, d’ailleurs, il y

a une grande amélioration à

  

ensemble, Ici,

elles seront dispersées parmi les

pavillons nationaux.

On a plus
d'expérience

-- Toujours par rapport a
Bruxelles, quelle est, d'apres

vous, l'innovation la plus im-
portante de l'Expo-67 7
— Le transport. À Bruxelles,

  

it fallait marcher et marcher
encore, ou prendre un pouste-

pousse.
— Quelie sera d'après vous la

réaction des Cunadiens qui vi.
siteront l'Expo-67 ?
— L'étonnement. Ils vont s’ar-

rêter et dire : “Comment ! C’est
nous qui avons fait ça. C‘est
pas possible I"
— Vous ne trouvez pas que

c'est là une réaction normale,
puisqu'en fait nous n'avons au-
cune expérience dans les expo-
sitions universelle? Tandis
qu'à Bruxelles
— Je vais vous faire une ré-

ponse paradoxale. Ceux qui ont
vraiment profité de l'expérience
des expositions universelles,
c'est nous. Nous avons eu l‘Ex-
po de Bruxelles, celles de New
York et de Seattle pour nous
guider. En 1954, les Belges ont
dû repartir de zéro. Tous les
hommes qui avaient participé à
l'Exposition de 1935 étaient ou
morts où disparus pendant la
guerre. L'architecte de l‘Expe-
sition de 1935 t été nommé
architecte honer de FExpo
de 1957. Deux mois avant le
début des travaux, il mourait.

  

  

 

Allez de l'avant! Achetez une
nouvelle voiture ou un bateau. Faites
des projets de vacances. Mais auparavant,
passez chez Toronto-Dominion pour
obtenir un prêt personnel à peu de frais,
comportant également une assurance-vie!

 
Les gens quivont=avant forcent les
évenements avec un prét…tout prét chez

TORONTO-DOMINION
La Banque oùle personnelcrée toute la différence

‘
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OCCASIONS SANS PAREILLES
CHEZ LES VENDEURS METEOR-MERGURY DE MONTREAL!

GRAND CHOIX DE VOITURES.
BAS PRIX A GO-GO...

 la pluS 8rosse vu Le hardtop 2-portes Mateor Montcalm vous en donne “plus”!

L'admirable Meteor est lu plus grosse une affaire encore mailleure: les vendeurs= - =
a PIX voiture de sa catégorne. Elle vous offre Meteor-Mercury de Montréal vous le

plus — dimensions plus grandes, per-  garantissent, avec las plus bas prix et les
formances plus élevées, confort plus plus hautes “veleura de reprise” en villel
luxueux — que toute autre vailure & C'est le temps de réaliser une économie”

au I bas I prix abordable . . . et acheter une nou- .… C'est le temps d'achetsr une splendide

s velle Meleor murniterant, c'est réaliser Meteor chez un vendeur Meteor Mercury.

SUPERBES METEOR, GOMET, MERGURY
: GES, 1 -
        

  =
Hardtop 4 partes Mercury Park Lane  Profitez des AUBAINES À GO-GO! Chez le vendeur Meteor-Mercury, les voitures—at les prix !— sont imbattables!
 

      

 

 
 

"GPE imite CHATEAU Motors Lid, TOLEDO MEACURY SALES Lod. LALOMOE Autemetile Limitée
Que vous sansprose THE, bod. Lachapene—301 4000 DIN 0.00, rue DiuCamrucing, WE. 19081 mur 00, arenas Baranrynn, Voritun - 106 0001 4
Diner acucrae 5 .

Limitée COUSINEAU-GABOURY Limitée EUOES Autermebtiss Limitée DESLAURIERS Automebtie Lido
SkTarun a.naTrineLn 10008, boul, Buot-Lawrent—DU $9081 B00, Brordway, Monkeel Lott1401 0, baud doe Lavrontides, Vient 000 WY !

LANTNIER & LALONOC Autermetute Las, FAIRVIEW MERCURY SALES LTO. PICARE BRAULT Avtomebite Lite J
déil, rue Poginegu LAS STU, Choeur 3° jeunPate ince 401 PRIY Jen Tonchercau Bivd , Groentaid Port, O1 6118
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4 "Chem,
Plus encore que la création elle-même, c'est

ls conception de la critique qui passionne les

élites littéraires. On a vu ces derniers temps des
critiques dits nouveaux s'opposer à certaine cri-

tique qualifiée d'impressionniste. M. Philippe
Sénart, auteur d'un perspicace essai sur lonesco,
refuse de s'engager dans ce combat qui met aux
prises “la chaire et le rez-de-chaussée”; il préfère
suivre les traces de Thibaudet, évitent du même

coup l'impressionnisme et le structuralisme, Il est
évident que la nouvelle critique est une tentative

sérieuse d'approfondissement des méthodes cri-
tiques, et il faudrait être bien sot pour le réduire

à néant. Poulet, Richard et Barthes ont contribué
à donner à la critique des instruments d'analyse
plus précis. Mais il y à aussi des Weber qui sont
de véritables imposieurs. Ce pontife écrivait ré-
cemment que Poe était obsédé par l'horloge; bref,

toute une histoire, un tas de complications pour
en arriver à une platitude. Cela fait penser à un
enfant qui, après avoir longtemps joué dans le
sable, vous déclare que le sable devient chaud
sous le soleil. Ainsi, au nom de divers structure-
lismes, de savantasses professeurs construisent
des monuments d'hypoihèques psychanalytiques
ou sociologiques. En fait, les critiques sérieux
demeurent ceux qui s'attachent à dégager de
l'opacité d'une oeuvre sa signification profonde.
Nous ne sommes guère habitués à cette modestie

du critique, Qu'il interprète l’œuvre en fonction
des intentions qu'il prête à l’euteur ou qu'il la

 

ramène aux impressions qu'elle provoque chez
lui, le critique pratique souvent son art avec une
insouciance déplorable. Î y à aussi ceci dont Il
faut tenir compte : la critique journalistique n’est
pas comparable à la critique universitaire, pour
la bonne raison que les conditions de l'une ne
correspondent pas aux exigences de l'autre. On
ne saurait demander à un critique qui s'adresse à

un large public, une fois par semaine, d'user

d'une méthode valable dens le cadre de la re-
cherche universitaire. C’est en fermant les yeux
sur cette réalité qu'on en arrive à tout confondre
et à reprocher au frère enseignant de ve oot
avoir la tête théologique.

Revenons à Philippe Sénart, qui va d'AL "lio
a Sartre, soucieux de définir l’un comme l'autre
dans sa singulerité; et de ce va-et-vient nous

voyons apparaître les lignes d'une continuité ré-
vélatrice d’une attitude globale devant le morde.
Ce qui est commun chez Sartre, Abellio, Carus,

Beckett, Montheriant, Drieu La Rochelle, Nimie:,

Chardonne, Butor et Robbe-Grillet, c'est un refus

du monde actuel. Sénart n'oublie jamais que ce
refus s'incarne dans l’œuvre par l'intermédiaire

d'un auteur et que celui-ci est unique. !| importe

donc de savoir comment chacun accomplit les

ntes de la communication avec le monde exté-

rieur M. Sénart remarque chez Beckett, de mème
que chez certains nouveaux romanciers, cette

hantise de la désintégration de l'homme; on peut

dire que tou! se passe comme si univers phys.

le petit journal

s critiques” de Philippe Sénart
que devait se purifier de homme. Er quand on

méprise l'homme, on détruit le langage, instru-

ment de communication; alors naît cet antilanga-

ge qui est le propre de l'homme absurde. M. Sé-

nart montre également que l'aititude de Robbe-

Grillet est fort éloignée de celle de Butor qui,

lui, écrit le “roman de la reconquête”, lequel

serait une somme de tout l'acquis humain.

Ce qui est passionnant dans ces Chemins

critiques (1) ol l'auteur n'erre pas à la manière

de ces impressionnistes tant décriés, c'est que

jamais le ton ou le style se relschent ou se dur-

cissent au profit d'une exploitation trop lourde.

Je voudrais citer quelques phrases qui constituent

une sorte d'introduction a l'époque littéraire à

laquelle s'intéresse Philippe Sénart : “De M. Sar-

tre qui avait entrainé es Hommes de bonne

volonté sur ses Chemins de la liberté dans un

nouveau Voyage au bout de la nuit, à M. Frai-

gneau qui nous ramenait vers le Boeuf sur le toit,

la littérature n'offrait guère, en 1946, qu'une

rétrospective. Avec M. Sartre, on finissait un cha-

pitre commencé en 1933 avec Céline: c'était le

début de l'après-guerre. Avec M. Fraigneau, on

entamait à peine la fin de l'avant-guerre. Morand

venait de quitter Paris. Cocteau se recuelllait.

Drieu ne s'était pas manqué.” Et voilà que nous
savons où aller et que l’auteur nous y mène avec

allégresse. S'il existe un plaisir de la lecteure, un
critique vient de nous en donner un avent-goût,

‘1, Chez Plon, 221 pace<. 1966
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Une nouvelle et importante initiative

Les professeurs de Sainte-Marie fondent des Cahiers
Un modeste lancement a

inauguré le publication d'une

Turcotte, “Flude sur les clas
ses sociales dans Au pied de la

Lis dernière partie des Ca
toces appartiont à Mme Fran

Le but de vos Cahiers, M
Turcotte ?

leurs textes. et, pour ce qui
est des Cours. de faciliter la
publication de leurs thèses ou

 
nouvelle revue de type univer-
sitaire dont le but cat de pu-

blier ler cours der professeurs
la littérature

se, ve qui.

selon M. Raymond Turcotte,
directeur des Cahiers, “nous
permettra de collaborer à ton.

tes ces dudes qui se font sur
notre littérature”.

M. Turcolte nous dévoile ies
thémes des quatre prochains ca-
hiees (il y en aura quatre par
année}, qui sont d'ailleurs des
numéros spéciaux :le syndica-
lame au Québec deuxième
moilié du XIXe siècle’, exé-
géee biblique, littérature fran-
chaise, et ce présent numéro
comsacré à la littérature cana-
dienne-française. Voyons quel
en est le contenu : un avant-
propos de M. Hobert Lahaise,
le direcieur général des Edi-
tions Sainte Marie: un éditorial
de M. Raymond Turcotle, pour
Qui l’essentiol c'est de prove
quer chez les lecteurs de la re-
vue um intér& pour nos ceu-
vres; une étudie de Renald Bé
rubé sur l'hiver dans le Tempe
des hommes (d'André Lange-
vin); une dude de Madeleine
Greffard sur Une saison dam
le vie d'Emmaqvel. Un article
de Renée legris sur les struc-
tures de Prochain épirede, vui-

  

 

ponte deuce © Au milieu, la
montagne”. Claude Racine fait
l'analyse de la critique sociale
dans Ashini. M. Jacques Allird,
pour sa part, emprunte le che:
min qui mène à la Petite Poule
d'eau. Quant à M Maximilien
Laroche, qui a coilaboré cette
année à l'Action Natonale, il
consacre une étude à lu con-
science américaine de notre
poésie. Quelques réflexions sur
notre théâtre de M. Jeun Guy
Sabourin, l'animateur des Ap
prentis-Sorciers, également pro
fesseur à Sainte Marie

Un inédit de Nelligan?
Les Cahiers publient un mé

dit qu'on attribue & Nelligan,
sans toutefois affirmer qu'il est
bien de lui. M. Robert Lohase,|
qui est le fils d'un membre de
l'Ecole littéraire de Montréal,
lequel avait souvent visité Nel '
ligan lors de son internement|
à l'hospice Saint-Benoit, nous |
confie qu'on s'interroge encore
sur l'origine de ce poème, l’An-
colle. M. Robert Lahiuse jou
te : “Nelligan, sclon mon pire,
récitait des poèmes. les uns de
lui, les autres de postes clan |
pers, de sorie qu'on ne savait
pas toujours à quoi s'en tenir
Jusqu'à ce jour, on n'a pu at-
tribuer l‘Ancolie à aucun pocte
conou. Mais nous aimerions. »
quelqu'us parvenait à en céce-
ler l'origine. qu'on nous en pré
vienne.” <L)

   

çoise Loranger dont on publie

Un cri qui vient de loin. idle

theatre qui, on s'en souvient.

avint été réalisé par

Georges Carrier.

Loms

D'abord, je veux vous dire

quil y a les Cahlers et les

Cours. Moi, je dirige les Ca

hers Notre but est de permet

ac aux professeurs de pubber

de leurs cours. Nous voudrions
que cela sorte du collège, que
cela devienne des manuels.
l’ourquoi pas

«suite à ‘a page suivante)

 L'architecte ALBERT POULIN vient de lancer au Club Canadien un ouvrage intitulé :

seils à ceux qui veulent bâtir". Il y avait de nombreux invités. On voit a droite ALAIN STANKE,

directeur des Editions de l'Homme, qui ent edité ce volume, veulant démontrer son art de bâtir...
avec les livres de l'architecte Pautin, qui prend une attitude amuses.

“Con-



 

 

LE SIXIEME SALON DU LIVRE DE VILLE-D'ANJOU a ouvert ses portes mercredi soir, sous
la présidence d‘honneur de Mme Cécile Chabot, de la Société royale du C

du maire Ernest Crépeault. Le Salon est installé à l'école Wilfrid-Pelltronag:

 

   et le haut pa-
ier. Des milliers

de livres sont exposés, de nature à intéresser patits et grands. Le public est prié de le fréquenter
au plus vite, car il ferme ses portes samedi après-midi,
premier chef la Société féminine de Ville-d'Anjou, dont la président
vel, compte appliquer les recettes à l'augmentation du catalogue des blibliothèques dans les éc

 

 

e Ville-d'Anjou.

 

14 mai, L'exposition, dont s'occupe av

+ Mme Marguerite Gr  
  

teennanasa

Les "derniers arrivés
L'OISEAU BARIOLE, roman
par Jerzy Kosinski. Flamma-
rion, éditeur. 254 pages.
L'auteur, né en Pologne en

1983, est arrivé aux Etats-Unis
en 1957. C'est en anglais qu'il

à, l'an dernier, publié ce livre.
actuellement en cours de tra-
duction dans toutes les langues.
Cet ouvrage dépasse par sa

valeur littéraire aux multiples
implications psychologiques, s0-
ciologiques et même anthropo-
logiques les lémuignages de
guerre publiées ces dernières
années . . . Tableau cruel d'une
paysannerie dont on feint d'ou-
blier qu'elle demeure encore à

l'écart de la civilisation et que
la misère et la guerre mettent
au niveau du pourceau et du
chacal. Le récit poignant d'un
enfant courageux, témoin et
victime de l’horrible épopée qui
ensanglanta l'Europe. et Jes
images frappantes de ses sou-
venirs, transfigurées par la
frayeur C'est un extraordinaire
poème

L'EDUCATION ET L'HUMA-
NISME. — Essais par Maurice
Lebel, ms.r.c. Volume relié de
480 pages. Prir net, $5. En ven-
te à l'Université Laval
Ce volume comprend 3l essais

sur l'enseignement et les hu-
manités anciennes et moder-
nes. On y trouvera, par exem-
ple, des articles sur le rapport
Parent, la langue parlée, le rôle
de l'Université au XXe siècle,
les humanités classiques, l'en-
seignement de l'anglais, l'inati-
tuteur et l'institutrice, le rôle
du professeur d'enseignement
secondaire au lendemain de la
toi 60, l'avenir des humanités,
le rôle des bibliothèques, l'en-
seignement des institutions et
de l'histoire de l'art, le parler
français. le français langue de-
culture et de civilisation, etc.

Titulaire du Prix David, du

  

L'institut Denys

Prix Théodore Reinach, de la
médaille P.-J.-0. Chauveau ot
de la médaille du Conseil cana-
dien de recherche sur les Hu-
manités, Monsieur Maurice Le-
bel compte à son crédit une
quinzaine d'ouvrages, une dou-
zuine de brochures substantiel-
les et de nombreux articles de
revues. C'est depuis 1937 qu!
enseigne à l'Université Laval,
où il fut tour à tour sccrétaute
11938-1952) et doyen (1957-14
de la Faculté des Lettres

 

   
L'HOMME BLANC EST-IL
CONDAMNE ? — ‘Avenir de
noire vie”. Librairie Hachett
En 60 photographies, le film

d'une réalité nouvelle : les
Blancs face au tiers monde
Etre de son temps signifie
d'abord comprendre ce qui +
passe à notre époque, notre
destin dépend de nos analyses
de la rapidité de notre adapt.
tion, de nos connaissances, de
notre lucidité surtout devant
les mutations qui s'opérent de
toutes paris et font craquer
l'écorce du vieux monde
Cette collection, ‘l'Avenir de

notre vic”, dirigée par Andre
Parinaud, fait le point des +1
leurs et des faits nouveaux, en
contribuant à la naissance
d'uneintelligence moderne. Cet
te série doit retenir l'attentrun
de tout homme curieux de ce
que demain sera. Cent illustra
lions ajoutent à chaque ouvrage
un témoignage vivant des rés
lités nouvelles.
Déjà parus dans ‘l'Avenir de

notre vie” : "L'U.R.S.S. en l’un
2000" et ‘l'Amour au siècle de
la eybernétique”. dont nous
avons parlé dans ces colonnes

LES DAUPHINS DE MON
SIEUR YU; LE CHATEAU DES

   

 

PETITS HOMMES VERTS, par
Yves Thériault. LE TRESOR
DE LA SANTISSIMA TRINI.
DAD: UNE AVENTURE
D'AJAX, par Maurice Gagnon.
Collectton Lidec-aventures. Li-
vres de poche, 144 pages chaque
volume. Prir 8! chacun.

MAM. Thériault ef Gagnon con-
tinuent le récit des aventures,
de leurs héros, Volpec pour le
prenuer, Ajax pour le deuxième.
Murs magnétiques invisibles,
combats acharnés avec Mon-
sieur Yu: mystère du fond des,
mers: exploits surhumains du
conmtre-espionnage. Toute cetle
lecture saine passionne la jeu-
nesse € ses ainés. Ces
deux auteurs à l'imaginalion
ingénieuse «inépuisable n'ont ;
pas Étui de nous amuser. Cha-
que volume constitue une his-
toire complète

 

  

LE NOUVEAU PRESIDENT
de la Société des libraires ca-
nadiens est M. André Dus.
sault, pr lent et directeur

général de la Librairie Dus-
sault Ltée. La Société des ti-
braires canadiens groupe 53

membres actifs.

  

feole officiellement reconnue par le Ministere de l'Education

COURS REGULIER — COURS POUR ADULTES

 

U y a quelques semaines

paraissait aux Editions de
l'Homme "SAVOIR PARLER“,
ouvrage dans lequel RENE.
SALVATOR CATTA (notre
photo) traite succinctement de
tous les aspects de la parole
publique et du langage envi-
sagé comme outil de commu-
nication. Henri Guitlemin,
conférencier et critique litté-
raire, a félicité l'auteur en
ces termes : ‘’Toutes sortes
d'aperçus énieux dans ces
quelque: s vivantes et

alertes ..

  

Les professeurs...
“suite de la page précédente)
Soulignons que c'est la pre

mière fois qu’un collège prend
une telle initiative. Le Club des
Anciens appuie financièrement
les professeurs, M. Lahaise me
dit qu’ils ont l'intention de pu-
blier d'anciens textes, comme
veux de Jacques Cartier, par
exemple, mais cela coûte trés
cher et il faudrait, pour que
l'entreprise suit rentable, que
le tirage s'étève à quatre mille
exemplaires. On voit tout de
suite que le problème est épi-
neux. Ÿ a-lil quatre mille lec-
leurs des oeuvres de Jacques

Carlier * Et pourtant, ces an-
ciens textes devraient être pu-
bliés. On ne peut souhaiter
qu’une chose : que les profes-
seurs de Sainte-M. parvien-
nent à résoudre l'inévitable im-
passe financière qui est com
mune à tous nos éditeurs

BLOIS

  

  

0 Ca probleme en fait n'eciste

 

    

 

   

Dlus, setM Jean Marcel,
professeur et crit Kttéraire,
Ebaqeeon salt dy » 1962 que
“Ancolte est u me de M
Joséphin Boulsry, extrait de
nes uvres gt tuses. publiées
à Paris, hez Lemeire:
page 47. Coat done per erreur
que Fides afuit paraitre ce

 

priéme dnna les Oeuvres com-
Pteres de Nelligan
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COURS D'ETE

PREPARANT A

DU 11 JUILLET AU 31 AOÛT

Pour s'inscrue,

ovoir complété une Île scientifique

EXAMENS D'ADMISSION

- 27 et 28 JUIN © ler et 2 SEPTEMBRE

Français — Anglais — Algèbre — Géométrie

Trigonométrie — Physique — Chimie

RENSEIGNEMENTS

2500, ave MARIE-GUYARD,

Université de Montréal

COURS DE GENIE

POLYTECHNIQUE

LA lère ANNEE

d faut au moins

Meatréal 26. Tél. 739-2451        
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répare chaque année des
Pres d'élèves qui obtien-
nent leur certificat du Minis-
tère de l'Education.

Je dévrarus reevoir
sur les cours c'entonnes

principales affections

LA SANTE DE
VOTRE PEAU

masse is par lo Dr Irwin |. Lubowe
LTT| PAIX SUGGÉRÉ: 81.08
EN VENTE PARTOUT

EYAVRATE TERERTIN
rid Maraboot Kasam 226 «ot Ehostaphe Colomts QePQ

JOUR soir PAR CORRESPONDANCE
Erarcrurs cpptctets du Maniatare de l'Education

GENERAL COMMERCIAL

Be, 9e, 100, lle 10e, lle. 12e

SCIENTIFIQUE COURS SPECIAUX
be, 7e, comptabilité,

8e, 9e. 106, lle    
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Les expositions
Musée d'Art contemperain
(4048 el, rue Sherbrooke)
Oeuvres de Juan Jose Thar

rata du 10 mai au 12 juin. Chef
de file de l'école de Barcelone.
Huiles et maculaturas.
Oeuvres de Jouis-Jaque du 10

mai au 12 juin. Peintre de
Montréal. Huiles de 1963 à 1966.
Oeuvres de Harry Noordhoek

du 10 mal au »2 juin. Sculpteur
de Montréal. Récipiendaire de
la médaille Sir Otto Peit pour
1985,
TAURFAU de Jean Coctesu,

el Les fleurs du mal de Leonor
Fini: Grandes Editions de lu
Collection permanente du Mu
sée
DANS LES JARDINS — Pre

mier Symposium du .
GALERIE SOIXANTE ‘200

ouest, rue Sherbrovke) — Scuip-
lures et gravures de Fournelle
Jusqu'au 14 juin.
CINEMA ELYSEE (35 «

rue Milton — Tableaux récents
de Robert Lalonde.
MAISON DES ARTS DE LA

SAUVEGARDE (160 est, rue
Notre-Dame) — Travaux de lai
vien Dubé, peintre du terroir de
Lu Pocatière. Jusqu'au 10 Juin
GALERIE AGNES LEFORT

‘1504 ouest, rue Sherbrooke: —
Peintures récentes de Jun Men-
séa. Jusqu'au 27 mai.
ART PROMENADE Hôtel

Sheraton-Mont-Royal, rue Peel:
— Huiles des peinires canadiens
suivanis : Aludar Csatai. Hu
dolph Cserjes, Madelcine Dus-
sault, Guinar Irani, Muriel Kes.
seler, Kurt Maurer, Constance
Nucci, Vytas Hemeka, Willisin

 

Sakomoto, Irene Shaver. Jus-
qu'au 2 juin.
CENTRE RECREATIF MAI-

SONNEUVE (3000, rue Viau). —
Expo de l'Association indépen-
dante d'art. Jusqu'au 22 mai.
CENTRE D'ART MONT-

ROYAL ‘rond-point. voie Ca-
millien-Houde». — Exposition
‘Atelier libre de recherches
graphiques”. Jusqu'au 29 mai.
GALERIE LE GOBELET

(8408, boulevard Saint-Laurent).
— Oeuvres du peintre montrés-
Jais Léo Ayotie. Jusqu'au 30
mai.
CENTRE LOYOLA-BONSE-

COURS (445 est, rue Saint-Paul,
Vieux Montréal). — Travaux en
cuivre de Kennon Ralcliff. Jus-
qu’au 28 mai.
GALFRIE PARIS (ancienne

demeure de sir Georges-Etienne
Cartier, 450 est, rue Notre-Da-
mer. — Oeuvres de Caroline:
encres et émailleries de Fran-
çoix Paris. Jusqu'au 27 mai
GALERIE “LES ECORES"

‘2381, boulevard Lévesque.
quartier Duvernay, Ville de La-

— Oeuvres de “Ghis”
islaine Chouinard), émail-

leur, et de Gilles Séguin, pein-
tre. Jusqu'au & juin.
GALERIE LIBRE (2100, rue

Crescent).
ches de J -G.
el émail de J.-G. Monette
Jusqu'au 28 mai.
CENTRE FAIRVIEW POIN-

TE-CLAIRE {Route transcana-
dienne, sortie 15, parc de sta-
tionnement sud). — “Le choix
de Ja critique cunadienne”.
GALERIE PLACE ROYALE

 

Travaux uniques d'André Fontaine
 

‘Le cosmos vu

du pole Nord”
Andee Fontaine. artiste

né àM ut et de réputation
jonale, qui habite

maintenant dans les Caraïbes.

 

s'apprête à exposer na plus vé-
vente série de travaux. Le the

me en est “le Cosmos of l'um-

vess, vus du pôle Nord”.

La série comprend 40 pein
tures, illustrant les mystères de
l'univers tels qu'interprètes par
cet artiste qui est un spécialus
te dans ce domaine.

En mai, Montréal et Toronto
verronl simullanément l'expe-
sition, qui s'acheminera ensuite
vers Rome, Paris, Berlin, Lon
dres, Madrid, New York, Miu
mi, San Francisco, le Mexique
La Havane, le Brésil. Tokyo.
Bogota, Afrique du Sud. Enfin.

pour la première fois, André
Fontaine a êté invité par l'Acs-

démie d'Astronomie, à Moscou.

en décembre.
Ce fut en 196$ qu'Andrè Fon

(nine parvint À la renommee in-
ternationale, lorsqu'il participe
A une exposition de 300 arts
lex originaires de partout «ans

le monde, organisée à Palm
Beach. En 1964, l'American
Academy of Art lui déverna un
prix de 35,000 pour ses recher
ches sur une nouvelle matière
utilisable en art : la fibre de
verre fuorescente. Ses tableaux
sont. dans des galeries publi-

et des collections privées
e en Amérique.
des sommes va-

slant entre $800 et $14,000. Cette
année, l'artiste vendra que

le marché

 

teur du monde,

 

ANDRE FONTAINE

. son expesitien, qui fera le
sera à

réal en mal.

sion la mé
shode “AB

« qui vous en
serve comment

acavrder votre quite
re style des

prahque com

 

me tes ‘Con Boys"
ments de base, des accords faciles of
vina donne le Chord finders”

PRANÇAIS of ANGLAIS — Prin $1.98

DEUX DANS UN
50. 64, THETFORD MINES, 9. 

— Encres et zoua-;
Barbeau; cuivre |

 

(151 ouest. rue Saint-Paul. —
Oeuvres d'André Villeneuve.
‘le Barbier”, peintre primi

tif.
MANOIR CLAIRVAL ‘boule

vard Talbot, Chicoutimi». —
Exposition des récentes peintu-

CARRIERE D'AVENIR

DEVENEZ AJUSTEUR D'ASSURANCE

   

res de René Gagnon, “le Pein

tre du Saguenay”. LE SEUL COURS COMPLET
oo. ...... EN FRANÇAIS AU QUEBEC

Craidués à l'emploi de Ja
ROYALE, (A ENIX OF
LONDRES, LA NORTHERN EM
PLOYFRS, wie Pour cle d'essu
rance ou bureau privé à tite

de réclams
vérilica

rance.

peuvent

 

Derniers jours !

Le catalogue

de l'édition
le catalogue de l'Edition

canadienne-française, publié
par le weil Supérieur du
Livre avec le concours de F4

 

Pour informations additionnelles, téléphonez ou ecives »

INSTITUT PROFESSIONNEL INTERNATIONAL INC TL

Sante 309, édifice "Le Chartier” 527-98543500, av Porc-Lafentaine, Montréal 24
url Ge austenJe voudenis revevoir les renseignements

1 Évatuateur d'assurance

nom

RUE
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NOM LU PERE
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sociation des Esliteurs Cana

de la Société dee |
els
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diens.

teurs Canadiens de ma
+» et la collaborat

stère des Affaires vultu-

relles du Québes parasites.
cette année, le premier septem:

bre. à l'avasion de Ia Foire «de

Francfort. en vue également

de l'Expo-6T et du Cente
du Canada.
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CEUX oul  

En plus des rubriques de 1965.
le catalogue 1966 offrira un in
térét nouvesu: ia cote DEWEY
travail qui sera effectué par ls

rule de catalogue de li
bration des Colleges classi

ques. le nouveau catalogue
deviendra ainsi un instrument
de travail précieux, non seule
ment pour le grand public mis
aussi pour lous les bibliothe
caires canadiens.

   

Tous les éditeurs et les su
leurs intéressés à voir paralte
les trex de leurs publications
on de leurs ouvrages dans ce
nouveau catalogue sont priés
de les faire parvenmir aussitol
que possible, la date limite pour
l'impression étant le 20 mi
Prière d'adresser une fiche — en double — selon le model:
savant .

HESSETTE. Gerard Littérature
L'Incubation, roman, broché

180 pp. Collection ‘Nouvelle
prose”, No 2. Librairie Déom.
Montréal, 1965. su
à la responsable de l'édition,
catalogue 1966,

       2008, RUE MA.
(omanenn

Je désire recov.
le cours No 1 |

   

s obligation de ma part, des informations sur

Neo 2 (1

Madame Julia Richer NOM AGE
ax des Fditions Fides ADRESSEVILLE vec
245 est, boul. Dorchester
Montréal. Qué

Nom du pers Lane

Ecole professionnelle ABC Inc.
QUEATLDRE
SPECLALISEZ-VOUS et ASSUREZ VOTRE AVENIR

CES COURS SONT DE SIX MOIS, PAR CORRESPONDANCE, EN FRANÇAIS

 

Cours de secrétaire
ECRIRE ET COURS DE LACTY

LA MAISON SUR DE

No t
AVEC MACHINE À
LOURAPHIE FOURNIS A
VANCE

No 12 Inspecteur en sécurité
INDUSTRIE CONSTRUCYK
NICIPALITES. ETC VETION WINES
SURVEILLANCE ET PREVIRVEILLANCE ET PREVENTION DES ACCIDENTS

mu

SPECIALISATION DANS :
SECRETARIAT LEGAL =. MEDICAL ASSURANCE TECHNIQUES DE SECURITE

BANQUE INANCE € ABILITE OFSCRETANIAT  CORRESPONOANCE |ET vOCA N ;
RULAIRE ANGLAIS POUR CHAQUE SPECIALISATION 6 1S Vente professionnelle

SECRETAIRE Ve DIRECTION. INCLUS PERSONNALITE PSYCHOLOGIE DE LA
No 3 Ajusteur d'assurance YENTE ETUDE DES MARCHES PUBLICITE

NOS GRADUEY SONT AUTOMATIQUEMENT PLACES
ENQUETE ET INSFECTION DANS TOUTE RECMATION FEU EETITRA AU CHOIX DANS INDUSTRIE COMMERCE. IMPOR
LATOMONN ES pre TATION, EXPORTATION. GFRANT DE VENTF
four, tr DASSUNANCE, BUREAUX INDEPEN PROMOTION DE SON COMMERCE COMMENT

N SETABLIR A SON COMPTE

VOUS UTES INVITES. SANS OBLIGATION DE VOTRE PART, À VISITER NOTRE ECOLE
PIAANDEZ À VOIR NOS COURS OUVERT POUR VISITE JUSQUA Ÿ » OU SOIR OU SAMED! JuSQUA «0

me Prur (m'urmetioNs Qratuttes eNtcuéz Cr (pen ‘ES Eme   
Pour ceux où celles que pré-

  
! ECOLE PROFESSIONNELLE ABC — Tel 045-4205
B 123%, rue Berri, seve 703 W, Montool 24, PQ fêrent suivre les cours à

! J auneran recover des mricimetaee Su M0 fin 03 me l'école, nous avons les cours

5 nou aoû du soir.
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Fragments
Les Editions Fides, qui sont

les éditeurs de la plupart de
nos ouvrages historiques. 1 jen.
ment de lancer trois volumes :
Tun de Marcel Trudel. le
deuxième tome de l'Histoire
de la Nouvelle-France — Le
Comptoir, 1601-1627.

Ce fort volume compte plus
de 550 pages de texte serré,
On se souvient que le premier
tome était consacré aux tenta-
tives françaises en Amérique
au XVie siècle. Ce deuxième
tome constitue un récit détaillé
de la première période des éta-
blissements français en Acadie
et au Canada de 1606 à 1627.
Selon l'historien, cette période
forme un tout. qu’il convient
d'analyser en soi, car dès 1627,
une autre période commence
qui sera le sujet de son troisié-
me ouvrage. Pourquoi avoir ré-
sumé cette deuxième période
per ce titre, le Comptoir ? M.
Trudel s'en explique dans
l'avant-propos : ‘Diverses or-
ganisations (l'instauration d’une
vice-royauté. la formation de
petites sociétés 4 monopole) ne
parviennent pas à faire de la
Nouvelle-France autre chose
qu'un établissement qui n'a
qu'une raison d'être : le troc
des fourrures avec les indigé-
nes,” L'introduction : De Monts
obtient le monopole de Ja Nou-
velle-France, fondation d'une
solide société de marchands.
Les conditions d'existence de
la colonie sont réunies. On s'ins-
talle en Acadie. à Sainte-Croix.
On déménage à Port-Royal.
L'échec de l'Acadie. L'Habita-
tion du sieur de Monts à Qué-
bec. On réorganise la Nouvelle- :
France (1612-1614. La France:
se rend jusqu'aux Grands Lacs.
Nouveaux plaidoyers pour
une Nouvelle - France.
Récolleis demandent du ren-
fort: arrivée des Jésuites. Pro-
bièmes de politique indigène.

 

Lesif

dhistoi
découverte de l'Amérique du
Nord. Troisième partie : la dé-
couverte du Canada, suivie de
deux appendices et d'un index
onomastique. Voici le livre d'un
historien qui est aussi un grand
prosateur.
Quant à M. Robert Rumilly.

dont on connaît bien l'Histoire
de la Province de Québec, il
en est rendu à son 35e tome,
où il raconte la chute de Tas
chereau. Une période tourmen
tée de notre Histoire.
La revue des revues
Le numéro 6 de la jeune re-

vue La Barre du Jour ne discute
aucun thème particulier, cette
fois. On remarque une nouvelle
de Michel Tremblay, “Ma-
neus”, qui avait déjà été pré-
sentée au cours d'un spectacle,
Messe noire, chez les Saltim-
barques. Trois autres nouvelles
de Jean-Marie Théberge, Clau-
de Bélisle, Poul Bracque et
Nicole Brossard. Des poèmes
de Paul Chamberland (Fureur
de l'été, très beau poème). de
Michel van Schendel, de Jean-
Guy Charbonneau, d'Antoine
Claudel, d'André Cassagne et
de Raoul Duguay. le poète qui
psalmodie ses vers. Pour ar-
roser le tout, des inédits d'Al-
bert Lozeau, ie poête infirme,
amant des feuilles mortes.
Une partie du numéro de

LIBERTE (janvier-février) est
consacrée au délit politique
Des textes de Hubert Aquin.
Denis Szabo, Jacques Folch
Quant à Jacques Godbout, il
nous livre une version française
des dernières paroles de Riel,
le métis rebelle. On retrouve les

  

Etudiez une fois pour touts la

COMPTABILITE
110 MOIS A DOMICILE!

APRÈS
Les cours sent donnés par un professeur BAL Sc Com SOUS CONTROLE

® DIPLOME

DU MINISTÈRE DE
ECRIRE A

L'ECOLE CANADIENNE DE COMPTABILITE
241, boul. LEVESQUE, suite 10, Ville de Lors, PO.En demnant: Nom, prénom, ademice, ville, comté, bus. protenien, tél.

  

MARCEL TRUDEL
.. Cette période, 1606 à
1627, forma un tout qu'il con-

vient d'analyser en soi.

chroniques régulières et quel-
ques poèmes, dont l'un est si-
gné, devinez ? Jacques Prévert
— avec reproduction d’un texte
manuserit.
Parti pris (avril) : le thème

est le suivant. Refus Global pas
mort. Un entretien avec Claude
Gauvreau. un extrait du roman
moniste du podte automaliste
("Beauté baroque); un poé
me du trés jeune Denis Vanier
l“Décombres‘, c'est le cas de
le dire); un entretien avec Clau-
de Péloquin & qui le poète
Chamberland pose les questions
d'usage. Quelques poèmes «
quelques manifestes de Pélo.
C'est assez essoufflant. Mais
instructif : Pélo nous apprend
que le talent. ça n'est rien. Il
vaut mieux avoir des couilles,
selon lui. Une nouvelle vision
de l'art, dirait-on.
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Cours dirigés par M. Arthur Boaucage, ingénieur professionnel où
bachalior en arpentage — Université Laval

Centre d'Education Technique du Québec
3737 est, boul. Métropalitaia, suite 500 8

Montréal38 —

COURS DU SOIR OU PAR CORRESPONDANCE
AVEC STAGE PRATIQUE
OvAms Woroea

   

TEL. 729-3251
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Sans obligation, faites mol parvenw sous les renseignements sur

le cours No
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COMTE ee.

  

    

 

  
  

 

 

 
EXAMENS ®

L'ÉDUCATION

 
La rencontre des cultures. La
 

 Nouvelle-France n'est qu’un
comptoir. Urgence d'un recom-
mencement.

Le deuxième livre lancé par
Fides est celui du chanoine
Groulx consacré à Jacques Car-
tier. Ml s'agit d'une réédition
{le livre ayant d'abord été pu-
biié en 1934) dont le texte a été
remanié à la lumière des plus ;
récentes recherches. Un yolu
me qui compte prés de 200 pa-
ges. La première partie du li-
vre: la découverte du Nouveau
Monde. Deuxième partie: la
 

      ons ser REPARATIONS MONTRES

INSTITUT AUDET ENR.
© COURS PRIMAIRE et SECONDAIRE
de 4e à 9e année

© COURS COMMERCIAL ot GENERAL

Etudes par
correspondance

de 10e et

® COURS ANGLAIS ler au 4e degré

Examens et diplôme © Manuels fournis
DEBUT

INSTITUT AUDET, C.P. 158, dépi 104, Limeilou, Qué. 3

Ve année

DES COURS : 3 JUIN

 Horloges - ijous 
Cours : Jour Soi pondance
Oemander notre dépliant gratunt
Nous acceptons files réparations

INSTITUT D'HORLOGERIE
DU CANADA LTEE

4379 Si-Hubert. Montréal - LA 3.7623

(CANADA: LICE

Oraham Greene

 

 

 

Les Comédions sac

Benotte st Flora Grou't
Le Féminia Pluriel aon

Robert Charrour

Histoire inconnue des Hemmer

doguis cont mile ans rs

Jean Duché |
Histoire dv monde IV

Le Grand Touemant 1015.1010 4 80

Laurence Prenond

d'antonds un veto #35 ;

Chofs-d'ouuvra de lan
(VIN. viècle> tue  

 

  
  

554 0s), rue SW-Lolerine,
Montréal, 9.4.
Tel wi. 23057
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COURS PAR CORRES OANCE ALIE
2000 ool, rve Shurbrecke, Meads! 34

COURS D'AUXILIAIRES)

NOM

ADRESSE

VILLE où VILLAGE

nncnsnsausenssssassssssna=sevcnsen=sssuaum

INSTITUT
ALIE

Reconnu par le nomstere de l'Education

ETES-VOUS INTÉRESSÉS
À DEVENIR AUXILIAIRES?
PREPOSEES AUX MALADES — AIDES-MALADES

GARDES-BEBES — INFIRMIERS NON-DIPLOMES

Nous pouvons sérement vous aider !
VENFZ, TELEPHONEZ ou ECRIVEZ

pour obter:r. sem obligation, pha emples défaile

TIL5273681
AGE

TEL.
LP) 15588

   

  
SOULAGER

CONTRE LA

TOUX
 

 

RECOMMANDÉ
Depuis 1900 comme un excellent remède
douze mois par année, contre LA TOUX
due au RHUMEou à l'IRRITATION DE
LA GORGE causée par LA POUSSIÈRE
ou parce que vous FUMEZ TROP.     6 oz.

seulement

 

seulement 99:
pharmacies,

magasins à chaine, épiceries, etc.

AMF

  

  
lb

90
61

Je
uI

SI
n
p

a
u
j
e
u
e
s
T
Y
N
U
N
O
r
L
L
L
L
A
d
I
T



 

t
h
 
.

oN
<

L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
.

se
ma

in
e

du
15

m
a
i

19
68

spectacles le petit journal

pe

A

Thérèse Deroy

Son premier disque la

lance définitivement

   yy |

It a suffi d'un disque ot de trois ou quatre apparitions à la

: à télévision pour faire de la chanteuse Thérèse Deroy une nouvelle

' vedette de ls chanson. Mais n’sliez pas croire pour cela e

Thérèse Deroy est une artiste sans talent, une sorte de fruit de

la publicité, Que non! D'abord etle sait chanter, et elle a une

voix fort agréable. Et puis ce n'est pas d'hier qu'elle exerce

 

  

   
  
   

lais dans différentes salles de danse
compagnie d'un orchestre. Dans
as de spectacles par exemple,

un ré-

plutôt vaste. M je n'ai pas fait que cela: j'ai été

modiste, institutrice et secrétaire.”

Par le simple mot ‘’auparavant’’, Thérèse Deroy veut dire

tout ce qui s'est passé avant la sortie de son premier 45-tours,

‘’l’Amour’’, qui eut du succès par la suite. Depuis elle a enre-
gistré un autre disque de courte durée, et elle prépare mainte-

nant un microsillon (pour le compte de RCA Victor). Une forte

demande la presse de fous côtés: télévision, cabarets, radio of

    

 

 

 

mais elle a l‘étoffe et le potentiel pour y répondre,

 

Thérèse Deroy: une carrière qui semble basée sur un coup
de publicité mais qui, au fond, se préparait depuis un bon moment.

(Photos Marcel P. V.

\  
F. Mercier

oplimiste

W. Pelletier
. wes heureux

R. Cram
Mutiste

® En avril prochain, la Place des Arts sera

vraiment digne de son nom. Au grand oeuvre qui

est déjà un triomphe en soi, c'est-à-dire la Grande
Salle, s'en sjouteront deux autres dont les travaux
sont commencés depuis lundi dernier. Le prési-
dent de la Régie de la Place des Arts, Me François
Mercier, nous affirme que l'entreprise sera termi-
née pour l'ouverture de l'Expo. Pour ce faire,
nousa-t-il précisé lors de la contérence de presse

que pour ma part je n'hésite pas à considérer
comme historique, les équipes de travailleurs se-

ront à l'oeuvre jour et nuit d'ici la date promise.
On a vu dansles journaux l'aspect que présenters

l'immeuble qui abritera les deux nouvelles nefs
consacrées au théâtre, à la musique de chambre,
à l'opéra classique et à la scène lyrique de dimen-
sions plus réduites comme l'opérette et Ja comé-
die musicale, D'aucuns s'étonnent de ls simplicité
des lignes (faisant même des réserves assez pré-
cises), mais souvenons-nous qu'on avail eu une

réaction semblable devant les heureuses audaces
de la Grande Salle qui n'effraient plus personne

aujourd'hui — bien au contraue | Et comment
s'appelleront-elles, ces deux nouvelles salles ?
Officiellement, on remet cette decision qui promet
d'être épineuse à l'automne prochain. Soyons en
effet prévenus qu'il s'élèvera des querelles de
Byzantins autour de cette question au fond secon-
daire — sinon futile. En attendant, et pour ma
part, je propose hardiment les noms de Stravins-
ky et de Molière, le premier nom honorant la
musique ‘contemporaine (soyons de otre temps, - 

Stravinsky
pourquot pas”

 

S. Bernard
ou Ritz

Molière
dassurement

que disble ) sans chalouilleries de caraciére
‘’biculturel”; et le deuxième pour honorer comme

il se doit, et sur le plan non moins international

de la culture, "apparition en terre canadienne du

théâtre avec un grand “1”. Il est entendu que
la Grande Salle conservera son nom actuel
Enfin, information d'ordre pratique, mais qui a

tout de même son importance, l'Expo se réserve

les six premiers mois de location des deux salles,
ainsi que nous l’a appris avec un sourire certain

de profonde satisfaction Me François Mercier au

cours de cette conférence de presse de lundi

dernier. Oui, la vie promet d'être belle et joycuse
sur l'ancien emplacement de Woodhouse,

@ Magnifique, ce concert des lauréats du

Concours national de musique de Radio-Canada

à la Place des Arts vendredi soir dernier. Deux
jeunes Montrealais, Robert Cram, flütiste, et

Hélène Gagné, violoncelliste, ont fait belle figure
aux côtés de la piaruste Marilyn Engle de Calgery
et de la superbe chenteuse d'origine srabe,

Jeannette Zarov, soprano lyrique de Toronte Les

téléspectateurs qui n'ont pu assister à cet heureux

événement pourront se raifraper jeud: soi, 26
mai & 10 h, car | a été enregistré (son et mage)

et passera au réseau de Radio-Canada au jour et
à l'heure indiqués. Le Maître Wilfrid Pelletier qui
a dirigé ce concert avec une très évidente satis-
faction, n'a confié le lendemain qu'un comré

formé à Toronto se charge en ce moment de
procurer à Hélène Gagné un instrument qui soit
à le heuteur de son très remarqueble tolent

J. Vérina
Ze Festival

par Gérald Danis

  
R. Charette

un démenti
P. Nadeau
au 2les

H. Gagné
belle promesse

@ Contrairement à ce qui a été annoncé,

Pierre Nadeau n'abandonnera pas (du moins dans
l'immédiat) son poste de correspondant de Radio-

Canada à Paris, mais il rentrera tout de même à

Montréal avant le 5 juin pour animer le grand
bal à la TV d'Etat que seront ce soir-là les rap-

ports de l'élection provinciale. @ L'émission Ave
jourd‘hui va risquer une petite bombe de son cru

Jeudi soir le 26 mai en abordant le très délicat
sujet (pour le Québec) de la régulation des nais-
sances. On n'appréhende pas que M. Alphonse
Ouimet en fasse trop grand état, tout préoccupé

qu'il est avec les problèmes que lui posent ses

enfants terribles de “Seven Days”. @® Dénuée de
tout fondement la rumeur voulant que Raymond
Charette se porte candidat aux élections du 5 juin.
M. Charette est catégorique sur ce point: “Je
n'appartiens à aucune formation politique et ne

milite en faveur d'aucun parti, de quelque façon

que ce soit.” @ Jacqueline Vézina nous annonce
avec fanfare que Montréal aura son deuxième

Festival du disque du 7 au 12 octobre à I'Aréna
Maurice-Richard. @ La fameuse Mrs. Miller, tout

récent phénomène dans le monde américain (et
maintenant canadien) du disque, passe à l’Ed
Sullivan Show” de ce dimanche sou 14 mai,
@ La chanteuse-comédienne Suzanne Bernard,
autrefois de Paris, et maintenant très avantageu-
sement connue dans les milieux américains de la
TV, du music-hall et des supper clubs, est le
nouvelle vedette du Ritz-Café à compter de cette
fin de semaine.



 

 

Chez les “Feux-Follets”

Tout ce qui est musique
concerne Claude Poirier

par Yolande Rivard

Depuis un an, Claude Pi.
rier assume la direction mu.
sicale des Feux-Follets. Ancien
élève d'Otto Werner Muller
pour la direction d'orchestre,
de Michel Perrault pourl'hac-
monie, le contrepoint et la fu-
gue, et de Michel Hirve pour
Ie pi

 

   

 

le pour cette

  

  

De plus. une expr
six ans aux Grands Ballets
canadiens l'avait habitué a

isation de tou

 

aux vérifications des diffé
tes fouses d'orchestre et

is de contrats

des musiciens.

  

ae
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— Claude Poirier, quel a été
votre premier travail en pre-
nant la direction musicale des
Feux-Follets ?

— Le travail de compilation
et de recherche effeclué par
mon prédécesseur était très
bien fait : il fallait maintenant
aller avec l'évolution de la trou-
pe. Des spectacles comme ceux
que l’on a donnés à l'O'Keefe
Center de Toronto et au Ed Sul-
livan Show demandaient des or-
chestrations plus fortes : il
n'était pas question d'utiliser
notre petit orchestre de tour-
née, mais un orchestre compo-
sé de plus de quarante mem-
bres.

Après avoir écouté les diffé-
renls groupes de folklore inter-
nalionaux et remarqué les ins.
truments dont ils se servaient,

 

AU ‘MOUVEMENT CONTEMPORAIN"
sive et passionnée, un fils (nfirme et rebelle :

Une mere posses-

JEAN ARCHAM-
BAULT et RITA LAFONTAINE dans une scène très tendue
du GRAND CEREMONIAL d'ARRABAL q
Contemporain présente, pour deux fins de se

‘Le Patriote’.théâtre

Mouvement
encore, au

   

Claude Poirier a trouvé un
commun denominaleur qui fait
bien sonner la musique même
si elle est jouée par un lout
petit groupe.

Instrumentation
La musique canadienne, in-

dienne, esquimaude et név-
canadienne des Feux-Follels est
exéculée par deux violons, deux
percussions dont une standard
dans la fosse et une spécialisée
sur la scène, un piano, une con-
trebasse, un accordéon, une cla-
rinette. un saxophone, une fli
te, une lrompette et un trom-

bone.
— Employez-vous des instru-

ments authentiques ?
— Oui. pour la percussion on

emploie le lambour esquimau,
tambour à poignée dont la peau
tendue est très sèche et qui par
conséquent donne un son mé-
tallique. Nous possédons toute
la percussion indienne, la petite
raisse militaire pour les reels’
«cossais, les cuillers pour les
vigues du Québec, Nous recher-
chons toujours de nouveaux ins- |

truments , J'aimerais em-
ployer le dulcimer, sorte de
“uilare oblongue à cordes feap |
pees, et l'auto-harp, petite har
pe de 40 cordes qui produit des
accords ll y a aussi un sifflet,
qu'emploient les Indiens et qui,
donne quatre sons ; ne pouvant

 

©

 

 

retrouver un (el instrument,
nous le ferons fabriquer !

Style
parties du pays,  

  
ethaïques com

Canadiens français, les
les Irlandais, offrent

un style de folklore précis. Le
vroloneux joue la mélodie, on
Note el après on passe à l'or
chestration. Pour créer un style|
musical orchestral pour les cho. ;
ses indiennes et esquimaudes, |
c'est autre chase * |

Leur style est très étrange.

n'explique Claude Poirier ils
n'ont pas de système harmoni

 

Voici l‘homme qui supervise
dans l'organisation des ‘’Feux-
CLAUDE POIRIER
beaucoup plus compl

à la lecture de

que à notre sens occidental.
Leur mélodie en quarts de tons
est dépourvue d'accords. Leur
style étrange n'existe pas au
théâtre. Pourles danseurs, c’est
facile . on peut les habiller
Pour les musiciens, on ne peut
tout de méme pas employer 20
joucurs de tambour ! 11 faut
donc arriver à créer le mysiére
par l'usage de la crécelle, d'ef-
fets bizarres de trombone, de
glissandos de violon et de
choeur murmuré.

Pour donner l'effet de l'auro
te boréale, un éclairage savant

 

on ne pense, comme on To verra

 

tout ce qui touche la musique

Foilets‘. Depuis un an, en effet,

 

   
l'article ci-contre.

cl une orchestration réalisée
par un Scandinave et un Esto-
nien ont réussi à créer un ‘‘sly-
le boréal bleu froid”, curmme
dit monsieur Poirier.

Ceux qui ont vu le spectacle
des Feux-Follets ont pu se ren-
dre compte del'efficacité de la
direction musicale de Claude
Pol son sens du théâtre
l'a guidé dans de magnifiques
realisations. Quant à ceux qui
n'ont pux vu ‘Mosaïque cana-
dienne”, l'occasion leur en sera
donnée au ti à la Comédie-
Canadienne el à l'Exno-47
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Ÿ Des prix à le demi-douzaine ...

Claude Savard

pianiste recordman!
par Charles Petit-Martinon
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le 19 mai. à Veasasion

d'un cockiail-concest «4
déroulera à la salle Clone.

Champagne. au bénéfice de

l'anicnle do Rovel 220 Régie

ment, Claude Savard, pianiste.

de
concert à Montréal.

“-

 

  

tu son premser gral

 

Ce con

cest seru donné conjointement

saves Nicule Lorange, sop
Si c'est le premier grand con

cri que Claude Savard donne
à Montréal, ce n'est loutefois
pas la premiere fuis qu'il se
produit en public Depuis 1960,
il a donné une série de récitais
en province, louJjours en Comp

nie de Nicole horange

Collectionneur
Claude Saving «est surtont

sgnalé comme un celicetion
seur de prix 1 suflet de peter

un coup d'oeil rétro-pectof sur

sa carriere artistique depos

quatre ans pour en avoir une

bonne idée
C'est u l'âge de hat ans que

Claude Savard commença à ap
prendre le ping, mins ce nest
qu'en 195% à l'age de 17 ans,
qu'il entre au Conservatoire de

musique le La province de Que

bec, dans ln casse de German

 

se.

   

NICOLE LORANGE
.. en recital conjoint

ne Malepant As ant méme
d'avoir termine ses cludes se
vondanes qu'il abandonne en
rhétorique al ne dirige reso

lument vers la carriere de pra

mste
En 1982, alors quil est encore

au Conservatoire, 1i remporte le
premier prix des Festivals de
musique du Québec. qu'il reçoit
des mains de la reme mere
Elizabeth d'Angleterre Ce sera
son premier grand prix
mais pas le dermer. var il n'he
silera pas à se presenter is lous

les concours qui li seront où,
verls.
En 198, Clade Savard tes

mine avec cclat ses etudes mu
nicales au Conservatoire de mu
sique : premier prix avec dis
tinction, premiere medille en
solfége et première musiinlle en!
dictée municale Il ublienl alors
une bourse du Conseal des Arts‘
pour aîler élixier un an à Paris
avec Viadeo Perlemuter « du
manne Hoche
En 1984, au moins de juin.

Claude Savard ed de retour au
Canada el se presente au pon
d'Europe Di se classe premier |
Ce qui lui vai une bourse de
25.000 el deux années suppie
mentaires d Hindes Inui ales «
Paris.

 
 

1

des Grands

De retour en Europe, i] ne
manquers pas de se distinguer
à plusieurs reprises En ocle
bre 1964, 11 remporte le brome
me prix an Concours interna

bonai Viet, à VetvellL en
Malle En mars el avril 1965
pendant <ix semaines (l'est aux

Etats-Unis pour une lournée de
25 concerts sous les auspices de
l'Assocralion Carnegie Hall Jeu
nesses Musicales.

Tournée
En pun 1985. au Congre- inter

national des Jeunesses Musica:
les en Autriche, 31
prix de la presse autrichienne.

 

iequel lui donne droit à une
tournee en Autriche en 1566
En <eplembre 1965. al

 

grand concert montréalais à la salle Claude-Champagne

concert sera d'ailleurs suivi d'un autre, le 26 mai, à la salle

Ballets canadiens.

obtient le

  

 

vral

~

 

Mer nations’ de Geneve 5 ON 4

65 candidats en hee ma
premier prix Ce prix lus permet
de jouer comme -oliste ive
l'Orchestre de a Suisse jotian

dhe

 

En avril 19662 1
su concours mlernil i

na da Moilta de Lisbonne. au
Porte et se cla-se lrorsenye
Lis encore. aucun premier prix

n'est atfribue Son prix lus don
ne le privilège de jouer le

concerto de Becihoven ave
VOrcheatre symphonique de Lis

bonne

premd quart

il i

  

Durant le même nuns. Conkle
est invite aux audilion-

muernatio

a Pans

avante)
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ANDRÉE LACHAPELLE
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CARMEN TREMBLAY
MONIQUE AUBRY

| ‘FGREGORE DORCHESTER & HOTEL:PEM

  
  MISE EN SCENE YVAN CANUEL

        

   

GAGNANT DE 5 PRIX DE L'ACADEMIE
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Surveillez cette

lemme dynamique de

‘Jamais le Dimanche”

defier joules

les conventions!

JAMES GARNER
MELINA MErcouri

SANDRA Dex
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“ A Man  .
CouCerNiLLED

(Ah! mais quelle façon de mourir !)
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Claude Savard...
‘Suite de la page précédente)

dans le cadre du congrès de la
Fédération des Jeunesses Musi
cales Quinze pays y sont re
présentés. Lu encore, il décro-
che la possibilité d'une tournée
pour 1966-1967 en Allemagne.
en Yougoslavie et au Danemark
Et ce mois-ci marquera aussi
une étape importante dans la
carrière de Claude Savard, puis
qu'il se produira a la salle Clay
de-Champagne dans un concert
dont il fera seul les frais de la
seconde partie

Nicole Lorange
Nicole Lorange. qui dott appa

raitre en première partie à ses
côtes, est une charmante chan-
tease qui s’est produite tout ré-

cemment a la Place des Arts
dans “les Contes d'Hoffman”
Elle y interprétait le rôle d'An-
tonia. Nicole Lorange a obtenu
sa maitrise en chant à l'Ecole
Viacent-d'Indy. Comme je le
Mmientionaais plus haut, Claude
Savard el Nicole Lorange ont
dejà travaille ensemble depuis
1960

— Cet avec piaisir que je
retrouve Nicule, Me dit Claude
Savard. car c'est une chanteuse
Qui à use très belle voix
Apres ce réchal, Claude Sa-

vard celournera à Paris pour
Quelques mois. !l attend avec
impatience une reponse du Con-
sell des Arts pour savair s'il

pourra obtetur une nouvelle
Exnirse qui lui permettra de con-
tinuer ses études musicales

Studio parisien
Claude Savard est le premier

Canadien à avoir utilise le stu.
div qui à été mis à la disposi-
tin du Canada a la Cité des
Arts, a Paris 11 se montre em-
baile par cette 1anovation
— La Cue des Arts est un

sumeuble international situe en
face de l'île Saint-Lous Tout
le vimpuieme éMage est reservé

REGARDEZ-LES ! — Les cinemas Mercier, Montcalm, Electre
et Villeray présentent à compter de samedi ‘James Bond 007
contre Dr. No”.
NERY qui est accom

aux musiciens, et chacun a un
studio insonorise les autres
studios de l'édifice sont reser.
vés aux peintres, aux sculpteurs,

aux architectes. etc

Non seulement l'immeuble est
bien situé. en plein cour de
Paris. à deux pas du Quartier
latin et à cinq nunutes de
l'Opéra. mais il offre en plus
la possibilité de rencontres avec
des musiciens de tous les coms
du globe
— N'auriez vous pas prefère

New York” C'est plus près le

Montréal
— J'étais plus curieux de con

naître l'atmosphère de Pacs
que celle de New York 1 y a
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EN PREMIERE
20 MAI A 8.30

; “LE PLUS GRAND MIME

4 Montel,
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La vedette, c’est évidemment SEAN CON-

s d'URSULA ANDRESS.

—soccscccc000000s,

+ Paris Une vie artistique telle
ment petillante. On n'a que
l'embarras du choix pour passer

une hone soirée

— Quels sont vos projets *

— Mon projet le plus immé- i
diat est de me presenter en 1967
au concours rational de piano
des Jeunesses Musicales du Ca
nada En attendant, j'aimerats
passer encore un an à Parts
avant d'entreprendre une tour

nee de recitals au Canada
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"DOCTOR ZHIVAGO’ vous laisse la sensation
d'avoir vraiment vécu lo ré-
volution. C'est un film d'une

—_—, beauté incomparable —

GAGNANT DE HEDDA HOPPER
PRIX de
l'Academie
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Voici
le plus extraordinaire

“gentleman espion” de tous les temps!

James Bond «ss artiste en amour

mais technicien du meurtre

(parmis de tuer 0Q7)
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en FRANCAIS

   

8 Moceo,
UNE SEULE REPRESENTATION

Billets en vente au guichet

$530 S450 54.00 53.00 52.50 fare wcluse

CEPAR. [VYETH vontreat
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(Québeci,
PLACE DES ARTS TEL. 842-2112
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Cette semaine sur nos écrans
Si vous aimez le suspense.

l'action dramatique accompa-

guée de pudgets plus où

moins électroniques, bref «i
vous Mes friands de chasser à

l'homme ponctuées de toutes

sortes de pétarades, c'est au
Capital qu'il faut courir, cette

sema il y a une vérita-

ble aubuine vee dex titres

To Trap A Spy et The Spy

With My Fuce. Deux chapitre
d'hintoires identiques avec le
méme personnage central)

muie qui ne sont pas exacle-

ment les mêmes. Promesse

d'un mystère de plus, quoi !
Le troisième film inédit à »i-

gnaler cette semaine, c'est The

Silencers, au sujet duquel on
trouvera » de détails ci-
dessus, “The Silencers” est à
l'affiche du ciné Loew's.

© The Silencers: suspense
avec Dean Martin, qui est en-

touré tout au long du film d'um

essaim de jeunes beautés. C'est

en quelque sorte un Jumes Bond

version Dean Martin.

Au lieu de l'agent redoulable,
émergique, sublil et tout-puis
sant, on y trouve un héros plus
charmeur, plus séducteur, plus
“play boy" que le célèbre agent
007. Les femmes — dans le
camp allié ou adverse — sont
conséquemmient plus rombreu-
ses el elles y jouent un rôle
plus important, le illm nous
olfre des diulogues parfois as-
ser amusants sinsi que quel-
ques bons godgets comme ce
revolver au canon réversible,

  

 

   

  

ces boutons de veston explosils, |
ee bachelor ultra-moderne
MN y a également deux au (rois
possages vraiment aipitants,

telle celle course on ant.mo
bile. À remarquer aussi que le
super-agent chante duns le film.

L'intrigue oppose Matt Helm
(Dean Martin) à un dangereux
espion chinois tVictor Bruno.
Ce dernier travaille à la des-
truclion des deux puissances et
U est sur le point de réussir

 

lorsque l'Américain Matt Ilelm
décide de s'en méler...

En somme, ‘’The Silencers”
est beaucoup moins intellectuel
que la série originale des Jumes
Bond, mais il esl presque utssi
amusant. Une production siné-
ricaine de Ptul Kurison, en vou-
leurs, sur grand écrun, nu ciné
Loew's.)

Gardés a I'affiche
Petit Théâtre, Place Ville.

Marie — “Zorba the Greek”,
avec Anthony Quinn. Version ci-
némalogruphique du roman de
Kuzontzakis. (57e semuine »

Seville — “The Sound of
Music”, avec Julie Andrews,
Christopher Plummer et Char-
mian Carr. Film musical ra-
contant l'histoire de la famille
Von Trapp. (60e semaine.!

imperial — ‘’Baitle of the
Bulge’. Un épisode de la Se-

Guerre mondiale baconde

  

SIEGES RESERVES MAINTENANT EN VENTE

bataille des Ardennes «13e se
maine.) !

Avenue — “A Patch of Blue”,
avec Elizabeth Hartman Une
Jeune aveugle découvre l'amour
‘7e semaine )

Alouette — ‘Doctor Zhivago”,
avec Omar Sharif. Une page
d'histoire de la révolution russe.
‘6e semaine.

Kent — ‘’A Thousand Clowns”
Un film sur les enfants be se
maine. +

 

Parisien — “La Ronde”, avee
J ou ces ; =
ein: POUR LES FEUX-FOLLETS — Le directeur-fondateur de la
semaine. } troupe, MICHEL CARTIER (à gauche) et son président, M.

lent à t k dmirat de con
Snowdon — “The Pawnbro SAMUEL GAGNE, rappelion à fous les admirateurs cette

compagnie qui porte maintenant les couleurs de notre pays

ker”, avec Rod Steiger. l'n épr

sode dramalique de la vie d'un

regrattier. ‘Je semaine >

Elysée — “Sandra”. avec

Claudia Cardinale. Les conse
quences d'un amour inceslueux

‘3e semaine.

FORUM-14-21 MAI
MAT. : LUN. MAR. MER. VEN. 3:15 — JEU. 12,15 et 3.45

MAT. : SAM. 10 a.m. et 2 h. 30 — SOIREES: 8 h. p.m.
“AUCUN SPECTACLE LE DIMANCHE:

un peu partout dans le monde, qu’ils comptent beaucoup sur

leur appui dans le présent concours organisé au bénéfice des

Feux-Fotlets, et auquel on peut participer en découpant le bon

de participation qui paraît dans le présent numéro du ‘Petit

Journal”.

Lisez ‘’Photo-Journal””
 

  
      

  

 

 

EN AIDE À L'HOPITAL SHRINERS POUR ENFANTS

INFIRMES ET AUX OEUVRES DU KARNAK TEMPLE
ADMISSION GENERALE EN VENTE LE 14 MAI
ADULTES: $1.75 ENFANTS: .75

 

   
$2.50 et $3.00

 

  

EEE

LE DRAME ÉMOUVANT
D'UNE JEUNE AVEUGLE
DESHONORÉE ET ABANDONNÉE!
 

CATHERINE DENEUVE
#t la VEDETTE CANADIENNE

[ANDRÉ LAWRENCE]

"HARDY KRUGER

Un film de

MARCEL
CAMUS

 

 



L
e

-
_
—

=

ae
2
%

=
E
x

àe
r
.

L
T

4
3

2
g
e

5.
[
r
g

a
>

2
S

# n
¥

p
s

N
e
s

“
be

5
*

-
o
g

b
“

;
1

= Wt
a
d

fe
N
S

T
e

i
f

k
+ x

3

hy

— (Ty

2 9

A

x
fi

;
J

¥
a

i
7

10
7

23

i

V
H
T

#
¥

d
i

#
~

a
i

i 1
i

a
l
l
e

=
+

fi
n

+
IE
:

#
U
E

1
Ë

.
4

Fa

L
y
4

o

i
..

>
~
a

2
it
t

Ipe

i
d
k

of
k
l

HA
!f
a
.

o
y

=
(O
u

E
r

N
e

az =

|
“

’ A
p

A

se

as
$

$=

~

t-
-

È
P
o

r
e

a

©

p

«
®

+s

i.
..

ISTANLEYg 66
P
a

3

CUITECEE

Ÿ
-

"

L
i
d

©

S0
61

[w
ut

§1
Rp

o
œ
e
u
s
e
“
T
Y
N
U
N
O
L
L
L
L
A
d
I
T

L
e



 

L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

se
ma
in
e

du
15

ma
i

19
66

  

       

à Une photo qui

yen dit long      Sixiéme match . .. 12 minutes
et 17 secondes à jouer dans

1 la troisième période... Ca-
nadiens 2, Détroit 1... et le
Tricolore p o s s à de l‘avance
d'une victoire. Mais cela ne
suffit pas quand on regarde
cette saisissante photo de tous
ces joueurs encore incertains.

IS WIN
d } Jean Aucoin

  pS
Dans toutes les célébrations qui ont suivi la

conquête de le coupe Stanley par les Canadiens,
il est un amateur qui à prononcé le mot “arrangé”
devant Henri Richard. Et, quend on connaît le
tempérament explosif de Richard, on se demande
encore comment ce dernier a pu se contenir,

“Arrangé” ? || faudrait d'abord savoir en fa-
veur de quel club ? Pour ceux qui désiraient

voir les Red Wings triompher, la victoire finale
des Canadiens était ’arrangée”“. Quent aux parti-
sans du Tricolore, si leur club préféré evait perdu
la sixiéme partie & 'Olympia, ils aursient immé-
diatement crié sur tous les toits que la ligue
Nationale voulait à tout prix présenter un septiè-
me match devant les caméras de la NBC. On a
d'ailleurs répété dans certains milieux que le
réseau américain de télévision avait offert jus-
qu'd $500,000 3 la ligue Nationale pour que la
septième joute ait lieu non le semedi soir au
Forum, mais bien le dimanche après-midi.

Quoi qu'il en soit, les quatre victoires consé-
cutives des Canadiens aux dépens des Maple
teafs de Toronto et leur triomphe en six parties
sur les Red Wings devraient maintenant suffire

à faire ravaler leurs paroles aux plus sceptiques.

Bien sûr que les magnats de le ligue Nationale
désirent faire de l'argent. Mais, pour dissiper les
doutes parmi le public incertain, ils ont mis au
point un système on ne peut plus honnête et qui
empêche forcément les joueurs des équipes en
lice d'étirer les séries. Les Conadiens viennent de

FH
hag4 vsTTYCITY

remporter les grands honneurs des séries, et cha-

que joueur recevra $3,500 du trésor de la ligue

$1,500 pour avoir gagné la série demi-finale et

$2,000 pour leur triomphe en finale. Or, que ces
séries ait duré chacune quaire ou sept jouies,
les joueurs en retirent la même récompense.

En outre, le hockey est un sport si rapide
que, même si certains joueurs fenaient à “arran-

ger“ un match, leur tâche serait difficile. Qu'ils
essaient de lancer délibérément à côté du filet
sans que le public s'en rende compte | Ou qu'un
Gardien se fasse déjouer délibérément ! Dans ce

sport où la rondelle voyage à une très grande
vitesse et ricoche sur des patins, des bâtons et

même des cuisses Je but vainqueur de Henri

Richard), comment pouvoir vraiment “arranger”
le résultat d'un match ?

Que des joueurs obscurs comme Harper,

Rochefort et Balon aient trouvé de nouvelles
énergies dans les séries, tandis que Ferguson et
Larose étaient confinés à se reposer sur le banc
parce qu'ils n'étaient pas à leur mieux, c'est

“arrangé”, cela 7? Que Crozier ait fait l'impossible
devant son filet pour empêcher les Canadiens de
marquer des buis, c'est “arrangé”, cola ? Que
Worsley ait fait de méme à l'autre bout de la
patinoire, c'est “arrangé”, cela ?

fl y a de jolies sommes d'argent en jeu pen-
dant les séries de le Coupe Stanley. tl y à aussi
le prestige, l'honneur. Il est impensable que des
joueurs comme Gadsby, Boivin et Prentice n'aient
pas fourni un effort surhumain afin de voir leur

Ainsi, ce nétait pas arrangé !
nom sur le fameux trophée au moins une fois
dans leur vie. Pour d'autres, c'est le moment de

“sauver” leur emploi pour l‘an prochain. Pen-
sons à Harper, Bergman, Balon et Rochefort, par
exemple.

Le plaisir de la victoire, l‘honneur de rempor-
ter le championnat, oui, cela compte encore chez
les professionnels. Il faliait voir Jim Roberts au
lendemain de la victoire décisive. Lors de la ré-
ception offerte par ls direction des Canadiens à
ses joueurs, personne ne parlait des $3,500 que

chacun venait de gagner. Roberts, lui, regardait
la coupe Stanley sur une table su milieu de la
salle et ne cesssit de répéter avec un geste du
poing: “We won it, we won it.“ Son sourire
en disait long.

Avez-vous déjà visité le vestiaire d'un club
éliminé ? Si jamais le privilège vous en est four-
ni, vous verriez des hommes pleurer comme des
enfants. Les athlètes ne sont pas tous des comé-
diens et je ne crois pas qu'ils puissent verser des
larmes pour donner de bons instantanés aux pho-
tographes.

J'ai déjà vu plusieurs joueurs en larmes. Je
me souviens de Ralph Backsirom et de George
Armstrong en particulier. Inconsolables | Comme
des bébés. De vrais bébés. Aussi, l'autre jour,
quand quelqu'un 8 laissé entendre à Henri Richard
que les séries de la Coupe Stanley étaient arran-
Qées, je me demande encore commentce dernier
« pu conserver son seng-froid.

Surtout Henri Richard ….

i

 



 

l'une des grandes étoiles des séries

“Mon plus bel arrêt? Contre Howe”" (woser)
Lorne Worsley, caime com.

me toujours, essayait de se
souvenir de son meilleur

arrêt des séries de la Coupe

Stanley. “J'ai la mémoire

courte, dit-il, je ne me sou-

viens pas de mes bons coups

contre les Maple Leafs de

Toronto.”

Puis, reprenant soû sérieux,

H estime que le lancer de Gor.

die Howe qu’il bloqua quelques

minutes avant ia fin du dernier
maich fut son plus beau jeu

des éliminatoires, “Nom seule-
ment ça été mon meilleur ar-
rêt, mais je crois aussi que ça
été le plus important de ma
carrière. Si Howe comptait,

Détreit gagauit la partie el nous
ferçait à disputer ume septie-
me jeute.

“Hewe a pris possession de
la rondelle et s'est dirigé vers
l'aile gauche. Rendu à la ligne

bleue, H s'est caché derrière

l'un de mes joueurs de défense

et il a lancé. Vous savez avec

quelle prévision il peut le faire,

n'est-ce pus ! fleureusement,

J'avais deviné som jeu. Aussi.

J'ai teimédiatement couvert la!

gauche de mon filet et J'ui tout !

Juste eu le temps d'arrèter la

rondelle avec le beut de mon

patin, au moment où elle allait

pénètrer dans le but.”

A sa deuxieme participation

aux series de la Coupe Stanley

  

Autant au Forum de Montréal qu'à l‘Olympia de Détroit,

LORNE WORSLEY s'est distingué de brillante façon. De l'avis

de la plupart des amateurs de hockey, il méritait beaucoup

plus que Roger Crozier le trophée Smythe, adjugé au joueur

par excellence des éliminal i
|

  
 

Tous les textes de ce cahier spécial en marge des séries |

de le Coupe Stanley ont été confiés à JEAN AUCOIN, et

teutes les photos sont l'oeuvre de JOHN TAYLOR, qui

s'est rendu à l'Olympia de Détrois pour le dernier match

ot la victoire décisive des Canadiens.

daus l'uniforme des Canadiens,

Worsiey peut se vanter d'aveir

été l'artisan de deux grands

triomphes. L'an dernier, il

v'avait alloué que 14 buis en

huié parties. et en se souvient

eucere de sa tenue phénemé-

sale dass le match decisifl avec

les Black Hawks de Chicage.

11 avait alors eblenu un blan-

chissage et les Canadiens rem-

portaient le trophée.
Cette année, it à joué dans

les 10 parties éliminatoires des

Canadiens et il n'a alloué que

28 buts. Deac, ss moyenne,

avec le Tricelere s'établit a
189 but par maich dans les

séries d'après-ssisen. Avec les

Rangers, Worsley a participé à

20 matches des séries, mais son

équipe était si faible qu'il al-

tous 87 buls pour une meyenne

de 435.

Ce que prut signifier ua chan-

coment d’uniforme pour un gar-

diea !
 

 
La Brasserie Molson
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match ee — =.onmehms.

  

~~
Lo but tant controversé : en tombant devant le filet, RICHARD a reçu la rondelle sur une cuisse. Le disque s’est déposé derrière son bras et Richard a finalement

marqué avec sa hanche.

Gary Bergman en est le responsable
 

Le but était hon!
Au hockey, un but est halistuelement

compté à l'aide du bâton du marqueur. Mçus
il arrive souvent qu'un gardien soit déjoué
purve que la rondelle à dévié sur une jambe.
un patin où quelque autre partie de l'équipe
ment d'un joueur adverse.

Or, un but enregistré à l’aide d'une jambe.
d'un patin ou quoi que ce soit est valide pour
autant que le geste n'a pas été fait délibéré-
ment. Selon le président Clarence Campoell,
l'arbitre doit annoler un but seulement dans
le cas où la rondelle à été poussée, intention-
nullement où non, avec le plat de la main

Dons le cas du but victorieux de la partie
décisive, itoger Crozier a prétendu que Hi-
chard avait justement marqué avec sa man
Si lel est le cas, il s'agissait du dos de la
man, et, d'après le presielent, be Int dot étre

   

  

 RICHARD vient de se relever derrière le
filet et se rend compte que le série ost

terminée.

Mais les séquences des photos de la Presse
Associée révèlent quHenri Richard a réussi
le filet avec sa hanche. En effet, Richard se
souvient que la passe de Balon lui a beurté
la cuisse au moment où Gary Bergman allait
le faire (rébucher. Ia rondelle a dû faire un
bond puisque la photo la montre derrière le
bras de Richard. Dans la seconde séquence
on voit Richard glisser sur la palinoire tout
en changeant de direction, & À n'aurait pu
fuire pénétrer le disque dans le but de Cro
zier autrement qu'en l'effileurant avec sa han-
che.

Quoi qu'il en soit, le geste d'Henri étint

loin d'être intentionnel : Bergman la fail

tomber et l'a suivi dans sa chute Le malheur

pour Bergman, c'est que la rondelle a sain,

elle aussi !

so0c00neu0000000000000000G0 2O0USOO00000ON0000000000000000t0

Richard :

‘J'avais peur

de l'arbitre
“J'étais étendu derrière le Diet de Crozer,

Je lève la tête pour n''apercevoir que la ron-
delle était dans Je but. En sortirait-elle *
Allait-elle pénétrer plus profondément ?”*

Henet Richard prend une bonne minute
pour tenter d'expliquer bout ce qui s'est passe
on une seconde. ‘J'ai reçu la passe de
Halon sue la cuisse. Je aus tombé avec
Bergman pour me réveiller en arrière de
Crozier. J'ignorais méme que c'était mer
qui avait compté A vrai dire, je ne savius
pas exactement ce qui venait de se dérouler
Jai voulu regarder l'arbitre. J'avais peur
que le but aoit annulé. Mais quand j'ai vu
tout ce monde sauter sur la patinoire, je me
suis dit : "Ça y est, nous avons gagné !*

Pour sa part, Dave Balon a craint lui
aussi que l'arbitre Frank Udvari n'annule je
but. “Je n'étais pas certain. Je craignau
qu'un joueur ait été dans le territoire du gar-
dien au moment du but. ‘Tout cela s'est
passé si vite. Quand j'ai vu la rondelle
Klisser dans le but, je n'en crosais pus mes
yeux.”

 

”

 

Rochefort méritait
une assistance sur

le but vainqueur
Rappelé d'urgence par les Canadiens immédiatement apres

l'élimination des As de Québec, Léon Rochefort à joué un
rôle très important dans le triomphe des Canadiens,

 

Dès sa première partie il forma un tric avec Dave Balon
#1 Henri Richard, et la formation de cette nouvelle ligne &at.
taque a peut-dire été le tournant de la série finale. En effet,
c’est en compagnie de Rochefort et de Balon que Richard
s'est retrouvé aprés deux joutes sans succes au Forum.

 

Lers du dernier match, Rochefort a marqué un magnifique
but, le deuxième des Canadiens, et c'est à lui qu'on aurait dû
accorder le mérite d‘une assistance sur le but vainqueur de
Richard. En effet, le ruban magnétoscepique de la rencontre
indique bien que c'est Rochefort qui a passé la rondelle à
Richard avant que ce dernier ne la remette à Balon pour
enfin la receveir de nouveau devant le filet.

 

Le marqueur efficiel a accordé des assistances à Balon
ot à Taïbet. Mais, dans l'excitation créée par la victoire, Talbet
croyait vraiment que c'était lui qui avait passé le disque à
Richard. Talbot a véritablement amorcé l'attaque dans sa 10ne,
mais puisqu'il devenait le treisième jeueur à teucher la rondelle
avant que le but ne seit marqué, c'est le nem de Rochelert
Qui aurait dù être inscrit sur le feuille de pointage.
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Armand Lafleur vous le dit: c'est vous qui

ferez une gaffe si vous laissez passer cette occasion.

25 coupons Embassy
 

gratuits!
 

Dans

I'“Embassy Extra”
Ew.

pEmbassy DTA CHEZ VOTRE

   
Quand Armand fait une gaffe, c’en est toujours une grosse.

Mais, quand il fait quelque chose de bien, peut-il réussir ?
Bien sûr! Tout le monde s'est précipité sur I"*Embassy

Extra‘. Certains fumeurs ont déjà commencé à échangerleurs

couponscontre des disques 33 tours, des livres de James Bond
et d'autres cadeaux sensationnels qui ont été ajoutés à la liste
habituelle des cadeaux Embassy.
Vous pouvez encore vous procurer un exemplaire de

“Embassy Extra”. Vous y trouverez même 25 coupons gra-
tuits, pour commencer votre collection.

Prenez votre exemplaire chez votre marchand de tabac dès

aujourd’hui. Prenez aussi des cigarettes Embassy.
Même sans coupons, ce seraient encore les meilleures des

cigarettes.

MARCHAND DE TABAC

  
   

Soule Embassy vous
donne 1% coupon

dans chaque
paquet de 25.

Disponibles en bout filtre, uni, et menthol,
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GILLES
TREMBLAY

à réduit
GORDIE HOWE
à l'impuissance
durant toute la
série finale et

il s’est lui-même
signalé à

l'attaque. À tel

point que c'est

Mowe qui, à la
fin, devait
surveiller
Tremblay.

   

L'auteur du but vic-
torieux dans la joute
décisive, HENRI RI-
CHARD, méritait bien
d'être le premier à
sabler le champagne
de la Coupe Stanley.

  

Notre camera s'est approchee de certaines des figures principales de la série finale : TOE BLAKE, toujours pessimiste; JEAN BELIVEAU, avec la coupe qu'il a arrachee aux balayeurs de l'Olympia;

Des photos qui valent bien des mots-
—— a

    
traditionnel
Mercel Taillen exil un poli-

crier qui à du se transformer
en monture à lu suite de la
victoire des Canadiens. I}
w'agissait évidemment du
traditionnel enjeu des paris
de la Coupe Stanley. L'heu-
reux gagnant de la gageure
est Ray Dents, qui porte flè-
rement le dernier chandail
de Bernard Vieoffrion. Le dé-
filé à eu lieu — comme d'ha-
bitude - d'une taverne à
l'autre !

 

-

LORNE WORSLEY... à ven mieu dans les moments
critiques.

     

 

NORM ULLMAN... ie meilleur joueur des Red Wings JEAN-CLAUD … sor dedurant tes 6 § TREMBLAY un digne succes
Y.
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‘Aucune pilule,

aucune piqûre!”
Le docteur Douglas Kin-

near, médecin des Cans-

diens, a eu la tâche relative-

ment facile pendant les séries

de la Coupe Stanley.
“Teas les joucurs étaient en

excellente condition physique
avant que ne débute Ia demi-
fisale, et seul llenri Richard a
subl une malenconireuse ble.
sure pendant le duel Toronie-

Canadiens, a déclaré le méde-
eim D'uilleurs, Menri à été
traité pur le physiothérapeute
Yron Bélanger,
“Je n'ai pas eu à prescrire

use seule pltulr qui que ce
soit depuis la premiére partie
des éliminatoires, mi à donner

 

 

  

 

ane seule injertion’’, a-t-il ajou-
té.
Vu l'importance des séries de

la Coupe Stanley, le decteur
Kinnear a assisté à toutes les
Joutes des Canadiens, autant à

é Forum. Durant
qu'ont duré

fait appel 5
ses services que pour examiner
le genou d'Henri Kichard et

pour faire des points de suture
à Gilles Tremblay et Richard.

On a demandé au docteur
Kinnear s'il est médecin des
Canadiens parce qu'il est...
médecin ou grand amaleur de
hockey ? “Les deux, a-t-ll re
pendu. Si je n'aimais pas le
hockey, je ne serais pas le me-
decin de l'équipe.”

   

 

L'un des joueurs les

plus heureux de la con-
quête de la Coupe Stanley
est nans aucun doute
villes Tremblay. A sa

me année avec l'équi-
pe, Gilles en est véritable-

son premier cham-
d des éliminatoires.

Au cours de ses quatre
premières années, les Cana
diens ont toujours subi l'éli-
mination dès la série demi-
finale, €l cela après avoir
remporté cinq Coupes Stan
ley consécutives.
L’an dernier, le Tricolore

à repris le précieux tro-
phée, mais une malencon-
treuse fracture à une jam-
be avait empéché Gilles
Tremblay de participer aux
éliminatoires. ‘’Cetle fois.
disaitil l'autre soir, je ne
suis pas gêné de boire dans
la Coupe Stanley.” En ef.
fel, non seulement il a pris
parl aux dix parties des
Canadiens dans les élimi-
natoires, mais ll s'est gran
dement distingué.
Tremblay a marqué 4

buls et obtenu 5 assistances
pour une excellente fiche de
9 points ce qui est
mieux que son record de
43-7 dans les 19 autres
toutes de la Coupe Stanley

  

 

NICOLE 

“Je ne suis pas géné

cette fois” (Gilles)

 ot GILLES TREMBLAY ... fers de poser
avec la Coupe Stanley.

auxquelles il avait pris part
au cours de ses quatre pre-
mières saisons uvec les Ca-
nadiens. En outre, Gilles
s'est signalé à la défense
aux dépens des redoutables
tireurs des Maple Leafs et
des Red Wings.

Lui et Jim Roberis ont
harcelé sans répit les
joueurs adverses lors de
leurs attaques massives
pendant que le Tricolore
jouait avec le désavantage
numérique. En outre, con-
tre les Red Wings, Trem
blay a réduit Gordie How:
& l'impuissance, ce qui
constitue un tour de force

“Howe &ait peul-dire fa
tigué dans la série finale,
mais, en ce qui me con
verne, j'avoue que je n'ai
jamais si bien poatine, ce
qui n'a sûrement pas aidé
Howe”, a déclaré Gilles

Gilles avait démarré len-
tement au débul de la sai-
son, et les amateurs s'in-
Quiélaient à son sujet Su
jambe fracturée, pensaient-
ils, allait le ralentir. Mais
peu à peu Gilles Tremblay
à repris sa forme et son su-
lide coup de patin. Puis,
quand débutérent les él
natoires, il était en par
condition physique
Ft il en a profité '

 

 

  

  

  

 

cui

Le docteur DOUGLAS KINNEAR et le physiothérapeute YVON BELANGER, les responsables
de la bonne condition physique des Canadiens.

no...0ettoose0nte000200N02000 100000002000 RC0NS000OS6O2D0S0000008

Les Canadiens
Les vainqueurs des éliminatoires ont

augmenté de beaucoup leur revenu annuel
si l’on considère que, sans égard aux bonis

de la ligue Nationale, ils toucheront d'autres
gratifications du trésor des Canadiens.

Tous les joueurs réguliers du Tricolore
recevront $3,500 pour leur participation aux

séries de la Coupe Stanley. En outre, chacun
d'eux est assuré d'une autre somme de

$2,500 pour avoir terminé au premier rang
du classement de la saison régulière.

Mais les récompenses ne s'arrêtent pas

là. Certains joueurs toucheront un autre chè-

que de $2,000 parce que les Canadiens ont
vaincu deux équipes dans les éliminatoires.
D'autres s'enrichiront davantage en vertu de

clauses spéciales inscrites dans leur contrat.
Quoi qu'il en soit, quelques joueurs encais-

seront un boni global de l'ordre de $10,000.

 

senrichissent
Noe! Price, qui n'a presque pas joué au

cours des séries, recevra tout de même un

chèque de $3,500. Pour sa participation à

17 joutes régulières, Price touchera aussi
dix-sept soixante-dixièmes de $2,250, soit

$546.43. Ce sympathique arrière-garde a
déclaré qu'il s'agit de sa meilleure année, au

point de vue salaire et bonis, de toute sa

carrière dans le hockey.

La bourse totale d'une équipe est divisée
en 21 parts, et, quand l'instructeur n'est pas
inclus dans la liste des 21 champions, la
direction de l’équipe lui verse habituellement

le même montant.

 

De tous ces bonis, MM. Pearson et Lesage

réclament quelque chose comme 40 p. 100.

Tout de méme, il en reste 60 p. 100 pour

les champions
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De tout et de rien...
@ Jean-Guy Talbot, qui ne se souvient pas davon

passé la rondelle à Léon Rochefort sur le jeu qui devant

produire le but vainqueur de la joute décisive, avait co»
plètement perdu la voix après le défilé et la réception de
dimanche dernier.

@ Le but le plus important de la série finale fut éga-
lement le plus beau celui de Jean Béliveau dans la troi-
sième partie. Béliveau a déjoué Crezier de façon extraordi-
naire, pour donner une avance de 2 à | aux Canadiens dans
ce match. Le Tricolore commençait ainsi à reprendre du

poil de la bête après deux échecs consécutifs au Forum. À
Détroit, plusieurs observateurs ont prétendu que Crozier n'a
plus été le même gardien après ce but.

@ Henri Richard fut un véritable boute-en-train lors de
la grande victoire. Lors de cette fête, Yvan Cournoyer s'est

révélé comme le danseur le plus élégant parmi les joueurs

des Canadiens et Jean-Claude Tremblay a fait rire tout i.
monde dans son numéro de danse à go-go.

© Le joueur le moins enthousiaste depuis la conquête

du championnat est Charlie Hodge. Il n'a pas joué souvent
cette année et il n'a participé à aucun match des séries
éliminatoires. “Je ne me plains pas, dit-il, car j'ai droit à
tous les bonis.” Il reste que Hodge est un athlète fier et
qu'il ne prise guère le fait d'avoir é1é relégué au secord
plan.

@ Des quatre chroniqueurs de hockey du “Petit
Journal”, seuls Jean Aucoin e! Gus Lacombe ont vu leurs

prédictions se matérisliser dans les séries de la Coupe
Stanley, Red Storey avait choisi les Maple Leafs pour rer
porter le trophée, et Jean Séguin les Black Hawks.

@ Plusieurs journalistes se sont attaqués à Clarence
Campbell en marge de la présentation de la Coupe Stanley
par les balayeurs de l'Olympia de Détroit. En réalité, les
grands responsables du fiasco de la pseudo-cérémonie sont
les dirigeants des Red Wings et de l'Olympia... même si
M. Campbell doit lui aussi assumer une part des erreurs
commises ce soir-là.  

JEAN BELIVEAU
-- Ve but cle

 CHARLIE HODGE
Je moins entheusiaste



 

  
Non seulement Marper s'est-il signalé à la défensive, mais il a aussi fait sa part à l‘attaque.

La surprise des séries:

TERRY HARPER
On a souvent fait grand état de la con-

fiance en soi-même chez un athlète. Or. sil est
un joueur qui se suit soudainement senti con-
fiant pendant les séries de la Coupe Stanle.
c’est ‘Terry Harper. Et il n'est pas exagéré
d'écrire que Harper a constitué la plus agréa-
ble surprise dans le camp des Canadiens,

Tout le monde reconnaît le grand courage
de Terry, mais on lui a touiours reproché d'être
lamentable à l'offensive. Ces critiques étaient
d'ailleurs justifiées, puisque depuis son début
avec le Tricolore Terry a rarement réussi des
passes précises, n'a jamais pu transporter lui-
même le disque et, en zone adverse, son lancer
fut l'un des plus faibles que l'on ait jamais vus.

Mais le travail a finalement porté fruit. Toute
l'année. apres les exercices des Canadiens.

 

 

Harper est demeuré seul sur la patinoire à prati-
quer son lancer, et, lorsqu'au tout début de la
série demi-finale il marqua un but victorieux
pour le Tricolore, il devint un tout autre joueur.

Plus confiant que jamais, Harper a marqué
un autre but contre les Red Wings en finale et
il obtint également trois assistances durant les
séries. Sa fiche au cours de la saison régulière
de 70 parties n'était que de 2 buts et 31 assis-
tances.

Avec Dave Balon et Léon Rochefort. Harper
fut assurément l’une des grandes surprises des
éliminatoires, mais comme il a participé aux
dix matches des Canadiens, c'est à lui que
revient le titre de “révélation des séries”.

Au lendemain de la conquête de la coupe
Stanley, Harper était si heureux de ses per
formances qu'il disait vouloir recommencer tout
de suite une autre saison ‘

    
Le lendemain de la victoire décisive, HARPER reprenait des

forces en vue de la prochaine saison |
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une somine tolaie de $500 00 pour couvrir les frais de
séjour,    

dont les bulletins de parhripation auront 616 soumis et
trés au soit rece.ront à tilre de pris de contol ua
tourne disque portatif UE,

4 Lecencours est ouvert à toutes persranes résident au
Canada, l'exception des employés de Produits Pétroiiers
Charipi Limitée, leurs vendeurs ou agents of leurs
faniltes imrédiales et celles tesponsables du Concours
Chang lan,

   

Yous pouvez pathiciper Jussi sou.ent que svut le s0ulez. Vous
6 "L" rouge CHAMPLAIN,    

  

QUESTION DE LA SEMAINE DU 18 AU 31 MAL: —
—

 

 
 

 

 

Pointez votre réponse, découpez 6e couponel déposez le à votre poste
d'essence CHAMPLAIN, wad

Par Qui fut donné pour le premiére fois le nom de Mont-Royal à la ville !
de Montréal? !
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La série Toronto-Canadiens.

un spectacle de vaudeville

 

PUNCH IMLACH
.. Vinstructeur en pating |

 

La série demi finale “A” ra.
tre des € ens et les Maple

Leafs de Toronto aura été

lune des plus spectaculaires
de l'histoire de la ligue Na-
tionale, rar la boxe et la lutte

y ont été à l'honneur. Mai
fait de hockey proprement

s'est révélée un af

freux fiasco.

Des déclarations stupides de
King Cluney ... un numéro de
remédie de Punch Imlach.
et un véritable spctacle de
vaudeville prèset par Fildie
Shack, bien secondé d’ailleurs
par quelques uns de ses coéqui

pers et, cela va de soi, par
quelques jpueurs des Cana-
dieux

Inférieurs au Tricolore, les
læais ont lenté de gagner la
série en adoptant un véritable
style de bûcheron. Ainsi, pen-
dant qualre joutes, les bataities
se sont succédé à un rythme
effarant, au poinl que leg spec:

Hileurs ont trop souvent assiste
+ du jeu decousu, les aligne
ments ctant ré par les trop
nombreuses punitions
les artutres ont fait leur

houlot du mieux qu'ils purent
Même qu'à ls quatrième ren
contre l'arbitre Art Skov a, des
le déteit du match, do sévir
comme cela ne s'élait jumais

vu. Ou se souvient que la pre-
mere periode de cette joule a

      

  

 

va all

KING CLANCY... BH a fal covler beaucoup d'encre on
déclarant que les joueurs dos Leafs avaient recy l'erdre de

domelir Rousseau of Jean-Claude Tremblay.

duré une heure et six minutes
Après lu premiere bagarre
générale. Skov a imposé pas
moins de 124 munutes en puni

tions de toutes sortes.
En réalité, la série Toronto

Canadiens se resume aux pho

tos que vous voyez ici en haut

et à droite. I£t pour ajouter à cv
spectacle de mauvais goût, les
dirigeants des Leafs ont trouve
le moyen de se mettre en «vi

dence
D'abord, quand King (Clancy

a remplace I'unch Imlach au

Forum, il a déclare aux jour

nalistes que ses joucurs avaent
recu l'ordre de s'altaquer à

Robert Rousseau et à Jean-
Claude Tremblay, les deux étor

les des prenuères joutes. Cette
déclaration a secoue Toe Blake
et ses joueurs

En outre, lors du dernier
match dans la Ville-reine,
Funch Emiach a lui aussi pré-
senté son numéro comique en
chaussant ses patins. Imlach
expliqué son geste en disant
qu'il voulait se rendre au banc
du chronometreur ‘pour voir ce

qui se passait au juste.” “Tout
le monde me semblait confus
au sujet des nombreuses puni
tions et du retour des joueurs
mis au cachot.* dit-il
En ce qui concerne le hockey,

les Canadiens ont éte d’une su
périorité incontestable. Dans
quelques-unes des parties, ils
ont mis du temps a se ressai-

sir, Mais durant les deuxième
et troisième périodes de chaque
match il ont tout simplement
donne des leçons de hockey
aux Leafs Et aussi surprenant
que cela puisse paraître, dans
lu plupart des bagarres les
Joueurs du Tricolore ont égale
ment eu le dessus. Te Harris
en particulier en a étonné
plusieurs en humiliant Orland
kurtenbach. considéré jusque
la comme le champion de boxe
de la ligue Nationale

D'autre part, Eddie Shack et
John Ferguson se sont mutuel-
lement cherché noise pendant
les quatre parties, ras Jamis

ils n'en sont venus aux coups

Les Canadiens étaient trop
puissants pour les Leals et lu
acre a ete inégale... quand
on jouait au hockey. Le mal.
heur, c'est que le rôle du véri-
table hockey a ête bien secon:
daire Pourtant. les Leal
comptent dans leur alignement
de bons hackeyeurs © Keon,
Mahovheh, Kelly, Ellis et Pul-
ford
Mais Punch Imlach à décidé

de faire prendre la vedette à
ses dure a cuire. Et les Cana-
diens les ont “cuits” en quatre
rrustches d'affilée |

    
 
 Shack (encore) veut intimider Claude Larose.

  



Le nouveau détenteur du trophée Smythe, ROGER CROZIER, s'est présenté presque en "queue
de chemise’ sur la patinoire pour recevoir sa récompense. Mais, pour ‘le Petit Journal‘’, Crozier

à endossé son veston et bien noué sa cravate.

Les partisans et les joueurs des Canadiens sont déçus

 

Les statistiques de

la Coupe Stanley ‘66

 

SERIE A” SERIE "'B"
{Demi-finale 4 de 7) (Demi-tinale 4 de 7)

Ps 6 P Pp PP POP Pp PPh
Canadiens 4 4015 638 Chicago 6 2 41022 4
Toronto 404 6 15 0 Détroit 6423231008

re partie
Tre partie Chicago 2, Détroit

Canadiens 4, Toronto 3 2e ieparti

Détroit 7, Chicago 0
rtie2e partie 3e pa

Canadiens 2, Toronto 0 Chicago 2, Détroit 1
4e partie

3e partie Détroit 5, Chicago 1
Canadiens 5, Toronto 2 Se partie

Détroit 5, Chicago 3
4e partie be partie

Canadiens 4, Toronto 1

SERIE FINALE

Détroit 3, Chicago 2

    
Le trophée Smythe: un

scrutin très mystérieux
Roger Crozier, l'excellent

petit gardien de but des Red
Wings de Détroit, a dû être
le joueur le plus surpris du
monde quand il a été appelé
à revenir sur la patinoire pour
recevoir le trophée Smythe.
adjugé au joueur le plus utile
à son équipe durant les séries
éliminatoires.

Certes, Crozier s'est disti
gué pendant les matches de la
Coupe Stanley, mais il n'en
reste pos moins que, au point.
de vue ‘‘utilité à l'équipe”, qua-,
tre joucurs des Canadiens lui
ont été supérieurs. Aussi les
commentaires des amateurs et
surtout des joueurs du Tricolore '
oni été très sévères à l'endroit
du président Campbell et des!
gouverneurs de la Ligue.

On sait que ce sont les six
gouverneurs de la ligue Natio-
nale qui ont droit de vote en ;
ce qui concernel'attribution du|
trophée Smythe et de la bourse (
de $1,000 au vainqueur. Le vote
est pris immédiatement après |
la dernière partie de la série
finale, et les gouverneurs peu-
vent déléguer leur droit de vote
À leurs représentants, en l'oc-
curence les directeurs-gérants
des équipes.

Si Crozier s'est révélé très
habile devant son filet. que dire
de Worsiey devant le but des
Canadiens ? Durant les séries
demi-finale et finale, Worsley a
maintenu une meilleure moyes- ;

ne que Crozier, et, quand les
deux hommes ont été opposes
l'un à l'autre dans la finale,
Worsley a facilement eu l'avan-
tage sur Crozier.
En outre, des joueurs comme

Jean-Claude Tremblay. Jean
Béliveau et Gilles Tremblay ont
abattu, dans l'ensemble des sé-
ries, de la meilleure besogne
que Crozier. Du reste, qui a
gagné la coupe Stanley ?

N-1900000000000000000000000000000000000000000000

| Jean-Claude Tremblay :

 

i
"On aurait dû avoir la |!

décence de choisir un

Jean-Claude Tremblay n'est

  
pas chanceux.
L'an de il a été avec

Jean Béliveau le meilleur

joueur des séries éliminatoi-

res. C’est Béliveau qui s ga-
gné le trophée Smythe.

Cette année, Jean-Claude

   

 
 

L2 . P re Pc eTs

* Canadiens 6 4 ? 18 14 8

Détroit 6 2 4 14 18 4

Ire partie Détroit 3, Canadiens 2
2e “ Détroit 5, Canadiens 2

3e " Canadiens 4, Détroit 2
de °° Canadiens 2, Détroit )

Se ” Canadiens 5, Détroit 1

be - Canadiens 3, Détroit 2

— LES COMPTEURS —

5 ap McGregor, Det 1 405
Ullman, Dé. 6 9 15 Hull, Chi. 2 2 4
J.-C. Tremblay, Can. 2 9 11 Marshall, Dét. 1 3 4
Delvecchio, Dét 0 11 il Gadsby, Dét. 1 3 4
Béliveau, Can. 5 5 10 Shock, Tor 2 1 2
Prentice, Dé. 5 5 10 Mikita, Chi 1 2 3
Howe, Dét. 4 8 10 Bergman, Dé 6 3 3
Bathgate, Dét. ¢ 3 9 Ferguson. Can 2 0 2

| G. Tremblay, Can. 4 5 9 Watson, Dét. 2 0 2
| lousseau, Can. 4 4 8 Nochefort, Can 1 2

Smith, Dét. 5 2 7 Millman, Tor. 11 2
Backstrom, Can 3 4 7 Maki, Chi 1 1 2
Duff, Can. 2 5 7 J'uiford, Tor 12
Henderson, Dét. 3 3 6 Hoberts, Can 112
Cournoyer, Can 2 4 6 Kelly, To 2 2
Harper, Can. 2 3 5 Talbot, Cin 6 2 2
Balon, Can. 2 3 5 Horton, Tor 1 0
Provost, Can 2 3 5 Nesterenko, th 18 1
Stapleton, Cho 2 3 5 Price. Con 0 1 1
Richard Can 1 4 5 Larose, Can 6 1 1
A. McDonald, Dét. 1 4 5 Foowyne, Det # 1 1

°

Le choix de Crozier est d'au-
tant plus mystérieux, pour ne
pas dire louche, que Je pré
sident a clairement Jaissé en
tendre que Je détail du vote ne -
serail jamais connu. Pourquoi ? -r
Quand les journalistes partici:
pent aux scrutins des Lrophées
individuels adjugés aux moeil-
leurs joueurs de la saison ré-
gulière, ne s'empresse-t-on pas
de publier l'allure du vote ?

i

i des Canadiens ” |
“Vous me demandez nl je

suis déçu ? Certainement que
je suis déçu. Je ne dis
que c'est moi qui méritait le ;
trophée Smythe et la bourre de °
$1,000, mais c'était sûrement un
Joueur de metre équipe. Nous
avons battu Crezier trois fois
dans cette série finale. Ou av.
rait db avoir In décence de chei- ;

sir en joueur des Canadiens. lh {1fut encore l'une des grandes

étoiles des séries, et cette

fois il doit s'incliner devant
une “farce” des gouverneurs

de la ligue Nationale.

 

Wersiey ... Béliveau ... Gil

les... B'imperte qui... Mais

pas Crozier. Oui. je sais vrai

menti désappeinté.” ! JEAN-CLAUDE TREMBLAY ... comme wn vral magicion |
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Vendredi soir, à Québec: la Lotus Cortina de MacLennan et Wilson passe la ligne d'urrivée du Rallye Shell 4000,

RESULTATS DU RALLYE SHELL 4000
Paul MacLennan et John Wilson remportent la première place

au classement général du rallye canadien comptant pour le championnat du monde.

Premier au classement par équipe: Ford.

Québec, le vendredi 6 mai: au
bout des 4200 milles qui séparent
Vancouver de Québec et après
six journées épuisantes, l’équipe
Macl.ennan-Wilson n’a totalisé
que32 pointsdepénalisation, rem-
portant ainsi la première place.*

Les Ford Lotus Cortina vien-
nent en tête du classement par
équipes. La Coupe des Dames va
à Rosetnar: mith et Anne
Coombe. Résultats complets ci-

dessous.®

La randonnée a pris fin, Sur 60
voitures partantes, 26 seulement
ont survécu auplus long rallye
d’Amérique du Nord — ce qui en
dit long sur le mérite des gagnants
ot In qualité de leurs machines,
Après aix longues journées où
chaque scconde complait, après
des centaines et des centaines de
milles de routes empoussiérées,
boucuses — ou pratiquement

inexistantes — pour les partici-
pants, c'est la détente.

Le Rallye Shell est une des
plus dures « classiques » du mon-
de automobile, tant pour le con-
ducteur que pour sa voiture,
Shell adresse ses félicitations aux
constructeurs des voitures ga-
gnantes ainsl qu'aux pilotes qui
les ont menées à Is victoire, et
remorcie tous les clubs automio-
biles qui, dans chaque province,

ont rendu ce rallye possible,

Un des buts de Shell en com-
manditant le Rallye — contribu-
tion importante à l’année auto-
mobile internationale — est de
soumettre les produits Shell aux
plus dures conditions d'utilisa-
tion, Shell acquiert ainsi la certi-
tude que les produits mis à votre
disposition par ses atations-ser-
vice sont les meilleurs que vous
puissiez trouver.

 

RÉSULTATS
Classement général

lett Paul MacLennan, Toronto, Out.
John Wilson, Toronte, Out.

2e: Ewen Graham, Midoapore, Alb.
Henry Actoson, Calgary) Alb,

Sot Clark, Londres, U1.-B.
Robin Eiwards, Fabreville, P.Q.

Voitures non-commanditées
lors Viwen Ciruham, Midnapore, Alb,

Henry Acteson, Cal ( 3
Bet Frits Hochreuter, Toronto, Ont,

Paul Manson, Toronto, Ont.
301 Richard Popper, Shearwatar, N.-E.

Juhn Slade, Victoria, C.-B,

PSS

Rosemary Smüh d Anne Coombe à l'arrivée du

Classement par équipes
Ford

Coupe des Dames
Rosemary Smith, Dublin, Iclande
Aune Coombe, “Toronto, Ont,

Classement par catégories
Tors CATEGORIE

13res Rosemary Smith, Dublin, Trlande
Anne Coombe, Tl'oronto, Ont,

Ze: Jim Callon, 8. 8, Marie, Mich,
Joo Masuch, Jacques-Cartier, IQ.

Ses Walt Bayers, Barnia, Ont.
Poter Bell, Beautford, Out,

2e CATÉGORIE
lets Paul MacLennan, Toronto, Oat.

Joha Wilson, Torunto, Unt,

 

Shell 1000

2et Roger Clark, Tondres, G.-B.
Robin Edwards, Fabreville, P.Q.

3e1 Frits Hochreuter, Toronto, Ont.
Paul Manson, Toronto, Ont.

3e CATÉGORIE
ler: Fwen Graham, Midnapore, All.

Henry Acteson, Calgary, Alb.
Ze: F. J. Curran, Downsview, Ont.

It. F. Carney, Toronto, Ont.
3ev Richard Yepper, Shearwater, N.-F.

Juhu Slade, Victoria, C.-B.
4e CATEGORIE

lee: Tom Jones, Port-Arthur, Ont.
Chris Dougal Fort-Williams, Ont.

ri, Ne

 

  
Zeu Tou Batui ew York, N.Y,

Marina Valsamis, Philadelphie,
enn.

Doug Robinson, vice-président de Shell, remet Le trophée à l'équipe gagnante,

Se CATÉGORIE
ler: Gene Henderson, Dearborn, Mich,

Doug Gallop, Toronto, Ont,
Ze: Tom Samida, Ann Arbor, Mich,

Tom Grimshaw, Detroit, Mich,
Ses Frie Silvonen, Port Arthur, Oat.

Alan Albrecht, Port Arthur, Oat,

te CATÉGORIE
lers Svott Harvey, Dearborn, Mich,

Mike Kerry, Toronto, Ont.
2e¢1 Maurice Carter, Hamilton, Ont.

Bill Silvers, West Hill, Ont.
301 Werner Wensel, Calgary, Alb,

Harry Hartley, Calgary, Alb.

@ Résultats sujets & confirmation officielle.

  

 

 



 

A la Réserve

 

Un peu de chaleur avec Los Camperos
La Réserve de l'hôtel Windsor,diners” club“ renommé

de Montréal, reprend l'habitude de présenter des divertisse-
ments de classe a sa clientèle. Renouant cette tradition. elle

ne pouvait mieux faire que de mellre en première tête d'affiche
un ensemble soral el instrumental des plus sympathiques,
Los Camperos.

A moins que vous les ayez
applaudis à l'étranger ‘Los
Camperos” se sont produits un
peu partout dans le monde ou
que vous les ayez vus à quel-

que grand music-hall de Ja TV
américaine, il vous faudra pro-
bablement aller faire un teur

troubadours, car “Los Campe-
res”, à ve qu'il semble, en sont
à leur premier engagement chez
nous. si on exceple quelques
apparitions à Québec.

Aimables “errants”
Mix pent on se demander ce

 

Ns sont quatre, trois Espagnols et un Italien. Leur repertoire,

surtout espagnol, n'exclut pas les titres les plus représentatifs

de Venise”

 

  
“ot

chantent tous les soirs & “la Réserve’.

dans cette élégante ‘’hoite” de
la rue Windsor pour vous faire
sérénader par ces modernes
G800000000800000000000

yr
A l'écran

Hercule Poirot. le subtil et
orgueilleux détective belge ima-
Riné par l'Anglaise Agatha
Christie, vien: d'être à son tour

       
     

  
  

  

  
    

 

      

  

graphique. Patience,
verrez bientôt
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UNE FEBLOUISSANTE PRODUCTION EN COULEURS.
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que sont au juste des cape
ros*  L'équivalent n'existiont
pas en notre langue, on peu!
re en gros qu'à la manière des
anciens ménestrels ou (rouba
dours, ce sont des chanteurs
itinérants qui s'accompagnent
eux-mêmes, allant d'un bout à
l'autre du pays ‘du monde, en
l'occurrence’, de patelin en pa.
telin, charmer les mélomanes
en leur servant sans plus de
façon des chants d'amour el.

 

autant que possible. du terroir.
Ou encore d'aimables ‘’errants”
épris de grands horizons et
chantant à tout venant ieur joie
de vivre. S'inspirant donc de ce
type d'artistes, quatre chan-
leurs-instrumentistes, Eduardo
Ballesteros ‘accordéoniste’. Jua-
quin Gomor ‘accordéoniste aus-
si, Paco Gomez Hernacki gui-
tariste: et Luigi Campenslli
‘vibraphone>. se sont monté un
répertoire compusé de mélodes
très connues de par le monde et
genéralement
public des “diner clubs”. Par

exemple. le fameux air du "Cat
naval de Venise” et, bien sûr
des pièces du répertoire mexi
cain el surtout espagnol, attendu
que trois des Camperos sont des
fils de l’ancienne Ibérie. On nu
tera que l'Italien Luigi Campc-
nelli, vrai enfant de la Médi-
terranée, chante avec la même
chaleur que ses (rois camarades
‘Malaguena” et “Granada”.

comme d'ailleurs ce chant si

emporté du Mexique, ‘““Gaaidas-

Jara” Bref,

 

un tour de chant

1

|
bien enlevé, avec tout le ryth-[
me et la couleur qu'on peut sou-|
haiter.

L'organiste-chanteuse Eliza-
beth Fulton, talentueuse Cana-
dienne originaire de Lindsay,
Ontario, donne À elle seule un
agréable numéro de prélude ct’
d'interlude en guise de prépa-

tation d'atmosphère pour les

deux tours de chant des Cam-
perus Gp.

BIENTÔT

Mireille D Arc

PLACE VICTORIA Tel B78 145)

 

Lisex “Photo-Journal”
“Tout par l'image”
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Un coin du vieux Montréal dans l'île. d'Orléans!
En voyant cette photo, n'ailer pas vous imaginer qu’il s'agit d'une reconstitution

historique sur le même de l‘Expo-47. Il est bel et bien question d'une reconsti-

tution historique, mais réalisée dans un but bien différent, celbi du tournage de
“D‘Iberville‘’, une série de flims pour les besoins d'une continuité que Radio-Canada

nous présentera cet automne, Comme ce ne sont que des décors, ces maisens que

vous voyez ne sont pas construites ‘’en dur” pour demeurer. Ces décors ont d'ailleurs

toute une histoire. Pour éclairer votre lanterne, ils ont été plantés quelque part

sur l'île d'Orléans, où, dès le 10 mai, débutera le tournage de la série “D'lberville”.

Construites d'après les dessins maquettes du décorateur Léon Hébert, ces maisons

s'elévent à l'échelle humaine. C'est sur un vaste terrain de ferme, un ancien champ

de pemmes de terre, que ce petit village prit forme. Inutile de dire qu'au début

tes travaux ent intriqué plus d'un curieux, et les gens du voisinage se demandaient
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Une fois l'histoire écrite, co pas le plus facile A mes de
buts, je m'exerçars devant une

que j'entre dans la peau du glace, Mais ce n'était pas ça

C'est tres dur de se juger soi a Sophie
personnage Que je devænte même of pus, au bout de qua

tre hour de

n'est pas tout [1 faut ensuiteGay Bedos:
“Faire rire,

quel boulot!”
“Au foud. vous ne savez pue

ce He ces GUN suscep

blu Vous ne saves pas ce du

vent un lype dans mon gente
qm lorsqu'il parait sur les

wrens de television, fat dice +

papa maman «à la bonne

(raser M Lamoureux ‘!

‘’Colui-là, il est marrant...”

Afirmnation on general, assbie 4
de “Quelle andeuille | On se
demande où il ve chercher tout
ce Surtout n'allez pas croise

que je M'intsurge quant à la

raison avec un boyau de
as du tout Non, semple

je voudrais ven expl
ini je vais chercher “tout, 8

of, surtout, comment
Je vais le chercher

Prenons le cas de mon ame
veau ~keteh ‘Dernier dans ia
première‘', qui raconte la liés

nte histoire d'un jockey
rt, il y à l'idée LA. elle

est venue toute seule En pen
sant au Liercé. évidemment
Mais. une fois que j'ai eu l'aire.
al me (allait encore trouver la
substance de Uhistire Pour ce
lap wns alle passer des di
manches et des dimanches sue
un ppodrome Pour reapirer |
Fader du terrain, pour voir les |
chevaux, les proprictaires «
Jon jockeys aussi, bien wir En
auite. mon Inn de pager el un
“rayun of, en avant la muni
que

Pour l'autre sketch medit,
qu va soctir celte semaine, |: )

|

Anatole ou le hockey Us nest

   

LaD

 

  
   

     

 

 

  

 

 
“Anstele”’, ve fut plus simple
Comme ce petit “hadaleesl
une parodic de chanteur “enga

du ‘’protesisanz* comme
où dit, je n'ai cu que l'embarras
du choix quant aux modèles
d'a peu Anioune. vous vonnars
set? ot Bob llylan

M
1 al

En exclusivité

aux 3 cinémas!

  
  

 

ce que l‘on pouvait bien construire en plein champ. Des le mois de mars, les travaux

commencérent. à fallu pour cela déblayer la neige qui receuvrait le sol. Et du

jour au lendemain des m s de toutes formes pousserent comme des champignens.

C'est ainsi qu'au beau m d'une terre on peut voir actuellement la Place d'Armes

de Montréal avec ses bâtiments de garnison, le Place Royale de Québec avec son

marché et les magasins du Roy, ainsi qu'une pai de la rue Saint-Paul, tel que

ces lieux existaient à l'époque d’Iberville. Detail original: ceux qui tournerent

dans cette continuité n'auront qu'à traverser une seule maison pour se rendre de

Québec à Montréal, car, pour la commodité du tournage, les deux villes se trouvent

dos à des. ent bigrement étonnés s'ils rev i
voyaient ça, eux qui mettaient bien treis jours pour franchir la distance de Québec

a Montréal.

 

  
  

 

   

 

  

   

. Je vous gssul Mars, an fart, quand vous the
rapabile d'ét

+, je suis sauve Il y

Je répête devant ole
Quand elle rit, je sais que c'est

repetition. par gagné elle”

 

voyrz, 1 par hasard vous ne

me (touvez pas tres drole. vous
 

Naver pa vous en prendre à

ADc]
CommittJERRIFIAnT
   

ATP
AVIS

à Funérailles
gratis
à ceux qui

meurent
de peur

eu voyant

ces films
choc!
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tout yeux, tout oreilles 
por PIERRE VINCENT

La programmation d'été au canal 10
 Ou nfirme. en nie, où ts

ajoute, on retranche ... C'est

de branle-bax général à CFTM-
TV ces jeurs-ci. Où travaille à

Ja programmati
meetings se surcédent et

changements se multiplient.
Telle émission disparaît. telle

auise ls vemplace. Le service
den retati

finit plus de comm

nouvelles... et aussi. parfois.
de les corriger. Mais enfin. au

milieu de celte semaine. il
semblait bien que les pris
lex décisions avaient été pr

Voici ce qui nous à été tépon-
du :

« lundi

Gone chez moi”

 

d'été, les

 

les

hs extérieures n'en

 

   

 

ner des

  

Hot

 

an

 

    
conti

nueront pendant |

—"Jeunesse danjourd’ hn,”

aver Pierre Lalonde et Miche.

“la Belle Epa
ve bi -

Kraft

ave Paul Be:

   
  
  

  

 

rer

 

tr D het LL be de ination

Quelles sent vee pene ten” Y edad

UHos antaseesat
ave

de< émissions 7

soir, UV.

tune v

shez différents artiste»!

Le mardi soa. Decomentes

  

nes bablewent Jean-Pierre Masson

db
d'une émission dans le genre

  e animateur

  

Welk Show™
f tad en

Morera:

 

du coup”
tu

ares
  ae

d'orchestre.

Le jeudi soir. “le Tempe
1 c'est de larges

fal CGiruér

wa autre quiz {plus

étoile”. avec Tucille Dumont

  

  

aver! Wve qui raconte <u
‘'n peu beau.

 

e en Chansons, © sou  
dit en pas   

cette

  nous pr

asoir dans le vache «

 

derniere sétie deux cnvissions

ave Tino Rosai,

  Le dimanche. “Four hon

mes seulemer

Duval conne an

 

«avec Jacques

mater, maris

ce west pas confinmé. Fi le

de 8h40 0 9 de.
in. une sale de

Uabavicnetaspe ain

  

  t

hall adden

adultes...

Us

    

a sow de _nenselles

 

  
les jours de lu semaine couvre

Bonjour capi aver Mi

che Noel, Gres tbe natin +

 

  

 

  

  

  

  

“le Grand M
due Ca be.

Madame” (une émissi te
qui remplacera les

de Ve ho
“lFeole du bonheur”. des

“hetehes eouils eq présentée par
J ;

Juliette #1 Doin:

 

en lin dain “le Capi
toine” aves Michel Neel. qui
présente cette fois des dessins

  

  
annee

Favela?
eee Jacques

listoise d'une

 

 

C'est maintenant olfie Gilbert Bécoud sera à
Montréal a la mijuin 1 passera vraisemblablement

a quelques télémissions au canal 2, mans it vient

plus spécialement pour enregistrer une émission de

do à CBF. NH sagt de l'émission qui iraugmrers

prochaine saison des “Variétés du mezcredi” An

mème programme 11 y auta notamment Ginette Rene

el Pierre Letourneau. A moins de changement, l'en

regisirement se fera à la Place des Arts

 

On se souviendra sûrement des Brutos — ils ont

des têtes qu'en n'oublie pas — ces cing chanteurs

 

LES BRUTOS

italiens qui nous avaient rendu visite l’en dernier.

Eh bien! ils nous reviennent et même ils tiendront
l'affiche de la Casa Loma durant huit semaines. Leur

engagement débute en août. Mais avant eus, au mois

de juillet, M. Andy Cobetio nous présentera un en.

semble vecal, Los Vegas.

  

ta saison 1966-197 «annonce fort encourageante

pour Pierre Lalonde en plus d'avoir son show’ au

canal 16, : ent fortement question quon l'engage

pour une serie au reseau angles de Kido Canada

Et ce n'est pas lout’ Notre ‘crooner’ canadien — et

* est lu be terme qu Je situe le mieux a tat un

voyage éclair à New York cette soma 1 5 a

rencontré des gens prés à + Occupes (res activement

de sa carriere aux Eunis-l me 

Le mercredi 18 mai, au Club Saint-Denis, Michel

Noel invite les gens de la presse à un lancement de

livre. SON livre. Il s’agit d'une des nombreuses aven-

tures du Ca ine Bonhemme qui a pour titre “On

a tué le zèbre à carreaux. $i tout marche comme

prévu, Michel Neel sortira quatre livres de ce ge re

par année.

Ca se peut que alle en France au mois d'août

question de voir ve que pourrais faire la-bas

een même lemps ça me fesiot de belles vacances

C'est Hock qui parle ans Evidemment, ce

n'est qu'un projet Mais ‘qui sat” lacs le, elle doit

sort un disque sur le marché american vers le

debut de putlet :
A l'eccasion de son 46e anniversaire, le poste de

radio CKCV-Québec remettra des trophées à plusieurs

personnalités, samedi soir, au Colisée. On honorera

Donald Lavirec (l'interprete le plus demandé), Domi.

nique Michel et Denise Filiatrault (meilleures fan

taisisies), Marc Gélinas (pour sa ‘rentrée Iriemphe-

le”) ainsi que plusieurs autres vedettes dans divers

dom . On s'attend que 10,000 personnes assistent

a cetle manifestation.

Decutement. les halotues des cabarets oi onl pour

‘elle semaine 1 ÿ à d'abord Frank

fils au Chateau SamteRose, Johnny Puleo a

la Casa Loma. Jacques Desrosiers à V'Hôtel Central.

Claude Valade au Cufé de l'Est et Claude Blanchard
au Café El Paso Et ce n'est pas tout Jes gens du

Chôleau Sainte Rose loni courir de brat gue Frank

Sinatra pere vienduat var le spectacle de l'aulre on

tin de semaine D'autre part. on prétend que Sinolra

lainé etat 5 Montreal mardi der © Enlin. qu

bouge et cest ce que'amporte le plus *

Douss succés du Hit Parade et du Palmares rent

repris par le grand orchestre de Paul Mauriat. 12 mé-

lodies qui ont déja conquis le public des teenagers

et qui ne manqueront sérement pas d'intérasser les

plus âgés. Il y a “Michelle”, “Girl”, “My Love”,

“A Teste of Honey”, et d'autres chansons un peu
moins connues, mais teuf aussi belles, comme ‘Chez

“Ce voir je t'attendais”, “Petermline” ...
in, +1 <erntiie bien que ton va retrouver Jes

 

  

 

Jenny

 

 
  

  

     

eronets d'antan C'est du In0in4 ce que liuxpe prexs

ser leur récente apparition à ‘Jeunesse d'aujourd'hui”

au cours de laquelle ils nous on offert quelques

parodies vraiment drôles des 1doies de la peunexse

d'aujourd'hui En somme. les Nouveaux Baronels

pnesqu'il faut Jes appeler par leur nom -- vont nen

164 avoir le dermer mol dans ‘’Faflaire Baronetr

sur le plan artistique tout au moins

Fondée il y a quelques années seulement,

démie nationale des annonceurs vient de

sen 68e élève dans un poste de radio. On ne soit

 

  

l’Ace-
 

  

MICHEL NOEL

pas encore qui remplacers Margot Leiebvrs “A la

Catalogne’ pendant sen séjour en Europe .. . Le ‘Club

des Jnehsdu lundi 23 mai sera enregistré à Te-

rente. Les propriétaires du Château Sointe-Rose

songent a faire venir Bobby Darn, Paul Anke et

Jerry Lewis durant le mois de juin. lis on parlent !

... Claude Léveillée sero à la Butie-e-Mathieu le 21

mai... France Nadeau-Jehnton, la correspondante

des Jnobs a Paris, nous prépare, paraît-il, des entre-

vues du tonnerre... Maintenant en vente: les micre-

sillens de Jacques Thierry, de Pierret Beauchamp of

de Janine Gimgres ... On rapporte que la tournée du

chanteur Joselite à été un franc succes of que le

“jeune” Espagnol nous reviendra l'automne prochain

eu, av plus lerd, au printemps 196),
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66 Pas très haut,

mais tout là!
H mesure tout juste quatre pieds et demi quand il est.

debut. Hest dpe de 31 ans et dd fêtera le mois prochain
son trente et unième anniversaire de vie artistique. Il joue ile

l'harmonica et toujours À est accompagné de sa “gane de
ramme-bahineu © (Harmonica Gang). Son nom ? Johnny Puls.

Le vélébre joueur d'harmonica est présentement à Mont

réal où remplit un engagement d'une semaine à la Cusu
Loma, Sur scone il fait à peu près le même chose que l'on
voit assez régulièrement durant les intermèdes à la télévision

y a de la comédie #t des interprétations d’airs à la mode.
Un spectacle Men monté et fort bien présenté où l'an ne
s'ennuie pas du tout.

L'engagement de “Johnny Puleo and hes HMarmonca,

lang” se termine vn fin de semaine. Le groupe s'en retourne
ensuite à New York oû d doit enregistrer un neuvième ou
divième micrasillon. Après, d'autres engagements les attemtent
tn peu partout dans le monde.

Coté cinéma fohnny Puleo doit tourner un fm mie

Walt hsnes en novembre prochain. I reviendra tees pre

habtement au Conde l'an prochain pour CEpo PH

 

 

GRANDE ALLÉE ie roman feuilisten
qui captive toutes los ménogdres

.
GRANDE ALLÉE l'histoire dos amours

- at des déboires d'une famille tea

  

EN VEDETTES

JOEL DENIS
MARCEL CABAY

MIDI 30

 
LUND! AY
VINDSEDI 

 

[EN 5° MOIS TRIOMPHAL

   
  

  

N

COU-COU ! Ohé, les jeunes |
le fameux clown DIME WIL.
SON et sa femme Connie (la
seule femme clown en Améri-
que du Nord) vous rappellent

qu'ils vous attendent, avec le
cirque Hamid-Morton, à l’aré-
na Maurice-Richard, du 19 au
26 mai prochains Présentés

sous les au: s des Cheva-
liers de
seront versées à
camps d'été pou

déshéri

  

FABIOLA |A PLIS BRILLANTE ETOILE
DES NUITS DE MONTREAL TRIOMPHE
DANS LA SOMPTUEUSE REVUE DES FOLIES
ROYALES “LES GIRLS DE VENUS”

|

Lises PHOTO-JOURNAL

| Enfin...

 

 

 

de nouvelles

  

L'ENSEMBLE i | s € A .Ee lentilles cornéennes
DU CANADA Si vous avez déjà désiré dire adieu a vos lunettes, voici votre

chance. Ces lentilles, uniques à Vent-Air. munies de quatre
micro-rainures, d'une minceur extrème et de format minuscule,
offrent tous les avantages qui vous feront comprendre pourquoi
des milliers de personnes ont découvert la joie de voir sans
lunettes !

Bien adaptées à votre vue, quelle que soit la force de vos verres
‘incluant ceux à doubles foyer. les lentiltes cornéennes Vent-Air
sont complètement invisibles sur l'oeil ‘

L'unique plan Vent-Air “Sans Risque vous permet de porter ’
les lentilles adaptées à votre vue, à notre bureau. avant de
décider que vous n'avez rien à perdre excepté vos anciennes

, lumottes !

| :! Afin de vous renseigner sur les verres de contact Vent-Air,} appelez où venez à votre convenance pour une démonstration
| privée sans aucune obligation et sans frais. naturellement.

If nous fera plaisir de répondre à toutes vas questions Paiements
= I mensuels minimes.

î | EXAMEN ET SERVICE DE REMPLACEMENT
Compagnie Je sur tout genre de lentilles cerneennes ol pour lous vos besoins optiques65 7

THEATRE GESU |
1200 vue SLEURY

    

   
Exclusive à

<> contact LENSES®
Service d'Information av Public,

DEÉMANDEZ AUJOURD HUI th Floor, Chicage Federal Savings Bldg
LA GROCHURE ILLUSTREL 108 Ne State Street, Chicage 2, M.

oF lé PAGES v

       à partir du 17 mai

 

   
    JEUD. à SAMED! Sh 30 pm

DIMANCHE. 2h. 26 et 7h 30 pm

$2. 230, 130. rene ind

Entants et étodtaats — moitié pris

MAINTENANT EN VENIÉ AU GUILNET |
DU THEATRE GESU

  
Wt AY

,. WE ot
ANTE

€3 INNES
v cornes 1

  
  

Prin
|

Ville Prev .
Bureaus sun Fran Una ot su Conds

LP) 1446looTTIee



 

LE REVE DE
VOTRE VIE ec 0 0 o o

DERNIER AVIS

UN
VOYAGE

EN EUROPE
POUR DEUX PERSONNES 3.J
TOUTES DÉPENSES PAYÉES2
POUR SEULEMENT $1.00 PARTICIPEZ AU CONCOURS
DE SOUSCRIPTIONS POPULAIRES EN FAVEUR DES

Àfeux-follets
Tentez votre chance pour 1 des 6 voyages doubles, Montréol-Paris

Th TES offerts par

AIR CANADA (®

   

  
  

  

  

   

    

  

  

   

 
 

   

 

Une initiative du PETIT JOURNAL INC. «vee la collaboration de

CFTM-TV (10), de CJMS AM et FM (1280) de la Chambre de Commerce des Jeunes

et des banques Canadienne Nationale et Provinciale du Canado.
Bulletins supplémentaires disponibles aux banques ci-haut mentionnées

TROUPE FOLKLORIQUE FEUX FOLLETS INC.  Fondateur directeur artistique : MICHEL CARTIER — Président : SAM. GAGNE
   

=
®

“ ~ = |= . pe 5 < >» ®

Pm . E 89
eg: m

2 2 PP Ma souscription aux Feux-Follets: $ .....…. In. = ê à ©
=® moh

2 2 2 ~ Chaque $1.00 me donnant le droit à une participation au tirage de 6 billets : ny a 2 À z

FT a 7 3 doubles AIR CANADA, MONTREAL-PARIS, qui aura lieu le lundi soir, 23 ! e 5 m 9 °

© a Fy mai 1966, entre 6 h. et 6 h. 50, simultanément à CJMS Radio (1280) et ou ? Ÿ " 2

$ i à & programme Télé-métro du poste CFTM-TV (10) PF. x
@ a 3 =:

$ ë 2 |» ia ; 2
5 NOM Le

$ à f = V3 g
a “ 2 : à 3 n
2 = , 8 8

g 2 3 ADRESSE 17 À a

put. ie * %
g Ÿ g VILLE TEL Vo. 3
x - 3 ! € £
a 2 5 Ce coupon doit être déposé avec la somme correspondante à une succur- : 5 m

x sale de la Banque Canadienne Natienale ou de la Banque Provinciale du :% 4
3 on Canada, ou posté avec mandet-poste à : C P. 1660, Place d'Armes, Montréal1, : ï z

ê au plus terd le 18 mai à l'extérieur de Montréal, et le 20 mai à Montréal. * *

2 LE PETIT JOURNAL — DERNIERE-HEURE — PHOTO-JOURNAL | ; :
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Nous ne sommes bas responsables des erreurs de emg ignementt commises Sef les organisarions

Théâtre
© THEATRE DE QUAT'SOUS — Ciel
de lit, de Jean de Hartog, adaptation de
Colette. Mise en scéne d'Albert Millaire.
Distribution : Lise Lasalle et Jean Besré.
Représentations tous les soirs à 8 h. 30.
Le dimanche, matinée à 2 h. 30 et soi-
rée à 7 h. 30. Kelèche le lundi.
® COMEDIE-CANADIENNE — Hier, les
enfants dansaient, de Gratien Gélinas.
Mise er scène de l'auteur. Distribution:
Yves Létourneau, Gistle Schmidt, Pier.
re Boucher, Jean Lajeunesse, Yves Géli-
nas, Suzanne Lévesque. Représentations:
dim. et mar. à 7 h. 30, merc. jeu, et vend.
à 8h. 30, et le sum. à 9 h. Relâche le
lundi.
© THEATRE-ANJOU — Un mensieur
Qui attend, adaptation d'André Roussin.
Mise en scène : Paul Alain. Distribution:
Françoise Faucher, Marcel Cabay, Ju-
lien Genesl, Micheline Giard, Bertrand
Gagnon. lteprésenlations tous les soirs
4 8 h. 30. KHelâche lundi et mardi.
© STELLA — la Compagnie du Itideau-
Vert présente les Trois Soeurs de Tché-
khov. Mise en scene de IM. Raevsky.
Distribution: Yvelle Brind'Amour, Hlé-
lène Loiselle, Nathalie Noubert, Denyse
Saint-Pierre, Gérard Poirier, Benoît Gi-
tard, André Cailloux. Représentations
tous les soirs à 8 h. 30. imanche, mati-
née à 2 h, 30 et soirée à 7 h. 30. Jusqu'au
28 mai.

© L'EGREGORE - Une folie de Sacha
Guitry. Distribution: François Rozet,
Andrée Lachapelle, Georges Groulx, Car-
men Tremblay, Monique Aubry, Repré-
sentations (ous les soirs à 8h. 30. Le di-

 

 

manche, soirée à 7 h. 30. Îtelâche le
lundi,
® LA POUDRIERE Vu du pont d'Ar-
thur Miller, adaptation de Marcel Aymé
Mise en scène de Florent Forget. Dis-
tribution: Huguette Oligny, Louise Mur-
leau, lenri Norbert, Jean-Pierre Mas-
son, Jacques Brouillet, Lionel Villeneuve.
Roprésentations tous les soirs à 8 h. 30.
Relâche le dimanche et le lundi. Pre-
mitre le 3 mui.

© PLACE DES AILTS Du 24 au 29 mai
en soirée ot le 29 en matinée, spectacle
de ballet avec les Bolchel de Moscou.
® SALLE CLAUDE CHAMPAGNE — Le
19 mai en soirée, I'Associalion du Royal
Me Régiment présente un concert avec

le concours de Claude Savard, pianiste,
et Nicole Lerange, soprano.

® ”

Variétés
® LA BUTTE-A-MATHIEU (Val-David}
— Le 14 mai, 2 9 het 11 hdu soir,
Ricet Barrier.
© FORUM — Du 14 au 21 mai, spec.
tacle de variétés avec le cirque des
Shriners.
® ARENA MAURICE-RICHARD — Du
19 au 26 mai, le cirque Hamid-Merton.
© LE PATRIOTE — Le 14 mai, à 9 h
et 11 h. du soir, Les Cailloux.
® PLACE DES ARTS — Le 20 mai,
spectacle de pantomime avec le mime
Marcel Marceau et sa troupe.
® AUBERGE RABASKA (Val-Morin! —
Le 14 mai, à 9 h. du soir, spectacle de
Chansonnier avec Denis Tremblay.
® CHEZ FREDERIC (Marieville) — Le
14 mai, à 9 h. du soir, spectacle de chan-
sonnier avec Tex,
© AU VIEUX RENDEZ-VOUS (Varen-
nes) — Le 14 mai. à 9 h. et 11 h. du soir,
spectacle de chansonnier avec Pierre Lé-
teurneau.

Ci -

® ALOUETTE — Doctor Zhivago, soir
8 h. 15, dim. 7 h. 30, mat. 2 h.; vend.
sam., dim., lun, merc.
® AVENUE — A Patch of Blue, 1 h 15,
3h 15 5h 15 7h 15 9h 20
@ BIJOU — Sept épées pour le Roi, {1 h
50, 3 h. 23, 6 h. 36, 10 h. 09; Une ravis-
sante idiote, | h. 26, 4 h. 58, 8 h. 31.
® LE CANADIEN — Le Chant du monde,
12 h. 05, 3 h. 25, 6 h. 30, 10 h. ; l'Enfant
du cirque, | h. 45, 5 h. 8 h 15.
® CAPITOL — To Trap a Spy, Il h. 55,
3h. 10,6 h. 259 h 50; The Spy With My
Face, 10h. 10, 1 h 25, 4 h. 40, 8 h. 05
® CHAMPLAIN -. Ne m'envoyer pas de
fleurs, 2 h. 29.6 h 00. 9h 4. Gare &
la peinture, 12 h. 40. 4 h_ 20, 8 h.
© CHATEAU — Les Maitresses dv Dr
Jokyll, 2h. 50,6 h 15, 9h 25: le Monstre
de Venise, 1 h. 15, 4 h. 40.8 h.
© CINERAMA THEATRE IMPERIAL
— Battle of the Bulge, 8 h. 30, mat
mere. et sam. 2 h, dim. | h, 4 h 45,
8 h. 30.
® CREMAZIF. - Gare à la peinture, 12
h. 40, 4 h. 20, 8 h : Ne m'envoyez pas de
fleurs, 2 h. 29, 6 h 09. 9h 4

® DORVAL ‘Salon rouges — Redline
7080, soir 7 h 30, mere et sam 1h,
7 h. 30, The Spy Who Came In From

artistigues
H. Norbert

. Poudricre

the Cold, soir 9 h. 30. merc. et sam.
2 h. 50, 9 h. 30.
® DORVAL (Salon doré» — Cat Ballou,
soir 9 h. 50, merc. et sam. 3 h. 30.
9 h. 50; Ship of Fools, soir 7 h. 15, merc.
et sam. 1 h, 7 h. 15.
© ELYSEE (Salle Resnais) — Sandra,
sem. 7 h. 30, 9 h. 30, sam. et dim.
1h. 30, 3 h. 30, 5 h. 30, 7 h. 30, 9 h. 30.
— (Salle Eisenstein) — la Vieille Dame
indigne, ven. sam., dim, lun, 1 h. 30,
3h. 30, 5 h. 30, 7 h. 30, 9 h. 30.

© EMFIRE—Vivre sa vie, 6 h. 40, 10 h.:
Bande à part, 8 h. 20, sam. et dim. 1 h.
® ELECTRA — James Bond 087 contre
te Or Ne, 12 h. 20, 4 h. 11, 8 h. 02; FAven.
turier dv Kenya, 2h. 14, 6 h. 05, 9 h. 56.

® FESTIVAL — Onibaba, sem. 7 h. 30,
9 h. 30; dim. 11 h. 30, 3 h. 30, 5 h. 30,
7h 30,9 h. 30.

 

@ FRANÇAIS — Les Maîtresses du Dr
Jekyll, 12 h. 30, 3 h. 35, 6 h. 40, 9 h. 45:
le Monstre de Venise, 2 h. 05, 5 h 10,
8 h. 15.

® GRANADA — Amours célèbres, 2 h
20, 5 h. 50, 9 h. 25; les Longues Années,
12 h. 50, 4 h. 25, 7 h. 55.

® JEAN-TALON — Le Chant du monde,

 

lun. à sam. 8 h., dim. 1 h. 30, 4 h. 45,
8 h; l'Enfant du cirque, lun. à sum
6 h. 30, 10 h., dim. 12 h. 05, 3 h. 25,
6 h. 30, 10 h,
® KENT — A Thousand Clowns, 12 h
40, 2 h. 45, 4 h. 55, 7 h., 9 h. 40.

® LAVAL — Médecin pour femmes, 12 h
10, 4 h. 50, 9 h. 40; Sables brôlants, 1 h
5 8 h. 25; le Cirque des horreurs, 3 h.

. 8 h. 05.
°LEE DAUPHIN — Muriet, sam et dim

th, 3h, 10,5h, 20,7 h 30, 9 h. 35; sem
7 h. 30, 9 h. 35.

® LE RISIEN — La Ronde, 10 h. 10,PA]
25, 2 h. 40, 4 h. 50, 7 h. 05, 9 h. 25.

® LOEW'S — The Silencers, 10 h. 30.
12 h. 45, 2 h. 55, 5 h, 10, 7 h. 25, 9 h, 40

® MERCIER — James Bond 007 contre
le Dr Ne, 2 h. 19, 6 h. 10, 10 h. Ot;
l'Aventurier du Kenya, 12 h. 26, 4 h 11,
8 h. 02.

® MONKLAND — The Spy Who Came
In From the Cold, 1 h. 20,5 h. 25, 9 h. 35;
Red Line 7000, 3 h 25. 7 h 40,
® MONTCALM — James Bond 007 con.
tre le Dr No, sam ot dim 12h 20,4 h
11, 8 h. 02, sem. 8 h 02; VAventurier du
Kenya, sam. et dim, 2 h. 14. 6 h. 05,
9 h. 56, sem. 6 h. 05, 9 h. 56.
® OUTREMONT — The Spy Who Came
In From the Cold, 1h 20. 5h. 25. 9 hv. ks,
Red Line 7000, 3 hi 25, 7 h. 40,

Y. Gélinas
. Com Can,

D. St-Pierre

. Stella

® PALACE — A Man Could Get Killed,
10 h. 2, 12 h. 40. 2 h. 50, 5 h05,
7 h. 20, 9 h. 35.
© PAPINEAU — Amours célèbres, 12 h.
50, 4 h. 25, 7 h. 55; les Longues Années,
2h 356h 25 10h
® PLACE VILLE-MARIE — (Le Petit
Cinéma) — Zorba the Greek, 12 h. 50,
3h. 30, 6h 10, 8h 50
® PLACE VILLE-MARIE — The Shop
On Main Street, 12 h, 2 h. 13, 4 h. 35,
6 h. 55 9h 20
© PLAZA — Le Chant du monde, 12 h,
05, 3 b. 25, 6 h. 30, 10 h.; l'Enfant du
cirque, 1 h. 45, 5 h., 8 h. 15,
© RIALTO — Beach Ball, 3 h., 6 h. 25,
9h. 50; Town Tamer, | h. 20, 4 h. 45,

8 h10
® RIVOLI — Amsurs célébres, 2 h. 20,
5h. 45, 9 h. 15; les Longues Années, 12 h.
55, 4 h. 20. 7 h. 45.
® SAINT-DENIS — Une ravissante idio-
te, IL h. 50, 3 h. 23, 6 h. 36, 10 h. 09;
Sept épées pour le rei, | h. 28, 5 h. 01,

8h 4.
® SAVOY — Tickle Me, 3 h.. 6 h. 30,
10 h.; Mirage, 1 h. 05, 4 h. 35, 8 h. 05.

® SEVILLE — The Sound of Music,
8 h. 15; merc. sam. el dim, mat,
2h.15.
® SNOWDON — The Pawnbroker, | h.,
3h,5h, 7h. 9h 0a
® STRAND — Beach Ball, 11 h. 55, 3 h.
15,6 h. 33, 9 h. 55: Town Tamer, 10 h. 20,
Ih 40, 5h.8h 20
® VAN HORNE - Cat Ballou, | h. 25,

F. Faucher
Anjou

5 h. 35, 10 h. 10, Ship of Fools, 3 h,
7 h. 40.
® VENDOME — Festival du film ja
ponais.
© VILLERAY — L'Aventurier du Kenya,

 

12h. 30.4 h. 19, 8 h 08: James Bond 007
contre le Dr No, 2 h. 27, 6 h. 16, 10 h. 08,

® VERDUN — Le Coup de (‘orsiller,
12 h. 50. 4 h. 25, 8 h.; Ipcress, danger im-
médiat, 2 h. 35, 6 h 10, 9 h. 45.

® YORK — Qur Man Flint, 1 h. 10,
3h 15 5h 15 7h 209h 25

® VERSAILLES (Salon Bleu) — Second
Best Secret Agent In the Whole World,
soir, 7 h. 50. sam. et dim. 12 h. 50, 4 h.
20, 7 h. 50; Casanova M0,soir 6 h., 9 h. 30,
sam. et dim, 2h. 30. 6 h., 9 h30.

® VERSAILLE ‘salon rouge) — Les
Maitresses du Dr Jekyll. soir 8 h. 05,
sam. et dim. 2h. 05, 5 h. 10. 8 h. 05; les
Monstres de Venise, soir 6 h. 40, 9 h. 40,
sam. et dim. 12 h. 40, 3 h, 40. 6 h. 40,
9h 40.
® WESTMOUNT — Darling, 12 h. 30,
2h 45, 5h, 7h 15, 9 h. 30,

 

nh 20 “COETS - Pop ine et Violeta Nouvelle pobreSamedi 14 mai
12h - pere La Bonne Tissns. Drame de moeurs avec

 

Madsioine 0
2hKo C'est le faute vw griobl. Drame policies

avec Cours
sh- rch 0.39% Dame de guerre avec Alan Ladd.
@ k — (CCH - The Nahod Mais. Histoire dramatique avec

MRE con— (COFT1 Tables séparées. Drame paychologique avecne wp: parchalog:
Ken

Oh 20 - (crm
Joen Crowtord
eh»

It était vus fois. Comédie dramatique avec

Some Like 11 Met. Avec Marilyn Monroe
Imbroglie criminel. Comédie dramatique

= La Nuit des marie. Comédie dramatique

Two Loves Avec Shirley Maclaine
Subway In the Shy. Susperie avec Van

 

Dimanche 15 mai

  

Th 8 - I~ Pacis chante tovjours. Combdie muriale
avec Lucien Barus
Th ~ (CHIMIE Soul conten sept. Aveniuies avec Fernanda
as
Wh 86 — coMn Dark At the Top.

Lundi 16 mai
10h M (CHIME fection des di: Oranthn on spores Drame poluier avec

tt 30 - con Mevis-houla Comédie avec Fernand Rey

i hoIS  (CHIM Annbos héraiques. Fim de guerre avec

ou,h, — «coca My Gal Bal Fim municel romancé avec Rite
ywroet
ATR0 — «certe Le Copiteine Glomet. Comédie avec Gaby

te, - nce = Le Valse de l'Emporeur. Comédie musicale

Ttenn Lo Poin des jounes annéce. Drame paycho
Uoemer.tooique avge Chrntion

WH (COT) = Ain. Avec Michael fervent,

  

  

Catastrophe Comédie paluibre,
Seigner
lu fat des miracles. Comédie ati
avmond Cardy

  

 

ruque, ave. Mary Marque
12 h 15 — (CFTM) — On a volé les parles de Koraneté. Pol

cer, avec Myms Loy et Spencer Tracy
Vb ACPCF) — Four Facon West. Western, avec Joel MacCres

el Tue Dee
3 — (COFT - Le Tradition da minuit Policier, avec

Viviane Romance #1 Dalia
ah PCF) — Mather Didn't Toll Me.

William Lundigan,
PCF) — Outpart In Maleys. Aventure dans lo

Far West. avec Claudette Colbert 91 Jack Hawking
11 h 10 — (CFIM! — Douuième Gureau sontre inconne Eioion

nage. avec Frank Villard
11h 38 — (CBFT) — Le Crime ne pole pas. Film à sketches

de Gérard Oury

 

   Comédie, avec

ICBMT!  Desdaan’s Evidence Film diesponnsgs.
ec Conrad Philips of Jane Gridtiths

Mercredi 18 mai
ah 3 (CPIM) — La Main dans lo sae Mélundeame (film

rane
» 28 (C6 — Fra Disvele. Film d'aventures. avec Maria

Meutsan 6! Jean €    
   

 

116 35 1c — Une fills vus le route. Avec Georges
Guétery Comédie musicale

M. — (CFE! — Chose à Crochod Shadow. Suspense. avec
Ruhard Todd et Anne Banter

1 8. 05 — (COFTI — Les Trwands Parodie, avec Eddie Cons
tanting ot Nod! Noel

Ah 20 — (COCP) - The Burglar. Drame, avec Dan Durvea of

  — The fresh. Suspense. avec Tony Beton11 à0
ot sueLuccon
"a — CPCH - Alas Nish Boni. Drame of mystère, avec

Rey Pirie ut Audrey Trotter

Jeudi 19 mai
(CPIM — L'Ami Frite. Comadse av Lunien Dy

semuse Bourges.
ten 30

booq ee

Aree Fos ot Guida Celans
1 15 — ICFFMI — Le Doct i

Lew Aves of Lionel Barrymore Widens. Comidia avec
1h. — 1CFCFI — Down Ameng the Sholtori

mes poseavnot Wiliam bundigan
- » = Les Jeunes Années do

marie = arenneder ef Aden Haven reins. Faim ro- -" + — The M Te ro

J

ama
aves Jarrasy Stewart ot+ Jane rs sen. Comédie d'amatique- ICFTM) - 4,a Mild US Pheyné. courtisone d'Orient. Légende

= (CPTMI — Choque jew 3chunvec Poste Delorme etpa Tan Foucier pay.— .… [I
avec Charles Aznavour et =Goarger Bs” hin. Drame de gues
Mh 38 - (CBM-Te Men In» Beat Comédie svec

h 68 — (CRCRr -Ramon Paliegrn er deor me so
wn corvendredi 20 mai

- ms -roth Be Monord da Marseille Comédie avec
11h 38 — CHIT — Melodies immertoiles Biographie avecmere Crassoy

Palms. Comédie

  

   

  
Drame

 

vec

 

h 18 — 4 i
wih) CPIM)

|

Paris canelle Comédie avec Dany Robin
volt LCPCES - The Earth verses the Mying Saucers. Fim de

) As (CRIT: Ly Cuque informal Film de querre avecart
th 30 — (CFCF) - Sheet Out at Medicine Bond Western avec

iaigTach ;ri témoins Drame prycbolo

Laurent” Terriois Poire. Drame social avec9h - (Com 3 The&Kings Ge Focth. Drarse de guerre avec

drerereCorie Boni me avec Anna Magne of
ct,EEEnes and Deunstons. Comédie avec

   Tor, SoCurtis



 

     
À Montréal pour
le Festival Verdi
En vue du Festival Verdi (quatre opéras en tout, avec des
vedettes de la Scala de Milan, l'orchestre et les choeurs de
Parme) qui aura lieu à la Place des Arts du 21 au % win, le

DR GIUSEPPE NEGRI, président et directeur du Teatro di
Parma, fait ces jours-ci un rapide examen des conditions tech-
niques de la Grande Salle avant l'arrivée de la compagnie, des

LE MAGNÉTISME

TRANSMIS PAR

L'IMPOSITION ces MAINS

  

costumes et des décors.
hote Mara)
 

 

   
  

$4 9%

 

Riviera

 

On ne le dirait pas, n'est-ce pas?
Elles ont encore l'air toutes neuves. C’est pour-
quoi elles sont si avantageuses.

Les Funtreads sont les confortables chaussures
tout-aller qui gardent leur chic tour l'été. parce
qu'au moindre signe de poussière ou de salis-
sure, il suffit de les passer dans la lessive. Elles
sont solides et bon teint.

Vous ne pouvez pas trouver de meilleures
chaussures basses que les Funtreads pour es-

Gapy 3498

Ces trois Funtreads sortent tout juste
de la machine a laver!

 

calader fes rochers, faire du balesu où diner
sur la terrasse. Leur semelle en caoutchouc
strie est antidérapante sur tous les sols. Une
autre chose que vous appiécicses: les Fun-
treadssont offertes en deux largeurs moyenne
el drole.

Essayez donc une paire de Funireads cel été.
Vous en voyez ici trois modèles: Gspsy, en
filet: Riviera, en toile; Eve, en paille avec bar-
Tettes. ll y en a beaucoup d'autres, Lous aussi
chics. Vous en raffoicrez.

 

M. R.-P DANDURAND

EN ACTION
Incroyable, mais vrai!

TÉMOIGNAGES
Nous pouvons vous citer de nombreux
cos, qui, grâce à cette procédure, ont

été soulagés de leurs maloises.

Pour n'en citer que quelques uns:

M. DONALD BERNICKY, 778 Marquette. Ville
Jacques Cartier, bronchite de naissance, manie

nant en bonne santé. Mme DESNEIGES AUGER,
1469 Panet, Montréal, souffrant d'un mal de

jambes continuel, maintenant elle travaille debout

PROCÉDURE
Il n'est pos besoin de toucher lo
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personne pour lui transmettre lo dose
d'énergie dont le corps a besoin. II
suffit simplement de l'opprocher. Elle

En vente dans Jes grands magasins et chez les marchands de chaussures suivants: S008 pour en bénéficier Seul le résultat

i ' compte.

! Vendeurs autorisés “FOAMTREADS"

| CHAUSSURES BLEAU
$

Chaussures Kaufman

Montréal, Kitchener  
 

Aucun montant d'argent
n'est exigé du patient.

IL DONNE S‘IL LE VEUT !

 

4561 est, rue STE-CATHERINE 5335, chemin REINE-MARIE

Tél. 254.7529 Tél. 484.7778
Wambre ge Pedico

 

CENTRE D'ACHATS MAISONNEUVE
CENTRE D'ACHAIS ST-MARTIN
CENTRE D'ACHAIS WALDERTON

CENTRE D'ACMATS FONT-MERCIER
CENYRE D'ACHATS NORMANOIE[IYEeLIay
CENTRE D'ACMATS ST-JEROME

CENTRE D'ACHATS FAIRVIEW-POINTE CLAIRE

"CORBELL-
6500, rue ST-HUBERT

279-4581

CHAUSSURES CAPRI
Chowsseres pour toute la fomille
8503, BOUL ST-LAURENT

307-2758
Mestre © Potion

  M. LEONARD
2900, RUE MASSON

724-0010

Venez nous consulter

R.-P. DANDURAND
4135, rue ST-HUBERT

MONTREAL

Tél. 524-2841
i

 

 

 

CHAUSSURES MASSY INC.
1021 est, rue FLEURY, Montréal — Tél. 389-2084

Suceurrale
8988, boulevard ST-MICHEL -- Tél. 308-5858

 

 

BOISVERT & FRERES
ENR°G.

314, Bord-du-lac

Pointe Claire — 695-3271

PIERRE DUFOUR
Membre 0e Préke

4251 est, rue Beaubien
coin 240 av.
727-7120          
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À noter

Le nouveau cétle année, les Jeunes Assoctés du
Musée des Heaur-Aris de Montréal organisent Leur
danse ‘Fraises el Champagne”. Elle aura lieu le
vendredi 10 juin dans les jardins du Musée et à ls
galerie de l'Etable. Les fonds recueillis à cette occa
sion permettent aur J.A.M.M. de présenter des erpo-
sitions et des aoirdes artistiques spéciales qui soulé-
vent un vif intérêt ches les Montréalais. ‘‘Fantaise
et Lumière”: tel ext le thème choisi par les Jeunes
Associés, el les jardins seront décorés de chandeliers
et de lumières

 

les Petits Chanteurs à la Croix d'Erable féterunt
celte année leur 20e anniversaiare de fondation. Cet
événement sera marqué d'une façon loute spéciale
le samedi 11 mui au Collège Sianislus, 780, avenue
Dollard, à Outremont, Sous la direction de M. l'abbé
James, leur fondateur, ils donneront en effet un récital
Au programme, des chants religieux et profancs
choisis dans un répertoire allant de la Renaissance à
nos jours.

le Service d'orientation des Foyers, service
d'action catholique du diocèse de Montréal, organisme
qui dirige son action vers les couples du diocèse,

invite tous les participants et responsables, anciens et
nouveaur, à une soirée récréalive qui aura lieu le de.
manche 15 mai à # h. 30. à la salle du Centre Mar-
Quetle tangle Bellechasse et Marquette

La prochaine réunion du Cercle des Femmes Jour.
nalistes aura leu au Club des Scribes, 847, rue Cher-

rier, le mardi 17 mai à 5 h. 30. Le conférencier sera
M. Serge Deyglun, chroniqueur à LA PRESSE, qui
pariera de “30 ors de chasse el de pêche dans le
Québec”. La conférence sera précédée d'une dégus-
tation de vins et fromages.
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On érigera un hameau d'enfants à Brome
par Hermine Beauregard

Une expérience fort intéressante sera
tentée à Brome-Ouest dans les Cantons de
l'Est, dans le cadre du Centenaire de la Con-

fédération. Il s'agit de l'érection d'un “ha-
meau pour enfants”. Ce genre de petits vil-
lages existe déjà en Europe. Les premiers ont

été organisés en Autriche et en Suisse, à la

suite de la Seconde Guerre mondiale. Il s’agit
d'un village qui groupera une douzaine de
Maisonnettes construites sur une ancienne

ferme de 340 acres boisée et entrecoupés de

ruisseaux. Ces maisons abriteront des grou-

pes de sept enfants qui vivront avec un père

et une mère d'adoption;ils seront choisis par-
mi les enfants de foyers désunis et ne pour-

ront être adoptés. Le coût de ce projet unique
au Canada sera d'à peu près $824,600. Ce
village miniature comprendra une salle publi-
que, un médecin en service, des artisans, des
fermiers et un chef qui portera le nom de
Monsieur le Maire

Les journalistes canadiennes à l'Expo
Lundi dernier, une soixantaine de journalistes

canadiennes de diverses régions du Canada
étaient les invitées des dirigeants de l'Expo. Les
rédactrices féminines des grands quotidiens ont
pu constater de visu où en étaient les travaux
de l'Expo et interroger certains chefs de service
sur différents aspects pouvant intéresser leurs
lectrices. Lors d'une séance d'information, MM
Guy Dozois et Philippe de Gaspé-Beaubien, Mme
Louise Stuart, coordonnatrice des associations
{éminines, et Mme Monique Archambault, direc-
trice des hôtesses, ont adressé la parole aux
journalistes. Mme Archambault a révélé que,

déjà. (500 jeunes filles avaient adressé des
demandes pour devenir hôtesses: 250 seront choi-
sies pour remplir ces fonctions. La journée s’est
terminée par une tournée du Vieux Montréal, ua
thé aux “Filles du Roy” et une réception officielle
à l'hôtel Windsor. La plupart des journalistes que
nous avons interviewées ont reconnu la nécessité
d'intensifier la publicité de l'Expo dans les villes

plus éloignées. Mme Darquise Timmerman, du

journal te Deeit, nous à confié que dans la capitale

fédérale la vente des billets pour l'Expo est très

fructueuse

"Les Départs nécessaires…
Une fois de plus, le cinéma vient en aide à la

science, cette fois plus précisément à la psychia-
trie ‘Les Départs nécessaires‘, un film réalisé
par Georges Dufaux, de l'Office National du Film,
traite d'un problème qui angoisse beaucoup de
parents et traumatise souvent beaucoup d'en-
fants : le séjour nécessaire, plus ou moins pro-
longé, d'un enfant à l'hôpital. Quelles sont les
conséquences de ces séparations et que peuvent
faire les parents pour minimiser les effets ?

Dans ‘lex Départs nécessuires” le Dr Yyon

Gai lon

la, gai

le rosier!
Le soleil de mai, si frileux

soit-il, nous invite à revêtir

des manteaux aux teintes

plus douces, aux tissus plus

légers.

Des collections printaniè-

res parisiennes, voici deux

charmants modèles: tout en

haut de la page, un manteau

très jeune en coton minicare,

broderies blanches sur un

fond bleu phle; ligne très

près du corps, col tailleur,

boutons recouverts, poches

passepoilées.

C'est le modèle Farfadet

de Nilco Havrey.

Dans une toile de coton

façon tapisserie, le même

dessinateur à créé Belotte

(ci-contre), un manteau

d'après-midi seyant et origi-

nal.

Ajusté prés du corps,il est

fermé par trois gros boutons

recouverts; col tailleur, deux

poches à rabat.

Gauthier, psychiatre à l'hôpital Sainte-Justine,
commente les images du cinéaste sur l'hôpital
pour enfants. cette institution merveilleuse qui a
sauvé déjà tellement de vies naissantes, mais qui
n'en apporte pas mains, au sein de la famille, un
bouleversement ématif qui peut être très grave.

‘Les Départs nécessaires”, un film documen-

Laire à ne pas manquer, sera présenté sur l'écran

de Radio-Canada le dimanche soir 15 mai, à
9 heures
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Autour de voire maison | Obtenez un bronzage de 2 feçons ee ar.

@ N'attendez pas que l'archi-

terte ait mis la dernière main

aux plans de votre future mai-

son pour exprimer vos points

de vue. Songez, par exemple.

à l'encombrement relatif de-

pières; à la circulation pré-

dominante ou inévitable à tra-

 

vers la maison; au rangement

des vêtements, des accessuires

et des articles de toutes sor-

tes. Une maison ne doit pas

être considérée d'une manière

statique, Les gens qui l'habi-

terent ne seront pas des sla

tue»: prévoyez leur existence.

Rendez votre maison souple à

l'aide de portes, de cloisons

légères ou amovibles, de meu-

bles à plusieurs emplois. de

panneaux coulissants, ete.

© On est bien conient, surtout
lorsqu'on à des enfants, de dis-
poser de garde-robes ou de pla-
cards de grandes dimensions.
Utilisez le même principe qui
s'applique aux meubles encas-
trés; fermez l'espace ainsi mé-
Bagé grâce à des pertes à plu-
sieurs battants,
eu coulissantes. À l’occ:
les portes à persiennes sen
tiques et preduisent un bel ef-
fel : très populaires 1! y a npe
ceuple de générations, elles re-
prennent de la vogue. L'inté-
rieur de ces espaces à range-
ment pourra être divisé vertica-
tement et horizontalement. Des

 

 

  

tablettes à diverses hauteurs
serviront ranger les chauseu-
res ‘au bas) et les malles, sacs
> main ou chapeaux (au som-
met). Au centre, ayez deux

tubes de métal situés à des
siveaux différents, de façon à
pouvoir suspendre des véle-
ments de plusicars lengueurs :
les blouses et les jupes ne pi-
veam supérieur,
et les robes au ni
Rien n'empêche d'y avoir éga-
lement des compartiments à ti-
roirs — genre commede. eic.

 

 

 

® les outils des menuixiers

préfèrent la ligne droite. La

ligne courbe et parfois plus

  

attirante. mais elle coûte plus
cher. Il en va de même pour
les couvre-planchers et le
papier-lenture,
© Depuis quelques années, on
enlend de en plus parler
de “‘claustra Une claustea
esi upe cloison, ou un mur,
ajeurée qui ménage un espace
plus intime, ou laisse passer
l'air sans le permettre à la vue.
Ce terme. employé partout dans
la construction, provient de la
notion de ciaustralion : action
de cloitrer. Séjour dans un
cloitre eu dans un lieu étroit
ei cles. Des architectes et des
artistes ont dessiné divers types
de claustra. On utilise en élé-
ment (disons um bloc), lequel
répété à de nembreux exempl:
res denne une surface ajoi
et décerative, qui permetira
exemple de voir de l'autre côlé
d'un certain angle seulement.
Entre autres, il en est résulté
une version plus élégante de
nes “beaux escaliers”... On
voit, le jenz des rues de Mont-
réal, des escaliers de seco
(qu'exige la loi) délicatement
enrebés par des claustras — en
ciment — et singulièrement plus
agréables à voir que les mons.
tres tortueux pondus jadis par
»os experis en géométrie des-
eriptive.

  

 

 

  

  

® Autre définition : le meri-
sier ten anglais: birch) est un

hoix dur très répandu dans la
province de Québec. On l'em-
ploie dans la fabrication des
meubles et des parquets. |!
pourrit aisément lorsqu'il est
exposé aux intempéries.

© Tichez de vous familiariser
vee les plans de maiges. Gé-

lement, l'architecte vous
sente des vues ex plan, des

élévations, des coupes à travers
les parties importantes où vita-

les et des détails ageandis. Le
tout, à des échelles différentes.
Par exemple, sur les vues en

plan, up quart de pouce corres-

un pied dans la rés-
Pour que ce soit plus

 

  

 

commode, (racez vous-même les‘ bi
vues en plas de chaque plan-
cher; disons à “a'’ au pied; des-
sinez le contour de vos meubles
à la même grandeur; essayez
diverses dispositions. Dans le
mumére annuel des revues con-
sacrées à la construction de
maisons, vous {rouveres une
liste des symboles et des signes
conventionnels utillsés en ar
chilecture. Ceci s'applique aus
si à F'électricité, à Ja plombe-
rie, au chauffage, ete. Utiliser
In couleur pour définir certaines
surfaces.

© Rien des gens rêvent de po-

sider un jour une trés gr

maison. Ce rève provient sou

 

 

vent d'un dévie d'évasion ati-
menté durant toute une jeu-

nesse. Cette grande maison
peul représenter une erreur.
parce qu'on ne songe pas aux)
besoins réels d'une famille.
S'il y a de jeunes enfants, et
qu'il existe à proximité des
évoles, un collège, etc, le pro-!

blème s'efface, car il se passera
une vingtaine d'années avant
que les jeunes se marient ou

parlent. Par ailleurs, oi la fa-

mille ext petite, où qu’il s .
d'un couple sans enfant et que
l'on ait l'habitude de passer
les vacances à l'étranger, il
vaudrait mieux se contenter.
d'une maison plus petite. Lal
valeur réelle d’une maison dé-
pend à la fois de son priv’
d'achat et du temps que vous,

V pussez.

  

© A Ottawa, au premier con-
cours erganisé en vue d'encen-
rager la censiructien ea bois,
tes architectes de l'Institut Des-
Jardins (de Lévis, P.Q.) se sent
vu décerner une “cllation d'ex-
cellence”. Les architecles de
ce centre éducatif pour adultes
sont : Jean Ouellet, Jacques |
Reeves, Rodrigue Guité et Jean
Alain, de Montré.
cat de mérite
l'architecte Jacques Coutæ, de
Chicoutimi, qui a dessiné les
plans de l'église de la paroisse
Noire-Dame-de-la-Baie, à Pert-
Alfred. Toujours dans la pro-

vince de Québec, la chapelle du
Mère-Clarac”, à Salut-
l'égtise  Saini-Mathias,

  

  

     

 

vueseu

Mile MADELEINE GERMAIN,
qui, par son gracieux concours,

contribue au succès du CER-
CLE DU COFFRE D'ESPE-
RANCE de Textelle Inc. —*

 COPPERTONE
QT est une lotion bronzante remar-
qublement efficace en tout temps.
Sans soleil, tien ne bronze vite comme

Q !. Composé d'agents bronzants
naturels, Q.1. donne un hile riche et

  

save de façon stupéfiante ef aide auss)
& presen des coups de sole] Sa formule
spécule caple les rayons bronzants
du soleil tout en neutratisant les
tayonsbrülants Grâce à ses ingrédients
émollants at hydratants, Q.T. constitue
un véntable tradement de beauté, Ne
gronse pas et satine ls peau sans lalsser

2 races huileuses. Pour avoir un teint
une, taut branzé, pour donner à vos
mbes leur ‘tenue d'été’ où pour re-
toucher un bronsage irréguller, spph-
fae? chaque fois la lotion bronzante
QT. En vente dans toutes les pharme-
Se Let comptoirs de produits de beauté.
Tube te ;! 02 «l flacon souple de 4 os.
Froduil garatiti ou argent remis.

   

20.7.Intensi
vats hile

 

 

 

  

     

enda
5heures

AVEC OÙ SANS SOLEIL

 

Brey en 1900 at 1904
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EPARGNEZ PLUS DE 50%
sur l'achat de VOS BAS

® BAS DE PREMIERE QUALITE
© HAUT EXTENSIBLE

s de couture en dessous de ls pointe du pied, caractéristique des bas de
haute qualité

VALEUR COMPARABLE $1.19

A VOUS POUR LA y°ccccemmememememe meTeeeeeCremecenme

 

    .
JAC-RO, case postale 14, St-Laurent, Mentréal 9, P.Q.MINIME SOMME DE T 744-2025 :

Un peu, beaucoup 49, LA PAIRE Gronseurs Quentin L'enqueur @ tante
En effeuillant la marguerite,

| 6 paires pour $2.88 Coviours 7 Blanc 7 Sonrtie Boise © Mint
wn peu, besucoup, DAHLIA .

LAVI à répandu passionné ‘ 12 paires pour $8.72 + cacoe D Emder Col Betws Green Che

ment sux questions des jour. | À SATISFACTION GARANTIE AONSE !
nalistes. ; oe
rata covisontsactrice | COMMANDEZ DES MAINTENANT EN VOUS SERVANT DE CE COUPON ont cu 8

NO»
ENVOYEZ ARGENT, MANDAT, CHEQUE Où PAYEZ SUR LIVRAISON

AJOUTEZ 6% POUR LA TAXE PROVINCIALE 1
fessncassssarrasanrsecsncssssscsnsucnnssan

Maimë, en Suède, pour y
tourner un film.   
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Un architecte ne vous coûte rien
par Paul Gladu

L'architecte est presque idéa

lement placé à mi-chemin

entre le philosophe et hom

me d'action.

Ce que je dis est aebitruite,

parce que basé sur la paresse -

notionsd'espeit: de vivilles

 

penseur soit

 

veulent «qu

incapableagir. ot que celui

qui agit n'ait pas le temps de

penser. Or, il en va tout autre-

faits. Mais il

pour être

ment dans fes

faut bien rite

entendu.

Du moins, l'archilertr est lou
Jours en face du réel.
Bon travail en fail successt

vemenl un artisan, un rêveur,

un mallre de l‘aeuvre, un hom
me d'affaires, un poèt:, un di-
plomate, et quoi encore ?
Sa discipline particulière le

désigne comme un des plus im-
portants personnaues de celte
pièce éternelle dont le sujet
principal est la recherche du
[

 

Jamais lu présence de l’hu-
main — de l'humain complet,
corps et esprit — n'est si évi-
dente que dans l'architecture.
L'architecture. c’est un livre
grand ouvert sur l'ame d'un
peuple. Le style où l'absence de
style, la puuvreté ou la riches-
se, n'y changent rien. Pour vous
qui vivez dans Une des nombreu-
ses villes du du, dites-vous
bien qu’un obxervateur, habi-
tué à déchiffrer le lungage du
bois et des prerr y voit aus.
sitôt ce que vous êtes

Un artiste

A côté du lechnicien qu'est
I'architecte, 31 y a un artiste.
A ce titre. il à le don de tra-
duire en mutériaux et en for-
mes de toules sortes le besoin
du moment, la personnalité d'un
individu où d'un groupe, et la
tendance générale de la pensée
contemporaine Ceux qui ont eu

le moindre vontacl avec un ar-
chitecte savent bien que, pour
être au [ait des progrès techno-
logiques, celurci doit s'entou-
ter de montagnes de documents,
de catalogues, de fl
d'autant plu mbreux et re-
nouvelés que l'industrie de la

est plus vaste, plus
s complexe. Les

qui touchent l'appareil
sensible et affectif de Vhomme
ont fait. ces dermières années,
d'immen leurs trouvail-
les et le applications imprè-

nt le travail de
consciencieux

   

  
   

 

  

 

     

  
   

   

 

   
  

 

  

 

Une parole de lun des pre
 

   

 

Le sanctuaire d- l‘iglise d’Yvetot, en France, montre comment

l'architecte (Yves Marchand) réussit à interpréter son époque.
Cette ve

 

miers à utiliser le jétan armé
— Auguste Perret 1873-1954)
— résume bien ve qui précède :
“Pour faire de l'architecture il
faut deux choses: i faut de
l'expérience — el puis il faut
du coeur.”

Une association

Les architectes de la provin
cede Québec font prrtie de l’As-

plus haut,  

 

l'architecle; favoriser et proté-
Kerles intérèls de lu profession:
affirmer son rôle dans le cadre
social; encourager les arts, les
sciences, les techmques ayant
des rapports étroits avec l'art
de bâtir; favoriser toute expres. |
sion arlistique el, «dv façon gé-
nérale, mettre les services de
la profession à la Lisposition de
la société.

[es membres sval soumis à
un code d'éthique professionnel 1
le définissant clavement leurs

 

  

  

  

   devoirs el obligalu
lement envers leurs
également entre vux

si VOTRE DENTIER
bouge...

Saupoudrerz le afipivment d'un
aut te main.

 

Tints maa
Seals ont

xt de PASTREUR
dre plus mali

vitant les dépla
horisonteux. Ne
mime, ne inisae

ut une fo

  
   

   
  

 

UChe,  BseatiiiL
peri & tons les
dulte pharmaceutiq

Sirs de pros

ANHJONCE

COMMERCE

re de Max Ingrand est ln plus grande av monde.

droit de pratique el peuvent por-
ler le titre, ceux-Li qui sont dû-
ment inse à l'Association
Nis font alors automatiquement
partie de l'Institut royal des ar-
chitectes du Canada L'Associa-
tion provinciale et l'Institut
royal, par leurs regiements et
par leur surveillance, ont con-
tribué à préserver l'architectu-
re des abus et de la vénalité
que l'on trouve en d'autres do-
maines. D'ailleurs. comme le
soulignait le grand ar-hitecte
américain Frank Lloyd Werghl,
“nes fautes sont à ln vue de

LA DIARRHÉE?
DEMANDEZ

L'extrait de fraises des champs
du DR FOWLER

M rétablit doucement l'équilibre intestinal
—A soulage rapidement (a nausée, lee
crampes, la diasrhée, Produit efficace

   

 

 

 

 

pour touts la fanulle, a6-v1F

ANNONCE

| Las détauts cutanés du vl ou du res |

  

soulagés per NIXODKIM. Action
AAtisedtique cleatrisante Donne une peau -
plus douce et un teint plus net, Derman-
des le savon et l'onguent NIXODERM A
TOUS pharmacies. Revitailres votre peer

ANNONCE

L’IRRITATION
: de la VESSIE

ut troubler le sommeil
prés 21 ans

 

  

    

 

  

 

tous — Sous De pouvons pas les

cacher

Une responsabilité
La responsabilité de l'archi-

tecte est ce qu'il y a de plus
tangible. On a vu, à quelques
reprises, des archilectes con-
damnés à payer une amende
imposante, en guise de dedom-
magement, dans le cas de tra-
vaux où il y avait eu une négl-
gence coupable. Tous ces Jé-
tails, et bien d'autres, sant dé.
crits et prescrits par l'Institut
royal d'architecture du Canusiu.
et par l'Association des arctu
tectes de la province de Quél
Entre autres documents publies,
il y a : Code pour la tenue des
concours en architecture: For-
mule type de convention «ntre
client et architecte; Formule
type de soumission pour trusaux
de construction: Guide du sou-
missionnaire; etc.
Généralement, les honpraues

de l'architecte correspondent 3
un pourcentage du coût total des
travaux, ce qui est logique.
L'Association fixe un minimum
— 6 p. 100. je crois. Des plans
et des devis bien faits signi-
fient généralement plus ‘qu'une
épargne de 6 p. 10: C'est
dire que, la plupart du temps.
vous obtenez les services de
l'architecte pour rien
La surveillance des travaux

fait l'objet d'une entente séju-
rée.

Un choix délicat
Le choix d'un architecte

   

peut résulter d’une recomman-
dation. Ceux qui projettent de
construire ont avantage à sui-

 

Combattez
la FAIBLESSE
Si vous êtes pâle, fable toujours
fatiquée, sans appétit, fefveuse,
endurant des malsises Oeganiques
dus à la pauvreté du sana. les bon.
nes PILULES ROUGES. par teur tor-
mule 3 base de fer, soil yn ram ue
Qu'il vousfaut. Achetez aujour-l hur
mêmes les

PILULES
ROUGES

AMELIOREES

=

 

vre les journaux et les revues
pour y noter le nom de ceux
qui participent à des concours,
ou pour remarquer quels sont
ceux qui se spécialisent dans
un genre de construction (école,
résidence, usine, église. mai-
son d'appartements. etc. Pour
plusieurs raisons. il arrive que
des architectes se réunissent et
forment un seul bureau. mais
ceci ne change pas les rapports
entre l’architecte et le client.
Pour être entièrement juste

envers l'architecte, il faut sou-
ligner — surtout duns les tra-
vaux de grande envergure, où
il y a des rapports nécessaires
avec des organismes gouverne-
mentaux — que le truvail de
l'architecte est rendu terrible-
mentdifficile par les différents
codes de construclion, les rè-
glements locaux, etc.
Avant de porter un jugement

sur le travail d'un architecle,
songez à l'armée de gens qui
ont tenté de le circonvenir ou
de l'empêcher.

“Malaises féminins”
soulagés dans la plupart
des épreuves cliniques !
Un comprimé ©
ter un souls
faise des boufté.
le ménopause... ainsi qu'aux cram-
pes qu'éprouvent les jeunes femmes.

On croyait autrefos que toute femme
devait pe résigner à éurouver certens
malteises “fém à

   

 

  

  
    
  

     

apporté un sou
nt à des jeunes fem.

« mois de cram
ont soulagé des

dent aussi les
qu'ils contien-  

  

   

 

wai alors endurer vritre
der les comprimés Ly
“otre phermacien.

 

Macacitéfone”
nts assentiis

“pharma a1

LISE RTEREA
A FATIGUE

   

  

 

  

   
Acidité de l'estomac?
Prenez Cow Brand
Dès que l'excde d'acrtité

Pour Vous, Mesdames et Messiery
Vous aves

LES CHEVEUX
“NDOMMAGES!

Vous perdez
vos cheveux !
Procurez-vous

Commencer le voire à credil
Sayer vale prope sa -
$2,000.00 4 $3.000 00 =
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de Wie« a
| n CYSTEX rites votre phate
mien,Vous VOUS entités vite NIQUE
ANNONCE

Ho!
pour renseignements qrateits :

PRODUITS PAULA
21 est, ST-PAUL Montreal

    

 

    

   

  

Comi-cuilterée àoe soda à pâte
ow Brand dans un demi verre
Cond. Doux ot aparsant, 1 aide à
Boutraliser l'excès d'acidité el

    

  
 

      
PÉtabIR l'estomec dérangé 48 PAIRES BAS NYLON .
Qardaz-on un paquetdan » dames ;era pre dome 52,84 BIO-MOÉLLE GARNIERsage À toute heure du Vosdues comme tout de movin      

(A BASE DE MOELLE EPINIERE DE BOEUF)

des laboratoires Garnier de Paris, France

Jot ou do la nut.

     
      

  

12eatnes BAS 32.88

Blea Tour! Inds of       

           

Une ou deux

ROBOLce soire '

effet demain matin

CONTIANTION

     

   Nouveau tratamant 3.1 penètre le cheveu Scientifique
exclusif. éprouve pour cheveux secs, des, mornes
pellicules bouts bruns Traitement non-graisseux, facie
rapide Cira + . seulement SX.TS on venta
chez votre phurnicen coufeur, barbier ou scover »

représentent

A. J. Picard, 264 Ste-Catherine E., Montreal, UN. 6-4226

      
    

 

   
       
     
   

   hantillor

*2.50
IN INC Dept 12)
Vitoravdie PQ

13 tonto
sur dom ong       

   

  

Le soda à pâte

Cow Brand
L3H
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Vous l'attendiez depuis longtemps!

Ne manquez pas les aventures extraordinaires du BATMAN

A compter du dimanche 29 mai
RETENEZ DES MAINTENANT VOTRE EXEMPLAIRE DE "DERNIERE HEURE

CHEZ VOTRE DEPOSITAIRE
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voyages

La date lu plu» officielle, la

 

=

Les mille ans du Mont-Saint-
plus aûre de la fondation du
Mont-Sains-Michel ent l'an
900, id y a dow mille ans!

C'était -— et c'est toujours
un îlot de granit gris qui do-

mine la Manche, un tout petit

îlot, non loin de l'embouchu-
re du petit fleuve côtier le
Couesnon. Dans ces parage-.

les murées ont une amplitude
itnense, parfois une violence

et une furie aginables.
A mer hunse, de grandes fen
dues de sable « de vase <«

découvrent. Les sables “mou-

vants” du Mont-Suint-Michel
sont fécheusement célèbres «t
ont inspiré maints éérévains ol

peintres

A pied sec
On peul en toute saison. u

toute heure, aller au Mont à
pied sec et en aussi grande
sécurité que sur les quais de lu
Seine, à Paris .. Même ou
moment des grandes marées
de l'équinoxe d'automne, il
n'y à rien à craindre
Or, l‘équinaxe d'automne,

c'est, à une semaine prés, le
temps de la fête de saint
Michel qui, comme chacun sait,
même sil ne s'appelle pus
Michel - où Michelle - a lieu
le 29 septembre.
Le 29 septembre est la date

du pélerinage annuel au vieux
sanctuaire de Saint-Michel-au-
péril-de-la mer. Mais, pendant
toute la belle saison, les (ouris
tes se succédent en rangs
serrés pour admirer çe monu-
ment splendide et grandiose de
l'architecture militaire et mo.
nastique du Moyen Age fran-
çais.
Dés l'an 708. Aubert, évêque

d'Avranches, avait fait creuser
dans la reche de l'ilot -— qui
s'appelait alors le Mont Tombe
-- Un ocatoire dédié à l'archas-
Re saint Michel. Deux siècles
et demi plus tard. Itichard ler,
duc de Normandie. a l'idée d'y
appeler et d'y installer des
moines bénédictina, qui y fon
dent leur monastere C'est de

   

  

 

 

Le traditionnel pèlerinage à travers jes grèves du Ment-Saint-Michel.

ce jour — Un jour de 966
que date officiellement l'ab
baye du Mont-Saint-Michel
Au cours des siècles qui sui

vent, les bâtiments du couvent
se construisent, se développent,
tant sur le plan monastique pur
que sur le plan m ire. let
Hot, entouré d mer souvent
furieuse. devient peu a peu
une forteresse imprenable
Les années et les guerres

passent. Le Mont résiste victo-
rieusement aux ussauls des
protestants comme jadis. pen-
dant ls guerre de Cent Ans, il

  

avait résisté à ceux des An-
glais . . .

L'ardre de anint Beno! uhit,
au début du 17e siècle, une
réforme dite de Saint Maur. qui
fait des bénédictins une con
grégation de haute réputation

Eglise, monastère,
fortifications

Un triangle qu monte dans

le ciel de lu Manche, au
dessus de la mec, tel apparait
le Mont
Comme cela

triangle est
s'impose. ce

formé de trois
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L'église à une nef romane et
une façade classique du Ide
siecle. Quant au choeur, il ~st
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Michel
en gothique flamboyant du
temps de Louis XI, Charles
VIH. Louis XII et François ler.
Comme on le voit, de l'époque
de Philippe Auguste à celle de
Louis XV. tous les styles se
succedent et s‘entremélent .

la ‘’erypte des gros piliers”
avec su Jolie colonne dite du
‘palmier’, “l'escalier de den.
telle’, >n sont les vedettes, tan-
dix que, pour le couvent, le
premier rôle revient à ce qu’on
nomme ‘la Merveille”, qui
n'est. ni plus ni moins, que le
logement des moines, une Jon-
gue et haute construction go-
thique. contemporaine de Phi-
lippe Auguste. Louis VII, Louis
VITE et Louis IX.

Dans cette ‘’Merveille”. on
dr ue plusieurs ‘’sous-mer-
veilles” la Salle des Cheva-
liers — primitivement salle du
chapitre — avec ses trois ran-
Rées de colonnes soutenant une
trés belle voûte gothique. le
cloître, avec sa double rangée
de 120 colonnettes, si fines, si
sveltes Plus bas, ce sont
les morceaux d'architecture mi-
litaire, ces fortifications puis-
santes qui ont, au cours des
ié ien défendu l'accès

: fié, le
Grand Degré, et ces murailles
de granit indestructibles.

C'est vraiment au Mont-Saint-
Michel tout entier que convient
le mot de ‘’Merveille”, ce Mont
“qui a déjà un millénaire d’his-
tore

tre teELLE ES
Sur le literal fo Maine
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| Le musée de guerre de Londres

Le plus vibrant hommage du

monde à la hêtise humaine
par Nino Lo Bello

LONDRES. S'il est vrai
que les vieux soldats ne meu-

rent pas, il en et de mème
des vieilles armes. IE suffit de
visiter le Musée impérial de
guerre dans la capitale anglais
se pour s’en rendre compte,
On y découvre l'une des
plus impressionnantes colle.
tions d'armes attestant de lu
folie collective du genre hy.
main de vouloir Centre tuer.

Le dernier verre |
PARIS. — ‘’Pour boire de la

vodka et du cognac (russe),
Brejnev égale le Khrouchtchev
des années 1955-60", déclara,
l'autre jour un diplomate d'un!
pays de l'Est, accrédité à Mos-
cou. Kossygu

sans être
modération”.

  

stène, boit avec|

Cet endroit est en quelque
sorte un témoignage perma-
nent de la tendance qua
homo sapiens de s'éliminer

de la surface de la terre.
depuis la nuit des temps. On y
voit des armes blanches et des
armes à feu, ainsi que des
photos et dessins d'instruments
de supplices, tous plus raffinés
les uns que les autres. Somme
toute. on rend un hommage
permanent à la bêtise humaine.
Le vieil établissement situé

le long de Lambeth Road. dans
le sud-est de Londres. attire
chaque jour de vieux soldats
qui viennent revivre, en pensée,
les heures les plus douloureuses
sinon les plus saisissantes de
leur carrière. Les écoliers y
affluent en nombre imposant,
tout comme les touristes et les
historiens à la recherche de
ducuments authentiques.

Bruits de guerre
Dans une des salles, on peut

entendre de véritables sons de
uerre. Parmi ces bruits pétri-
iants, mentionnons des chants
de soldats qui savaient qu'ils
allaient bientôt mourir pour

leur patrie, le fracas des che-
nilles des chars d'assaut, le
vrombrissement d'avions chas
seurs qui effectuaient de tern
bles piqués vers le sol ennemi
On peut même écouter un dis
que enregistré sur le front
occidental en 1916, alors que
des fantassins s'apprêtaient a
escalader une crête. On per
coil le crépitement des mitrail
leuses el le bruit des fragiles
biplans qui survolaient les tran.
chées
Vous avez entendu parler de

la varsbine dont le tir pour
fait contourner les coins”
Pour plusieurs, c'étisl une mo-
querie de caricaturistes ou une
farce de comédiens. N'empêche
que les nazis se livrérent d de
sérieuses expériences avec une
telle arme, comme le prouve la
photo ci-contre.

Un bouquin fascinant
Sur un piédestal, on aperçoit

un épais volume à reliure im
pressionnante. C'est le Livre
noir du nazisme, puisqu'il faut
lui donner un nom. Les noms
de milliers de familles en vue
du Royaume-uni y appari

 

 

 

 

  

 

Le conservateur du Musée impérial de guerre à Londres, Mr.
Peter Simkins, fait voir une carabine mitraillette nazie copable
  

 

sent. toules s'étaient illustrées
d'une manière ou d'une autre
pendant la guerre de 1939-45.
Si Hiller était parvenu à con-
quérir l'Angleterre, tous ces

sujels de Sa Majesté auraient
«à étre emprisonnes puis liqui-
dés par la Gestapo.
H est d'autres documents

d'intérêt particulier, mais qu'on
ne laisse pas voir aux visiteurs
ordinaires Ce sont des photos
fétiches des combattants de la
guerre de 1914-18, Plusieurs de
celles-ci sont neltement porno
graphiques. D'autres texles se
rapportent à des secrets de
gue et doivent être Lenus

ombre. Seuls des spécia-

   

r autour de coins. Derrière lui, un lourd canon de cam-
d'artillerie lourde utilisé pendant la Première Guerre

mondiale.

listes dans diverses matières ou
des élèves reconnues y ont
accès, après avoir promis de
ve rien divulguer.

Le conservateur du Musée, M.
Peter Simkins, n'est pas enco-
des elèves reconnus y on

entière satisfaction un des pro-
blèmes qui le préoceupent le
plus comment loger d'anciens
navires de guerre endommagés
dans son musée ? ‘Peut-être
qu'un de vos lecteurs sera en
mesure de m'aider à trouver
la solution”, util dit avec un
brin d'humour dans ces murs
où continue de planer l'ombre
de la mort en celte époque de
paix vacillante

 

   

LES BAHAMAS LA JAMAIQUE

Dansle sud, l’été est “dans l’vent”.
On ose à peine y croire: la belle saison
est aussi celle des prix les plus bas!

Un séjour d'une semaine pourra vous coûter aussi peu que

ANTIGUA LA GUADELOUPE LA BARBADE LA TRINITÉ
$ « var
64 personne

PLUS votre passage aller.
retour, lave &onomigue,
au tarlt “Exc ur ann 21 jours

*66"..>..| ET TOBAGO
PLUS votre passage aller $ . perguage olorfaoe, 63°..%

ET LA MARTINIQUE
$54 paronne

$66"...
PLUS votre passage alter.
retour, classe économiauf,
au tarlt “Excursion 21 jours”

$70"ie
     

    

 

4 Is PLUS passage aller retour, classe depuis| PLUS vuire passage aller.d'Alr Canada, depuis depurs d'Air Can der ee économique. tart “Excuraon 21 $230 rotnie, “rlnawe économique,Montréal: $154 $199 Montréat $199 foo ir Carata of compagne au lasit “Fac ursce 21 pars’
: e, de Montrésl- d'A Canada, depuit

i que $321 La Gusdeiowsr 8108 Monteaat:

 

sr orprennent gne ch, ble pour 7 jours ot rot repas par jour, m fe tran de l'abropert B 1

PLreerTEEEie pour 1BEd'inBoniprenender+ amacrine. sven wlio du LTDM1960,
ne sont là que quelques-uns des nombreux et merveilleux Saint-Vincent, la Dominique, Grenade, etc.

esoarte Sad qu'Air Canadaoffre, cet été, Renseignez-vous auprès de votre a ent de voyages sur le

aux gensqui veulent profiter de la vie et du soleil. tour desiles, Voyages tout-compris” et notre plan

Vous pourrez aussi en profiter pourfaire le tour des iles. Voyagez maintenant -— payezplus tard”. Ou réservez

Air Canada et des compagnies aériennes correspondantes votre place sur un de nos vols “Club Calypso”,
vous emmènerontvisiter des îles exclues des en nous appelant 4 937.5771,

circuits touristiques ordinaires, comme Sainte-Lucle, Le soleil vous attend.

AIR CANADA @
illets d'Air Canada à la Place Ville Marie et au 7116 de la rue St-Hubert.

Vous trouverez des bureaux de vente Jes hile < d'Air Ca a
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® A bord d'un train du CN,
pas moyen de se faire parler
français entre Montréal et To-
ronto, en route pour Peterbo-
rough, le samedi 16 avril. Dé-
part de Montréal : 9 h. 30 du
matin. Le conducteur avait 4 ou
$ “bananes’ sur sa manche, soit
20 à 25 ans et demi de service.
Que serait-il arrivé en Ontario
si les voyugeurs avaient eu af-
faire à un conducteur unilingue
français ? Même chose dans le
wagon-salle à manger : un seul
Earçon parle français. Il a êté
nécessaire de laisser sur la ta-
ble de l'unilingue qui a servi le
repas cette carte ainsi conçue :
“Canadian money being bilin-
gual, I did not leave any as a
tip in case it might offend
you !" ‘Le numéraire canadien
étant bilingue, je n'en ai pas
laissé comme pourboire de
crainte de vous offenser ! > Au
retour trois garcons de table
parlent francais.

 

© À Terre-Neuve, c'est l'an-
née des retrouvailles. Tous les
gens de l’Îte invitent compatrio-
les el parents vivant ‘’à l’étran-
ger’ a leur rendre une visite au
cours de 1966. Cette invitation du
Rouvernement provincial donne
lieu à des manifestations nom-
breuses et va Je mal du
pays, l'éternel attrint de la mer,
les liens de famille ou d'amitié,
assure Air Canada, voilà autant
de facteurs qui inciteront les
voyage'irs à prendre la route de
Terre-Neuve.

   

 

@ Ceux qui niment les pro-
duits de la mer feraient bien de
réserver les 5, 6 ct 7 soll pour
une visite au Maine. C'est dans
cet Flat qu'aura lieu le “Festi-
val des fruits de mer”, L'an
dernier, il avait attiré plus dn
10,000 personnes [ly aura délité
historique, expositions, etc.

 

® À St. Johnsbury, au Ver-
mont, impossible de se renset-
gner, le dimanche, au sujet des
départs d'autobus. Le pharma-
cien n’ouvre pas avant 10 hey.
res du matin pour vendre des
Journaux et, s’il doit vous ren.
seigner sur un dépuet d'autobus
à 9 h. 30, il vous donne le ren-
seignement trop tard. C'est com-

me remplir une ordonnance du
médecin après la mort du mala-
de. J'ai téléphoné à la police
pour savoir mais elle avait per-
du l'horaire des autobus Le
maire, pour sa part, n’a pu me
donner de réponse parce qu'il
élait à l'église. 1 y a pourtant
un tableau près de la porte
de ln pharmacie, et il est pos
sible de coller un horzure à l'in
térieur de tu vitrine.

 

  
  

 

© Trois
9 h 10

copains entrent à
du malin dans un

restaurant de la Virginie, le
“Sportsman Inn” Ils ont été
attirés là par un panneau-
réclame : ‘’Aux nouveaux et
anciens amis, bienvenue du
fond du coeur.” Ils demandent
du café et des rôties. On leur
donne du café. L'un des trois
demande : “Et lex rôties ?” On
répond : "Le cuisinier n'est pas
arrivé 1” Nouvelle demande :

ow

VOYAGE!
peut voir au pays des Amish
(Mennonites), dans le nord de
la Pennsylvanie (comtés de
Lancaster et de York), trois
villages qui se nomment res-
pectivement : Intercourse, Blue
Ball, et Bird-in-Hand.

© Il y a des gens qui savent
se faire de la publicité : à la
devanture d'un restaurant, on
lit sous le nom : “The home of
the three egg breakfast” ‘la
maison du petit déjeuner à trois
oeufs) .. . Cela, à Front Roya).
Virginie.

© Les National Airlines vien
nent d'offrir à leurs clients un
sac spécial pour placer les
appareils de plongées sous-
marines : combinaisons, mis
ques, bunbonnes, pélmes, cu
méras et accessoires. Ce sac
est fait d'un coton très épais,
il est bleu et mesure 12 pouces
sur 28 pouces. Comme cette
compagnie transporte beaucoup
d'adeptes de ce sport ‘hommes
grenouilles; vers la Floride et
les Caraïbes, elle a cru bon
de créer ce sac très commode
pour le voyage. On a même
inauguré un club qui a nom
“le club volant des hommes
grenouilles".

® [1 y a encore beaucoup de
transistors dans les autobus et
les trains de voyageurs des
E.-U., mais ceux qui s'en ser-
vent sont plus discrets que les
Montréalais qui en font usage
dans nos autobus.

® On rencontre de plus en
plus de touristes sur les routes
des Etats-Unis, cette année.
plus encore qu'au cours du
mois de mai de l'an dernier. Le
nombre des rouluttes augmente
aussi. On aime, semble-li, se
déplacer en famille dans sa
propre maison sur roues, car
souvent les réservalions aux
motels sont difficiles.

 
e Dèsle ler juin, Air Canada

inaugurera un service quotidien
entre Montréal et Miami par
les biréacteurs DU-9 qui trans
portent 72 passagers. ll y a
longtemps que l’on demande à
Air Canada de dépasser Tam

 

pa, de se rendre jusqu'à
Miami: enfin (sous réserve de!
l'approbation  gouvernementa-
le), on permettra à Air Cana-
da de rendre ainsi service aux |
voyageurs. Air Canada a requ,
l'autorisation d'établir celle
nouvelle ligison a la suite d'un:
accord canado-américain. les
vols quotidiens se feront done:
sur ja ligne Montréal-Torunto
Tampa-Miami, et les passagers
n'auront pas besoin de changer|
d'avion. Les touristes et les
hommes d'affaires attendent
cela il y a belle lurette. et Air
Canada lentait d'obtenir celte
nouvelle franchise depuis très
très longtemps. Enfin, ce sera
chose faite.

  

® Pour éviter la visite ‘pu
rents ou amis!, plusieurs per
sonnés s'appliquent à pusser fa
fin de semaine hors de leur
foyer mais pas très loin. C'est

“Avez-vous un grille pain 7” On|
répond que oui. ‘’Apportez-le old
sur le comptoir avec du pain, “eT
mêmesdes soirs!”vs+ OrcHArdÇa

Beach maine
réponse. Comme accueil, on a
déjà vu mieux

@ Aux Etais-Unis, on voit du
français plus qu'en Ontario. À
Shandaken, N. Y . on peutlire:
“Auberge des Quatre Saisons”.
A Platsburg, dans l'Etat de |
New York, à la devanture d'un
établissement : “Cold Beer,
Nous parlons français.”

  

“Lien de divertissement de
doux notons”

Ta plage la plus belle ot ta pine
propre de le Nouvelle Angletirre
SVP. écrite pout oblenls dépliant era
lp ane ‘eos Motels et motets [i
Spécifier Gates de vor vécamces. nombre

personnes of type de logement dbsiré
Kortre

CHAMBRE DE COMMERCE
Old Orchard Beach 16, Maine

 

de plus en plus l'habitude d'agir
ainsi parce qu'il y a de plus en
plus d'endroits agréables où
passer la fin de semaine non ;
loin de son foyer. En somme. P
le tourisme à côt! de chez soi.

 

ÇA PEUT ARRIVER...

 

PAR ROUSON
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MONTRÉAL-CALGARY
Exemple d'un TARIF-ÉPARGNE:

THANE CAMIONNAGE HATAUX AVONE OTH
LA COMPAGNIE Dt. TRANSPORT LA PL

  

et voyage
ne font qu’un

 

Le “Canadien”offre lits, compartiments-salons,
chambrettes, compartiments et chambres
(et aussi le seul train à voitures-dôme
à traverser le Canada)

Reposante est l'ambiance qui règne dans le “Canadien”. Excellente
et luxueuse sont les particularités respectives de la cuisine et de la
salle à manger. Menus spéciaux pourles enfants. Repas économiques
dansla voiture-café. Dans les coaches,les voyageurs peuvent se
détendre en tout confort dans un fauteuil Inclinable, à appui-jambes
pleine longueur (une exclusivité du Canadien Pacifique). Le
magnifique panorama que vous découvrez do la voiture-dôme est
des plus agréables. Vous vous devez de voir et de mieux connaître
le Canada en ‘66. Réservez maintenant votre place dansle
“Canadien”, un des grands trains du monde,

première classe, larsi tous-frais-comprie (Hi du bas of tous lea repas)

Consultez votre agent de voyages ou composez 861-8811

VOYAGEZ AVEC LE

( ) /7 72 Le

LÉQOMMUNICATIONE
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   LE PLUS LONG TRAJET EN VOITURES-DOME DU MONDE    ® Fun parlant de noms, on



\ ""w ."Das popcorn’, ‘die stripteaser”

“der twist"

Vienne envahie par

le “aermananglais”
BIENNE. Autroche “Das

sensationelle programm un

Night Club mit floor how”

Les slogans du genre que peu-

vent lire les touristes, à Vren-

ne, ne sont pas rares. les

Viennois, qui utilisent Falle.

mand écrit comme langue offi.
cielle et qui parlent une lan-

gue qui. parfois, Ven éloigne,

truffent de plus en plus leur
parler d'américanismes — au

point que les visiteurs de lan.

que angluise peuvent presque
se faire comprendre dans leur

propre langue, Pour plusieurs
touristes anglophones. Tulle:

mand de Vienne semble telle.

ment anglicisé qu'ils finissent
tout simplement par se débar-

rasser de leur dictionnaire de

poche.

Le professeur Franz Eden

berger. qui enseigne l'allmana
aur étrangers au vénérable
Sprachinatitut, ne voit pas

quant à lui. pourquoi une lan
gue, quelle qu'elle soit, refuse.
rail d'accepter certains mots

d'une langue étrangère. quand
ces derniers comportent une si
gnification spécifique que l'on
ne peut traduire avre préciston

Et il cite l'exemple du mot alle.
mand Gemutlichkeit ” tat
mosphère chaude et détendue
qui pourrait fort bi-n passer tel
quel dans la langue anglaise qui
n'a pas vraiment de mot équi-

valent.
C'est ainsi. de toute façon

qu'à Vienne :1 n'est plus ques
tion aujourd'hui que ‘das pop-
corn”, “der cowboy”. ‘di
stripteaser”. ‘das musical”.

“der twist”. M y 0 anasi ces ex.
pressions très populaires “high

class tobacco”. ‘good tip’
“high in quality”. “co-pilot
“babysitter” et “teamuork”
Dans les supermarchés autr-
chiens — qui s'appellent d'at-
leurs en allemand supermar-
kels -, vous pouvez vous procu-
rer “der juice”. “die ce
kers”, “des makeup”, des
pante shorts". des “gute trench.
coats” el de I amerikamsche
shave lotion”
Dans les petites annonces des

journaur, les dames se vosent
offrir: “das erste eye-makeup

compact”, “der toaster”, “der
murer”. du “haarspray’ et ‘dir
slacks”. La publicité den cine.
mas est spécialement déhiciru-
se. Passe pour “techmcolor et
“cinémascope”. mais que dies
vous des erpressions comms
“der ser appeal” der thei.

   

 

…...

On demande des
idées

PARIS. — ‘Que montrerans je

aux étrangers à Budapest et

pourquoi? tel est le tr

d'un mgénieux concours doté «de

prix de l'Office de tourisme de
la capitale hongroise. pour trou-

ver el susciter des idées sus

ceptibles d'intéresser les
leurs étrangers. D'autres villes

pourraient le suivre.

  

Ms

ler”, “die show‘. “der star”
“das dubbing”. “die crime sto
Ty" et “das happy end‘?
El prenons garde d'oublier, à

ce moment-ci, que le mot “blue
jeans” est devenu d'usage cou-
Tant chez tous les gens qui par-
lent l'allemand

Et les manchettes ?
Les Autrichiens raffolent des

mois anglais dans les grosses
manchetles de leurs journaux.
Par exemple, on y appelle tou-
jours Mme Kennedy “die first

lady”. tandis que d'autres per-
sonnages américains sont géné-
reusement qualifiés de “der
gangster” ‘der killer‘ ou en-
core ‘der FBI, agent” Dans

les kwsques à journaur, on

Peul se procurer des magarines

comme “Quick” et “Hobby”.
Il y a même un magazine pour|
les jeunes qui s'appelle “Twen”
Ce mot sonne à l'anglaise, mais
personne ici ne sait au juste ce»
qu'il signifie. Tout le monde,
vous dira quand méme que
c'est de l'anglais. un ‘’américa-
nisme”. pour être plus précis.

Voici. pour terntiner, un choir
de mols (par ordre alphabétr
que} que l'on peut ajouter à la
collection de tous ces nouveaur
mois germano-anglais - also.
bad. den, elf, fast, gang. held.
mtera. yol. kind, last, man, mot.
pest. qualm. see. tag. urban,

valet, was ef zag

N. Lo Bello

“

On réchauffe les palmiers, en Horide
En Fioride, quand il fait froid, il faut... chauffer l'extérieur.
Voici quelques poêles, dénommés salamandres, que l'on place
sous les palmiers et d'autres arbres pour les protéger contre
le froid. Ces poâles ports à continu sont alimentés à
l'huile, Ils dégagent une odeur qui n'est pas très agréable mais
que compense la vue des arbres de cette Floride qui ‘en à

arraché c't'hiver”.

 

   
 

 

 

 

 

DESTINATION
Un service de transport aérien

vols reguliers entre: Montréal LI Québec

Saguenay *} Murray Bay (Charlevoix) [1 Forestville

Bare Comeau (Hauterive) [) Manicouagan

Gagnon D Sept-lles 1} Wabush (Labrador City)
Shenerville |

Jolt | Matane !

Mingan .

Rivière-du-Loup {1 Rimousks {; Mont-

Gaspé Li Rivière-au-Tuonnerre

Havre Saint-Pierre [1 Port Menier

(Anticosti) [i Baie Johan Beetz (J Aguamsh

Natashquan i , Kégaska ( i Gethsémanie [} Harnngton

Harbour [J Téte-a-la-Baleine () La Tabatiére { } Saint-
Augustin’ Old Fort Bay [2 Saint-Paul [Blanc Sablon.
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Casque obligatoire
par Jacques Fortin

Un lecteus de Sorel 4

l'attention des automol
sut la présence croissante de
mutocyclintes sur nos roules
“Il n'y en a pas un sur dix qui
porte un casque de
teur, Je ne comprends pas «
le gouvernement de Québec
w'oblige pas les motocyclistes

tout comme il l'a fait dans
le vas des policiers de la r

te — à se protéger la 1#

[æ célèbre avocat américain
Ralph Nader, qui en fuit voir
de toutes les couleurs aux fabri
cants d'autos de Détroid, a jus
tement abordé cette question
l'autre jour à Washington 1 y
à rlévoilé qu'aux Etats Unis le
nombre des tragédies roulières
impliquant des motocyclistes
est passe de 1,100 en 1964 a
Len 165, njoutenl que pus

un seul tat n'exige le port
wbligdoire d'ut Casque sembli

tilisent lex poli
a circulation de Mont

ans plusieurs pays d’Ev

dont l'Angleterre, Ju
. l'Italie ot l'Allemagne.

de molocy
de vélomoteur où de

cyclomoteur ne peut rouler sans
lable protection On en

visnelrn peut-êlre la un joue au

Québec. mais rien ne lasse pre
yore que eu soit pour bientat

Ur autre lecteur, celui-là de
loual, meerpour se plaindre
des flnneurs que monopehsent
la teavée de gauche sur les

vous rapides du boulevard Mi
tropolition Me réponse est la

‘qu'on metle en pra

« Z de l'article 41
du code de la route du Quebec
M Le police vu émettre telle
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Mise au jeu
C'est parce qu'elle parlait

très bien l'espagnel et aussi
parce qu'elle est passable-
ment jelie que SANDRA KIR-
TON a été invitée à servir
d'interprète aux aportifs chi-
liens. Ceux-ci sant présente.
ment à Lendres peur disputer
un quelconque championnat. 

L'industrie automobile ous
noix pulvérisées (en bas, à

 

ment de billets que M ts.
n'aura plus besoin d'augsnenter

tes empôts
Pour leur part, lex policiers

lorsqu'ils font enquête apres un
acesdent, constatent que Ja mn

jorité des
genre  Lortiflard
assurance, Vous
nHeux Im

surance

Que valent nos
pneus ?

Un important concessionnaire

d'aulomnoblies de Montréal m
firmait l'autre soir qu'il n'en
coûte que $10 aux puissantes

mociélés des Etats-Unis et du
Canada pour chausser une voi
ture ordinaire. les cinq pneus
installés sur votre nuty Ne vou
draient que $2 pièce à l'usine
Qu'est.ce qui constitue un bon

pneu ? Selon une revue automo
file française, c’est une var
casse radiale ceinturée de me
tal ‘de préférence d'acier’ sou
ple au possible, qui évite le
survhatdf{ement même à haute
vitesse. e bande de rouie
meat large of parfaitement ss

melrique pour assurer une us
re graduelle umforme, un epaa

nil arrondi solos les mw
précisces par les ingémenrs
automobiles, ce qui offre une

garantie de stabilité om. ns
en ligne droite comm
virages. ie plus, la surface
doit adhèrer totalement à la
route, pour permettre un (ny

Positi eu toute cirents

  
automobilistes du

aucunen'ont

  

 

  nous ««

  

 

 

  

  

 

Mis ce net pas tout Hone
taut pas surgonfler les paeus,
ve qué peut étre cause de bon-

disserments qui amencronl rapt

dement une usure prentaturee

A lun des points de frottement
Copendant. sm vous roulez cons
tamment à haute vitesse, vous
pouvez ajouter sans danger de
tros à quatee livres à la pres
sion prescrite par le fabricant
Par contre. le poe 1nsuttisaen
ment gonllé esl sous à une
tension énorme qui cate un

chaulfement  amollissant le
caoutchouc. surtout par temps
de canicule
Les apécialiates avec qui j'as

parle de ce sujet nent d'avis
que, sur les aulereutes ot tee
voies pernictiant de ee prome
ver à 6 milles à "hears

  

  

 

  

plus,

+

   

  

mieux vaut rouler avre
pneus surgoniles que sous.

es

pour nos mofocyclistes

mande utilise des écorces de
uche) pour le nettoyage des

classes de moteur. La photo du haut fait voir une cul
avant le nettoyage par ce procédé orig

le blec-moteur apres ce travail de sablage.

  se
al; sur celle du bas,

 

L'étatisation de
Fassurance-auto

Divers groupements ouvriers

el autres du Québec réclament
depuis des années l'étatisation
de l'assurance-automabile. Sem-
blable demande vient d'être fai-
te au gouvernement de ls Co
lombie-Britannique par la Fé-
dération du travail de cette
province On affirme que frs
taux sont beaucoup trop èleves
en raison de frais administra
tifs... gonflés. Des précisions
sur le sujet ont été soumises
une commission royale d'enque

te qui s'intéresse au coût de
l’assurance-automobile La Fe
dération a établi que les frais
d'administration s'établissent a
30e pour chaque dollar perçu
des assurés. alors qu’en Saskat-
chewun ‘seule province où lux
surauce relève de Etat, il
n’ea coûte que 18€ par dollar
recueilli des assurés

Les pétitionnaires, au nombre
de 15,000 demandent aussi que
la prime d'assurance-autornot:-

ie soit versée au moment même
du renouvellement du certifie re
d'enregistrement et des plaques
d'immatricuistion Autrement
dit, pas d'asstrance pas de

 

LA BULGARIE |
VOUS FASCINERA

 

mille Jecouvel

PNR tune beauté sa

Découvrez comme des cen-

taines de milliers d'Européens
ce beau pays de vacances.

Ste au carrefour de l'Europe da | Asie at de ‘At

 

Bulgaria asl davenue un des endroits de villagiature ‘ras à a
mente
archenioguiues elle est aus:

 

Troimiéme pain les pays européens pour les riches
étonnamment maderns Sata at

encore plus ancienne qu Athènes et peut offre autant qu aie
musées parcs magauns cabareis ot sources munarates fey
appraciées des empaiauts sOMaNs Ses hôlels 6! ses restaurants
sont pares matieurs d'Europe

Le pays vous offre daxcnllenies routes qui vous Ménameat à

  

monastère de Fin Plovdre Turnave Vaira
Nassar Las immenses plages de sabi

mont ronommèées el celle des Sables dar eat particutiqrs-
Ha qui fongent (6 mar

 

mant célébrée Les amateurs de préfisionrs pourront viuiter 159

 

jante dont plusieurs sont 30000,
de tasse permis Pour tes amatours d'art es Festivals opi.
aren af Cutturels se succôdent tout | Old

Pour te Diva amoies renseignements sur 8 3uigare, Sonsiiteg

vutre agence Je voyages Ou

L'OFFICE BULGARE DU TOURISME
1745, avenue Cedar, Montréal, P.Q.

plaques, et vice versa. Au Qué-
bec, un aurait tout avantage à
adopter pareille mesure et à
ramener la période de renou-
vellement des plagues au 31 dé-
cembre plutot qu'au 28 février
de chaque année

C'est l’année

ex
“DÉCOUVREZ L'AMERIQUE

 

 

  
 

et votre meilleur

point de départ

est

8

~ .

La principale ville

touristique de

la côle du New Jersey

Decouvrez la premiere et encore

la plus belle promenade. ses
Cinq quais oceanmiques aménagés
pour le plaisir familial — les
plages at le ressac, les sports de
voire choix: spectacles donnés
par des vedeltes et des évène
ments specsaux,

Nouveau

LIVRE

BLEU
1966

64 pages de renseignements,
cartes et photos). Complet

DEMANDEZ L'EXEMPLAIRE GRATUIT
Ecrivez à Chambre 133

Convention Hall. Atlantic City, N.J.

 

Pour tarifs et programmes

speciaux des

LUNES DE MIEL EM JUIN

ecrvar a fa Chambre 133 H,
Convention Hatl. Atlantic City, NJ.

Aralortion
Méme si vous

venez cet été,

venez plus tôt

Venez maintenant

Vayer les Etats Unis, mais ne
manquez pas Atlantic City

¢



 

 

Seule femmedictateur du monde }

Dame Hathaway conduit son

île avec une main de fer
ILE DE SARK. — Le seul

dictateur féminin du monde

est la dame de Sark. Octogé-

naire, Mme Syhil Hathaway
gouverne son petit Etat féodal
— le seul qui survit en Euro-
pe. Elle possède un tel pou-
voir que seule, parmi les 520
habitants de ses terres. elle
peut, selon des lois féodules
(qui remontent à 100 ans),

garder un pigeon ou une
chienne.

Regardez avec attention la
carte de ia Manche, près des
Îles Jersey et Guernesey, et
vous apercevez un petit point |’
presque invisible. En fait, ce
point a trois milles de long et
un mille et demi de large. Sur
cette bande de terre entourée
par la mer, dame Sybil. qui a
81 ans, régne comme un sei-
gneur médiéval.

Il y a environ 400 ans, lors-
que Elizabeth ‘la premiére)
voulut nettoyer l'ile de ses
pirates, elle rédigea la charte
qui créa le fief de Sark. Elle
donna au seigneur du manoir
des pouvoirs absolus qui sont
toujours exercés. Les
semblent satisfaits de leur dé-
pendance — qui a ses avanta-
ges. Ils ne paient pas de taxes
aux Britanniques et ne sont
pas sujets au service militaire
anglais.

Tout dans Sark appartient à
Mme Hathaway. Les mots
d'Elizabeth I ne laissent aucun

 doute là-dessus. ‘’Tous les
droits, les membres, les liber.
tés et les appartenances; tous
les châteaux, forteresses, mal-
sons, constructions, structures
détruites et leurs ruines;
les terres, les prés, k

    
eaux, les cours d’ .
étangs; tous les honoraires, les
loyers, droits de retour, de

tation ou bé-
; tous les

droits de patronage, de cure,
de résidence; toutes les cha-
pelles ou églises et, aussi, les
dimes de toutes sortes, les
eblations, les fruits, les mines
of les carrières, les ports et
les rivages: de même que les
roches, épaves de la mer
et les fermes; tout appartient
au seigneur (ou à la maîtresse)
de Sark.” La charte comporte

    

  

Sarkois -

 

bien encore cent autres mots.
sans portant définir tous les
pouvoirs que possède
Sybil.

Des taxes féodales
A Sark, il y a un président

connu comme sénéchal et
nommé par Mme Hathaway.

S'il y a un shérif ou prévôt.

c'est qu'elle l’a choisi. L'ile a

aussi une législature, du genre
de cour des plaids communs

dame

et sur laquelle elle a droit de
veto.
Elle soutire une iongue liste

de taxes féodales des 520 Sar-
Kois qui sont légalement ses
vassaux et serfs. Dame Sybil
perçoit un droit sur le blé. le
cidre, la laine et les minéraux
Et elle porçoil également
une taxe sur les cheminées.
les loyers, les ventes immobi-
liéres et les vélos Le permis
panel pour une técane coûte

L'une des autres lois que
dame Sybil met en vigueur est
la prohibition des aulomabiles
et des camions sur l'ile. ‘’Cha-
que fois, dit-elle, que dans une
de mes teurnées aux Etats.
Unis j'invoque cette loi devant
va club féminin, cels preveque
feujeurs un tennerre d'applau-

 

dissements.” Applaudissements
qui font chaud au coeur de
dame Sybil.

Prison vide
Sark vit de la culture maral-

chére, de la péche et du tou-
risme (49,000 visiteurs l'an
dernier). Depuis plusieurs an-
nées, sa pri n'a pas été
pocuple. Le dernier citoyen qui
fut incarcéré est le chef de
police qui était aussi avocat.
percepteur de taxes, officier
truand et surintendant des
travaux publics. M. Head fut
emprisonné sur l’ordre de dame
Sybil pour avoir publié, dans
le Guernesey Evening Press,
un article qui lui déplut. Com-
me tous les dictateurs, elle ne

croit pas à la liberté de presse
Jusqu'à 1949, l'île fut sans

électricité. D'une part, dame
Sybil n’en voyait pas l'utilité
D'autre part, elle croyait que
si on élevait des poteaux élec-
triques, le vent qui souffie dans
l'île y ferait trop de bruit.
Finalement. elle se plia à l'o-
pinion publique. Sûre d'elle-
même, elle lança alors : ‘’Que
la lumière soit !"
Actuellement, dame Sybil est

perplexe. Sa fille, Douce Alia-
nore Beaumont Brisco, a des
verrues. Un peu narquois, les
Sarkois se demandent en riant
lequel de ses pouvoirs notre
“dictatrice” pourra bien utili-
ser maintenant,

N. Lo Bello

Dame SYBIL HATHAWAY,dictateur de Vile de Sark, est un peu
rétrograde. Elle ne croit ni à la liberté de presse, ni à l’aute-

mobile, et a longtemps refusé l‘électricité.

  
 

  On perd not'temps. Les gens pressés prennent
le Voyageur Provincial,   
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Comment peut-on organiser ses loisirs
avec un salaire de $60.00 par semaine?
“En entendant Jean Dra-

peau faire l'éloge de Montréal

devant Je Comité olympique

international, dit René Bélisle.

j'ai pleuré.”

De retour à Montréal ave

le maire, M. Bélide — ironie

du sort — s'est lancé à sou

tour dans une entreprise écra-

sante, au moment où prenuil
fin la campagne du maire

pour obtenir les Jeux Olym.

piques.

M. Bélisle est en effet pré-
sident du symposium canadien
de la récréation, qui se tiendra
à Montréal l'année prochaine.
du 10 au 17 juin, dens Fim
meuble de la Place Bonar en
ture. M. Bélisle est aussi sur
i ent de lu récréation

 

   
  

 

service des pares de Mont

Le symposium aura pour thi.
me ‘L'homme aux loisirs”. Mais
M. Bélisie, père du symposium,
esl un homme sans loisirs. II
consacre sa vie depuis 30 ans
à penser pour autrui. à organi.
sor les loisirs de M. Tout-le
Monde L'importance de cel
homme n'est pas négligeable,
si l'on admet que. dans le do-
maine des 5 comme dans
beaucoup «' la Provin
ce A les yeux fixés sur Mont
réal.
Deux organismes nationaux,

la “Canadian Association for
Health, Physical Fd ion and
Recreation” et la ark and
Recreation Association of (a
nada’, avaient demandé à René
Bélisle un congrès conjoint à
Montréal à l'occasion de l'Expo.
Mais Îtené Bélisle » voulu don-
ner plus d'importunce à ces as
sises en recommanmdant la tenue
d'un symposium "Nous atien-
dens 2,068 congrensinies, «dit il,
qui représenteront ici plus de 76
erganismes de sports et de loi-
airs dont l'uclivilé s'exerce à
l'échelon local, régional, previn-
clal el national.”

Libre arbitre
Nous ne résistons pus à ln

tentution de demander à M
Béliste de nous dire ce qui pour-
ra bien sortir de (out ça. Car
l'organisation des loisirs se ca-
taciérise par le libre arbitre
oul n'est lenu de participer
Donc, les entreprises de loisirs
som souvent compromises par
Jeur gratuité mème On ne sau-
rait forcer le peuple à se diver-
tir dans un cadie organisé.
Aussi, les orgatismes de loisirs
sont nombreux el complexes,
mais ils ont la vie fragile
D'ores et dejà, Itené Héliale
est en mesure de dire que le
symposium, à issue de ses
délibérations, recommandera la
fondation d'un organisme per
manent de recherches en ma-
tière de loisirs ‘Actuellement,
dit M. Hélisle, nous n'avons
d la Province que le Bureau

Loisirs ei des Spor aitille
au ministère de l'Education.
Sur le plun fédéral. le Conseil
canadien du Bienéire existe
également. main ai le bureau
ni le conseil ne sont munis des

    

  

 

       

outils qui permettraient de (aire ;
ame recherche efficace. D) est à
prévoir, cependant, que le cen-
oeil conservera probablement la
charte du symposium et il v'es-
sajera l'exploiter.*
Ces paroles nous fournissent

un enchisinement logique avec
l'actualité :

 

— Que pensez vous des partis |
 

>.

 

…._

M. RENE BELISLE
‘L'homme aux loisirs.”

politiques qui parlent d'établir
un ministère des lansurs et des
Sports ?

— Je croix que le ministère,
ai mous l'avons, ne pourra pos
éêlre Flabli avant irois où quatre
ans. Un ministère, ça ne n'im-
provixe pas. Main c'ext precise.
ment la mission que s'est donnée
le symposium: faire Pinventui-
re de l'actif, aboutir à une syn-
thèse afin de suvoir où nous
allons.

là-dessus, René Bélisle ajou
te qu'il y à carence de centres
parvissiaux de loisirs. Il prédit
aussi que dans un avonir rap
proché — probablement lors de
l'avènement d'un ministère
les centres paroissiaux demi
publies seront municipalisés
“La Ville de Montréal, préci

se M. Bélisle. paie sept em-
pleyés qui s'occupent de coor-
donner el d'erguniser les sports

peur 30,000 enfants. Sur ua plan

plus général, nous pouvens dire
que les employés de lu division
de la récréation aident les ci-
teyens Jeunes el vieux à se de-
couvrir et à se révéler à eux-
mêmes.”

 

 

  

  

Pour une toiture permanente, à l'épreuve
du feu, assurant fraicheur en été et con-
fort en hiver .. .

TOFF
DE

TUILES

“La vie est plate ..."
René Béhisle est d'avis que

73 p. 100 de la population trouve
la vie plate ‘’Avec des sn-
laires de $60 par semaine, pour

suit M Bélisle, c'est parfois
difficile d'occuper son lemps de
façon intéressante.” Notre in-
lerlocuteur eslime que les trois
quarts de la population souffre
d'un manque à Kagner. d'où
ressort l'utilité de loisirs orga-
nisés dans la cité.

Chargé d'une mission impor-
tante duns la métropole du Ca-
nada, M. Bélisle était élu ré
comment président de la Confé. :
dération des Loisirs du Québec.
Let organisme groupant une
douzaine de fédérations régio-
males se réunira en congrès à
Québec le 4 juin. Les délégués
étudieront, entre autres choses,
les possibilités de structure
leur Confédération sur le plan
des divisions administratives
adoptées par le conseil des mi-
tustres pour l'émancipation éco
nemique de la Province.

Idéalement, la notion d'éman-
cipation devrait s'accompagtes -
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de l'esprit olympique. La cam-
pagne du maire Drapeau pour
les Olympiques a fait ressortic
d'une façon incontestable l'ab-
sence de cet esprit olympique
dans notre milieu.

prit olympique, dit René
Bélisle, moi Je l'ai depuis 30

 

ans. Mais çu ne s'acquiert pas

du jour au lendemain.”
A défaut des Jeux, que nous

ne méritions peut-être pas, nous
aurons le symposium. Dans les
circonstances. l'un vaut bies
l'autre.

Havrice ROY
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Assistance d'emploi à nos graduées
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Cours de 8 mois par cor-
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OUVERT JEUDI ET VEND
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Soleté «+
poussiere ne
collent pas
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La couleur
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Vous œuvez

plus de tapis
pour votre

argent

 

Vecresement

tire très

rruistante

Ne développe
aucune allergie   
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C'est chez les grands couturiers italiens que l’
lots de bain. Des maillots, tout ce qu
si belle et

   se
,

 

>

les maillets de bain de Valeria

 

vous ne savez plus
trop comment

EPARGNER?
Pas étonnant. On annonce de nos jours tant de plans d'épargne:
comment s'y retrouver? Pour y voir clair, passez à la Banque
Royale, qui vous offre le moyen d'épargner qui vous convient
exactement, à vous: compte ou autre formule de dépôt. Chaque
succursale offre des services complets.

Consultez cette liste. Puis passez vite à votre succursale de la Banque Royale.
Pour votre comple en banque, compiez ser la Banque Rovale.

L’ Comptes d'épargne pour épargner régulièrement et accumuler les
intérêts. Avec un compte d'épargne à la Bunque Royale, vous êtes en sécuerté,
el vos fonds sont toujours disponibles: vous êtes sûr de vous.

li Comptes de chèques personnels—pour acquitter vos factures sans toucher
à vos économies, ce compte peut vous économiser Jusqu'à un tiers des (ram
d'administration.

1} Comptes courunts la façon simple et logique d'établir une comptabilité;
vos chèques endussés vous sont retournés chaque mois.

[! Certificats d'épargne —dépôt à long terme et à revenu élevé, entiérenient
tavhetable en tout temps, avec intéréts payables tous les six mois.

L] Reçus de dépôt dépôt à long terme et à revenuélevé, aveu intérêts payables
à l'échéance.

Nosautres services comprennent: Mandats de banque — Chèques
de voyageurs Coffrets de sûreté et garde de titres—Change
étranger—Traites bancaires —Lettres de crédit- Dépôt de nuit—
Virements de fonds—Services d'investissement Prêts plan-à-Terme
—et bien d'autres encore.

Vous trouverez, près de chez vous, une succursale de la

&
BANQUE ROYALE

M y a une succursale dans votre quartier

    
re Ei Sd) ‘

  

ac rice VALERIA CIANGOTTINI achète ses mail-
‘ y a d' plus sebre et de plus décent, Mais Valeria est

gracievss quelle n'a pas besoin du bikini pour attirer l'attention des producteurs...
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Le boulevard Dorchester finira

par porter le nom de Ville-Marie
par Maurice Roy

Une suffit pas d'être cété-

bre pour donner son nom à

une rue de Montréal. Il faut

aussi être mort, La postérité

est à re prix. Muis ce n'est

pas celte régle qui empêche-

re le sous-comité de topony-

mie de donner le nomde Ville-

Marie au boulevard Dorches-

ter... ou bien d'appeler Mai-

sontieuve la série de rues en

enfilade désignées jusqu'à

maintenant par les noms d'On-

tario, Buroside, Saînt-Jue et

Western.

Cependant, l'opposition peut
venir d'ailleurs, c’est-à-dire de
toutes parts. S'agit-il de faire
disparaître un nom bizarre et
anglais ? Les Anglais de Mont-
réal vont crier au martyre.
S'agit-il de rayer de la carte
le nom d'un insignifiant person-
nage à consonance française ?
Les protestations viendront des
citoyens de la rue mal nommée,
pour aucune raison en particu:
tier sinon que l'on s'habitue à
s'appeler Paphnuce.

Boucan
En tenant compte de ces

réactions, le sous-comité de
Loponymie a l' impression d'être
un éléphant qui marche dans la
porcelaine. Je président du
sous-comilé, M. Paul-Emile Ro-
bert, est également conseiller
du district de Villeray. II doit
avoir osez de sens politique
pour pouvoir améliorer le ré
pertoire des noms de rues de
Montréal sans soulever à cha-
que fois les hauts cris de tout
un quartier. On ne souviendra
des marchands de la rue Am-
herst .. . Ils avaient fait un tel
boucan que la Ville leur a
redonné le nom du commandant
en chef des troupes anglaises
lors de la prise de Montréal en
1760 et que le nom de Christo-
phe-Colomb a été biffé après
quelques semaines.
“Peur le boulevard Derchen-

ter, dit M. Robert, mous
creysns qu'une bonne proportion
de la population amglulse sera

favorable as changement. Plu-

   ont leurs bureaux
Place Ville-Marie nous ont déjà
donné leur appui.

-- Avez-vous done l'intention
de faire disporaître tous les
noms anglais *
— Absslument pas. Nous veu-

tons remplacer les noms qui ne
signitient rien —
   

ous rayer les prénoms, de
même que les nonis communs.
Cela signifie que si un nom doit
dire trouvé pour une memvelle
tue, celte rue à des chances de
vecevelr un mom anglain à
condition qu'elle soit située

LES

lessiveuses
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sécheuses
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L'intersection de: avenues du Parc et des Pins.
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La recom.

mandation des affiches françaises est restée lettre morte.

dans un quartier à forte popu-
Istlon anglaise. Ft c'est pareil

pour les quartiers français.
Cependant, nous tenons comple,
désormais, du conlexie géegra-
phique, historique el sevielogi-

que,
Celui qui en tient compte, du

voniexie, c'est surtout M. Geor-
Kes Séguin, du Service d'urba
nisme, qui fait office de
secrétaire du sous-comité. Les
six autres membres du sous
comité n'ont jamais eu la
fantaisie de proposer tous les
noma qui leur passent par la
tête. Au contraire, Georges
Séguin effectue des recherches
dans les annales de Montréal:
proposant de nouveaux noms au
sous-comité, il ressuscite des
personnages qui ont accompli
quelque chose de signifientif
pour Montréal.

Musiciens et
sulpiciens

“Je m'efforce, explique til, de
irouver des noms puisés dans
toutes les professions. Ainsi, ou
trouve des noms de médecins
dans le Nouvenu-Herdeaux: par
exemple, Ia rue Alfred-Prévost.
Dans le
tre nouvelles voies ent reçu
noms de compositeurs, soit les
avenues Alexis-Contant, Henri-
Mire, Guillaume-Couture ef Er.
nes(-Lavigue. Plus récemment,

ons ajouté la rue Rodol-
phe-Mathiru.” Un coup d'ocil
sur la carte, à l'emplacement

  

  

“les A-U-T-O-M-A-T1Q-U-ES SURES"
Livraison dans toule la province

J7[741840 est, rue Beaubien
16 ans au

même endroit

  

   

du domaine Saint-Suplice. suffi-
ra à montrer que le sous-comité
s'est efforcé ici de rappeler la.
mémoire de quelques Messieurs
de Saint Sulpice ‘place Montgol-
fier, avenue de Bretonvilliers,
avenue de Queylus, ete 0.
Mais d'où vient que tant de

noms de rues sont anglais dans
Montréal, surtout dans le centre
ville actuel ?
M (eorges Séguin explique

ainsi le phénomène "Le see-
teur qui se situe aulour des

cues Peel et Sainte-Catherine
n’a pas toujours élé le centre
de la ville. Avant de le devenir,
il était habité par une popula-
tion em majorité anglaise. En
ouire, les citoyens anglais ont

eu pendant de nombreuses an-

nées ume influence prédominan-
te à [hôtel de ville.”

Majorité anglaise
Mais M Paul Gauthier, mem-

bre du sous-comité «t ancien ;
archiviste de la Ville de Mont-
réal, va plus foin. If nous met
sous les yeux un livre publié
en 194$ par M Jean Bruel
et intitulé “le Montréal évono-
mique”*. A la page 29. on lit
que la ville de Montréal avait
une population à ma, é an
ælaise entre les années 1840 el
1865. “Je comprends, dit M.
Gauthier, qu'à cette époque les
Montréalais de langue française
émigraient beaucoup vers les
Etais-Unis, d'une part: d'autre

part, les Immigranis de langue
anglaise arrivaient nombreux

 

 

 

728-4731

 

    

au Canada et ils s'élablissaient
ja grande ville.”

1966, M. Paul-Emile
Robert peut dire encore que
55 p. 100 des noms de rues à
Montréal sont inspirés de l'un-
glais. “Cette situation, affirme-
til, n'est plus Justiliable, puis-

que les Français complent pour
70 p. 100 de la population.”

Nouvelle brochure
Cette constatation et plusieurs

autres seront vérifiables duns
un mois environ, au momeut où
paraîtra la nouvelle brochure
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Montréal 39

NOM (M., Mme, Mile}

QUE

VILLE

comre

Possédez une deuxième coiffure!

à PERRUQUES
100% véritables cheveux humains

s .00 .
Couleurs foncées

Couleurs pôles, léger supplément

POSTICHES:

La Perruqque Élégante

GROS ot DETAIL

856 est, rue Sherbrooke, Montréal — Tél. 524-1046

ppédier voire DEPLIANT GRATUIT

AASHISUILIIIALIALIMMIAISI(MELIIIIALILMIAIIII77S

“VOULEZ-VOUS
FAIRE UN

MARIAGE HEUREUX ?”
Jeune gens — Jeunes filles — Célibataires

Veufs ou veuves de 21 à 70 ans
Le Centre François-Vanier possède

une méthode unique et des milliers de partis
sérieux dans chaque région du Québec

NE PAS CONFONDRE AVEC LES “AGENCES MATRIMONIALES”

Vous attendez le hasard d'une rencontre ? Il y
risque pour vous d'attendre des années. Tandis qu'au

les personnes qui vous seront suggérées sont
toutes membres du Centre et leur goût, leur préférence,
personnalité, physique, niveau intellectuel et social ont
été annotés et analysés. Ces personnes nous viennent
de toutes les parties de la Province de Québec. Le C.F.V.
reçoit des milliers de demandes et ses méthodes uniques
et ultra-modernes sont reconnues et employées à travers

Remplissez le coupon ci-dessous, et postez
Vous recevrez sous peu une documentation fascinante,
gratuite qui changera votre vie. Des milliers de per-
sonnes se marient de cette façon nouvelle et moderne.

UNE DISCRETION ABSOLUE VOUS EST FORMELLEMENT GARANTIE

CENTRE FRANÇOIS-VANIER
3555 est, boul, Métrepelitain, suite 001

Veulllez m'envoyer (envoi discret ot cachete)
aun engagement de ma part Jnclue 25€ pour tres 1e man pu'sthion,

 

sur l'origine des noms de rues

dans Montréal. L'auteur, M.
Georges Séguin, avait publié un
premier ouvrage du méme gen-
re, en 1961, mais la nouvelle
version sera plus détaillée.

En poursuivant ses recher-
ches, M. Séguin a coupéles ailes
à plusieurs histoires fantaisis-
tes. Il à démenti. par exemple,
que la rue de la Montagne ait
été baptisée à l'origine en l'hon-
neur de l'évêque Mountain .
“Un plan préparé par l’arpes-

(suite à la page suivante)
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Le boulevard...
Suite de la page précédente)

teur Jean Péladean en 1778, dit
M. Séguin, démontre l'existence

d'un sentier d'indiens condui-
sant à montagne ... C'était

donc avant 1793, dale de l'arri-
vée à Québec de l'évêque
Mountain.”

M. Séguin note en passant que
le sous-comité n'effectue aucun
changement de noms de rues
dans le Vieux Montréal. À cet
endroit. la préservation du cu:

chet historique doit primer

avant fout.

Lettre morte
Par contre, le sous-comite

veille au bon ordre et à l’obser-
vation du gros bon sens. “Un
rapport a élé adressé depuis
lengiemps au Comité exécutif
de Ia Ville, explique M. Robert.
pour que les panneaux indica-

 

M. PAUL-EMILE ROBERT
70 p. 100 de la population

teurs de l'intersection Pare et
des Pins soient rédigés en

français. mais la reconimanda-
Lion est restée letlre morte. Je
le déplore.“

En plus du président Robert
fe sous comité de la topony me,

compte trois conseillers. dont
M Fernand Ale. du district de
Sant Louis. M Alie avait pré

cums, en 1863. le numérotage
des noms de rues La même
année, le Service d'urbanisme
publiant le répertoire des noms
de rues. Dans cet ouvrage
tous les noms sont accompagnés
d'une lettre et d'un numéru
“C'est dire. affirme Georges
Séguin, que le travail de prépa-
ration, sur le papier, ext main.

tenant chose faile. Neus avions
divisé Ja ville à l'intersection
du boulevard Saint-Laurent et
de la rue Notre-Dame.” |
Mais Paul-Emile Robert fut |

élat des critiques que ce priet :
avait soulevées. ertains cral-|
quent, dit-il. que l'en finisse par
oublier les moms de rues ei
qu'on we se serve plus que des

sumeéres.’ ‘

De leur côté. les membres du
Comité exécutif — qu'ils soient
pour ou contre le projet Alie —
ne peuvent pas oublier qu'il en
coûterait $100.000 pour accrocher
sux poteaux indicateurs de nou
velles plaques de noms de rues
pourvues de lettres et de numé
Tos.
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GORBEIL ..
SUR LA PLAZA

Answerette de Gossard
Un petit quelque chose très léger
qui ne semble rien faire pour vous!

Foite en lil Lycra découvert, elle est

incroyablement fine, légère, cérée.

Vous voyez ces bondes diogonales
intérieures ? Ce sont elles qui soutien

nent et eHocent le ventre. Ces bandes
suivent lo courbe des honches, por-

dessus el par-dessous, et les offinent

grocieusement en vous donnantlo plus

belle ligne du monde.

Answerette goine votre corps avec

douceur... #t ovec efficacité, comme

nulle outre petite gaine ne pourrait

le faire. Cette conception rationnelle

est une exclusivité Gossord.

le dos de lo goine présente une

couture centrale qui assure les courbes

naturelles exigées por la mode. Vous

conservez une ligne séduisante, en

élont soigneusement mamtenve et

golbée la ou il le faut.

SAINT. HUBERT - TEL. 279-4581

'

À

Gaine-culotte Answercite À longues jumbes,
No 490-491; blanc, blew debutante,
Tailles: P, M, G, 1G. $12.00

ee

Gaimne-culoite Answerette, Game 4nsnerette, Ne dit, Gaine-culoite courte Anmnercite,
longueur moyenne, No 420; blanc, bleu débutante No 401; blanc, bleu débutante,
blanc, bleu débutante. Toitles. P, M, G, 10. Sy.00 Tailles: P, M, G, 1G. 58.00
Toilles: P, M, G, TO. 310.00

® Corbeil fait aussi la livraison © Plan "mise de côté”

GAGNEZ un VOYAGE ou MEXIQUE
via ABERONAVES

DE MEXICO

S pour

2 personnes

TRANSPORT ET HOTEL COMPRIS

CUSSIONS IT VIHTES DE (A
HENLEOFFERTE GRATUITEMENT POUR TRaveraibE

UNE SEMAINE PAR vou ve

Chaque achat vous denne droit de participez à ce eancours
te nom de le personne goyasate 10rs dévoilé le 21 ma 6 9h M pm

Blane Bleu débutante |; Grandeur

A1 nou

HE
’

vil ve
*
$ nomatune
+
“ Me de compte Ou sole portal poysbie vue Nvrahen

@ Stationnement gratuit © Plans budgétaires variés

-=c2n20="=oz: BON DE COMMANDE. san2nsnnn

Voiles me faire porvans

Ge +æ culoite à ember longues No 490 à $1200

Gane ruiuite Ne 450 à $10 00 L' Goine Na 410 à $5 OC

Gare cutotte Ne, 401 à 8800
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Pas dangereuse
Avez-vous une aimure pour

 

me si veus n’en aver pas,
veus ne risquez rien: elle
manque, paraît-il, une vache

dons un couleir |

Scandinavian Airlines S
tem établira une nouvelle liai-
son transpolaire par réacteur
entre Seattle et Copenhague
le ler septembre 1966, selon

ce que viennent d'annoncer les
autorités de cette compagni-.
“Trois fois par semaine les

DC-8 relieront le nord-ouest des
Etats-Unis à la Scandinavie, en
neuf heures. Les avions qui fe-
ront le pont entre ces deux
grands centres trunsporteront
145 passagers.
“Ces deux régions ont beau-

coup en commun sur le plan de
la tradition, de la culture et des
possibilités commerciales”, dit
M. Arne Wickherg, vice-prési
dent de SAS.

II a fait remarquer que le
nord-ouest des Etats-Unis a les
plus importantes colonies scan-
dinaves en dehors des mères
patries, le Danemark, la Suède
et la Norvège.

“On trouve environ un demi-
million d'Américains d'origine

  
  

 

 les deux régions exirèmes de

   

   oublié de

N'auriez-vous pas

poils superflus ?

PINCER vos

      
 

Bien oui. vos amis compren

dront . . où même, ils ne remar-

queront pas les vilains poils. Ft,
trés probablement, vous n'aurez

pas à rencontrer aujourd'hui de

nouvelles personnes importantes.

Mais, ‘quelle est votre opinion

à ce sujet ? Ne vous préoccupe-

Lil pas ” Il vous rend certaine
ment inguièle, n'est-ce pas *

Vous n'avez plus besoin d'en-

courir le risque d'imposer une

telle offense à votre sensibilité.

Grâce à la thermolyse Gregory,

vous pouvez maintenant vous fni-

re épiler radicalement tous poils

superflus là où ils apparaissent.

Ia thermnlyse Gregory est la

nouvelle méthode d'épilation radi-

cale... si rapide, confortable et

À prix raisonnable, méthode adop-

tée par des milliers de femmes

élégantes. Elles se rendent à la

clinique Gregory avec le même

empressement qui les amène à

leur salon de beauté. Elles vien

nent s'y faire épiler les poils du

visage, de la nuque. des bras,

des jambes et de toutes autres

parties du corps.

Avant de dire “oui” vu “nen”.
venez (aire I'easai de la thermo

lyse Gregory. C'est sans charge

ou obligation. Ne remettez donc
plus. Venez aujourd'hui même

tre Brochure euptirative ntitetde,Réponses À ves quections sur
Fermi radicale” vous ets post

SGS
gratuitement sur demande,

cLmant
» PiLarion
RAGICALE

Maintenant 3 bureaux à Montréal:

En Ville: Tél: UN. 1-9741 201, FOIVICE CARNET SOMINION
1610 OUEST, AVE STE CATNLRINE

Suoncon:Tél:HU, 13522 3tuadocmvonn
PlaStibortTi: 7720884 25,040

OUVERT, 10 à. an. -7 à. 30 pom.— Semedis: 100. am.- 30. pm.

Par le pole Nord

scandinave autour de Seattle: ’

i

 

cetle route transpolaire sont ri-
ches en exploitations forestières
et en pécheries”, a-t-il ajouté.
SAS est la première société

aérienne européenne à relier!
directement Seattle au Vieux
Continent. Au début du service,
les avions quitteront Copenha-
gue vers le milieu de Vapres-
midi, le lundi, le mercredi et le
vendredi, et arriveront à Seattle
le même jour, tard dans l'apres
midi. Le vol se continuera en-
suite vers Los Angeles, après
l'escale à Seattle. En sens in-
verse, les avions quitteront
Seattle tôt le matin le mardi,
le jeudi et le samedi, arrivant a
Copenhague le même jour, y
temps pour permettre les cor-
respondances du soir vers d'au-
tres endroits de la Scandinavie !
Avec l'addition de Seattle

comme port d'entrée en Amé-
rique, le sixième de SAS dans
le Nouveau Monde, la grande
société scandinave reliera 86 |
villes dans 42 pays tout autour ;

“Pacette
OPTICIEN D'ORDONNANCES

DOMICILE SUR DEMANDE
6528 ST-DENIS
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sait que tous les ministres. à
l'exception d'André Malraux, |
seront candidats aux élections|

 

Mar, Mer, Vend. 
 

législatives françaises du prin |
temps 1967, Cu
ensuite un rem

  

les initiés (ou les mauvaises ;
langues), De Gaulle pouria ry ~~
dire ainsi aux éliminés des
porlefeuilles, en guise de con

LE PETITJOURNAL
ou ninesu pubise

solation, qu’il aura besoin

d'eux pour diriger FUNR à lu
Chambre.

 

Des vacances
de quelques
semaines? Un prêt
Laurentide dans |
quelques minutes!
_

 

 

 

 

 
     
 

VOUS POUVEZ OBTENIR

Contre un réciapte résine régtable régtoble régions

monsuti de vorsoments vorsements vorsements vorsements vorosments

sw 591.67 85874 LILY 1358.03 1529.26
11] 702.97 102165 1327.63 1567.97 1807.34
378 814.65 1196.60 1502.75 1809.19 2,085.39
in 470.38 1.26371 1,608.26 1929.81 2.22441
390 98256 1,437.10 120930 2171.08 250246
$106 1,15168 1650.24 211085 253287 2919.54

Prêts Jusqu'à $5,000 remboursables en 5 ans.   
 

Si vous avez besoin d'argent supplémentaire pour vos vacances

pourquoi ne pas téléphoner au gérant chez Laurentide?

Vous obtiendrez très vite cet argent À un taux très abordable.  LAURENTIDE
8U succursales réparties dans le Québec

consultez les pages jeunes de voire senusire téléphonique.  
 



 

 

Epargnez à laPremiere Banque
au Canada...

Pensez àvotre
première fille

 

~~1
as 9

MeA l'âgge où elles ne se préoecupent

encore que de leurs “chefs-d'ocuvre”,

les petites filles coûtent cher, À mesure

qu’elles grandissent, leurs besoins gran-

dissent aussi... et cela coûte de plus en

plus cher. [y à les cours de musique, les

frais scolaires, les soins médicaux, les

études supérieures et, un jouroù l'autre,

la réception de mariage, Pendant tout ec

temps, bien entendu, 1 faut aussi leur

~
wn pr Ae

  

…etavotre second tapis!

procurer des vétements.

Si vous avez une petite fille, il serait

bon que vous conmienciez à prévoir ces

dépenses en accumulant régulièrement

del'argent au moyen d’uncompte d'épar-

gne de la Première Banque au Canada.

Si vous n'avez pas encore de “grande

artiste” en herbe, vous avez sirement

d’autres responsabilités. Chacun de nous

possède ne bouneraison d'épargner!

Banque pE MonTRÉAL MAMI
150AaB

ls NMESUCCURSALES de bi Bde M oper sean

serie dans le distiet she MONS TRE AL
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Ce chalet a une apparence tris luxuruse. mais son coût est relativement
pou élevé, si on en considère la superficie.

Mulgré ses petites dimensions, il est complet et vous pouvez fucidement
le construire vous-même. Le vivoir est d'une bonne grandeur. 11 est tres
important de construire une salle familiale assez vaste, car c'est le centre
de toute l'activité des gens en vacances. La construction de lu cheminée
peut être remise à plus tard.

Ce qui est remarquable dans ce chalet, ce sont ses espaces vitrés. Le

vivoir «à une grande fenêtre panoramique en façade, de même que «ur le
côté, I en est aînai pour la chambre à roucher qui à sa salle de bains.

Une seconde entrée donne directement dans be cnisine, qui est moderne
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1511 CUISINE

casier

PTITN
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anses facile pour Le preparation des repas.
Même si votre chalet est de dimensions réduites, imazines tout l'espace

 

qui entoure votre camp,est esscatiel d'atnetager ui patio Son apparente
agréable ajouteca au plaisie que proc aters son utilité

 

A NOS LECTEURS : On est prié de noter soigneusement les
changements importants effectués dans le coupon qui suit.

Susqu'aujourd'hui, la Société des plans Habitat, Inc, faisait

parvenir, pour la somme de 50g, à ceux qui en faisaient la
demande un plan de maison des plus modernes. À partir
d'aujourd'hui, on n‘envoie plus de plan mais un catalogue

comptant 70 plans en français pour la somme de $1. il est
entendu que les maisons (et plans) passés dans ces pages
se retrouvent dens le catalogue qu'on vous offre.

 

  
 

2

A Veuillez me faire porvenir
i le catalogue "Ma maison” LE PETITJOURNAL i

0plans en 5460, avenue Royalmoun! — Montréal 9
i Nom i
i > Ci-inclus, mandat pos- «lettres mouiéest

tal où chèque ou s(.0. Adresse i

i montant de … Localité

LT FF 00 07 0 ass es RP ss CR CN CN AS Cr CE A 

 

  

GAGNEZ de l'ARGENT
PARTICIPEZ au CONCOURS

VOIR PAGE 86
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EN 10 MINUTES C
08 DE PAssErORTS CANADIENS

frwnro,4)
LA PHOTO MODELE INC.

1682 est, rue Ste-Catherine — Tél.: 524-3745
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POUR VENDRE OU ACHETER UNE

PROPRIETE

 

CONSULTEZ
NOS

SPECIALISTES

{GOULET
ft

4. GOULET M GoOureT

MEMBRE DE LA CHAMBRE D'IMMEURLES DE MONTREAL

IMMEUBLES

(BROKERS) G©ULETICOURTIERS)

3130 est, rue SHERBROOKE

|

—

|

Tél: 526-6655   
 

( protection

aging:+OT
assuree

Téléphonez au représentant MÉRITE
. 1945, boul. Graham Tél. 731-7501

» Centre d'achats Sainte-Geneviève Tél. 684-2260

ASSURANCE

MÉRITE 
» ENTIÈREMENT CANADIENNE . D'UN OCÉAN À L'AUTRE

 

 



POUR CACHERLAVÉRITÉ À LA NATION,
LES LIBÉRAUX DÉCLENCHENT

DES ÉLECTIONS
LE PRÉTEXTE À CES ÉLECTIONS? Les libéraux n’ont pas trouvé mieux qu’une excuse
cousue de fil blanc, H leur faut, paraît-il, UN mandat pour négocier avec Ottawa...
Pourtant, ce mandat, le gouvernementlibéral l’a dans sa poche depuis longtemps. La
Chambre le lui a accordé à l'unanimité le 23 mai 1962!

LA VÉRITÉ VRAIE,la vérité que le régime libéral veut cacher aux Québécois, la voici:

© Le gouvernement libéral n’a plus d'argent.
Ses coffres sont à sec. Certains comptes cou-

rants sont en souffrance depuis plus de 18 mois. Le
régime libéral ne veut pas que le peuple le sache...
avant les élections.

e Le climat du travail se détériore de jour en
jour. Les grèves se multiplient. Ouvriers,

professeurs, cultivateurs, policiers, fonctionnaires,

tousles travailleurs s’impatientent. Le régimelibéral
ne veut pas que la chaudière explose . . . avant
les élections.

Les libéraux craignent Ie comité des comptes
© publics, le rapport de la commission Smith

sur les transactions de Ville LaSalle, les procès des

députés libéraux Laroche et Bernier. Le régime

libéral ne veut pas de révélations . . . avant les
élections.

© Leslibéraux ont imposé une doublecotisation
au régime des rentes à tous ceux qui tra-

vaillent à leur compte. Ces travailleurs sont déjà
chargés de taxes. En grande partie leur cotisation
n’a pas encore été perçue. Le régimelibéral ne veut
pastraîner ces travailleurs devantles tribunaux .. .
avantles élections.

e Lesage hésite avant de livrer Ja dernière
tranche du rapport Parent. Cette tranche

traite de la confessionnalité et du financement du
système d'éducation; elle touche de très près le
peuple québécois. Le régime libéral ne veut pas
révolter les parents ni taxer davantage . . . avant
les élections.

Québécois, vous avez le choix, ou d'accepter un faux prétexte,

ou de croire à la vérité.

L'UNION NATIONALE A CHOISI.

QUÉBEC D'ABORD!
Cette annonce est payée par monsieur Léo Davignon, C.A, 1290 rue Saint-Denis, Montréal, agent de l'Union Nationale. 
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PARTICIPEZ FEÆ

AU GRAND j<£ A

CONCOURS

VOYAGEoxTRAVELAIDE ~~T ai
DE 14 JOURS POUR DEUX

A MIAVEN ‘600 ~:~
TOUTES DEPENSES PAYEES

IDENTIFiZZ 1 OU CES a MAGASINS

Règlements

du concours

1 — Identifier une à quatre photos. *

2 —- Remplir le coupon etle poster.

3 — Les coupons devront nous par-
venir au plus tard le jeudi suivant.

4 — Chaque gagnant devra répondre . sin de
à une question facile du Petit Journal. 4

rater, ner den À — Chaque semaine Le Petit Journalcontort, surtout dans

be demeins de = publiera la liste complète des nomchaussure, il faut

faire appl au sor et adresse de tous les gagnants.vice d'experts ot

reveremer 0 — Les coupons demeureront la
La nu ur propriété du Petit Journal.Cathorine. À ce ma- ; R

otwo 1 — Les employésdes publications ¥eneer…
’ du Petit Journal Inc. et leurs parents Jiviewrte oe

ne sont pas éligibles au concours. de roe sheComerine, I
près de $s-Denis

  

   

L
E
P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

s
e
m
a
i
n
e
d
u

15
m
a
i

19
66

UK MONTANT Dt REPARTI COMME SUIT :

$300 fournis pour dépenses

     

> Cotte industrie est

72 3 histoire d'une fa

3 mille. La maison qui

a rendu la bijoute
rie accessible à tous

les budgets. Les

fiancés font toujours

bon achat. Choix

de plusieurs articles.

Si vous devez aller

à OPERA nous

avons le bijou de

circonstance,      
 

 lcovcorrster 7077 q
| LIALiva

|

Chaque semaine 15 PRIX de $10
1 Jidentifie de 1 à 4 comme étant les photos de : i ; ;

|! : ;

|

seront décernés aux personnes
! NOM qui nous auront fait parvenir

ADRESSE Lo .ey Un une bonne réponse 
 

 



 

Quand les maillots de bain flirtent avec la fourrure…
Près de 200 articles de lingerie de bain ont été présentés dernièrement en Ontario au cours d'un défilé de mode des plus chics. Parmi ces ravissanis
modèles, on à pu remarquer celui que portait OLGA HABBERSHAW; il faut dire que ja présentation en était originale : le mannequin exposait

Varticle, étendu sur un lit de fourrure. À quand la présentation des manteaux de fourrure sur un lit de maillots de bain ?
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Un compte d'épargne
pour ces choses précieuses qu’on ne pourrait s'accorder autrement…

Visitez sans délai la <
BANQUE DE COMMERCE CANADIENNE IMPÉRIALE
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$ Une triste histoire de héros bafoué

Un légionnaire trompe-la-mort a tué son
seul amour pour le salut de son honneur
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PARIS VOB) — C'étan
ue héros de légende. Pe
dix ans, | Baty    

  

 

  

   

eu, |
sourire. qu'une pers

    
lie moni

is Baty
mapoifiqque

et if n'avait peur de rien ni de
prérnoos

Pas plus des SS allemands
que des Viets mdochinns. Cent
fois d avait deoué leurs preges
et leurs rafales. On l'avait sur
murnomme “Trompe la Mort".
Vungt [ous tes généraux l'avaient
décoré sur le champ de batail-
le KA biemtôt. sur sa vareuse,
fa place avait marqué pour
accrocher de nouvelles décora
Lions
Après dix ans de combat, 1!

était le sous -officter de la lé
Kwa étrangère le plus décoré
If avait 28 ans quand il connut
Famous
Quand il arviva, cette unnée

là, en permussion dans ss fa-
mille à Besançon, la femme
n’était encore pour lu qu'un

  

huet destiné à délanser le
æuerrier entre deux batailles

Mutilé
Auxui, quand (I rencontra à

Besancon le regard nai de
Paulette. ne compril-il pan
frourques, li qui Jamais oavail
tremble devant personne, il
baixsa les yeux et senlit sou-
dan timide et eri
1 sut que c'était l'ar
mit à réver

Hs décidèrent de se murier à

  

  

 

tre one Indochine. pour que Pau.
tte soit fière, toujours plus

re. Du thin au Danube, de WF

 

M y a deja longtemps que les nombreuses decorations que
Louis avait gagness au cours de ses dix années de combat

n'éblouissaient plus Paulette.

fière de lui, it redoubla de vou-
rage
Ce 2 décembre 1953, à Dien-

Bien-Phu, ce n'est qu'après
avoir reçu la rafale de mitrail-
leuse qui lui avait sectionné lu
jambe qu'il se prit à trembler
Et c n'’étail pus lu douleur
physique qui l’emplissait d'une
mortelle angoisse. [| tremblait
seulement à la sée que peut-
être Paulette allait maintenant
refuser de devetr lu femme
d'un mutilé
“Tu as désormais le drnt «de

reprendre la parole”, lui écri
vit-il en trembiant
“Heviens-moi vite, lui répon

 

 

 

   

   

  

    

 

POUR AUSSI
PEU QUE

sQ.50
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Aimeriez-vous posséder cette piscine ?

Structure aluminium — Garantie de 19 ans
offerte à un prin euceptiennel — Accessible à tous les budgets

Les Piscines Supérieures
Visitez notre salle de Montre

OUVERT OF !!H AM A 9H PM TOUR LES rOURS
DIMANCHE MECLUS

160, boul. Curé-Labeile, Ste-Rose - Route 11A
Tel. 625-6984 — 866-3138

nosnsaccennaunESaLnaNee
are mesg
Winget fo ms pat,
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dit-elle. Je suis plus que jamais
fière de devenir ta femme el
nous nous marierons, même si}
je dois l'emporter à la mairie « ans" |sur un brancard .

En août 1954. quand il sortit @ © © © 6 © © © © © ©
à son bras de la mairie de Be-
sunçon, le héros de Dien-Bien-‘ *

  

  

Phu venait d'obtenir sa plus
belle victoire il avait épouse
lu femme qu’il aimant ‘
L'heure du repos du guerrier

était arrivée... Son repos durs
l'espace d'une lune miel,
puis commencèrent des tour-
ments bien pires que ceux qu'il
uvail subis sous la mitraille
La première fois, ce fut quel-

ques mois à peine après son
mariage, à Marseille, sa nou-
velle garnison, où su femme
l'avait guivi. Ce fut comme sil
recevait une balle en plein
coeur lorsqu'il surprit le regard
troublé qu'échangeait Paulette
avec Robert, un sergent de lu
Légion, son meilleur compa-
gnon d'armes Elle avous sa
fuute [| aurait pu la tuer Mas
lui, qui, depuis dix ans, a: nt

 

   

   

 

Lastri se au

ENA
|e 5 IN ?

discrete a l'odorat

La VODKA LA PLUS CÉLÈBRE

semé la mort sur les champs
de bataille. ne sut que baisser
la téte devant cette femme,
parce qu'il l'aimait et que son
umour l'avait vaincu d'avance,

Et, pour la première fois, le
héros se sentit fatigué et connut
l'amertume de la défaite.

Trop jolie
M allait la connaître bien

d'autres fois. Quand if partit
pour l'Alzérie, Paulette s'instal-
la uvec lui à Arzew, où il avait
pris le commandement du pos-
te Elle etait trop jolie et pas
assez verlueuse pour détourner

d'elle les regards des hommes.
Une fois de plus elle bafous son
héros quand elle jugea
quelle s'ennuyail trop à ses

suite à la page suivante

    

Lilin.
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Un légionmaire…
«Suite de la page précédente

cûtés, sourde à ses suprlica-
tions. elle l'abandonns pour re.
gugner Besançon.
Que lui importait la légende

qui se forgeuil autour de l'ad-

judant chel de in légion. pour-
\u qu'elle protitât de son sa

sure
Quond il lui annonça qui

rentrait en France pour Y pren-
dre sa relraile. elle Mit la gri-

Jamais elle ne se reson
abandonner ses chetes

mice
dt

 

La volage Pauletie

hutntudes d'indépendance
vivre aupres d'un r
maturément vieilh par ha
existence du soldat, physique
ment ameindri el qui ne pon

rait même plus masquer son
mfirnuté sous son uniforme

- Je demande ie divorce, lu,
annonça-t-elle en guise de po
role de bienvenue.
Une fois de plus, laws ful «

ses genoux pour la supplier oo
nom de leur enfant, de renon
cer à ce projet. Elle demeurs
mflexible et obtim le diver
a son profit. C'est à elle qu'étan
confiée la garde de leur enfant

Un pantin
Autour de Louis fout s ecres

la. Au moment ou il pout
se consacre foyer, >

Mail voué selina
Paulette lus réservait b
tres tourments Elle idiot <
Jouer de son héros comme dur
pantin
Tenaillé par l'amour, x

fois lows slla frapper à
porte. Vingt fois elle le
dehors. Jusqu'au Jour où €
Ja lui ouvrit tout grande

— Oublions le pussé. lu. dr
elle Je t'aime toujours
lows la erut et connut «

bonheur qu'il n'osait plus ++
pérer. I s'installa chez elie.
temps de combler de c:sdenux

je temps de dorloter se he €
un beau jour, elle lu. Cctatu 1°
rire au nez
— Comment as-tu pu cles

que je Uiamais encore hin at
elie Je tai assez vu Vater
U refusa. Elle appela un her

ser pour le jeter dehors
HN retourna à sa sohtude

Celte lois, 1! préférait mourr
Plutét que de la revoir
Pourtant, au premier appe

il accourut Paulette vent
d'acquérir à Orchamps un este

restaurant

Coup de grice
louis, une fois de pius crut

ses paroles (Cette hy pociile «v
medie de }'amoureuse repentir
ele la jui joua pendant ron
mois, et, quand elle fut Lier

    

  

   

 

  

 

  

Ctitaine que Louis croyait à
l'etermité de son bonheur. elle
triss net son beau rêve d'un
seul moi “la porte !*
Ce fut le coup de grâce
Alors 1 mesura la déchéance

cans laquelle l'avait entrainé
celle femme. Puisqu'il avait
teut perdu, 1 ne lui restait qu'à
se senger de celle qui avant
feulé aux pieds sa dignité et
sen amour Il ne lui restait plus
qua se luer pour recourer
sp honneur Ii prit son revol-
Yer et partit pour Orchamgps
On les découx rit le lende
mallongés côte à côte dans

le du restaurant
at tué Paulette de cing

es avant de retourner son
arme contre lu I râlait en
core en etremgnant dans Lis sien
ne in main de la femme qu!
avait voulu rejoindre à jamais
dans l'éternité
Pendant trois heures il ape

nisa, comme si la mort, qu'il
avinl tant de fois narguée, hé
stat maintenant à le délivrer!
ne san désespoir

René PACAUT
et Guy JOUHAUD «

GAGNANTS

  
   
  

Mlle JEANNETTE

Mme P. TESSIER
Mme ALICE BOIS 
Mme E. DUGUAY   

  LE PETIT JOURNAL FAIT ENCORE DES HEUREUX

pour lu semcine du 8 mai

M. GILLES PIQUETTE, is
Mme VICTOR TESOLIN,
Mme THERESE COURNO
M. FRANÇOIS ROSSIGNOL, 147 L'Ac
Mme ALICE BARETTA, :# Hôlel-ie-Vil
M. ANDRE DUSSAULT, 14 Bouthillier. St-Jean, PQ.
Mme GEORGETTE LORD, 6475. 1ére Avenue, Rosemont. Montréal. l'y

Mme GAETANE VENDETTE, 1814 est, Laurier. Montréal. PQ
M. E. NORMAN SENEZ, 1256 Cartier, Montréal, FQ

M. GILLES LEGAULT,
Mme |. MATHIEU, 11617 St .Juhen. Montréal, PQ

  

*du CONCOURS

>. 55e Avenue. Pointe aux Trembles, 1° Q
Lows Hébert, Montréal, bb Q
R, 5876 Jogues, Ville Emard. Montieal by

. L'Assomplion. F Q.
Montréal, PQ

   
   

  

DEXTRAS, 5199 Globert, Montréal, PQ

, ATA St Joseph. Vailleyfield, PQ
VERT, 7135. av Shelley, St-Michel. PQ

St-Denis, Montréal, PQ

 

 , 070. rue Lincoln, ap. 2. Montréal, PQ.

Wawaneso
offre une nouvelle formule d’assurance automobile

“La moitié du coût - Moins de comptant”

 

MOINS DE COMPTANT
Une nouvetle police de 6 mois

de Wawanesu nécessite moins de

comptant qu’une police annuelle.

Le dépôt initial en est ainsi ré-

duit ec le solde peut être payé en

2 où 4 versements.

 

MEILLEUR TAUX
Wawaneauoffrait l'assurance au-

tomobile à meilleur taux. La nou-

velle police de 6 mois de Wawanera

offre toujours un meilleur taux

plus une facilité incomparable

d'en acquitter la prime.

ROULEZ EN TOUTE CONFIANCE AVEC

Que esd

 

RENSEIGNEZ-VOUS DES AUJOURD'HUI
CENTRE D ACHATS

sOurrvARD
8585. BOULEVARD DECARIE

VILLE MONT-ROYAL

1220 #81, QUE MONT SOYAL

pres Brébouf
“bi, AVENUE VERDUN

rangle Mol

 

‘Verte du’

CENTRE D'ACHATS 37 MARTIN

Jn numéro de téléphone pour loutes succurseles 242-2211

Ausss bureaux de service Ou représentants residents,
QUEBEC RIMOUSKI. ST.GEORGES DE BEAUCE, ST JEAN. ST MROME.

CENTRE DACHATY

« CMICOUTIMI. DRUMMONDVILLE, GRANBY HULL

10546 NUL AN UNESSE
iret Monts Gousosne)

CENTRE D'ACHATS
VILLE JACQUES-CARTIER

2326 tt

sui ONIAMO
CENTRE D'ACHATS

DOMAINE

CENTRE D'ACMATS
borvaL CHATEAUGUAY

— Ouvert tous les jours jusqu'à 10 h. du soir — Le samedi jusqu'à medi

JOUETTE, JONQUIERE, BOUYM,

SEPT IES SHERBROOKE, THETFORD AMNES, TROIS-RIVIENES, VICIORAVILLE

PREMIÈRE EN ASSURANCE AUTOMOBILE AU CANADA
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Lorne Worsiey ne peut cacher sa déception de ne pas avoir supplanté Glenn Hall.

Au scrutin final des équipes d'étoiles

J.CL Tremblay est victime d'une injustice
  

ide moi.

a déchae
d Cony “Nest

vable que Von n'ait pas plus

por Gus LACOMBE

ation ju

  

 

de cons,

  
  

ne athlete du Sages

ape Fen ailier droit des Ca

nadiens “Jamais nu ne vante-  

 

ta assez des ites de ve

brillant hockervenr. Ho jou

avee une finesse of une élé

   

ce telles que Lot o'apm
ras toujours sors travail à sa
juste valet

Ces remarques de Curry
refletent bien le sentiment de
la muporité des amateurs de
hockey du Québec Devant une
uyjustice aussi flagrante. il est
temps que l'on repense le
système de votation qui préside
à l'attribution des différents
honneurs de ls ligue Nationale

il ne faudrait pas toutefois
laisser aux gouverneurs du
circuit Campbell le soin d'élire
eux mêmes les plus méritants
A en juger par leur vote lors
de la dernière remise du tro-
phée Smythe. 11 est facile de
comprendre qu'ils ne voient pas
les choses de la même façon
que les amateurs

Il n’est pas le seul
Jean Claude Tremblay n'est

pas le seul cas qui fait l'abjet

  

  

de sévères critiques a
aussi celui de Lorne wordtes
à qui l'on a préféré Glenn Hall
I esl anormal et illogique que
l'on ait classé au deuxieme
rang le détenteur du trophée
Vézina, qui. au cours de la
saison, ful un des piliers des
Canadiens. Comme tous les
autres, Lorne a connu des mo-
ments difficiles, mais quand
est venu le temps de porter le
coup de grace aux Black
Hawks, il s'est revélé une vert
table muraille
Sa brillante tenue devant le

filet du polore % galvanise
ses coéquipiers Dans les
matches importants, on lus a
fait confiance et Gump a repan
du avec l'habileté qu'un lu
connaît. C'est aussi grâce à son
travail soutenu que les Cana-
diens ont enregistré autant de
succès à l'étranger
LA réputation de cilenn Hall

a malheureusement influence
un grand nombre de votants
Certains refusent encore de
croire que le gardien des Black
fawks a perdu la suprematie
Qu'il détenait sur ses adversai-
res. La sympathie que lex
volants ont généralement te
moignée par le passe à l'eyard
de “Mr. Goala, sans doute.
Joué un ride preponderant dans
leur sélection

NH faut oublier
le passé

Oc, de tels lens ne desrarent
pas exister lorsque vient le
temps d'élire les plus mert-
Lants. Le passe n'a rien a voir
avec le présent C'est pourques
ous ceux qui pouinsent du

   

  

    

privilège de voter n’ont aucune

raison de se méprendre.
Sans vouloir discréditer Hall

il faut hien admettre que, cette
année, Worsley s'est montré
supérieur à son adversaire dans
tous les domaines. Ce n'est
pas parce qu'il a gagné te
trophée Vézina que l'on doit le
coiffer du titre du meilleur
gardien de la ligue Nationale,

 

Attention!

Attention!
Dans l'édition de ceite se-

maine, “le Petit Journal”
offre à ses lecteurs un cahier
spécial (page 47 à 58) sur
les séries de la Coupe Stan.
ley.

Vous y trouverez des in-
terviews, reportages, photos,
statistiques, potins, cemmen-
taires ¢t autres aspects cem.
cernant les dermiéres élimi-
natoires.

 

  
 

mais bien parce qu'il a déclasse
son rival à tous les niveaux

“t que dire du choix de
Pierre Pilote au sein de la
première équipe d'etoiles 7 Vor
la un autre hockeyeur à qui
l'on a conféré les plus grands
honneurs en raison de sa ré-
putation. Pour plusieurs, le
nom de Pilote fait figure de
veritable institution lls se
refusent à croire que quelqu'un
puisse aupourd'hur le devancer

le petit journal

Jean-Claude Tremblay. Atlan
Stanley et Pat Stapleton meri
taient bien. pourtant. de sup-
planter le capitaine des Black
Hawks. lls ont offert un rende-
ment défensif beaucoup plus
régulier et plus efficace. En
raison de quoi. les votants
wont aucune excuse de leur
avoir préféré Pierre Pilote

I n'y avait pas
de compétition

A l'aile gauche. tout semble
dans l’ordre. Bobby Hutl Caisait
cavalier seul, tandis que Frank
Mahovlich n'avait que Gilles
Tremblay comme rival sérieux
Même st les amateurs mont.
réalais eussent aimé voir l’ex-
cellent acolyte de Bétiveau et
de Provost obtenir un meilleur
sort. il ne faut pas pour autant
rechigner devant l'élection du
robuste ailier des Maple Leafs
de Toronto.
Quant à l'aile droite, il n'y

avait que deux candidats en
lice -Gordie Howe et Robert
Rousseau. Au dire de plusieurs.
ce fut une lutte où l'on a tenu
compte avant tout du prestige
de l'athiète Comme Howe
jouit encore de la faveur popu-
laire. on n'a pas craint de le
préférer à l'ailier droit des
Canadiens. Malgré une saison
du tonnerre. Rousseau n'a pas
pu réussir l'exploit que Claude
Provost avait accompli l'un
dernier en arrachamt a Howe
le poste ideal

Au “sprint” final
\u poste de joueur de centre

par excellence, un extranrdi

 

Sra John Taylord
Qu'est-ce qu'on attend pour reconnaitre les merites de Jean-Claude Tremblay ?

mure debut de saison a permis
u Stan Mikita de ravir les
grands honneurs à Jean Béli-
veau. Malgré tous ses efforts
de la dernière heure, le réputé
capitaine des Canadiens a dû se
contenter de la deuxième place.
Comple tenu du premier seru-
tin, Jean n'avait à peu près
aucune chance de rejoindre
Mikita dans le “sprint” final.
la dégringolade de Norm
Ultman dans les trois derniers
mois du calendrier régulier
lue a suffi toutefois pour
triompher du centre des Wings,
que l'on estime cette saison —
tout comme Béliveau— supé-
reur à Mikita, le grand
vainqueur

Si l'on analyse le choix géné-
ral des équipes d'étoiles. il est
difficile d'y souscrire d'emblée.
Les nombreuses injustices qu'on
y constate choquent les ama-
teurs de hockey. il nous semble
tout à fait normai qu'on le
critique. Au lieu de se baser sur
le rendement actuel des athié-
tes. la plupart des votants ont
accordé trop d'importance à la
reputation par ailleurs excellen-
te de Glenn Hall et de Pierre
Piiote
Plusieurs ont peut-être cru

qu'ils votaient pour l'élection
au Temple de ia Renommée
plutôt que pour le choix des
Joueurs étoiles de la saison
1565-1966" On ne peut paz plaire
+ tout le monde. d'accord. Mais
en face d'une aussi forte
marge. comment passer sous
silence des injustices comme
celles dont Lorne Worsley et
Jean Claude Tremblay viennent
d'être victimes *
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No Cheval Conduclonr courses ne Départ J 2 3 Cotes Me Cheval Trois dernières sonal Bégart 1 2 3 (oles

_ 1966 Conducteur courses 1966 196
PREMIERE COURSE —Condition trot — Bourse : $1300.00 SIXIEME COURSE — Préféré, trot — Bourse : $4000.00

2 Kingston 1. Gordo 235 2 011 4 1Mr.C.Lee K. Waples 224 207258 20 433 3
2 King 0 rocket M Gor on 4 61 2.081 12 231 6 2 Adrien Mir C. St-Jacques 466 4 00 6
IN on LR M Gingras 165 214 1 100 8 3Kiler A. Hanna 720 22002 « 11010
pro GCLathan 11 4 2084 5 301 3 4 Count Yates J. Gordon $32 2064 6 212 7

aderJet g Lachance 352 2:03 6 2 1 1 92 5 Success Bomb M. Gingras 613 2.082 s 111 8
§ Fairs Star x Pritchard 617 2.094 8 400 8 6 Absand Jr. H. Filion 7 41 2:07 5 200 52
Tea soc 1. Tarces, ; ; 3 Hi 5 310 6 7AvaSong R. Savignac ess 4 01092

“ M, 01Eli. : Leonard Abbey  - - - - 52 2 7 030 10 SEPTIEME COURSE — À réclamer, omble — Bourse : $1100.00

DEUXIEME COURSE — Condition omble — Bourse : $1200.00 1 Peter W. K. Woples 667 1 000 6
1 Adios Dan K. Waples 2 1 1 2:072 3 21052 2 Wonderful Girl R. Caldwell 576 2161 5 100 4

HeValue FPJobilard| : : 2 2073 16 304 8 4 Basewood Merit A Bardir : : : : ° : . ‘ue
1 Adios Breakaway R. Boily 8 7 2 1 à 2 + a 3 Patrick Kirk G. Lachance 150 2,081 8 100 3
5 Burton Hi Le R. Caldwell 4 4 4 olden Spark A. Bédard 473 8 0621 86 Jos Brooke A. Bédard 127 574 3 O3 99 93 7 Success Stormy H. Filion 613 200258 11 421 8
7 Johan's Joy D. MacTavish 5 5 3 7 011 g 3 MisScott Break M. Picard 653 « 001 6

3 Diamond Pence JJ. Martineau 3 2 2 4 031 qo Fil: ShafterFairy A While 274 e000 —
TROISIEME COURSE — A réclamer, omble — Bourse : $1000.00 HUITIEME COURSE — A réclomer, amble — Bourse $1700.00
1 Express Belle G. Desrosiers 753 4 001 8 | Esquire Queen M. Héroux 635 7 001 6
2 Breezeabbe A. Bédard 1 2 4 2112 6 210 3 2 Jimmy Count D. MacTavish 4 1 6 2084 4 2.00 6
3 Homestretch Tres L. Bourgon 440 4 000 8 5 Windy City K. Waples 545 14 430 8
4 Meadowbrooke H. Filion 822 5 020 4 4 Rhylhm Man J.-L. Vilandré 8 7 4 6 011 4
5 Nancys Rum K. Waples 789 ¢ 00092 5 Grand Gamon Volo C. Bélanger 7215 201 1 110 8
& Colona Hanover G. Lachance 777 2 000 6 6 Scotch Newport R. Caldwell 152 208 & 230 3
7 Cindy Herbert J Briére 06 2 0 00 0 10 7 Well Away M. Turcotte 235 s 011372
8 Moomie Dolly G. Fition 4 41 2102 5 120 6 8TagEm II. Filion 465 20148 8 1090 1

QUATRIEME COURSE aemetrot—Bourse : $1100.00 | | NEUVIEME COURSE — Invitation, amble — Bourse : $6000.00
: - 13.3. W, i :

Se rR Conta 553 9 000 8 pAchAk He Bol } : : En! 3 1 | : :
àVie op CI 2 ma 5 000 6 3 Monsieur Richelieu B. Côté 433 4 002 92
aaver ¢ Moreau HE 4 1.0282 4 Golden Blend €. Pelletier 113 203 2 200 2
§ Among Glee 16% 4 , à : : § Whirirod H_ Filion 418 205358 71 210 10

- 5 ° elem Jo Ad G. 1. 108.1 4 ph

7 Mike Spencer J. Charbonneau sas 4 000 10 7Cap Hanover Y. Lachance 2 A ; 707 3 0 ! " .
8 Billy C. Guy R. Givens 3 2 4 5 612 .
CINQUIEME COURSE — A réclamer, amble — B . $1 DIXIEME COURSE — Condition, omble — Bourse : $1600.00

oui ' ourse : $1800.00 1 Senator Pick Y. Plouffe 134 2082 7 112 4
1 se 06 ) “ on 2Len à Hanna 2340 785 4 49106 2 shméydale Chant G Lachance 1 15 2:054 7 310 6
3 Brave Wil G. Lachance 181 2097 5 210 à 3 Cavalier Plek A. Deguise 4 1 8 22074 3 ¢C 00 92
4 Bolo Hal G Filion 133 7 5 01 9 9 4 Fidélers Green ©. Bélanger 3037 2:064 s 322 à
5 Two Lumps K Waples 672 2M1188 16 2 1 0 92 5 NovEee M Gingeas 5325 Lez 5 820 %
§ LesterHanover $ Spaces 234 2 001 6 7EauyAbe P Caldwell 2 8 7 ve 3 8108

eal Direc .Jodoin 3 060 10 bh |
3 Empire's Haves H. Filion 438 203358 7 142 g * Premmond Chiel K. Waples 775 (ete ®
co00000000n0000000500000000000000—000H0000000
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Sur la liste des joueurs protégés REBenEats _
 

Berenson devra céder

sa place à Rochefort
Considéré, il y a quelques an-

nées, comme l’un des meilleurs

joueurs d'avenir des Canadiens.
le joueur de centre Gordun Be-

renson ne figurerait plus dans

leurs plans. La direction du club

local aurait pris la décision de

ne plus le protéger et elle ferait
l'impossible pour l'échanger
avant la prochaine séance de
repéchage.

C'est à la suite de la brillan-
te lenue de Léon Rochefort au
cours des séries éliminatoirus
que l'organisation en serait ve-

nue à celte décision. Comme
on ne voulait pas perdre les scr
vices du brillant ailier droit de-
As de Québec par la voie du

repéchage, on se devait de lun
trouver une place sur Ja liste
des joueurs protégés.

Le Tricolore à donc décidé de

retirer le nom de l'ex-étudiant
de l'Université du Michigan

afin d'inscrire le nom de Ro
chefort que plusieurs équipes
voulaient réclamer.

La décision des Canadiens
n'étonnera certes pas les ama-
teurs, car Berenson n'a jamais
semblé répondre à la confiance
de ses patrons. À maintes re-
prises, on a reproché à ce ro-
buste gaillard de manquer de
combativité el de précision près
du but.

Cette année. à Québec. Be
renson n'a pas fait tout son
possible. D'ailleurs, sa’ faillite
au cours des séries éliminaloi-
res aurait ruiné toutes ses chan-

GORDON BERENSON

... sur le marché

ces de poursuivre sa carricre

dans l'organisation des Cana-

diens G.L.

  
  

 

“Ca, une croisière de luxe?

Onn'est pus rendu à mi-chemin qu'ils manquent déjà de Gordon dry gin
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La ouananiche mord
dans les Laurentides
par André Y. Croteau

Dimanche le ler mai der-
nier, en fin d'après-midi, une

embarcation à moteur luttait
farouchement contre les va-
gues déchainées qui agitaient

le lac Tremblant, près de
Saint-Jovite, dans les Lauren.
tides. Transis de froid, nes

occupants enviaient leurs amis

plus bourgenisés qu'eux,
qui se chauffaient devant l’âtre
de leur chalet en sirotant de
Ja bière blonde,

Ces pêcheurs. car c'étaient
des disciples de saint Pierre,
en étaient presque venus à
maudire l'instinct qui les avait
fait choisir ce sport loujours
hasardeux, qui était ce jour-là
une entreprise périlleuse à cau-
se des éléments en furie. Com-
me ils auraient voulu se re-
trouver au quai ! Et dire qu’ils
ne faisaient que contourner les
Îles à l'extrémité du lac. Plus
par habitude que par conviction
ils trainaient des leurres. Mais
quel poisson serait ansez lémé-
raire pour affronter de pareilles
vagues ? l'ourtant une ligne se
raidit soudain : c'était celle de
M. Emilien Gomer, grand pê-
cheur devant l'Eternel. Ce ci-
toyen de Suinte-Adéle cennaît
Ia péche et le Ine Tremblant.
Ses prises le prouvent. Courbée
sous l'effort. la canne à mouche
semblail indiquer du scion la
direction qu'avait prise le pois-
son en emporiant, bien piquée
dans su mâchoire inféricure, la
krosse mouche Mickey Finn, Seu-
le une ounnnniche, cette espd-
ve de saumon des eaux intérieu-
res, la grande reine dos eaux du
Labrador, pouvait avec autant
d'énergie faire fi de l'eau gla-
cée. Elie dut cependant s'a-
voter vaincue devant l'adresse
et la patience du nemrod che-
vronné, et, après quelques fuites
qui lui valucent presque sa li-
berté, colle se retrouva dans
l'épuisetie On ne soura jamais
lequel des deux (remblait le
plus violemment, le cocur du
pécheur où lu grande nageoire
dorsale du poiss C'était une
ouananiche de six livres et
demie
Ce poisson fabuleux à fuit à

lui neul la réputation du lac
Saint-Jean Même qu'on lui con-
sacre un feshival au mois de

  

Juin marqué de fêtes. d'événe-,
meats sociaux el de publicité
louri ique Aussi le ministère
du Tourisme, de a Chasse et de

collaboration aver
ions de pêche, l'a

quelques lncs
ipi, le Memphre

magog. le Tremblant et le Té
miiscousta, et dans les rivières
Squatek et Cachée. L'expérien-
ce s'avérn un succès puisque
lex poissons s'y reproduisent
normalement. A vous donc de
les tenter avec des streamers,
des éperl vivanis ou morts,
des Hapalas où toute autre cuil-
ler ondulante qui, par sa forme
et son mouvement, rappelle les
éperlans et les poissons blancs.
C'est ainsi que M Gilles Si-
maærd, de Sherbrooke, prenait
une ouananiche de 4 livres di-
manche dernier à l'embouchure
de la rivière Tomilobia, à Ayers
cliet.

Le club de pêche
Molson peut vous

venir en aide
Saviez-vous que le seul ser-

vice de renseignements sur la
pêche sportive à travers la pro
vince ne relève pas du gouver-
nement mais d'intérêts privés*

     

  

  
     

 

 

Cette admirable initistive a ête
prise par le club de pêche Mol
son dont le président est M.
Richmond Pelletier, sportif bien
connu dans tout le Québec. Par-
mi les nombreux services que|
peut vous rendre le service de
renseignements du club de pé-|
che Molson, notons qu'il vous
indique à quel club ou a quelle
association de pêcheurs vous
pouvez vous joindre dans n‘im-
porte quelle ville de la provin-
ce: à qui vous adresser: où
trouver telle espèce de poisson
en particulier dans votre plus
proche voisinage ou dans quel
qua autre endroit de la pro-
vince; quel poisson on peut pé-
cher dans tel ou tel lac (à con-
dition que ce lac soit tant soit
peu connu, blen sûr . ..!; quels
sont les plus gros poissons de
chaque espèce pris chaque an-
née successivement. De plus on
vous aidera gratuitement à pré-
parer l'itinéraire de vos voya-
ges de pêche, vous dira quels
pourvoyeurs opèrent duns les
régions que vous voulez visiter,
vous distribuera gratuilement
les cartes préparées par le Ser
vice d'aménagement de la fuu-
ne (présentement il y en a dix
de préparées) et vous fournira |
enfin gratuitement des photo-
copies de n'importe lsquelle de
ces chroniques depuis leur dé ‘
but le 4 avril. Pour tout cela,
et plus encore, vous navez qu'u
écrire au “Service d'informa ‘
tion du club de péche Molson”
C.P. 1600, Place d'Armes, Mont- |
réal, ou simplement téléphoner ‘
à 522-3141 où H y u toujours
quelqu'an pour vous répondre

Ici et là...
La chasse à la marmotie bat

ent son plein [Asso
ciation de chasse et pêche de
Saint-Jean tenait mime un con
cours en fin de semaine dor
nière à celte occasion | La
pêche au doré a été devancre
de cinq jours dans ln zone K.
elle débutera le dimanche 15
mai prochain; si le fait de de
vancer la saison de pêche an
doré est une heureuse idée, on
se demande quel fonctionnaire|
à l'esprit obtus a bien pensé à !
choisie un dimanche parmi les
autres jours de la semaine. Se
rait-ce pour faire subir le sup
plice de Tantalc tout le samedi |
aux pêcheurs ? Qu'on ne soit|

 
 

 

pas surpris s'il y a des infrac
tions...

 

 
PECHEURS -- CHASSEURS |SPORTIFS
Demander seire Meuvess Catalogue 1966
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NOUVEAU pour 66
LA CITÉ DE LA PISCINE
LA PLUS GRANDE CITE AU CANADA DE PISCINES DANS LA TERRE ET SUR LA TERRE

Venez nous voir cette fin de semaine au

® 2170-2430, BOUL. LAURENTIEN eo
ST-LAURENT(à l‘aéroport de Cartierville)

s TROJAN tout aluminium m

. qui a remporté le prix na

 

selon les mêmes spécificetrons que colle
  

js Elets-Unis pour sen excellente structure

 

 PISCINES D'ALUMINIUM TROJAN
AVEC MURS (SOLES DE 2” D'EPAISSEUR POUR LE CLIMAT CANADIEN

Les seules piscines manufacturées dans cette région ayont gagné la prin nati
i vous offrent des nouvelles caractéristiques pour 1966, contrairement aux autres

piscines de modèle moins récent avec accensoires différents.
ancollente structure,

 

NOUVEAU!
NOUVEAU!
NOUVEAU!

vinyle rigide...

Contour en tuiles luisentes de 9
jamais la ligne d'écume.

 

al tant convoité pour leur

languettes de 2" d'épaisteur en uvre d'aluminum solde au fini
ne s'écaillent pas ne vusent pas

de heuteur qui élmine à tout

Modèle en coin et échelle en alumicaractéristiques des nouveauxmodèles 1966, non disponible ave: les autres piscinespes que l'aluminium ne rouille pas ne se deforme pas ne pourri
N'oubliez

pas ei ne brise pas | C'est votre meilleur achat |

© SPÉCIAL e
16° x 32° (telle qu'illustrée)

Installée à partir de

$1995
TERMES FACILES

5 ANS POUR PAYER

T.P.Lw

pLRRRURAUVRRRNMT
‘ Remplissez et pestes ce coupon à

T.P.I. UTD. CITE DE LA PISCINE
’ 2170, boul. Laurentien, St-Laurent
§ L] SVP. ENVOYEZ-MOI VOTRE SROCHURE EN
, 4 COULEURS GRATUITEMENT

T} SVP, S'AIMERAIS VOIR VOTRE REPRÉSENTANT

NOM

ADRESSE

viug

Le) 18308
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TROJAN POOLS INTERNATIONAL
2170 . 2430, boul. Laurentien, St-Laurent

Tél. 744-4981
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© Louis Chantigny. président
de l'Association canadienne du
cyclisme, à annoncé que devant
l'essor considérable que prenait
ce sport au pays. et plus parti
culiérement au Québec. 1s Bras.
serie Dow avait lancé un con-
cours de journalisme entre Jes
meilleurs chroniqueurs du cy
clisme, reporters et photogra
phes.

© Bernard Geoffrien a sign

un contrat de 13 semaines aveu

Ja station radiophonique CHRS

A son émission. le ‘’Boomer’

formulera ses commentaires sur

le hockey.

© Yvon Charbonseau, qui

aidé de nombreux quilleurs :
corriger leurs petits défauts
donnera des cliniques cet ét«
aux joueurs qui fréquenteront
son établissement de Vill«
Mont-Royal. où déjà plusieur-
ligues d'été sont en formation

© Jean-Guy Pelosse, un gi

ranl qui veut faire amende
honorable, est retourné à la
salle de quilles Windser après
une absence de cinq ans, Tout
récemment, il était à Ja barre
de direction du Bowling Saint
Michel.

® Le jeune cycliste italien
Giuseppe Beghetto, champion
du monde de vitesse, a man:
festé un piètre esprit sportif en
décommandant à la dernièrs
minute son engagement avec
les organisateurs des ‘Six
Jours” pour concourir dans sen
pays.

Vendeurs autorisés

‘BMC

 

ANDRE FORTIN
AUTOMOBILE

332, rue ST-JACQUES, St-Jean, Qué.

Tél. 346-6263

LEMENN
AUTOMOBILE ENRG.

3839, boul. Taschereau
Laflèche, P.Q.

676-18

 

 

 

 

 

ST-VITAL AUTO INC.
9960, boul. ST-VITAL

Montréal-Nord — 322-4522

 

 

METRO
AUTO ELECTRIC

Cote-deLiesse ot Athlone Rosd
Montréal, P.O.

731-0003
 

 

AUSTIN SALES
& SERVICE LTD.

949, avenue Atwater
Montréal, P.Q.

932-4173

Le MOB photoyroptuée suvs qu'etle attaque à Liste \tesse le tournant Moss sur le célebre cncust €
 

Un tournant en épingle à cheveux.
L’aiguille à 65. Regardez de quelle facon

magistrale la MGB tient la route!
Ls MGBest capable deperformances superienresa celles

de voitures sport plusgrosses etplus cheres. Tel est

Be resultat de JSans departicipation a des courses

Amsermationsies quionspermis de perfectionner

constamments2puissance et sa maniabilite.

Vitesse de course dans un tournant sené C'est là qu'une veulure

sport affiume se race ...at le MGB a démontré ses quahiés de

championne au cours de ce test difficile.

Une caméra à obturation ultre rapide fut insiallée au tournant

Moss, le plus traître de tout le Circuit conadien de Mosport Un

conducleur de courses d'automobiles prit le volant de la MGB J)

Gévala la deacente à 95 milles à l'heure, changes de vitesse. puis,

pesant de toutes ses forces surles freins. aborda le virage et le prit à

 

 

65 à l'heure. Dons un élan partaitement contrôlé Is MGB. dans le

virage,tient magnifique nt la routel

Comment2e fait-il que la MGB puisse prendre un tournent comme

un bolide, alors que des voitures plus grostes et plus lourdes son

obligées de ralentir au point de paraitre rouler au pas?

La BMC obtient ce résullat grâce à un ensemble de réalisations

techniques exirnordinaires: direction à pignon et crémaillère, freins à

disque, bolte de vitesse à rapports courts. Si vous lrouvez une

voilute sport dont les performances égalent celles de Is MGB,

acheter Ia mais préparez-vous à la payer des centsines de

dollars de plus!

Demandez à votre concessionnaire de vous faire une dé-

monstration des performances de la MOB—résutiste de 35

années de compétitions sporlives—et vous serez CONvaincu Que nul

autre fabricant n'offie autant deperfechonnements que la BMC

 

 

 

  

Essayez la MGB— elle est concue pour l'action par BMGC@

©mcm
sergne des pièces d'origine et le service BMC

65 312

Io piss grond Foirh ant au monde de pocsiond svent

The British Motor Corporation of Ganude Lud.
BUNTING MU AUSTIN HRALRY

 

 

COITEUX |
AUTOMOBILE INC.

5180, avenue Papineau
Montréal, P.Q.

526-9138

DELISLE
AUTOMOBILE LTEE

281$ est, rue Sherbrooke
Montréal
523-1122

GERARD GODIN Inc.
730, rue Saint-Joseph

Lachine, P.Q.
637-9

 

 

Dites foujeurs CAMBRIDGE

CAMBRIDGE MOTOR (1962) LTD.
6410 COTE-DE-LIESSE (ouest de 55e av.)

Montréal — 631-4567
 

 

ARMAND QUERIN
AUTOMOBILE LIMITÉE

4219, boulevard Lévesque
Laval (Chomedey), P.Q.

681-5026   
Essoyez la fameuse AUSTIN 1100 ches

MESSIER & VEZEAU AUTOMOBILE ENR‘G.
85 ST-FRANÇOIS-XAVIER (coin Gagnon)  Terrebonne — Tél. 666-8032  

PIERRE PARANT AUTOMOBILE LTEE
1150, beul. LABELLE, ST-ANTOINE-DES-LAURENTIDES

428-2508 — 622.7748  
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Une remarque de Howie Meeker au sujet de l'expansion

Un vrai cimetière pour les instructeurs
“Je n'accepterais pas un

poste avec une nouvelle équi-
pe de la ligue Nationale pour
tout l'or du monde”, nous a
affirmé Howie Meeker lors
d'un récent voyage à Mont-
réal.

Cet exciostructeur des Maple
Læafs de Toronto, qui s’occu-
pe maintenant à Terre-Neuve
de l'organisme des loisirs de
cette province, croit que l'ex-
pansion telle que favorisée par

ls dirigeants du circuit Camp-
bell sera ur véritable méli-
wih,
“Le déséquilibre qui existera

entre les deux sections fera fré-
mir les amateurs de hockey, a
poursuivi Meeker. (“est alors
que les dirigeanls éprouveront
de la difficuité à faire accepter
un tel état de choses. Pour
faite oublier certaines défail-
lances, les dirigeants n'hésite-
font pas un seul instant à re-
jeter le blame sur les géranis
généraux et surtout sur les ins-
teucleurs.”
Howie était en verve el il ne

craignait pas d'exprimer sans
ambages ses opinions sur le
sujel
“Aucun des groupes nouvel-

lement associés au circuit
Camphell n'esl intéressé à per-
dre de l'argent. It est absolu-
ment nécessaire que leurs in-
vestissements leur rapportent
des dividendes. Ils compientro

La Lawn-Boy ensacheuse ramasse le gazon, les feuilles et les mauvaises herbes lorsque vous tondez.
Si vous possédez une Lawn-Boy, levez- ans -soit plus longtemps que la durée
vous et acceptez nos félicitations. Vous

êtes une personne avisée. Maintenant
t détendez-vous, N'est-

 

modés? L'ensecheuse Lawn-Bo
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DUPUIS MOTOR
BOAT INC.

3597 Nechelags, Montreal

326-7707

lege pour vous. Elle ramass:
Urron pendant que vous le coupez
Etle ranvasse les fsuilles à l'automne ot

 

beaucoup sur les droits de la
télévision pour renflouer une
large partie de leurs dépenses

Parfait, au début
"Au début, tout ira bien Le

public se montrera patient.
Mais le jour ou il réalisera que
l'on ne parvient pas à équili-
brer les deux sections, la télé
mission du hockey perdra d«
son intérêt. Les Américains
n'acceptent pas facilement une
programmation de deuxième
ordre et ils n'auront pas la pa
lience d'attendre une dizaine
d'années avant que le tout ren-
tre dans l’ordre.
Meeker connalt bien les exi-

gences des magnats du hockey
“J'ai déjà dirigé une équipe

de la ligue Nationale, de con
tinuer Howie. Je n'ai pas en.
core oublié les réaclions des
amateurs qui supportent une
équipe perdante. On blame tou-
jours l'instructeur, et parfois le
gérant général, pour l'insuccès
d'une équipe.
“Lorsque J'ai dirigé les Ma

ple Leafs, on ne m'a pas ac
cordé beaucoup de chances. Le
club traversait une période dif-
ficile, 11 fallait une reconstruc-
tion presque totale. Les ama-
teurs de Toronto, qui connais-
sent blen les rouages du hoc
key, refusaient de l'accepter
-— Pourquoi?
— Les amateurs n'aiment

pas, en général, encourager des
clubs perdants. Ce n'est pas
dans leur nalure de s'avouer
vaineus à l'avance. Que l'on
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HOWIE MEEKER
oily a 15 ans

!

vous ait ou non fourni les ou-
Uls nécessaires pour réussir, ils
s'en fichent éperdument. On ne
cesse jamais de réclamer la
tête de I'instructeur parce que

l'on se sent frustré. La patience
n'existe presque pas à ce m
veau.
— Croyez-vous que les ama-

teurs des villes actuellement
représentées vont bien accueil-
lir les nouveaux venus ?
— Au début, sans doute. Mass

au bout de quelques mois tout
va disparaître, car on ne pour-
ra pas éviter les pointages éle-
vés qui rongeront l'enthousi ss
me comme le cancer.

De nombreuses
erreurs

‘’On a commis de nombreuses
erreurs en hôtant l'expansion
En voulant protéger les inté-
rêts de la ligue Américaine, on
à indirectement faussé l'équils
bre de la ligue Nationale pour
au moins une dizaine d'années
Surtout en ce qui a trait a la
formation des équipes qui doi
vent commencer à zéro. Les
clubs des circuits Jack Riley
¢t Al Leader auraient seconde
pius facilement l'expansion 3
cause de leur organisation déju
établie à tous les niveaux.
— Pourquoi a-ton précipité

celte expansion ?

— Le calendrier mixte entre
la ligue Américaine et la ligue
de l'Ouest a créé un remous
chez les magnals de la ligue
Nationale. On a eu peur de la
formation d'une deuxième ligue
de hockey majeur. On n'a pas
voulu partager le gâteau. Cet
égoïsme de leur part pourrait
fort bien leur coûter cher

Qui possède une Lawn-Boy est facile à reconnaitre!
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nettoie votre pelouse au printemps
Elie ramasse los mauvaises Herbes
avant que leur semence ne se répande
sur votre pelouse. Le vidage? Simplel

et threz la glisse
marre plus

Vous n'utilisez que deux doigts et 94%
moins d'efforts qu'avec les tondeuses
démodées qui gaspillent vos efforts

Et Lawn-Boy est garantie pour deux

 

de certaines tondeuses.

complète   

  

lement!

tare connalue,

Voyez votre marchend pour la série
wn-Boy: avec ensa-

°
#18 raisons pour lesquelies vous de-
vrier posséder une Lawn-Boy. Votre
vendeur 6e fers un plassir de vous les

Posséier une

BOYtout, W y
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LRRGTa

3767 est, rueSTECATHERINE
527-2311

LAWN
ætarsuter À vou heures 4€ laine

 

© Durhosns Wenig
LA Penton, Saves

 

— Eles-vous contre l'expan-
sion ?
— Pas du tout. Je crois qu’il

fallait, un jour, en venir à ce
point. Toutefois, c'est la façon
de procéder des magnats que
je n'accepte pas. On s’est trop
laissé leurrer par les bénéfices
que pourraient rapporter les
droits de télédiffusion.

“Les magnats de la ligue
Nationale placent les proprié-
taires des nouvelles équipes sur
des charbons ardents. On leur
accorde le privilège de se join-
dre à leurs cadres sans qu'ils
aient en main l'organisation
pour rivaliser quelque peu avec
les clubs déjà existants. Je suis
cependant très heureux pour
les jeunes. Au lieu de moisir
dans les circuits mineurs et de
perdre en quelques années lout
espoir de passer un jour a la
ligue Nationale, ces hockeyeurs
auront enfin la chance de per-
cer

— Vous n'êtes donc pas inté-
fessé à vous joindre à l'orga-
msation d'une nouvelle équipe ?

— Certainement pas. Aujour-
d'hui. je recherche Ja sécurité.
C'est trop risqué que de s’em-
barquer dans une telle galère.
Où irais je si je me cassais lenez ?*

Howie Meeker sait d'expé-
rience ce que c'est que diriger
un club perdant. Il sait mieux
que quiconque combien il est
difficile de conserver son poste
lorsque tout ne tourne pas rond.

G.L.
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N'utilisez jamais un
réservoir rouillé!

De nos jours. il faut beau
coup plus de temps au début
de la saison pour remetire une
embarcation en éat de vogue
qu'il y à vingt ans. Ce inn
brables pièces qu'il est néves-

saire d'examiner...
Encore en "47, Ja phlagrait

des embarcations étaient en

bois, sans gouvernail ni ma-

nettes tels qu'aujourd'hui. et
sans réservoir. les plus gros
moteurs étaient des “cing”. Ft
tous les genres de remorques.
lesquelles étaient d'ailleurs

plutôt rares, étaient de falni-

ration domestique.
Pour appareiller, l'amateur

de cette époque-là ne devait
consacrer que vingt minutes
au moteur, au graissage. aux
bougies, et qu'une couple d'heu-
res à nettoyer, calfater et
repeindre son embarcation.

Mais aujourd'hui tout cela
a bien changé : les coques sont
faites de Fiberglas, d'alu
minium, ou simplement de bois
verni, et ce qui vous causera
du tracas dans vos préparatifs
du printemps, ce sera plutôt les
pièces accessoires du moteur.
Donc je vais ici tâcher de ré-
pondre aux questions que les
gens dans la même situation
que vous m'ont posées.
Q.— Mon hélice étant abimée.

 

 

 

puis-je me permettre quand
même de naviguer ?
R—Si le dommage n'est

pas frès grave, oui. Mais, pour
éviter un certain roulis et les
vibrations, vous enlèverez à la
pale intacte autant de mét
qu'il en manque à l'autre,
et au même endroit, afin de :vs
équilibrer.
Q— Ma ligne de pêche s'est

emméêlée dans l’hélice l'été
dernier; comment se fait-il que

cela ait causé une fuite d'huile
près du pivot ”

R.— C'est tout simplement la
ligne qui, enroulée serré, à
endommagé le dispositif d’
chélté autour du pivot. II fa

le remplacer. La prochaine fois
que cela se produira, ne tardez

pas à dépêtrer votre machine.

Q — L'intérieur de mon réser-
voir À essence se rouilie pen-
dant l'hiver Est-ce normal “
R.— C'est très grave, croyez-

m'en. Dans ces conditions-là,
vous ne pouvez vraiment pas

vous sentir en sécurité. Dépè-
chez-vous d‘enlever toute écail:

le de rouille, ensuite f
un bon rinçage avec de
sence, Evitez ce qui pourr
produira des condensations en-
dedans de votre réservoir et
vous n'aurez plus ce problème.

Q— J'ai un mélange-carbu-
rant pour moteur hors-bord qui

e de l'été dernier. Est-il en-
core utilisable *
R—C'est en plein ce qu'il

faut pour encrasser un moteur
* gaspiller quelques dollars.
Les vieux mélanges risquent

même de boucher le carbura-
teur.

Q-— Le boyau qui conduit du
réservoir au moteur s'est durer
pendant la saison hivernaie
Comment cela est-il arrivé ?
R— D'après des spécialistes

du coeutcheuc, c'est qu'il doit
être vieux ou bien usé par une
exposition prolongée au soleil
sw par lo contact de certains
produits. En tous cas, n'hésitez
pes à veut en precurer un
avtre et, de celui-là, prenez-en
sein,
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Q— J'ai fait l'erreur de met-
tre mon moteur en marche en
dehors de l'eau et il a chauffé
Depuis. il fait du bruit. Est-ce
grave ?

R— Quel moteur ne ferait
pas de bruit après avoir êté

ainsi ? Car la températu-
a plupart des propulseurs

hers-bord est calculée en fonc-
tion de la température ambiante
de l'eau. Ce n'est peut-être p.
bien grave, cependant; ma
le bruit cesse, ce
signe, ce so rce que votre
pompe à eau est foutue.
Q— Tous mes leviers et ma-

nettes de commande, après la
morte-saison, sont comme cam
cés. Que faire ?
R—D'abord, un g ge

copieux dans la boite où se
frouvent les engrenages; cha-
cune des pièces ensuite, de pré-
férence avec de l'huile plus
fluide. Et graisser avant le
remisage, l'automne prochain.

Q.— Quel est le culot d'une
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bougie de hors-bord ?
R.— Trente milllimes (49

de pouce). Plus que celles des
autos (.250). Je ne sais pour-
quoi les beugies plus petites
tocrassent les moteurs hers.

Q— On me dit que c'est
dangereux de recouvrir la bat-
terie comme j'ai fait. Pourquoi?
R.— En effet, il y a danger

d'explosion. À cause de l'hydro-
gène qui s'en dégage et qui se
mélange avec l'exygène de l'air.
Et, quoique pendant les frente
années que j'ai passées dans
cette carrière cela ne se soit

 

 

 

En l'an 50 A.C., c'était le CHARIOT ROMAIN

En 1966 A.D., c’est la MOTO ITALIENNE
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Cette liste ne comprend que quelques modèles démonsirateurs disponibles pour livraison immédiate. Plusieurs autres

modèles au choix. Toutes ces autos n'ont que très peu de millage.

VENDEUR CHEVROLET, OLDSMOBILE, CORVAIR DE ST-LAURENT

(Barbe)
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Mercury ‘66 — le meilleur

compagnon du pêcheur
Le nouveau Merc 9.8 vous mènera silencieuse-

ment vers votre endroit favori pour pêcher.

Pour ‘66, une nouvelle quiétude commence par

le nouveau capot suspendu sur un cadre d'alu-
minium qui

isole le
son et la

vibration. Des
nouveaux joints

de caoutchouc
emprisonnent

et étouffent
ausss les bruits.

Et ce qui
reste des sons

est expulsé par
l’hélice

Jet sous l'eau — où
ils se dispersent dans le

sillage du bateau. Quand
il est temps de ralentir,

vous n'avez qu’à tourner
les commandes par la

poignée pour donner moins
de gaz. Vous n‘avez pas

à vous tracasser pour

des entraves cachées car la
ligne courbée Glide Angle le fait glisser au-

! dessus de celles-ci {même au-dessus des lignes
à pêche) Quand vous voulez vous diriger dans

j des lieux très étroits -—- où le poisson semble
saison. “ toujours se cacher utilisez la manette des

Parmi les athitetrs qui +, commandes (avant neutre — renverse)
rés, il faut” pour le manoeuvrer facilement. Voyez les hors-

wuligovr les noms d'Ysan! bord pour la pêche, qui ont les mêmes caracté-
Mike (hatman.! Fistiques que les gros hors-bord, chez votre

| dépositaire Mercury 39, 6, 9.8, 20, (Mercury
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Dans la ligue Métropolitaine
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tatne de hockey. etait Ls

tie des Maple Leafs de Ver:

dun. Us ont non seulement,

ravi tous les leonneurs dans

les catégoriem A et 13 mais

ils ont aussi remporte la ma.

jorité des trophées pour bes 

meilleurs hockeveurs de a

sont le poless distie

 

Houle et de

du Verdun, ainsi que celui
I] @aussi des modèles de 35, 50, 65, 95, 110c.v }

2

  
5 i: Ns Flyers de West [stand Ces A =

trois joueurs vol manne les, | mi _ —

MIKE HTNOMAN accepte au nom de ses coequipiors le trophies de La phos lene dis
trophées Frank Selke, qu'on remet à l'equipe victorieuse des .
series elummatoires. C'est lo président ALEX McKELLAR qui Mion

IMERCURY. =rormiers en Bropulsion marine

Kiohhaeter Corporation, Fond du lac, Wisconsin, ot Kishhaofer

Mercury of Canada. (sd Sudsiduave de Brunswick C ation
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Dernière émission régulière à ‘Télé-quilles”

Peter Jessiman se révèle bon dehors
la découverte de l'année

Dimanche. Peter Jessiman,
un jeune quilleur de 18 ans

fort habile, sera de retour de-
vant les caméras de “I'Heure
des quilles” pour disputer lu
victoire à Donald Currie.

Jessiman. la découverte de
l'année dans le domaine des
dix-quilles, à remporté récem-
ment les honneurs du dernier
tournoi de qualification de Ra-
dio-Canada, empochant $500. Sa
moyenne : 197.5 en dix parties.

Al Jordan, un autre quilleur
qui tire fort bien son épingle
du jeu dans les tournois, sera
en lice à l'émission. de m
que Donald Leblond, de Farn
ham.

Chez les dames. Claudette
Gagnon (entera de conserver

son titre en rivalisant d'adresse

  

Les chevaux
à surveiller
Gee Dee Vic
Un autre cheval de lignée

canadienne, issu de State Fx-
press. I! à 2 ans, a gagné en
2:09.1 à la piste de Sherbrooke.
Il a remporté 6 victoires en 14
courses, s'est aussi signalé dans
la série des stakes des Eleveurs
du Québec. A son dernier dé-
part en 1965, en dépit d’un mille
complet à l’extérieur, il a été
chronométré en 2:07.1 et a fini
deuxième à Bright Mir. Il n'a
pas été chanceux à son premier
départ. cette année, faisant un
manque.

Analda Adios
C'est Jean-Guy Brosseau qui

entraine et conduit cette jument
de 4 ans. dans l'amble, qui a
connu un certain succès Jan
dernier, remportant 5 victoires
et accumulant près de $4.000 en
bourses. Elle à pris à 3 ans une
marque de 2:08.2, à connu de la
difficullé à ses deux premières
courses, puis s’est qualifiée en
210.1 et, un départ suivant
elle s’est claxsée deuxième en
2 084. Elle se montre à l'ai
sur une piste détrempée ot
semble avoir repris sa forme

Miss Key Hal
Une ambleuse de 7 uns con

duite et entrainée par Je jeune
et sympathique Brent Davies
Cette jument a participé à #
courses en 65 et elle à pris une
marque de 2:06. 4. A Phoenix.
6 premières places, 5 deuxiè

mes et 3 troisièmes. Elle a
commencé sa saison à Phoenix,
vette année encure. abaissant
son record à 2:05. Elle a rem-
porté une victoire à Montréal
et a fini une fois «deuxième en
5 départs et a réussi de bril
lantes performances

Mr. C. Lee
Un cheval né et élevé au

Canada, issu de Castle Lee
ll a déjà plus d'argent en bour-
ses que l'an denrier Il avait
Ragné $2,646 en 1965, il dépasse
les $7,000. [| a commencé sa
saison à Windsor. mais il à
pris quelques semaines de repos
en arrivant à Montréal. 1] s'est
classé quatrième à son pre-
mier départ. puis deuxième à
Absand Jr, chronométré en
2:07.2, puis deuxième à nouveau
en 2:07.4.

 

 

 

aver Florence
Drummondville

Si les champions des petites
quilles om connu un lent début
à ‘“Télé-quilles” celte année, on
peut dire que depuis quelques
mois le public a été choyé par
des performances étourdissan-
les,

Duhaime, de

Dimanche dernier, lors de
l'avant-dernière émission régu-
here a l'antenne du canal 10,
c'était au tour de Léopold Mo-
rin et de Yves Blanchard de se
meltre en évidence avec un
poinlage de 657

Cet exploit leur a valu de de
trôner les fréres Jean-Paul et
Florian Charpentier. Tout indi:
que cependant que les quatre
Mascoutains vont s'affronter à
nouveau en demi-finale, le di
manche 22 mai, en raison de
leur classement actuel en pre- |
mière et troisième place chez
les ‘’Quatre Grands”.

D'ici là, Blanchard et Morin
vont tenter de faire échec à
André Berthiaume, de Shawini-
gan, et Jacques Rocheleau, de
Grand-Mere

M.G.
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I m'est arrivé trés souvent
de déclarer ouvertement mon
admiration pour Punch Im-
lach, Pinstructeur des Maple
leafs de Toronto, qui n'a cer-
tes pas à être blämé pour avoir
dû baisser pavillon contre les
Canadiens de Montréal en
quatre joutes d'affitée.
Chaque année, depuis qu’il

dirige les Torontois, fmlach

à réussi à faire les éliminat
res, en plus d'avoir remporté
trois fois la coupe Stanley.
Voilà var fiche qui peut être
enviée de fout instructeur «de

 

  

  

être un pi

side avec ses hommes et pour
le ateatipge le plas controversé

de la ligue Nationale.

Toutefois, il me semble qu'irn-
lach a dépassé l'autre jour les
bornes de la décence, quand on
lui a demandé ce qu'il pensait
de la série que ne disputaient
les Red Wings et les Canadiens.
“J'aimerais bien voir, dit-il, les
Wiags l'emporter Ce serait une
excellente vhose pour le hockey.
Car je ne crois pas que les
joueurs de Sid Ab+l puissent ré-
péter l'an prochain les magaili-
ques performances qu’ils nous
ant servies celte saison. Voila
pourquoi il me plairait de les
voir remporter la coupe Stan-
ley.”
Et il ajouta “D'autre part,

il ne me déplairail pas que les
Canadiens sortent victorieux de
la finale, car ce club travaille
ferme et démontre une persévé-
rabce qui ne se dément pas.
les Red Wings détestent les
exercices entre les joules offi
cietles. On les voit trop sou-
vent se la couler douce les jours
qu'ils ne jouent pas. Sls de-
vaient vaincre les Canadiens, es
pratiquant aiosi In dolce vita.
je ne vois pas pourquoi mes
joueurs n'exixeraient pas d'ap-
pliquer le même système.”
Ua peu plus turd, comme de

raison, le pilote des Wings de-
vait répondre à Imlach. I ne
fut pas tendre à son endroit.
Et, entre autres choses, il men-
Lionsa qu'il ne lui éleil jamais
arrivé qu'un alhlète de la trem-
pe de Carl Brewer choisinse de
demeurer inactif toute une sai-
son au lieu de jouer sous ses
ordres.

Je suix tout à fait d'accord
avec Intlach que la seule façon

 

“J'aurais bien dû me la boucler‘, semble dire Imlach.

d'avoir des joueurs en forme,
c’est de les faire travailler au
maximum. Et j'estime qu'Abel
aurait pu obtenir que Delvecchio
patine un peu plus Au lieu
de flâner dans fe hall d'un hôtel.
Alex aurait pu être convié à
des exercices plus virils. Voilà
peut-être ce qui explique l’in-
capacité des Wings a avoir pu
remporter la coupe Stanley au
cours des récentes années
Malgré tout, je sus d'avis que
Punch Imlach n'avail pas à cnr
tiquer le travail d'un autre ins-
tructeur. Ce faisant, il a com-
mis une lourde erreur

Jd'ose espérer qu'Imluch n’a
pas voulu blesser intentionnelle
ment Abel, mais il a réussi ef
fectivement à mettre en doute
ses qualités de stratéxe Quand
un homme de la trempe de
l’unch fait une telle déclaration
et que le pilote qu'il vise doit
s'incliner devant son adversaire.
surtout en finale. 11 y a de bon
nes chances pour que nombre
de gens se rungent de l'avis
de celui qui s'unprovise pro
phéte. Et paruces gens qui
peuvent en l'occurrence dunner
raison à Imlach, les employeurs
de Sid Abel pourraient se glis
ser.
Mettre en doute la stratégie

d'un instructeur de club, c'est
pourtant une chose qui répugne
souverainement à Punch Im
lach. Au cours de la saison

  BERNARD GÉOFFRION ... À merite sa chance

qui vient de se termuner, l'ins
tructeur du Torunto s'est plaint
amèrement de ce que ses supé-
rieurs aient décidé de prendre
les décisions à sa place. Et je
camprends parfaitement qu'lm
lach n'ait pas aimé que Stafford
Smythe se mêle de ses affaires
Voilà pourquoi Sid Abel n
prisé particulièrement les crit
ques qu'Imlach lui a adressées

Par ailleurs, à ce moment-ct
de la saison. on a dit bien des
choses qu'on pourrait regretter

Par exemple, l’autre jour
Tommy Ivan eut à se prononcer
au cours d'une interview sur
les rumeurs qui veulent que
Billy Reay soit éventuellement

  

 

démis de ses fonctions d'instruc “
teur à Chicago. Tout d’abord,
Ivan tenta d’éluder une ques
tion aussi embétante. Toute
fs, après avoie été mis en de
meure de répondre clairement
à une question précise sur le
sujet, 11 a admis que tout last
possible dans le cas de Reay

Un n'a pas de difficulté a
comprendre qu'il s'agit là pra
Unuernent d’un vote dev on
france à l'endroit de Billy Reay
Cet instructeur n’a pas eu la
lâche facile avec les Hawks
Il a été impuissant à faire pro
duce les étoiles de son club
Ses hommes ont été éliminés
par une équipe qu'ils avaient
reussi à vaincre facilement au
cours de la saison régulière
Pour sa part. Reay aurait dé

claré que seulement deux dv
ses athlètes étaient à l'abri de
tout reproche, à savoir Bobby
Hull et Glen Hall. Ce qui vou
drait dire que Stan Mikita pour
tait être l'objet d'une transac
tind. Mais je ne me permets
de rien prévoir là-dessus
Voyons maintenant ce qui

s'est passé ailleurs daus le
momie du hockey
M fait bon savoir que Lynn

Patrick est de retour dans la
Hgue Nationale, comme gérant
général du futur club de Saint
lous. Malgré les déboires
qu'il à essuyés avec Boston et
Las Angeles, il y aura toujours
une place pour un homme de
la trempe de Lynn dans le
hockey majeur
Je ne suis pas d'accord avec

ie choix qu'on a fait du meilleur
athiète des éliminatoires. Ro-
ger Crogier ne méritait pas le
trophée Connie Smythe, pour la
boune raison qu'il ne faisait pas
partie de l'équipe gu a rem

 

   

 

  

 

porté la coupe Stanley. Le
trophée aurait pu être donné a
uu moins quatre joueurs des
Canadiens. Ces derniers ont
été frustrés.

D'autre part. je ne comprends
pas que J.-C. Tremblay n'ait
pas été choisi pour faire partre
du club d'étoiles. Le fait d'u
voie placé Pierre Pilote duns ls
première équipe d'étoiles «
montre qu'on l'a jugé sur mm
jeu des années passées.

Enfin, je trouve malheureux
que Bernard Geoffrion ait dé.
missionné de son poste de pilo-

 

Punch Imlach a beaucoup trop parlé
te des As de Québec. Bien
que les As aient été un club
gagnant cette année, les parti-
suns de Québec ont oublié d'af-
fluer en nombre suffisant au
Colisée. Ce qui veut dire que
Québec. quant à la franchise de
la ligue Américaine, serait en
mauvaises affaires. Toutefois,
Geoffrion à prouvé ses qualités
de stratège. et je lui souhaite
une place dans l’une des nou-
veiles organisations de la ligue
Nulionale, soit à la tête d'un des
six clubs de la seconde division
qui seront créés pour 1967.
 

Laissez-moi vous prouver,

tout votre entourage.

 

  
un ventre pla
gages de succès dans la vie

  CESSEZ DE VIVRE À L'ÉCART …
vous dit Ben Weider!

à mes propres
dépens. que tout ce que je vous promets est

possible. C'est l'occasion de votre we de
profiter de mon offre et de commencer à
agit dans votre détermination de devenu un qui
homme FORT. Cela vous assurera une nouvelle
confiance en vous-même et l'admiration de

  

 

Le célèbre professeur
BEN W Pi DER,
promoteur du culty-
fisme international,

vous fers con-
maître ta joie d'être
un homme fort.

. harmonieusement musclé, sain et rebuste,
poitrine développée, des bras el des jambes sohdes,

bref un corps d'homme fort ce sont là autant de

Je vous révélerai le secret des plus célebres athlètes au monde
que j'ai formés mormême C'est celle même methode que je vous
nseignersi à vous aussi

Pour recevoir votre premier cours GRATUIT, avec mes magazines
“Santé et Force” plus circulaires expliuatives et instructions, postez-
moi de suite   

wus tecevier GRATIS

   

 

Melhode Weider,

oupon crbas avec 25 pour
frais d'envoi. C'est une valeur de $100 que

1875 Bates Read, Montreal. Dept PJ
Cijoint 25 pour frais d'envos SVP m'envoyer votre COURS
GRATUIT sans aucune ebhigation pour me

MESOAMES, ATTENTION! Vous pouvez gagner
raffermis volte poitrine, amincir votre taille, grandir. muscle
dligamment vos jambes . . . bref, embolic votre [UT
vos nom ef adresse avec .25 on lediquant: "POUR DAMES”
Vous recevrez avec mea COURS CRATHIT
«Boauti LEORTT
RCAUN TEENTETE
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"Play ball”

chez les

juniors

ball” se fera entendie diman

che après-midi. à Longueuil et,

à Saint-Jean. quand débutera

une nouvelle saison de base-

ball junior.

A Longueuil, lu Ligue de base-'

ball junior du district de Mont. |

réal Inc. entreprondra sa qua-

trième saison d'activités avec:

les clubs Rosemont et Lon-

gueuil.

D'autre part, à Saint-Jean. les|

Pirates de l'endroit recevront|

1a visite des Cardinaux de Saint-

Jérôme. dans le match inaugu- |

ral du calendrier de la ligue

Nationale junior.

Dans ce circuit, les équipes
Saint-Laurent, Verdun. Sorel,
Léo’s Boys Club et Laval atten-
dronl au 22 mai avant de se!
lancer dans le feu de l'action;
tandis que dans la ligue Mont-
réal Junior, dès mardi soir le
17 mai, il y aura quatre matches
a Vaffiche avec les clubs Ville. ;
Marie, N.-D.-G.. Saint-Barnabeé. |
Kiwanis- Vill Ville Mont-
Royal, Laval, Saint-Henri et
Kinsmen, tenlant de propulser
la petite balle blanche le plus
loin possible du marbre.

  
  

 

Le tournoi

"USA-Canada””

est en branle
De nombreux quilleurs des

Etats-Unis et de l'est du Cana-
da se sont inscrits au tournoi de
qualification en vue de l'émis-
sion ‘’U.S.A.-Canada”, dans le
cadre de la série d'émissions
estivales de dix quilles présen-
tées simultanément sux réseaux
français et anglais de Radio

Canada.

Des quilleurs dz ia Californie,
de Winooski el de Massena n'ont
pas voulu manquer l'invitation
du réalisateur Louis Arpin.
Herb Myasaki, le gagnant.

version canadienne, l'en der-
nier, tentera lui aussi sa chance
dans le tournoi ainsi que plu-
sieurs de nos meilleurs quilleurs
du pays, tels Bob Moore et Wzl-
ly Gay, de Toronto, Fernand
Martin, Al Jordan, Ernest Ha
mel, François Lavigne el Mau-
rice Boyer, du Québec.

Le tournoi de huit parties a
débuté jeudi et va se terminer
mardi prochain.

2e CHAMPIONNAT DE
KARATE ZZ)
DE L'EST eZ

DU CANADA
id pes rECOLE DE JUDO Et

MARATE. Sanctonné pas The National
Xa. Ase anon atic à AN
JAPAN KAR DON ASSOCIATION
SAMEDI, le 14 MAL, 4 7.20 pm. |i
au GYMNASE du MONT-ST-LOUIS

Le directeur du tourner
Maître MASAMITSURUOKA

Varaté
mses Bj
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du Canada ++ p'aurs des
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ADMISSION $1.00 . ENFANTS SOC
BILLETS EN VENTE

IBRAIRIE BOUTIN
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VOYEZ CES VENDEURS EXPERTS DANS LA VENTE ET LE SERVICE

DES MEILLEURES VOITURES IMPOR

  
LIONEL DFSBIENS

Début dans ce cunmmerne en 1926 Mr
canicien d'expérience. Etudes et entra:
nement dans le service Pendant 12 ans
à l'emploi de granis concessionnaues
d'aviomobiles. Propriétaire d'une sa

tion de service pendant B ans Vendeur
de voitures neuves depuis 4 any Une

clientèle et des amis connus depus
30 ans om fait de ce (ures un

poste où le service eat des plus cons

ciencieux,

Sedan Sunbeam “1725” Tous les
avantages économiques d'une voi-
ture importée alliés au confort et
à la spaciosité d'une voiture amé-
ricaine. Puissant moteur de 695
ev. Disponible avec 4 vitesses
synchronisées ou avec transmission
automatique américaine, au choix

$1,997°

ROOTES

OUNBEIM
 
AUTO INC.

-bd  
CLAUDL BOUDREAU

12 as d'espetenie dans lo commer a
de f'euloniol de à tte de gérant de
service of avid de M Lionel Des
barns, les deux forment une équipe
difficile à vvasser pour le serve
après le verte

Sunbeam Alpine C'est une vé-
rtable auto sport, une des meil-

leures du monde. Moteur de 100
cv. avec carhurateurs jumelés.
Vous passez de O à 60 milles à
l'heure en dix secondes seulement
et elle se conduit comme un
charme. $2,2758°

domine parmiles importations

avec la garantie de

5 ans, 50,000
milles du rouage

d'entrainement

— maintenant chez

DESBIENS & BOUDREAU
TEES À MONTREAL

 

ROD BERGER
Une enperierne te 70 ans dans l'orja
msation du fmancement eu mveau de
lo gérance @s 4 acs dans l'uclusirie de
l'automobile sont plus que nécessacres
pour inspirer à Vacheleur intéresse
touts 48 ronfance dem ce sommerce

 

Sedan sport Sunbeam Imp  Suf-
fisamment spacieuse pour loger
toute la famille. Moleur situé à
l'arrière. L'Imp elle un rendement
maximum à des frais d'entretien
et d'essence minimums. En moins
d'une minute, vous fransformes
l'Imp en une ferniiale. $1,699*

*Prix de déta! mas:mum suggéte pour Toro Montréal, Si Jean Pieux à flanc blanc mayennent supplément
fCouvre les peces #1 la on d'oeuvre pour le moteur 1 le ruvaye dectrainement

DESBIENS & BOUDREAU
AUTO INC.

4590, RUE ST-DENIS
TEL. 844-2661

ROOTES
MOTORS (CANADA) LTD.

ASSOCIES LE CHRYSLER CORP.
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"Montréal a besoin d'un club majeur
par Jean Séguin

(Le printemps se fait tirer
l'oreille, mais tout est prêt

r le début d'une nouvelle
saison de baseball junior.
Nous avons voulu causer
avec un homme qui s'inté-
resse à ce sport et aux jeunes
depuis toujours. Il s'agit de
Fred Spada, président de la
ligue Montréal junior, qui
nous a confié ses espoirs
immédiats et futurs.)

— Fred Spada. il y a combien
d'années que vous vous occu-
pez de baschall amateur ?

— Je m'occupe activement de
baseball depuis vingl-sept ans.
Je possède donc une assez vaste
expérience. mais dans ce sport
il y a quelque chose de nouveau
à apprendre tous lex jours, sur-
tout au niveau de l'urganisation
des clubs et des ligues.

— Je suppose que le problème
des arbitres n été réglé, ou le
sera prochainement, el que vous
êtes prêl à entreprendre une
nouvelle saison ?

— J'aimerais bien que la Ville
de Montréal accepte lc plan que
de préconise pour apporter une
solution aux problèmes mull.
ples causés par le manque de
compétence chez les arbitres. I
faudrait les purtager en caté-
Kories et les obliger à faire
leurs preuves avant de passer
des rangs ‘midget’à une ligue
junior. Ainsi on obligerait les
arbitres à s'améliorer et à sui-
vre un peu mieux les cliniques
organisées à leur intention. Un
arbitre lout juste assez bon pour
les “peewee” a du mal À se
(aire respecler duns une ligue
junior.
— Vous êtes aujourd'hui pré-

sident de la ligue Montréal ju-
nior, mais vous avez piloté des
clubs durant de nombreuses an-
nées, n'est-ce pas ?

-- J'ai dirigé plusieurs écqui-
pes au jeu. Vous vous rappelez
sans doute le club Jarry, J'ai
été instructeur de ce club du-
tant sept ans dans la ligue
Montréal Royale junior. J'ai
aussi piloté le Maisonneuve du-
rant deux anisons.

— Avez-vous déjà agi comme
dépisteur pour un club majeur ?
—Je n'ai jamais détenu un

poste attitré. Mais j'ai souvent
a aux dépisteurs que tel ou

  

ichouagami, Piekovagami.
R de tes tives... Oui, le

long des rives de cette grande
mer intérieure, des miltiere de
gens encore celle année

teront à la dousième traversée
du lac Saint-Jean à la nage.
L'épuisante épreuve de cette
année aura lieu le 6 août.
Ka plus des Willemse, La-

coursière, Heif. les amateurs
de nage auront la grande joie
d'apprendre que Horatio Igle-
sias, jeune nageur argentin de
2 ans, participera selon toute
vraisemblance à la traversée
de 1986. Gagnant du marathon

  

  

Du sang nouveau à la
traversée du lac
St-Jean, le 6 août

tel joueur mériterait d'être suivi
de près. Et je prends toujours
soin d'aviser tous les dépisteurs
que je connais. Je ne tiens pas
à me faire des ennemis.
— Croyez-vous que le baseball

est en perte de vitesse chez
nous ?
—L'an dernier, lors d'une

partie d'étoiles contre le Cuba,
J'ai eu la preuve que le baseball
est encore un sport très popu-
laire. Ce sport possède son pu-
blie, Il n'existe plus le même

entrain d'il y a dix ou quinze
ans. Montréal n’est plus repré-
senté dans le baseball organisé.
et cela n’aide pas la cause du
baseball. Aujourd'hui les jeunes
sont plus enclins à prendre pour
idoles des joueurs de football.

— Quelle serait la solution ?
— Si jamais Montréal obtient |

une franchise dans une ligue;
majeure, la situation changera ;
pour le mieux et rapidement.
“Chaque fois que je rencontre

le maire Drapeau, je lui parle
du fameux stade. On me dit
d'être patient, que cela viendra
Les Jeux Olympiques auraient
précipité les choses, mais c'est
Munich qui les présentera en
1972, Je souhaite que la Ville
ne lésine pas, lorsqu'on décide-
ra de construire un stade
digne de la métrapole. Nl
faut un stade avec dôme. sans
quoi les magnats des majeures‘
pourraient continuer de nous
bouder. i

— Les ligues majeures sui-
vent-elles de près les act 5
de nos ligues au Québec, même
si nous ne sommes plus dans te
baseball organisé ? {

—CestincroyableTiny
Thompson, ancien receveur des
Royaux, me disait lors d'une
récente visite à Montréal que
les jeunes Blanca américains :
se désintéressent de plus en,
plus du baseball. Ce sont les
Noirs qui ont le haut du pavé.
C'est pourquoi les clubs ma-
jeurs considérent le Canada, et
le Québec en particulier,
me un nouveau champ d'action
— II existe une autre ligue

Junior ‘la ligue Nationale! et
aussi la ligue Provinciale se.
nier. Y a-t-ll une entente quel
conque afin d'assurer le bon
fonctionnement des trois ligues”

—ll n'existe aucun règle
ment. Mois nous avons des en
tentes verbales qui ont été res |
pectées jusqu'ici. Dans ma li
Rue, nous n'acceplons pas les

joueurs pussé 21 ans Dans la
0.0...

 

  

 

de Mar del Plata, Iglesias 3
facilement devancé ses concur
rents, entre autres, Lacoursiére
et Abou Heil. lors des trois
autres compétitions (sanction.

ligue Nationale, un club peut
aligner quatre joueurs de 2
ans.

— La Fédération canadienne
de Marcel Racine a-t-elle amé-
lioré la situation sur le plan
local ?
— Racine a eu une idée mer-

veilleuse. Mais j'ai parfois l'im-
pression qu'il veut tout (aire
seul. Il devrait s’entourer de
quelques hommes compétents
et faire confiance aux hommes
d'affaires. L'argent a toujours
été et demeure un des plus
sérieux problèmes du baseball
mineur. D'ailleurs on me dit
qu'il faut d'abord organiser une
association provinciale avant de
se lancer vraiment dans l'aven-
ture de la Fédération canadien-
ne. Une association est en voie
de formation, mais ma ligue

n’y a pas encore adhéré parce
qu'elle n’a pas été pressentic.
— Croyez-vous que les jeunes

sont plus exigeants de nos
jours ?
— C'est discutable. Le niveau

de vie a été amélioré pour tous
et l’éducation a changé bien des
choses. Aujourd'hui les joueurs
de baseball junior sont souvent
des collégiens qui connaissent
mieux la valeur des choses. Cer-
tains incidents ont été exagérés
Dans ma ligue je ne conseille
pas aux clubs. par exemple.
l'utilisation des taxis pour le
transport de tout le monde. Il
est préférable et plus économi-
que de noliser un autobus; ce
qui se fait couramment.
— En terminant, dites-nous

quel est votre plus cher désir
dans le baseball ?

  

La nouvelle chemise TERICOTA

PERMA-IRON ... restera toujours

repassée. Faites-la sécher à
la machine et vous ne
voudrez plus jamais repasser

de chemise.

COMME PAR MAGIE

Perma-lron à créé une nouvelle norme

d'excellence pour les chemises à

laver et à porter.

Ce procédé a
été éprouvé parra

et s’est révélé résistant
au froissement

au cours du séchage à la

machine.
Ce luxueux mélange
65% Térylène*
et 35% coton,

garde son aspect
net et frais toute
la journée.

De plus, le fini
“Sanforizé”

assure un
ajustement

parfait.

* TeryHoe oot une
marque déposés de le
fibre polyester
vendue sw Cansde
par 1e CELCIL

 

FRED SPADA
.. une solution

— Voir Montréal doté d'un
stade vraiment moderne et ac-
céder à une ligue majeure. Je

serais prêt à abandonner mon
travail pour vendre des billets
de saison si ce désir devenait
une réalité.

Merci, Fred Spada, et bonne
chance.

 

a

  

   

  

  

   
 

nées par la Fédération interna-
 

tionale des marathons de nage
professionnelle), cet Argentin
qui semble avoir des niles s'est
classé deuxième au Rio Coron
du, quatrième à Lake el Quilla
de Santa Fe et enfin deuxième
au marathon de 55 milles entre
Heenandarias & Parana, en Ae-
gentine. A ces trois derniers
endroits, le gagnant était Tra-
vaglio, jeune Italien qui s'affir-
me de plus en plus sur la scène  de la nage professionnelle

Monsieur Denys Casacant

Vous invite à venir admirer sa collechon printemps-ete 66

Monsieur, exigez un vêtement portant la gritte

Casawanré & THIBODEAU LTÉE
Le summum de l'élégance masculine à Montréal

2522 est, rue BEAUBIEN — TELEPHONE : 721-5050   
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Un peu de tout, un peu partout. Un peu de tout ®
@ Hal Laycoe aurait déclaré

à des amis qu’il aimerait diri-

ger les Canadiens si Toe Biake

décide de se retirer. Selon Mal,
le Tricolore possède la meilleu-
re organisation de toul .e mon-
de du hockey

© Avec la nomination de
Harry Sinden comme instruc
teur des Bruins de Beston, on
peut être iisuré que l'ailier
gauche Johnny Bucyk el le cen-
tre Murray Oliver ne feront
plus partie de ‘a prochaine édi-

tion de cette équipe. Agé de
33 ans. Sinden, qui desient le
cadet dex puote de ‘a ligue
Nationale de hockey, a récem-
ment laissé entendre qu'il ferait
confiance aux jeunes st. un
jour. il était appcié à diriger
le club Boston.

© M. Paul Dumo *, dc Qué.

bec, aurait demande oo Laval

GEORGE DIAON
..reviendra-t-il ?

Tremblay d'irscrire une cquip

Junior dans ‘a neuvecw hizue
Provinciaie jomor Ce coute au-
rait Chicoutimi comme pert
d'attache el jouerait ses mat
ches au Centre Georges-Vérina.
Ce sportii n'a pas encore ac

quiescé u à demande de Du-
ment, préfcranm se renseigner
au préalable sur les consequen
Ces que pourra.t comporter ane

telle aventure

© Lors du scrutin anmue: pour
Je choix de la meilicure 1ecrue
de la lig i

clubs ont ac
ges à qualre joueurs Mike
Walton, des Americans de Re-
chester, à remporté la pame.
suivi des gardiens de hut Geor-
ge Gardner, du Pilishurgh. et

Garry Bauman, des As de
Québec. Bob Wall complete Lu
liste avec un vote

   

@® Les joueurs des Canadiens

ne sonl pas contents du choix
du gagnant du trophée Connie
Smythe. lis auront raison de
protester. car lies Worsley, Be:
liveau, Gilles et Jean-Claude
Tremblay se sont reveies de
athlètes pius utiles que Croxier
lors des dermières séries élimi
natoires. Le secret du vote
Jaisse planer dans ‘a lêle des
amateurs des doutes qui pu

   MAL LAYCOE
un désir

sem à la cause du hockey. De
plus. ne serait-il pas intéressant
de connaître les noms de ceux
qui ont voté pour les gouver-
neurs absents? Ce n’est certes
pas de celte façon que le hoc
key peul aspirer devenir un
Jour l'un des principaux sports
majeurs aux Etats-Unis. Le
manque d'organisation lors de
la dernière présentation de la
coupe Stanley ei du trophée
Smythe à fortement ebranlé le
prestige du circuit Campbelt au-
pres des Américains

® Très heureux de sa tenue
au cours des séries elimina-
toires. Terry Harper nous a
affirmé qu'elles lui ont permis
d'acquérir une plus grande
confiance en lui-même (“est
pourquoi 31 envisage l'avenir

avec beaucoup moins d'inquié-

tude qu'auparavant. Terry a
enfin retrouvé son came. qui
à (oujours de sa priscipae
force

® La direction du Tricolore
aurait l'intention de doter les
Canadiens juniers d'une solide
équipe. Les meilleurs joueurs
de Regina et de Fort William
seraient appelés à se Joindre
au club junior local.

  

ligue provinciale junior, le cir-

cuit Métropolitain, dirigé par
le presulent Alex McKe!
tinuera de subsister. Si
apporte les changements pro-
posés. il n‘éprouvera aucune
difficulté à retrouver <a popu-
larité d'antan Tous les clubs,
sauf le Laval. ont laisse enten-
dre qu'ils conserveront eur
franchise Une équipe de La-

  

prairie viendrait compléter les
effectifs

® Estil vrai que Darrel
Mudra ne temerail plus jamais
de convamere Geerge Dixon
d'effectuer un retour au jeu”
Les Alouettes se (rouvent pré-
sentement dans une situation
précaire auprès des amaleurs
La signature de Dixon pourrait
alors ramener au bercail cer.
lains partisans qui jusqu'ici
n'ont pas voulu renouveler leurs
billets de saison.
@ Bill Gadsby aurait refuse

de diriger le club Memphis, do
la ligue Centrale, tout simple
ment parce qu'i) est convaineu
de posséder déjà le talent voulu
pour gérer une équipe majeure +
ons passer d'abord par une
équipe mineure HARRY SINDEN

G.L. -.… pour les jeunes

 

 

À QUÉBEC:

un million

de bonne bière

De fortes rumeurs reliaient la bière à uneétrange

maladie dans la ville de Québec. Cependant Dow

savait que aa bière à Québec était bonne, et cela

avantde se décider à la détruire. Des tests de con-

trôle de la qualité et des analyses gouvernemen-

 

 

tales avaient clairement établi la parfaite condi-

tion du produit …. ceci, le publicl’a depuis appris

de source officielle.

Dow était au courant que d'autres brasseries

étaient impliquées . . , un autre fait qui a été con-

firmé publiquement depuis. Dow le savail mais

n’en dit rien, préférant garder le silence jusqu'à la

publication des faits plutôt que s'associer à des

rumeurs non fondées.

Cette maladie n'étant limitée qu'à un secteur

particulier de la ville de Québec, Dow n'a jamais

pensé que la bière, quelle que soit la marque,

puisse en être la cause. Toutefois, Dow étant la

brasserie la plus importante de la région de

Québec accepta, à ce titre, ses responsabilités et

retira volontairement sa bière du marché.

Malheureusement, ce geste fut mal interprété, et

provoqua une réaction défavorable du public.

de gallons

détruite inutilement?
Mais tant qu'il existait l'ombre d'un doute, et

— si le public consonnnateur a été ransuré,

— si l’industrie de la bière s'en est trouvée

grandie,

—&i nous avons fait honneur À notre bonne

réputation acquise à produire des bières

de qualité depuis 176 ans,

—Bi nous avons agi de manière à justifier la

confiance que vous avez en nous, quels

que soient les circonstances et le coût

impliqué

alors, peut-on vraiment conclure que notre geste a

été inutile? Nous ne le croyons pas!

Notre bière était bonne. Notre bièreest bonne. Et

si une telle situation devait se reproduire, nous

croyons qu'il serait de notre devoir d'agir de la

mnême façon.

Telle est l'importance que nous attachons à non

obligations envers le publie.

LA BRASSERIE DOW LIMITÉE

LES MAÎTRES-BRASSEURS DU QUEBEC
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Une saison pas comme les autres
Les Canadiens ont terminé en beauté une saison qui fut par

ailleurs exceptionnelle dans la ligue Nalionale En fait. ce fui
une saison historique puisque les dirigeants de ls ligue ont accord.
aix nouvelles franchises à six villes américaines.

Il s'agit maintenant d'adopter un système qui plaira a tou!
le monde ufin d'alimenter tes six nouveaux clubs Je suis persuad
que les Canadiens, les Leafs et les autres clubs déjà en place
feront l'impossible pour ne pas perdre trop de Lalents

Au cours de la derniére saison Bobhy Hull a amélioré deux
records. 1! a marqué 3 buts, abaissant ainsi le total de 30. un
record qu'il partageait déja uvec Maurice Richard et Bernard
Geolfrion. Et Hull a sussi accumulé 97 points pour battre le
record de Bhickie Muore ‘vtr.

Le propriétaire des Black Hawks de Chicago, James Norris,
est decade il y à quelques mois et son absence se fera sentir
surtout au moment où lu ligue étend ses ramifications jusqu'a
Lan Angeles

Le prénident Clarence Campbell L'est choiss un assistant,
Brian O'Neil, et un bureau de publicité a été ouvert à New York

À Turonto, l’unch [nach devait être congêdie mais Il a
signé UN nouveaucontrat. même s'il ne peut garantir Le

retour du défenseur Curl Brewer A New York, Emil Francis,
directeur gerant, a remplacé ted Sullivan comme pilote, mar
les Rangers sont descendus encore plus bas, jusqu'au dermer
echelon

A Boston on du que Mill Schmidt serail remplacé, mas cou
n'a pas ete conlirme, non plus que le départ de Billy Reay de
Chicago Tanda qu'u Montréal Toe Blake songeruit à se retirer
«ti pleine gloire. Il a été fe prermer pilole à remporter sept fois
la coupe Stanley. Et vil prenait sa retr plusieurs candidat
seraient en lice pour obtenir le poste, certainement le meilleur
du hockey professionnel

   

Frisch n'aime pas le baseball moderne
Frankie Frisch, ue brillant joueur de deuxième but

durant de nombreuses années avec les Cardinaux de Saint
Louis, n'aime pas la façon dont les joueurs modernes de

baseball se comportent. I! prétend que tout a changé ot pas
touieurs pour le mieux. Frisch souligne que les joueurs, de

jours, ant chacun trois uniformes. ‘’De notre temps,

, un seul suffisait et nous portions la même paire da
bas durant teute la saison.”

Frisch fait remarquer que l‘an ajoute des arbres et des
plentes partout afin der les frappeurs et qu'une balle

immaculée est constamment au jeu. “Et que penser, dit il,
des Yanke perfant des casques protecteurs bleu pâle au

bâton."

Lorsque je (euais, nous avions la balle mouillée, Ja

balle sablée... œtc. C'était vraiment un jeu pour des

hommes ef non pour des lillettes comme c'est le cas av.
seurd'hui*', cenclut-il

    

  

Le trophée Smythe : une farce
Ce sont, dit on, les gouverneurs de la ligue Nationale qu

participent aw seradu (rophee Smythe accorde au joueur post
vavellence des series élammaloires Eh bien * les gouverneur
one re moins de qugement que les journalistes qui procedent
wu choix des clubs d'étoiles el des autres trophées

Hoger Crozier ne meritat pas le trophee cetle annee. ot <1
etait honnête il refuse: ver S'il est vrac qu'il a
ade tion a batire Chicago + vu finale, of faut tout de
même admettre que son club à «te battu en finale Mème Lorne
Worsley, que a battu Toronto en quatre parties @ Dtetroi en sx
“it ete un metlleur choix que Crozier

D'ailleurs si ua prieur du Detroit meritait cet honneur

n'est pas Crozer mais ben Noum Ullman, qui ne doit

ray duterer le geste des gouverneurs, pas plus que plusieur
forte couleurs des Canadiens

La cucemonie de presentation du trophée à Détroit fnisar
ment ‘bush league” tol comme le choix de Crozier Su les
wrneurs devaient ogalement accorder le trophée Hart pour

jotrear le plus utile à son chi, parsons que leur choix sermt
('Graconun, des Rangers

   

 

  

  

   

  
  

 

St. Louis aura les “Blues”
C'est Clay Bryant, ancien pilote des Reyaux de Mentreal,

Qu'il existait une veritable clique dans les
(4. M aurait voulu piloter un club

mais chaque fois qu'un poste devenait
vecent c'était un membre d'un groupe passablement puis-

sent qui ebtenait le pes De fait on à vu ainsi certains
pilotes failtir à la tâche avec plusieurs équipes, mais ils

parvenaient feujeurs à ebtenir un neuveau peste.

 

   

  

   

J'ai l'impression que ce sera la même histoire avec
l'largissement des cadres de la ligue Nationale de hockey
Les nouveaux progriét. ns ne connaissent rien
av hockey of miserent sur l'enpérience les nems connus.
Les Blues de Saint Levis ent embauché Lynn Patrick, qui
à été respensable à notre avis de l'efiritement de la pui
organisation qu'éfaient jadis les Bruins de Besten.

Si Patrick n'a pu conserver le peste à Bosten, sur que:
se bate-l-en pour prétendre qu'il posséde toutes les qualits
cations pour organiser au complet une neuvells equipe ?
Patrick a pris l'habitude de terminer ben dernier à Boston,
et ce n'aut pan de ben augure peur les Blues de Saint Lours.

  

  

   

  
LYNN PATRICK
-- . pourquoi Jui ?

 

JACKIE ROBINSON
. un grand defenseur

 

CARL BREWER
…- populaire

 JOHNNY KEANE
.. bouc emissaire

 

9 par Jean Séguin

 

Robinson ne mâche pas ses mots
Depuis quelques mais. les Noirs ont fait des pas de géant dans

le port organise Ralph Goldston a été nummé assistant -instructeur
avec les Alouettes: Bil! Russell a êté choisi instrucleur des
Celtics de Boston et Jackie Robinson est devenu le directeur-
gérant des Dodgers de Brouklyn, dixteme club de lu ligue Conti-
nentale de foothall

Robinson a été le premier Noir à atteindre les ligues majeures
I! est bien placé et then renseigné pour parler de discrimination.
Il affirme que les propriétaires des clubs majeurs de baseball
ont l'esprit trop étroit et sont trop craintifs pour nummer un Noir
au poste d'iastructeur

Selon Robinson. seul Horace Stoncham. des nts. pourrait
avoir l'audace un jour de choisir un Noir Il à déjà été question
que Hohinson soit engage comme assistant-insteucteur dans les
majeures, mais jamais comme plate d'un club

La ligue C'ontinentale a fai! ane précieux acquisition lorsque
Jackie Robinson a accepté le poste a Brooklyn A lui seul il

attirera des centaines d'amateurs Souhaitons que son club vienne
jouer quelques parties a Montréal contre lex Castors

le coup de Stanley!
D. Leo Monahan est un journaliste de Beston qi

impressionné par l'enthousiasme bien latin des partisans
des Canadiens au Forum. I! à voulu dans un quotidien de
Boston faire connaître ses impressions la suite d'une
visite à Montréal au cours des series éliminatoires de la
Coupe Stanley.

ll a coiffé son article d'un titre pour le moins bizarre.

“La Coup de Stanley” ne veut pas dire grand-chose .. .
moins que lord Stanley, qui a donné le troph n'ait déjà
commis un acte répréhensible.

Monahan a probablement consulté un dictionnaire fran-
çais, mais il aurait mieux fait de consulter un jeurnaliste

de langue française de la metrapoile. li voulait évidemment
dire : la coupe Staniey, mais il ne savait pas que le féminin
existe en français.

Qui réclamera Carl Brewer ?
Quel est le club qua parviendra à s'assurer les services du

defenseur Carl Brewer, des Leafs de Torants ? Ce joueur a
abandonne le hockey a cause d'incompatibilté de caractère avec
son patron Punch fmlach

Les Leafs n'ont pas l'intention de protezer ue joueur qui

prefére l'inactivite y un posse sous les ordres de Imlach fs

ri-quent de perdre le joueur pour une somme de 830.000 lors
du repechage Brewer vaut beaucoup plus of il faut prévoir que
Toronto l'echangera

Les auees equipes connaissent ceperdant fa sluation ef at
Tendront ; lu dermère minute pour obliger Imlach à compléter

une transaction pas tellement avantageuse Chicago desire Brewer

mais exige egalement Dive Keon en cchai contre Mikita les
Hangers. pour leur part. ant offert le veteran Harry Howell
de ne serais pas surpris de voie le fin renard qu'est Sid Abel
nuottre la main sur cet exvellent joueur

Keane n'a pas fait long feu
Les Yankees sont nerveux. Ils ont même appuyé sur le

beuton de anique. La saison ne fait que démarrer, et la
direction décide de congedier le pilote Johnny Keane. |! est

vrai que le directeur-gérant Ralph Houk représente un rem-

plaçant de classe, m. le départ de Keane prouve que tout
ne va pas pour le mieux chez les Yankees.

On se rappelle l'arrivee de Keane avec les Yankees,
il y a deux a I était pilote du Saint Louis et son club

venait de battre les Yankees lorsqu'il fui choisi peur rem-

placer Yogi Berra. Mais Keane n'a connu que des insuccès

à New York.

ll est cependant ridicule de croire que Keane était la
raison des déboires du club... même s'il n'était pas très
populaire avec les joueurs. Ralph Houk est un pilote sévère,
et la discipline sera meilleure cher les Yankees, Mais le
discipline ne gagne pas à elle seule des champiennats.

Glanvures sportives
Les Cañaliens seraient préts a affronter ta Russie et la

Ts hecoslovaquie dans des matches hors concaurs lors de l'Expo 67.
1 les équipes de ces pays acceptaient de <e déclarer ouvertement
professionnelles” A 47 ans, Diek Gamble a remporté le

champrensat des compteurs de la ligue Américame et pourrait
obtenir un poste avec l'un des nouveaux clubs de la ligue Ne-
Dongle Cases Clay est redevenpoéte pour son match contre
Heary Cooper à Londres le 21 ma Cooper à détà envoyé Clay
21 plancher, mais nous doutons qu'il parvienne à repeter l'exploit
Wilhe Mays à frappe le dermer circuit au <tade Busch de Saint
Lain Les Cardinaux sont maintenant installes dans un stade
Mmoxterne. que servira egalement au club de faothail de celle ville
any la ligue Nationale Vars de la reunion du comité olympique
Iuterationa] à Home Montreal a obtenu au premier tour de
scrutin Ce vote de la France ainw que ceux du Bresil. de la
Suisse de la Nouvelle Zelande et fort probablement de la Russie
1 Angleterre et même les Etats Unis auraent favoriné Munich
On dit meme que Avery Brundage, président du comité interna-
tional, ot on American de Chicago ont fal campagne contre
Detroit Wilhe Mass a surpassé le record de Mel OU pour les
coups de circuit dans les mapures [I vient au quatr
rang au classement de tous les Temps. en arrière de Ted Willi
Jimmy Foxx et Babe luth. le roi des coups de circuit avec 714
Andree Martin. de Monter a Se invitee 5 se prindre à l'équipe
canadienne qui participera aux championnats de teams de Wim
bledoa
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Pour le repêchage des nouvelles équipes

Les clubs de la LNH feraient
preuve de beaucoup d'égoisme
Que réserve l'avenir aux

nouvelles équipes de la ligue

Nationale ? Doivent-elles s'al-

tendre à lu générosité des

par Gus LACOMBE

sxistanls pour mel clubs déjà

tre sur pied leur organisa-

tion ? Ou devront-elles bâtir

selon leurs propres mosens ?

L'expansion du circuit Camp-

bell aura-t-elle lieu telle que

prévue pour 1907? '

Si l’on met à exécution le
système de repéchage qui a
été proposé, il faudra beaucoup
de patience aux amaleurs des
nouvelles équipes pour voir
leurs favoris rivaliser avec les
clubs déjà en opération. Selon
les renseignements oblenus. ça
va prendre au moins dix ans
avant d'obtenir l'équilibre di-
gne de toule organisation pro-
fessionnelle, car aucun proprié-
taire des présentes franchises
ne semble disposé à vouloir se
départir de plus de cinq joueurs
déjà inscrits sur sa liste de pro- :
tection, |

On rêve d'expansion et on,
refuse de se montrer réaliste.
De prime abord, personne ne
peut blâmer un propriétaire,
d'insister pour garder près de
lui les meilleurs troupiers. Tou-
tefois, cet égoisme ne répond‘
pas exactement à l'esprit de
l'élargissement des cadres d'un |
circuit,

Des responsabilités ‘
Lorsque l’on a émis de nou-

velles franchises, les gouver-
beurs actuels de la ligue Natio-
nale ont indirectement pris cer- |
taines responsabilités à l'égard
de tous les amateurs qui encou- '
rageront les nouveaux groupes. :
Personne ne s’atlend à voir ses |
favoris ravir les honneurs aux|
autres dès les premières années.
mais ils espérent tout de même |
assister à des compétitions ser- ;

CIGARETTES

EXPORT
BOUT UNI

ou FILTRE

RÉGULIÈRES ET “KING” Longueuil, Qué.

rées. Jamais ils n'accepteront
que l'on accorde un statut ma-
jeur à des clubs de calibre mi-
neur.
Si le système est officielle

ment approuvé, qui consiste a
protéger un gardien de but et
dix joueurs avec la permission
d'ajouter un hockeyeur à la dis-
te à chaque fois qu'une nouvel-
le équipe réclame les droits de
l'un des leurs, la ligue Nationa-
le forcera indirectementles nou-
veoux clubs à jouer le rôle de
deuxième violon pour une pé-
riode indélerminée. Construire
une organisation selon ses pro-
pres moyens ne se fait pas du

jour au lendemain. Ft ce n'est
pas avec le noyau des cinq
joueurs de calibre qu'ils récla-
meront qu'ils pourront devenir
des rivaux de première force,

Afin de se protéger aussi con-
tre la perte éventuelle de jeu-
nes hockeyeurs, on y aurait ins-
crit une clause défendant de
réclamer un athlète non profes-
sionnel le premier mai ‘Gé.
Quant au repéchage des joueurs
de deuxième ordre. il pourra
atteindre le nombre de 20 ou
de 25, afin de permettre à cha-
que équipe d'aligner au moins
le nombre de joueurs éligibles
pour participer à un mateh.

CLARENCE CAMPBELL
 » que fera-t-il ?

Même si plusieurs doutent
encore de la possibilité de met-
tre en branle la nouvelle sec-
tion pour ’67, il semble que la

 

SAMMY POLLOCK
- un autre projet ?

réalisation du projet aura lieu.
Des mesures auraient déjà élé
prises afin de résoudre tous les
problèmes à ce sujet.
 

Nous avonsfait ‘‘courir”’ notre
six-chevaux contre six autres...

  
et nous avonsperdu!
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1204 ouest, rue St-Laurent,
Sortie du pont Jacques Cartier

674-4159

Vendeurs autorisés “JOHNSON”
 

 

MARINE rayon des boteaux

CA. FAIRVIEW

Feinte-Cloire — 695-6435

CA. Greenfield Pork — 672-1771  
Dupuis Motor Boat Inc.

3597 Mechoiaga, Montréal

828-7707

 

 

‘

SECTION MARINE

1200 Sanguinet, Montréal

288-0251

 

MARNE royan des bateaux

201 ouest, Craig — 166-3092

Contre d'achets Dorval — 631-420)

 

 

FEDERAL MARINE (1964) Co.
12525, boul. Lachapelle

Entrée pont Cartieruiiie

PE. 4.3720  
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Que d'énergie ont ces gars-là !
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Les pistards des ‘’Six-Jours”’

 

De véritables
surhomm

par Marcel Gaudette

Le puissant bolide belge Ro-
bert Lelangue est doué d'une
force et d’un courage vrai-
ment remarquables. Aprés
avoir frôle la mort en mai
1961, quand il fut projeté
dans les estrades avec son vé-
lo, lors des “Six-Jours” de
Québec, il passa trois semai-
nes sue un lit d'hôpital, récu-

pérant ses forces tout en ré-
vant de conquêtes futures. Son
excellente forme physique au
moment de l'arcident et son
ban moral lui ont sûrement
épargné le pire.

Mais ce valeureux athlète a
tôt fait d'oublier ce mauvais
jour et, selon son propre aveu.
il n'est resté aucunement mar-
qué par cel accident. Et à le
voir circuler en piste avec au-
tant de sang-froid et d'audace,
nous avons nettement l'impres-
sion qu'il dit vrai!
Lelangue est né a Bruxelles.

Il à 26 ans. Il a embrassé la
carriére de cycliste en 1955
Chez les amateurs, il & déja
remporté le championnat de vi-
tesse de Belgique ainsi qu'à peu
prés tous les titres qui l'ont bis-
té au palier des grandes ve-
dettes du cyclisme dans son
pays et dans toute l’Europe. En
Amérique, il s'est fait connaître
pour la première fois en sep-
tembre 1963. à Montréal. lors
de la renaissance des “Six-
Jours”. Et avec Emile Severyns
comme partenaire, il se classa
deuxième derrière les Italiens
Nando Terruzzi et Nino DeKossi

Avant sa première venuc à
Montréal, Lelangue n'avait à
peu près pas participé à des
compétitions pour pistards. Muis
M étuit déjà un grand routier
faisant partie de Ja prestigieu-
we équipe “Sole” de Belgique
depuis 1961. On sait que par la
suite, en 1984, Rik Van l.ooy
est venu s'ajouler a celte équi-
pe du tonnerre.
En tout, Lelangue a fuit 26

‘Six Jours” et il ne peut se glo
rifier que d'une seule victoire
Et ce triomphe, chose étrange.
est survenu à Montréal, quel-
ques mois à peine apres son
terrible accident des "Sr
Jours” de Québec. M avait mé-
rité la victoire avec Lucien Gil
len comme partenaire.

Une seule crampe
en 11 ans

S'il n'a remporté qu'une seu-
le victoire, Robert Lelangue
peel (toutefois se vanter davoir
terminé souventelois deuxième.
C'est un cycliste qui abat de la
belle besogne à chacune des
compétitions auxquelles il par
ticipe. à la grande joie du pu
blic el des organisateurs.

ngue nous a confié qu'il
se maintient toujours en pleine
forme physique. C'est un char
me de le voir rouler sur la pis
te. À l'instar de son compatrio
te Palle Lykke, il n’a pas le vi
sage crispé dans les sprints of
dans les chasses Il est tout à
fait à l'aise sur la selle de son
vélo.
Comme tous les cyclistes qui

veulent réussie duns leur sphè-
re sportive, Lelangue maintient;
sa forme physique en roulant
sur de longues distances. 1 éva-
lue à environ 5,000 mulles je,

 

  

 

nombre de kilomètres parcou-
rus à vélo depuis février der-
aier.
Lelangue jouit d'une santé de

fer. ft pèse 74 kilos (163 livres’.
Et parce qu'il mange bien et
dort bien dans les temps mis à
sa disposition, il maintient zon
poids tout au long d'une épui-
sante épreuve de ‘'Six-Jours”.
“Une seule fois en !! ans

j'ai eu à souffrir d'une crampe
a Un mollet. Et c'est parce que
je m'étuis mal entrainé. Mais
cu (ait longtemps tout ça. Je
n'avais pas beaucoup d'expé-
rience à l'époque", a commen-
té Lelangue avant de remonter
sur la piste seconder son par-
tenaire Emile Severyns dans les
chasses à l'emporte-pièce.

Des nuits blanches
A part les cyclistes et les or-

ganisateurs, d y a au moins
une personne qui ne ferme pas
l'oeil très souvent pendant une
épreuve de ‘Six-Jours”’. I s'agit
du Dr Louis Leclerc qui dort à
peine trois ou quatre heures
pur jour ces temps-ci. Attaché
a Uhopital Jean-Talon, il rend
visite à ses patients le matin,
et toui le reste du temps il le
passe a surveiller les cyclistes,
soigner leurs bobos et voir à
leur condition physique.
Selon le Dr Leclerc, les pis-

tards sont en meilleure forme
a celle période-ci de l'année
qu'en septembre, du fait qu'ils
ont couru tout l'hiver.
“Ces cyclistes ne subissent

pas d'examen initial avant de
répondre au signal du départ
Ce sont des athlètes profession-
néls et ils savent quand il leur
faut rendre visite au médecin.”
Plus de la moitié des pistards

en lice dans une épreuve de
‘“Six-Jours” font régulièrement
appel aux bons soins du Dr Iæ-
clerc. Hs requièrent des vita.
mines, de la glucose, des toni-
fiants musculaires contribuant
a l'anabolisme. Ce sont en som-
me des médicaments qui se:
vent à éviter aux muscles l’i
toxivation par l'acide lactique,
fout en donnant à ces mêmes
muscles l'énergie nécessaire
pour abattre ce boulot de sur-
homme.
Plusieurs cyclistes font appel

a la seringue du médecin pour
des injections intraveineuses de
glucose (sucre à l'état pur) plu-
lt que de se lancer un copieux
repas derrière la cravate
Selon le Dr leclerc, un hom

me normal consomme entre
2.000 et 2.500 calories quotidien-
nement, mais pour que les cy-
clistes maintiennent leur train
d'enfer ils doivent consommer
de 8,000 a 10,000 calories par
jour.

  

Au chapitre des blessures, le
Dr Leclerc raconte que les éra-
flures provoquées par les chu-
tes sont trés fréquentes. ‘Ces
écorchures sont parfois très
douloureuses‘, ajoute le Dr Le-
clerc. ‘’La pire de ces éraflures
Que j'aie et à soigner fut celle
que s'est infligée Oskar Platt-
ner en moi 1865. Chacune de ses
deux jumbes était écorchée, de
l'os iliaque à la cheville. Après
traitements et pansements. il
avait courageusement enfourché
sa bicycleite.

“On soigne ce genre de bles.
sures avec des médicaments à
base de protéine et avec des
enzymes. !! faut empêcher
qu'une croute se forme. On lais-
se guérir par le fond en appli-
quant des pansements pour évi-
ter que lair s'aitaque à la
plaie.

“L'autre blessure la plus fré-
quente est celle des fractures
de clavicule. Normalement ça
prend trois semaines pour se
remettre d'une telle déveine,
mais les cyclistes préfèrent
qu'on leur passe une broche
tout le long de la clavicule, de
telle sorte que dix jours après
l'accident ils sont prêts à ef-
fectuer un retour en piste.

“Quand un cycliste se blesse
gricvement, on l'expédie de lou-
te urgence a l'hôpilal où une
lechnicienne en radiologie et un
orthopédiste accueillent le ma-
lade et lui procurent tous les
soins dont il a besoin”.

ftègle générale, le pistard est
un type fort courageux, une es-
pèce de surhomme que rien ne
semble vouloir arrêter.

‘ Connues, efficaces.…
nA
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Depuis le début du meeting au Parc Richelieu

Les conducteurs jouentle rôle de vedettes :
par Gus Lacombe

Depuis le début du meet
printanier au Parc Richeliew.
les amateurs ne cessent de par-
ler des nombreux records
qu'ont abaissés jusqu'à pré-
sent les coursiers. la we di
clarent également surpris de
la multiplicité des tête-à-tête
que l’on enregistre régulière
ment. Toutefois, devant cette
série d'événements qui les
surprennent, ils oublient mal
heureusement de rendre hom-

  

mage au travail des condi

teurs.
Aujourd'hui, les parieurs se

réjouissent du retour en forme
de leur favori. Gilles Lachance
Après avoir connu un piètre dé-
but de saison, ce jeune et habi-
Je conducteur s'est enfin ressai-
si pour reprendre à nouveau la
tête du peloton chez les condue-
teurs. La détermination qui ca-
ractérise Lachance à chacune
de ses présences dans le sulky
lui permet d'obtenir générale.
ment la faveur du public
Cette année, Gilles a une tâ-

che beaucoup plus difficile que
par le passé. Tous ses acdversai-
res le redoutent énormément et
il est l'objet d'une très étroite
surveillance. Malgré celte com-
pétition redoutable. le jeune
conducteur ne s'en laisse :mpo-
ser par personne. Il demeure
encore un as pour exiger le
maximum de ses coursiers

Une forte opposition
Les plus fervents admirateurs

de Lachance admellent toule-
fois qu'ils sont très heureux de
cette vive opposition. "Gilles a
enfin 1a chance de prouver a
tout le monde qu'il ne craint
pas la forte compagnie. a affir-
mé un parieur averti. Si Fea-
Ran n'avait pas gagné tant de
courses sur les terrains d'expo-
sition de l'Ontario, jamais 1
n'aurait pu le surpasser au ler-
me de la saison. Un conducteur
Qui remporte presque toutes ses
victoires sur des pistes de fort

 

  

   

  

 

facilement..

Les amateurs considèrent CLAUDE PELLETIER comme l’un des

calibre comme Montréal et Buf-
falo a beaucoup plus de mérite
qu'un autre qui accumule des
triumphes sans une trop forte
opposition.”

Quand on discute de lu valeur
d'un conducteur, le nom de
Claude Pelletier revient tou
Jeurs à la surface. Voilà un jeu-
ne homme bourré de talent qui
“attire présentement l'admira

Len des amateurs à cause de
si ienue régulière dans le sulky

Lorsque M. Nick DeAngelis
à confié ses coursiers à Claude
à la fin de la dernière saison,
plusieurs personnes ne se sont

pas génées pour critiquer la dé-
cision de ce propriétaire. On a
reproché à M. DeAngelis de
manquer de reconnaissance à
l'égard de Philippe Dussauit.
celui qui a donné sa formation
à Goiden Blend, la grande ve-
dette du circuit juvénile cana-
dien

MAINTENANT

AVEC ANNEAU!

Une cannette qu'on ouvre

.dans un carton

facile a transporter!
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Tous les gens sérieux admet
tent que ces critiques étaient lé-
gitimes. De prime abord, i) ext
méme illogique de penser que
l'on foute à la porte un homme
qui vous procure les plus forties
emolions de voire vie. Cepen
dant, dans le sport, le sentiment
ne prime pas On exige toujours
davantage des vedettes.

Comme il n'est pas de no.
reas ort de nous méler des aflai-
res qui se brassent entre les
propriétaires et les conducteurs,
J est certes inutile de nous
étendre davantage sur ce sujet

H faut cependant admettre
que M. DeAngelis a fait preuve
de beaucoup de jugement co
embauchant Claude Pelletier
comme successeur à Philippe
Dussauil. Le petit gars de Saint-
Hyacinthe, qui par le passé B'a-
vait pas eu irop de veine, veut
prouver à lout le monde qu'il
possède autant de talent que

La bièredouce

Essayez-la! 

meilleurs conducteurs actuels.

les conducleurs les plus réputés.
A lu tête d'une excellente écu-
rie, Claude est devenu un autre
homme. La saison vient à peine
de débuter, et déjà tout le mon-
de souligne le sérieux de son
travail.
Ceux qui le répudiaient il y à

Quelques années sont mainte-
nant les premiers à le porter |
aux nues. On a oublié ses er-
reurs pussées pour lui accorde!
la palme qui lui revient. ce JUDO- DEFENSE
peut être acluellement sa plus
belle récompense. |

Une deuxième
vedette

L'électrisante lenue de Gay
Parader depuis le début de la
série “Graltan Bars” est une
plume à son chapeau Personne
n'aurait cru que cel ambleur
allait <urvivee & toutes les dif-
ficultés pour devenir du jour au
lendemain non seulement la!
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deuxiéme grande vedeile de la 3
ferme Del Hosa. mais aussi
pour s'aifirmer comme l'un des
plus dangereux rivaux de Gol-
den Blend.

Duncan MacTavish jouit éga-
lement de la faveur populaire.
Mt livre une chaude luite à An-
dré Boucher pour la deuxième
place au classement des con-
ducteurs. Ce jeune Irlandais ne
fait pas trop de bruit aux por-
tes, mais il demeure néanmoins
un stratège redoutable.

Plusieurs le considèrent com-
me l'un des conducteurs les plus
habiles pour exiger une poussée
surprise de ses protégés. I a
parfois des gestes si rapides
qu'il prend généralement ses
adversaires au dépourvu

Ces trois noms que l'on vient
de mentionner ne sont pas les
seuls dont il faut louer le ma-
gnifique travail. Toutefois, le
manque d'espace ne nous per-
met pas présentement de faire
une plus longue énumération.

Nous comptons bien revenir
à la charge pour rendre à César
ce qui appartient a César, car,
depuis le début du meeting du
printemps au Parc Richelieu, ce
sont les conducteurs qui ont le
plus volé la vedette par leur
travail soutenu et déterminé.
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Voilà une marque d'apprécia-
tion que nous ont signalée de
nombreux amateurs de courses.
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Devenez un expert

Waiter pote5 em

sas> FaeTl,

Institut de Judo
Canadien, P.J.
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PUBLIES DANS LE QUEBEC  

Les démons de la
vitesse sur vélo
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Los pistards sont des mensires pourvus d'un système nerveux à toute éprouve.
lis ont dec muscles d'acier of ne constitution


